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La  Géographie  peut  être  regardée  comme  le 
complément  de  renseignement  primaire  :  ses  rapports 
avec  l'Histoire  ;  ses  détails  sur  le  commerce ,  les  res- 
sources et  les  produits  des  divers  pays  ;  les  connais- 
sances qu'elle  donne  sur  les  usages  ,  les  mœurs  et  le 
§énie  des  différeus  peuples  qui  habitent  le  globe  ,  lui 
onnent  une  variété  et  une  importance  qui  la  dis- 
tinguent des  autres  sciences  propres  à  Oruer  Tesprit 
de  Ta  jeunesse. 

Un  grand  nombre  d'abrésés  de  Géographie  sont 
précèdes  d'un  précis  sur  la  Sphère  ;  mais ,  dans  la  plu- 
part |  les  divers  systèmes  planétaires,  ainsi  que  leurs 
effets,  sont  tellement  confondus ,  qu'ils  ne  peuvent  que 
donner  de  fausses  idées  aux  élèves.  Nous  avons  pré- 
venu cet  inconvénient  en  suivant  strictement  le  sys- 
tème de  Copernic  ,  nous  bornant  d'ailleurs  à  ce  qui 
est  le  plus  à  la  portée  du  jeune  âge. 

Considérant  aussi  Combien  il  importe  que  chacun 
connaisse  son  pays  préférablement  aux  contrées  loin- 
taines ,  nous  nous  sommes  beaucoup  plus  étendus  sur 
les  détails  relatifs  à  la  France  que  sur  ceux  qui  ont 
rapport  aux  autres  états  du  globe.  Une  page  a  été  con- 
sacrée pour  chaque  département ,  ce  qui  forme  autant 
de  tableaux  synoptiques  dont  chacun  contient  le 
nom  du  département ,  sa  position ,  la  province  dont 
il  est  forme ,  son  étendue ,  son  revenu  territorial ,  sa 
population  ;  le  ressort  judiciaire ,  académique  et  ec*» 
clesiast^que  dont  il  dépend  ;  sa  division  militaire  ;  ses 
villes  prmcipales }  le  nombre  de  ses  chefs-lieux  ;  de 
ses  cantons  et  de  ses  communes  ^  ses  produit»  ,  les 
principales  branches  de   son  commerce   et  de  son 
industrie;  enfin  ce  qu'il  y  de  plus  remarquable  dan« 
ses  principales  villes.  ^  .     .  ^-  "t 

Afin  de  cultiver  le  goût  que  les  enfans  ont  p6ur 
tout  ce  qui  regarde  Vàiston^ue,  comme  itusst  pour 
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leur  aplanir  les 'difiicultés  des  rapprochemens  cl*uhé 
Géographie  ancienne  à  une  Géographie  nouvelle , 
nous  avons  placé  en  tête  de  chacun  des  Etats  qui  ont 
pour  nous  quelqu'importance  ,  une  note  historique 
•ur  sa  fondation  ,  ses  progrès  ,  sur  ce  qu'il  a  été ,  sur 
ce  qu'il  est  aujourd'hui ,  et  sur  les  principaux  événe- 
mens  qui  y  ont  eu  lieu  ,  etc.  etc.  ,  ce  qui  rend  cet 
abrégé  infiniment  intéressant  aux  enfans. 

Les  Cartes  dont  il  est  orné  en  faciliteront  singulière- 
ment l'étude ,  l'élève  pouvant  prendre  des  connais- 
sances exactes  sur  la  position  des  principaux  Etats , 
sur  leurs  limites,  leur  étendue,  le  cours  des  riviè- 
res ,  etc.  etc.  La  répétition  des  leçons  se  fait  avec 
démonstration  sur  des  Cartes  d'une  plus  grande  di- 
Aiension. 

'  "^ 
L'expérience  apprend  que  la  méthode  par  deman- 
des et  par  réponses  est  la  plus  convenable  pour  tout 
ouvrage  élémentaire  ,  mais  spécialement  pour  celui 
dont  les  parties  ne  peuvent  avoir  entre  elles  qu'une 
liaison  indéterminée  ;  tout  autre  moyen  ne  fixe  pas 
assez  l'idée  sur  les  points  importans  de  la  leçon  : 
c'est  ce  qui  nous  a  fait  préférer  la  forme  du  dialogue 
pour  cet  abrégé. 
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N.  B.  Les  parties  les  plus  essentielles  et  par  les- 
quelles  les  enfans  pourront  commencer  V étude  de  la 
géographie  ,  ajîn  a  en  prendre  d* abord  une  idée  gé- 
nérale, sont  :  1*  depuis  la  page  première  jusques  et 
compris  la  cinquième}  i°  depuis  la  treizième  jusqu'au 
n°  76;  3°  les  numéros  80,  01 ,  82  e/  83  ;  4°  ^^*  ^^ois 
premières  colonnes  du  tableau  comparatif;  5°  le  nom, 
la  position,  le  nombre  et  les  noms  des  chef s-lieux  de 
chaque  département  ;  6®  les  limites ,  l'historique ,  la 
population  et  la  capitale  de  chaque  état  de  l'Europe; 
7°  la  géographie  physique  de  chacune  des  autres 
parties  du  monde;  8°  les  bornes  ,  l'historique  et  les 
cqpitalesdes  états  qu'elles  comprennent,    ,       -      • 
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GÉOGRAPHIE. 


NOTIONS  D'ASTRONOMIE. 

D.  v^u'est-ck  que  le  Monde? 

K.  ('.'cil  r.isscinb  a};e  de  loin  !«>«  corps  que  Dieu  n  créés  ,  Pt 
riiiinionsc  «leiKino  (|ui  lusconiieul  :  la  science  qui  eu  Uiiite  se 
nuiinne  cosniographie. 

D.  QuVs»-ce  que  l'aslronomie? 

R.  CVjt  la  science  qui  traile  des  astres,  ou  corpi  célesU-s  , 
de  leurs  positions  respectivoi  ei  de  leur:»  mouveuien-t. 

1).  Qu%nirn(le/,-vous  par  astres  ou  corpi  célesips? 

R    Le  srtieil ,  la  lune,  les  ëloiles,  les  planètes  t-i  lei  romètei. 

D.  QuVsl-ce  que  le  soiril? 

R.  C'est  Pastre  lumineux  qui  constilue  le  jour.  On  croit  qu'il 
est  un  million  de  fois  plus  ûros  que  la  terre,  et  qu'il  eu  est 
tiloi^né  de  trente-quatre  millions  uu  lieues. 

D.  Ou'esi-ce  que  la  lune  ? 

R.  C'est  un  corps  opaque,  c'est-à-dire  sans  transpircnce  , 
qui  se  meut  autour  de  la  torre  et  nous  renvoie  la  lumière  du 
soleil.  l'Ile  est  environ  cinquante  fuis  plus  peliie  que  la  terre, 
et  t'ti  est  éloignée  de  quatre-vingt-six  mille  lieues. 

D.  Qu'est-c»'  que  les  étoiles? 

R.  Ce  sont  des  corps  lumineux  par  eux-mêmes  qu'on  voit 
briller  pendant  la  nuit. 

D.  Ou'eit-ce  que  la  terre? 

R.  C'est  le  globe  que  nous  habitons:  il  est  opaque  et  do  forme 
spbéroïle,  uu  peu  aplati  vers  deux  de  ses  points  opposci, 
qu'on  appelle  pôles.  La  terre  oflre  une  infinité  d'objets  h  nos 
recherches:  la  géologie  en  fait  connaître  l'iniéiieur;  la  miné- 
ralogie entre  dans  le  détail  des  didéreos  métaux  qu'elle  recè  e  ; 
la  botanique  et  ra^^iculiure  s'occupent  de  sis  nroductious  ;  la 
géograj)hie  considère  son  éteiului>,  ta  division  dosa  suiface,elc. 

L).  Quelle  est  la  grosseur  de  la  terre? 

R.  Sun  diamètre  ou  axe  est  d'enviiun  trois  mille  lieues  et  sa 
circonférence  de  neuf  mille.  (Uéom.  N"  la.} 

D.  Qu'appclle-l-on  axe  de  la  terre? 

R.  C'est  une  ligne   droite  qu'on   imagine  passer  par  son 
centre  ,  et  autour  de  laquelle  la  terre  louru<'  coniiuucllement. 
Les  points  par  lesquels  Taxe  sortirait  de  la  terre  se  oonuiieDi 
]>6les  terrestres,  et  ceux  qui  leur  correspoiulent  dau»  le  ciel 
l»oles  céluste9  (Géom   N"  a6i.)  * 
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SYSTÈMES   PLANÉTAIRES. 

D.  Combien  y  a-t-il  Je  systèmes  planétaires  «  c^esl  à-dire  de 
.manières  de  représtnler  la  position  des  globes  et  leurs  mouve- 
nicns  dans  Pespace  ? 

il.  Deux  principaux  :  celivide  Plolémce  et  celui  de  Copernio. 

Celui  de  Ftoléuiée  a  clé  le  seiil  suivi  jusqu'au  i5™  siècle  j 
mais  celui  de  Copcrnii^ ,  enivrasse  et  perfeclionnë  par  Galilée, 
ayant  été  roconuu  plus  conloriiie  aux  observations  aslrono- 
iniques,  lui  a  élc  préféré. 

D.  Kn  quoi  consiste  le  sysrème  de  Plolémée  ? 

R.  Ptoleujée  place  la  torie  au  centre  du  monde,  et  fait  mou- 
\Dir  autour  d^elle  le  solcùl  et  tous  les  autres  astres  en  vingt- 
qunlre  heures  ^Jlg'  i» 

D.  En  quoi  consiste  le  système  de  Copernic  ? 

R.  Copernic  place  le  soleil  au  centre  du  monde,  tournant 
«ur  son  axe  en  vingt-cinq  jo  irs  doii/e  heures,  et  fait  mouvoir 
la  lerre  autour  de  lui ,  ainsi  que  les  autres  planètes. 

D.  Qu'a-t-on  imagiiuf  pour  cxpliipier  ce  système  ? 

B.  Une  machine  nouiinéc  sphère.  (  La  figure  a  en  est  lapro^ 
jection  horizonlale.  ) 

D.  Doni  ei-cn  la  description. 

R.  Sur  un  pied  horizont;»!  est  placé  verlit-alement  un  pivot 
représentaiit  l'axe  du  soleil  placé  au  cenire  du  monde  ;  les 
ornites  que  décrivent  les  planètes  cl  la  terre,  ayant  avec  le  so- 
leil ua  centre  commim  ,  y  sont  aussi  représentés,  ainsi  que 
robli({uilt'  de  Taxe  de  la  Irrre  à  Péj^ard  du  plan  de  son  orbite  , 
c'est-à-dire  de  l'el'ipso  qu'elle  décrit  autour  du  soleil. 

DES  CEKCLES   DU   GLOBE  TERBÏISTRE. 

D.  Quels  sont  les  cercles  qu^on  ima<;ine  sur  le  globe,  pour 
en  fixer  les  diliérenspoinis? 

R.  L'horizon  ,  \e  m»  ridion  ,  IVqualeur,  les  deux  tropiques 
et  les  deux  cercles  polaires.  Les  trois  premiers  se  nomuient 
grands  cercles,  parce  qu'ils  ont  le  même  centre  que  le  globe. 
Les  autres,  qui  sont  parallèles  à  Tequateur  ,  se  nomment 
petits  :  leurs  centres  se  trouvent  sur  faxe  du  globe,  mais  non 
pas  au  cenire.  {Géom.  ]\«>  «9). 

D.  QuVst-ce  que  l'horizon  ? 

R.  C'estun  grand  c<'rclequi  partage  la  sphère  en  deux,parties 
égales  ,  Tune  supéiieure  et  l'autre  inférieure.  On  appelle  aussi 
horizon  sensible  le  cercle  qui  S(  ud)le  réunir  le  ciel  et  la  terre, 
et  dans  lequel  le  soleil  parait  passer  en  se  levant  et  en  se  cou- 
chant. Chaque  pays  a  son  iiorizon  particulier* 

D.  Commeni  nomme-t-on  les  quatre  points  principaux  de 
rhorizon? 

R.  Celui  du  lever  du  soleil  se  noxntïxeEst,  Orientou  Levant; 
celui  de  son  coucher  Ouest,  Occident  ou  Couchant;  celui  qui 
réjond  au  midi  Sud  ;  et  celui  qui  lui  est  oppose  JSord  ou 
ikepunirion»  Les  pôles  prennent  le  nomde  ces  derniers  poinl«i 
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tiE    GÉOGRAPHIE.  *| 

Bt  se  nomment  Tun  pôle  norrf  ou  boréal  t  et  l^antre  pôle  sud 
DU  austva!»   Le  premier  se  nom  air  aus^i  pôle  arctitiue,  ou  de 
Tours,  à  cause  de  celte  constfHaiion  qui  i'avoisiue,  et  l'autre 
pôle  antavctifjue^  parce  quM  lui  ckt  oppose. 
D.  Ou'esi.ce  que  le  uiéiiilien? 
R.  c'est  un  grand  ceicle  qui  passe  par  les  pôle.<  de  la  terre 
<èt  divise  riiorizon  en  deux  parties  éi;ales.  Son  extension  îiu'î 
ibô  es  célestes,  au  zénith  et  au  nadir,  forme  le  méridien  céleste. 
IP    D.  Qu'appelle-l-on  zénith  et  nadir? 

I    h.  On  nomme  zénith  le  point  du  ciel  qui"  répond  au-dessui 
-MVun   point  quelconque  de  la  surface  de  la  terre  ,  et  nadir  le 
l^ojnt  opposé.  Ce  sont  les  deux  pôles  de  riiurizon. 
D,  jN  y  a-t-il  pas  plusieurs  méridiens? 

K.  Le  méridien  de  chaque  lieu  passant  par  le  zénith  et  le 

adir  de  ce   .ieu,  et  désignant  le  point  du  midi,  il  s'ensuit 

pie  chaque  p^ys  diverneuieiit  placé  à  Tégard  du  levant  et  du 

touchant,  a  son  méridien  propre  ;  on  eu  compleordinuirement 

|3Ct) ,  seîon  la  division  du  cercle. 

D    Qu'est-ce  (jue  l'écpiaieur? 

H.C/est  un  cercle  qui  partage  la  terre  en  deux  hémisphèresou 
)artits  rgales,  daus  la  direction  des  points  ù!st  et  Ouest;  d  coupe 
le  pian  du  uiéi  idien  à  angles  droits  et  en  deux  parties  égales. 
[    D    Qu'appelle-ton  «ropiques? 

H.  Ce  sont  deux  cercles  parallèles  à  l'<îquàleur  et  qui  en  sont 
Soignés  de  'iS»  3o  ;  celui  qui  est  vers  le  nord  se  nomu»e  tropique 
lu  cancer,  et  celui  qui  est  vers  le  sud,  tropique  du  capricorne. 

D.  Qu'entendez- vous  par  cercles  polaires!* 
[    R.  Ce  sont  deux  petits  cercles  de  la  sphère,  parallèles  h 
i'équateur  et  éloignés  tles  pôles  dt  23°  3o'. 

D.  Comment  nonune-l-on  chaque  espace  compris  entre  les 
îercle*  parallèles  de  la  sphère? 
U.  On  le  nomme  zone.  (Céum.  N"  263.) 
D.  Combien  y  a-t  il  de  zones? 

R.  Cinq  :  la  torride  comprise  entre  les  deux  tropiques,  et 
liviséf  erî  deux  parties  égales  par  Péquaieur  ,  elle  a  47-  de 
large;  les  deux  teu«pérées  comprises  entre  chaque  tropi(iue  et 
le  cercle  polaire  corrtsiiondant,  ayant  chacune  43»;  et  les  deux 
|;!acialeâ  situées  entre  chaque  cercle  polaire  et  le  pôle  adjacent; 
Chacune  de  a3o  ^q\  /ig.  3. 

SLCCESSION   ET  INÉGALITÉ    DES    JOURS   ET    DES   ^UITS. 

D.  Comment  s*opère  la  succession  des  jours  et  des  nuits? 
R.  La  terre  tournmt  surelle-môuje  par  son  mouvement  jour- 
nalier ou  de  rotation,  présente   successivement  chacun  de^ 
intsdesa  surface  à  la  lumière  du  soleil ,  à  raison  d'un  degré 
lu  4  minutes  ;  le  soleil  parait  se  lever  pour  les  points  de  la 
Arre,  qui,  par  l'effet  de  la  rotation,  commencent  à  sortir  ôa 
Sombre;  il  est  midi  pour  ers  mêmes  points,  lorsqu'ils  sont 
rrivcs  au  milieu  de  la  partie  éclairée  ;  le  ioleil  se  couche  pour 
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riix  lorsqu'ils  commencent  à  rentrer  dans  Pombre  ;  enfin  il  e»t 
ininuil1orsqu''ils8ont  au  milieu  de  la  partie  obscure 


D.  Ce 


n'est  donc  pas  le  soleil  qui  se  lève  el  se  couche? 

B.  Non  :  et  si  Ton  parle  ainsi ,  ce  n'*est  que  pour  se  conformer 
aux  appnrencfs. 

D.  Comment  s'opère  rinrgalilé  des  jours  et  des  nuits? 

R.  L*axe  de  la  terre  étant  incliné  de  à^»  aS'àlVgard  du  plan 
«le  8«'n  orbite,  cVst-à-nire  dp  iVcliplique,  et  rctant  toujonrs 
sensiblement  dirigé  vers  !e  même  point  d»  ciel,  il  s'cnsnii  que 
la  terre  étant  an  lifu  du  dépari  «<e  sa  course  annuelle,  par 
exemple  le  «ja  j"in,  le  pôle  nord  se  trouve  plaré  de  manière 
à  recevoir  continuellement  la  lumière  du  soleil  durant  un  c« 
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tain nombre  de  mois,  tandis  que  le  pôle  opposé  rtste  dans 
Tobscuriié  pendant  le  même  temps. 

La  t»?rre  parcourant  sa  course  dans  Pécliptique,  le  fôle  éclairé 
s'e'loiî^ne  peu  à  peu  de  la  direciion  de  la  lumière,  el  PauTe 
sVn  rapproche  dans  la  même  proportion ,  el  pendant  ce  mou- 
vement les  points  de  la  surface  ciu  globe  participent  plus  ou 
moins  à  c<'He  vicissitude  d'aui^meniation  el  de  diminution  de 
la  Hurée  de  la  lumière  ,  selon  leur  élo  gi  emenî  de  rë'juatc  ur. 

La  terre  parvenue  au  point  où  les  rayons  du  soleil  se  dirigent 
directement  vers  le  p^an  de  I-éqiateur,  la  lumière  se  répand 
en  24  heures  sur  tous  les  points  de  sa  surface ,  et  les  jours  sont 
partout  égaux  aux  nuits  ,  ce  qui  arrive  vers  le  ja  septembre  , 
c\st-à-dire  à  l'éqninoxe  d'automne. 

La  terre  poursuivant  sa  course,  les  points  de  Phémisphère 
septentrional  sVloignent  de  plus  en  plus  de  la  direction  do  la 
lumière,  et  ses  jours  continuent  à  diminuer,  tandis  qtic  cens 
de  Phe'iiiisplière  méridional  augme:>tent  à  proportion  ,  jusqu'à 
ce  qu'étant  parvenus  an  plus  grand  degré  qu'ils  puissent  ae- 
cjuérir,  ils  commmcent  a  décroître;  ce  qui  a  lieu  vers  le  ai 
décembre,  c'est  ce  «juc  nous  appelons  so'stice  d'hiver. 

La  terre  continuant  .«a  révolution  Hans  la  seconde  partie  de 
son  orbiti*,  les  poin's  de  l'hémisphère  septentrirnal  se  rap 
prochent  de  la  direction  de  la  lumière,  et  les  jours  de  cet  hé- 
ijiisphère  conimene  iit  à  augmenter,  et  deviennent  égaux  aux 
nuits  h  l'éqninoxe  du  printemps ,  c'est-à-dire  vers  le  22  mars; 
ils  continuent  à  augmenter  jusqu'à  ce  que  la  terre  se  soit  re«i 
plarée  au  p'^int  de  son  départ  supposé,  pour  commencer  un 
nouvelle  révolution. 

I-a  terre  a  donc  detix  mouvemens  ,  l'un  journalier  tournati 
sur  elle-même  en  a4  heures,  vl  par  lequel  chacun  des  points  df 
Fa  surface,  pris  sous  Péquateur,  fait  environ  3^5  lieues  pai 
Jieure;  l'autre  annuel,  parcourant  son  orbite  en  365  jour 
5  heures 48  minutes  :  c'est  l'année   astronomique.  * 

*  Ces  mouvemens  et  les  effets  qu'ils  produî'^ent,  peuvent  être  rendus  sen 
tîbles  ,  en  supposant  une  lumière  aii  reii're  d'un  grand  cercle  autour  duquc 
on  ferait  mouvoir  un  petit  globe  traversé  d'un  axe  qu'on  tiendrait  toujour: 
ji  tige  vers  un  même  point ,  et  lelon  la  position  de  la  terre  dans  l'espace. 
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iy.  Quelle  est  la  durée  de  Tannée  civile? 
R.  Elle  est  de  365  jour*. 

D.  Que  produisent  les  5  heures  48  minutes,  excédant    de 
■•année  astronomique  sur  Tannée  civile? 
^     R.  Elles  produisent  un  jour  de  pins  tous  les  quatre  an»; 
Vanne'e  qui  le  reçoit  se  nomme  bissextile.  Les  années  bisàexules 
font  cclloi  dont  le  quantième  est  divisible  par  quatre. 

I  DU    ZODIAQUE    ET    DES   COLURES. 

t    D.  Qu'appelle-t-on  zodiaque? 

R.  (Test  une  bande  circulaire  de  16  degrés  de  largeur  divisée 
0r\  deux  parues  égales  dans  tonte  sa  longueur,  par  l'cclipliquc, 
sc'csi-à-dire  par  Textension  de  Porbiie  de  la  terre. 
j     D.  Qu''apf'elle'l-on  colurcs? 

I  V\.  Ce  sont  deux  grands  cercles  célestes  passant  piar  les  pôles 
ide  Paxe  du  soleil,  où  ils  se  coupent  à  angles  droits;  ils  partagent 
lJ'écli|)ti<|ue,  et  par  couséqucnt  le  zodiaque  en  qu.jlre  parties 
égales  Un  de  ces  cercles  forme  ,  par  Us  rencontres  de  son  plan 
^a\ecrécliplique,  les  points  d'équinoxes,  et  ra!*;re  les  points  des 
|iiolàtices.  La  terre  parcourt  chacune  des  partie^  de  réclipti<;ue 
|conipiise  entre  les  colurts,  pendant  une  des  saisons  de  Tannée. 


\ 


prise  entre  les  coiurts,  pen 

DIVERSES  POSlTION'i  DE  LA  SPHÈRE. 

D.  Combien  donne -t-on  de  positions  difl'ércutesà  laspbère? 
I  R.  Trois  :  la  parallèle ,  la  droite  et  Poblique. 
I  D.  Tour  quels  pays  la  sphère  est-elle  parallèle  ? 
I  R.  Pour  ceux  dont  Thoiizon  se  confond  avec  Téqualeur ,  et 
Iles  pôles  avec  le  zénitli  et  le  nadir.  Il  n^y  a  qu^un  seul  jour  et 
|une  seule  nuit  par  au  pour  ces  [>ays,  chacun  de  six  mois;  c'est 
ce  qui  a  lieu  aux  pôle»  ,  fig.  4. 

D.  Pour  qiiels  pays  la  sphère  est-elle  droite? 
R.  Pour  ceux  dont  Thorizou  passe  par  les  pôles  terrestres; 
telle  est  la  siiuaiion  des  pays  situés  sous  Të((uateur  :  Its  jours 
y  soni  toujours  égaux  aux  nuits  ^Jîg.  5. 
D.  Pour  quels  pays  !a  sphère  est-elle  obli(iue? 
R.  Pour  tous  ceux  qui  sont  situés  depuis  Téquateur  jusque 
^ers  les  pôles.  Les  jours  et  les  nuits,  ainsi  que   la  durée  de 
Taurore  et  du  crépuscule,  varient  continuellement  à  cause  do 
Tobliuuité  de  Taxe  de  la  terre  par  rapport  à  Técliptique. 
D.  Qu'appelle-t-on  aurore  ou  crépuscule? 
R.  C'est  la  lumière  qui  p.irak  lorsque  le  soleil  est  à  environ 
18'  au  dessous  de  Thorizou,  soit  avant  son  lever,  soit  après 
son  coucher.  Plus  on  approché  des  pôles,  plus  celte  luiuitre 
dure  de  temps. 
D.  Q»'appelle-t-on  aurore  boréale? 

R  C'est  un  phénomène  lumineux  qui  parait  qocTquefois  du 
:ôté  du  nord  ;  sa  clarlc  s'ttend  quelquefois  au-clelà  du  zciiith . 
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DFS    DIFFÉUENS   MOUVEMENS    DF  LA    LUNE,  DES  ÉPACTES 

ET  DES  ÉCLIPSES. 

rî.CommpDt  laluncfait-ercsa  révolniion  anlotir  de  la  terre? 
h  F.l'e  pt;«'courl  plus  de  i3  de}»rés  de  son  orbilp  par  jour, 
d'occident  en  orient ,  d'où  il  s'on^'^uit  que  le  retard  jonrnalier 
du  lever  apparent  de  la  lune  «levrail  élre  de  5a  minutes; 
mais  conifue  la  terre  a  avance  dans  son  orbiin  d'environ  i  de- 
gré pendant  ce  temps,  ce  relard  u'esf  que  de  48  minutes, 

D.  En  combien  de  temps  acbèvi)-t-eUe  sa  révolution  auloiir 
de  son  01  bile  V 

h.  En  ^7  jours  7  beures  ^3  minutes  ;  mais  pendant  ce  temps 
la  lerre  s'etant  avancée  d'environ  27  degrés,  la  lune  doit  encore 
parcourir  celle  distance  pour  se  trouver  au  même  point  de  ren- 
contre, par  rapport  à  la  terre  et  au  point  du  ciel  auquel  on 
aurait  rapporté  son  départ.  C'est  celle  révoluiion  complèle 
au'on  appelle  lunaison;  elle  s'opère  en  29, jours  12  heures 
44  iniuutes  Dans  l'usage  orflinaire,  on  compte  les  lunaisons 
de  29  et  de  3o  j^'irs  atternaiivenier.t. 

I).  Combien  îa  lune  a-t-elle  de  mouvemens? 
K.  Trois:  1°  celui  dont  nous  venons  de  parler,  qui  se  fait 
d'occident  en  orient;  a«  celui  par  lequel  elle  est  eniraîocc  ?i 
la  suite  delà  teire,  d.crivani  une  esprce  de  pas  de  vis  amour 
d'elle  ;  3°  celui  par  lequel  elle  tourne  sur  elle-même,  présen- 
tant toujours  le  même  côlé  h  la  terre  ;  ce  qui  fait  que  c'est 
toujours  le  même  hémisphère  de  la  lune  que  nous  apercevons 
et  que  le  soleil  en  éclaire  successivement  loutela  surface  dans 
l'espace  d'une  lunaison  *. 
D.  Qu'appelle-t-on  épartcs? 

i\.  Ce  sont  les  jours  résultant  de  la  difTérence   de  l'année 
solaire  à  l'année  lunaire.  La  lune  faisant  ses»lou7e  révolnliors 
autour  de  la  terre  en  354  jours  ,  elle  gagne  11  jours  sur  l'an- 
née solaire.  Ces  11  jours  de  plusieurs  années  consécutives,  élant 
ajoutés  ensemble-,  forment  une  i3®  lunaison  pour  l'annéequi  les 
reçoit,   et   le  reste,  ou  bien  Tàge  de  la  lune  au  i«'  janvier  , 
l'jrme  l'épacte  de  l'année  coni';»rile.  Ainsi,  la  prenuère  lunaison 
de  chaque  année  est  toujours  celle  qui  se  renouvelle  en  janvier. 
D.  Qu'entend-on  par  phases  de  la  lune? 
R.  Ce  sont  les  diverses  apparence»  de  lumière  qu'elle  réflé- 
chit. La  lune  n'a  de  lumière  que  celle  qu'elle  reçoit  du  soleil , 
qui  en  éclaire  toujours  la  moitié  ;  mais  nous  ne  pouvons  l'aperce- 
voir que  selon  sa  position  à  l'égard  delà  lerre  :  ces  divers  cban- 
gemensde  figure  senties  phases,  et  forment  ce  qu'on  nomme 
nouvelle  lune,  premier  quartier,  pleine  lune  ,  dernier  quartier. 

•  Ces  mouvemens  peuvent  se  représenter  au  moyen  d'un  petit  globe  qu'on 
fer.Ut  tourner  autour  d'un  cercle  disposé  verticalement  et  qu'on  déplacernit 
insensiblement,  ay.int  soin  de  tenir  toujours  le  même  côté  du  globe  fixé  vers 
le,  centre  du  cercle.  . 
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dE   GÉOÔIIAPHIE.  ^f 

ti.  ExpViqaoï-nous  ces  divers  changeuiens? 

h.  Lorsque  la  lune  se  trouve  en  conjonction  avec  le  soleil, 
«îVst-à-dire  entre  cet  astre  ei  la  terre  ,  sa  partie  éclairée  nour 
«fit  toul-à-fait  invisible;  mais  son  mouvement  la  faisant  sor- 
tir de  ce  p«iinl ,  el  e  paraît  le  soir  à   l'occident  après  le  cou- 
clM?r  du   soleil,    sous  la   forme  d^in    croissant:  on  dit  alors 
quVlle  est  nouvelle    Conliniant  de  s^'avancer  vers  le   levant, 
elle  s'éloigne  du  soleil,  et  la  partie  éclairée  païaîl  de  jour  en 
jour  plus  {grande  ,  et  devient  eutin  un  demi -cercle  :  c%?st  le 
premier  quartier.  Euviiou  huit  jours  après  elle  passe  à  miiuit 
au  mëridiea ,  et  se  trouve  eu  opposition  avec  le  soleil  ;  alors 
nous  voyons   toute   sa  partie   éclairée  ,  c^st  la  pleine  lune  ; 
ensuite  elle  commence  à  diminuer  et  reparaît  en  demi-cercle, 
c'est  le  dernier  quartier.  llnGn  ,  continuant  sa  course,  elle  se 
replace  en  conjonction  et  disparaîi  à  nos  yeux  pour  recommen-' 
cer  les  mêmes  pljénamftnes ,  jig.  6. 

D.  Qu'esl-c  •  qu'une  éclipse? 

R.  C'est  l'obscurcissement  momentané  du  soleil  par  l'inter- 

Î Position  de  la  lune,  ou  celui  de  la  lime  par  l'interposition  de 
a  terre.  Chaque  lunaison  donnerait  deux  éc'ipvScssi  l'orbite  de 
Ja  1  une  était  dans  1?  méuie  pi  n  que  celui  de  la  terre  ;  mais  lut 
éiant  incliné  de  5  degrés,  les  éclipses  ne  peuvent  avoir  lieu  que 
lorsque  la  lune,  en  ronjonction  ou  en  opposition,  se  trouve 
aux  nœuds,  c'tst-à-dire  dans  les  points  oCile  plan  de  son  orbite 
coupe  celui  de  l'orbite  de  la  terre. *//^'.  7. 

DES  ÉTOILES   FIXESi 

D.  Qu'est-ce  que  les  étoiles  Gxes? 

R.  Ce  sont  des  astres  lumineux  par  eux-mêmes  ,  et  qui 
restent  toujours  dans  la  même  position  h  Téj^ard  du  .soleil;  on 
les  reconnaît  à  une  soiniilla:ion  sensib'e.  On  les  divise  eu  sept 
classes,  à  raison  de  liur  grandeur  réelle  ou  appaiente. 

D.  Quel  est  le  nombre  des  étoiles? 

R.  11  est  incalculable  :  la  simple  vue  en  fait  découvrir  cin'f 
à  six  mille;  mais  à  l'aide  d''un  bon  télescope,  00  en  compte 
près  de  cent  millions. 

D.  Que  fait-on  pour  les  distinguer  plus  facilement? 

R.  On  les  divise  en  cent  groupes  ou  constellalions  ,  dont  les 
douze  principales,  sont  dans  le  zodiaque.  Les  signes  qui  par- 
tagent l'écli^ïtique  en  \i  parties  égales,  chacune  de  oo»»,  por- 
tent les  mêmes  noms.  La    t<'rre  ,   clans  sa  course  annuelle,   se 

trouve  successivement  entre  cltacun  de  ces  si 'nés  et  le  soleil. 

o 

•  Cctfe  inclinaison  fait  sortir  la  lune  de  5°  hors  du  plan  de  l'écliptique ,  et 
peut  mêm?  lui  donner  une  latitude  de  28^  jo*  ;  mais  elle  varie  beaucoup  et 
peut  se  réduire  à  ig*^  jo',  îi  cause  du  déplacement  de  l'orbite  lunaire  par  rap- 
port à  l'équateur. 


^f 


^  ?f 


fi 


■  i 


. 


{ 


8- 


H 
K 

W 

W 

«a 

a 
m 

M 


H 
O 

M 


Le  Capricorne  %., 
Le  Verseau  as.  .  , 
Les  Poissons  )( ..  . 


! 


Signes 
d^automne. 


signes 
d'hiver. 


8'  AmitT.t 

Signes  du  Zf'diatfue. 

Le  Bt'îier  y >i  Mars    •  •  •  )       Signe»- 

Le  Tniireau  *çf.  .  .  .  ao  AviiL  .  .   .  >  au 

Les  Gémeaux  n«  •  •  au  M»i.  .  .  .  .  ^   printemps» 

L^lilcrevisse  ^.  .  .  .  aa  J.uin Y 

Le  Lion  ^ a3  Juillet..  .  .  /  Signes d^étc. 

La  Vieigu  ni^ ^3  Août.  .  .  .  / 

La  Balance  ^.  .  .  .  a)  Septembr»» . 
Le  Scorpion  n\..  •  .  .  a3  Octobre..  . 
Le  Sagittaire  ».  .  .  aa  Novembre.. 

ai  Décembre. . 
ao  Janvier.  .  . 
i8  Février.  .  . 

D.  Les  étoiles  sont-elles  à  une  grande  dislance  de  la  terre? 
R.  L''éloi{;nemeni  des  étoiles  ne  peut  être  calcule  exactentent; 
on  croit  que  les  plus  rapproche'es  de  la  terre  en  sont  au  moins 
quatre  cent  mille  fois  plus  éloignées  que  le  soleil. 

D.  Comment  a-t-on  pu  calculer  la  hauteur  du  soleil  et  la 
distance  des  planètes  et  des  comètes  au  soleil  et  h  la  terre? 

R.  Par  le  moyen  de  la  parallaxe ,  c'est-à-dire  de  l'angle 
formé  au  centre  de  l'astre  par  deux  lignes,  dont  l'une  va  au 
centre  de  la  terre  et  l'autre  aboutit  à  l'œil  de  l'observateur. 

Problèmes  à  résoudre  par  le  moyen  du  globe  terrestre. 

i"  Comment  faut-il  placer  le  globe  pour  qu'il  soit  dans  la 
même  position  que  la  terre  dans  l'espace  ? 

Il  faut  le  placer  de  manière  que  l'écHptique  ,  qui  y  est 
tracé  arase  l'hoiizon,  c'est-à-dire  la  couronne  qui  porte  le 
globe  et  sur  laquelle  sont  figurés  les  signes  du  Zodiaque  ,  et 
que  le  pôle  arctique  soit  dirigé  ve  s  le  Nord. 

a'*  Que  faut— il  faire  pour  connaître  l'heur.;  d'un  lien  quel- 
conque, par  la  connaissance  de  celle  d'un  lieu  proposé  ? 

l\  faut  placer  le  lieu  dont  l'heure  est  connue  sous  ie  mé- 
ridien, le  style  horaire  sur  l'heure  donntJe  ,  et  faire  tourner 
le  globe  jusqu'à  ce  que  le  lieu  proposé  soit  sons  le  méridien , 
alors  le  st^le  marquera  Theure  demandée  :  c'est  ainsi  qu^on 
tr^tuver^i  qu'il  est  6  heures  \o  m.  du  soir  à  Aîalaca  ,  lorsqu'il 
nsl  m'di  à  Paris.  On  peut  encore  résoudre  ce  problème  par 
la  difTérence  des  longitudes  ,  comptant  4  minutes  par  degré. 

3^' Comment  peut-on  désigner  dans  quel  degré  cl^un  signe 
se  trouve  le  soleil  en  un  jour  proposé  ? 

En  cherchant  sur  les  échelles  comparatives  des  d  >grés  et 
des  jours  marqués  sur  l  horizon  ,  à  quel  degré  correspond  le 
jour-  proposé  ;  ainsi  pour  le  3  avril  on  trouve  que  le  soleil  est 
dans  le  i3n>e  degré  du  Bélier.  S'il  s'ag'ssait  de  trouver  à  quel 
jour  re'pond  un  degré  proposé  d'un  signe  quelconque  ,  l'opé- 
ration serait  l'inverse  de  la  précédente. 
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latitude  d>i  lii  u  proposé.  Pour  Paris  on  elevtra  le  pôle  de 
48  degrés  5o'.  f^ofe»  page  i3  ,  n^  10. 


Ayant  placé  «., ^ 

midi,  on  fait  tourner  lo  globe  jusqu'à  ce  que  le  style  niarqu 

elle  sous  le  méridien   le  lieu  qui  a  1 


5°   Comment  ti  ouve-i-on  les  aniipodei    d'un  lieu  propose  ? 
ce  ce  lieu  sous  le  méridien  et  le  style  horaire  sur 
t  tourner  le 
minuit,   et  l'on  clierci  _         . 

même  latitude  que  le  lieu  proposé  ,  mais  dans  l'autre  hémis- 
phère •  ainsi  on  trouvera  que  les  îles  Chathams,  près  la  Nou« 
velle-Zélande  ,  sont  les  Antipodes  de  Lyon. 

6"  Que  faut-il  faire  pour  trouver  la  hauteur  méridienne 
du  soleil,  c'est-ù  dire  sa  di.<)lance  à  i'hoiizon  pour  un  lieu  et 
ii  une  é|  o  {ue  quelconques  ? 

Il  faut  élever  le  pôle  à  lu  latitude  du  lieu,  placer  sous  le 
méridien  le  degré  du  signe  qui  répond  au  jour  proposé ,  et  le 
nombre  de  degrés  compris  entre  ce  point  et  rhorizon,  sera  la 
réponse  :  par  exemple  ,  on  trouvera  4a  degréspour  Lyon  au 
•25  septembre. 

7"  Comui'înt  peut-on  déterminer  la  déclinaison  du  soleil , 
c'est-à-dire  sa  dislance  à  Péqualeur,  pour  un  jour  proposé  ? 
H  faut  placer  sous  le  méridien  le  degré  du  signe  qui  ru- 
pond  à  ce  jour,  et  le  nombre  de  degrés  du  méridien  compris 
entre  ce  point  et  l'équateur  sera  la  réponse.  La  déclinaison 
peut  être  boréale  ou  australe,  selon  que  le  signe  sera  au 
nord  ou  au  midi  de  l'é(|uaieur  :  ainsi  on  trouvera  que  la 
déclinaison  boréale  du  soleil  est  de  18°  le  i5  mai. 

80  Que  faut'il  faire  pour  trouver  l'ascension  droite  du 
soleil ,  c'est-à-dire  sa  distance  au  premier  degré  du  Bélier , 
en  un  jour  proposé? 

U  faut  cheiclicr  le  lieu  du  soleil  daas  l'écliptique  en  ci» 
jour,  placer  ce  degré  sous  le  méridien  et  l'arc  de  l'équati'ur 
compris  entre  le  premier  degré  du  Bélier ,  et  le  mérldieu 
donnera  la  réponse  :  par  exemple  ,  pour  le  lU  mai  ,  on  trou- 
vera que  l'ascension  droite  du  soleil  est  de  5o  degrés.  Oa 
compte  toujours  d'oceidont  en  orient. 

9°  Comment  peut-on  déterminer  l'heure  à  laquelle  le  so- 
leil'se  lève  ou  se  couche  puni*  un  lieu  proposé  ,  et  en  un  jour 
quelconque? 

Il  faut  élever  le  pùle  à  la  latitude  du  lieu,  placer  sous  i« 
méridien  le  signe  qui  répond  au  jour  proposé  et  le  style  ho- 
raire sur  midi  ;falre  tourner  le  globe  jusqu'à  ce  q«e  lo  de.;ré 
déterminé  sur  l'écliptique  entre  dans  l'horizon,  alors  le  style 
marquera  l'heure  d<;mandée  ;  ainsi  l'on  trouvera  que  le  soleil 
se  lève  à  Paris  à  5  heures  le  20   avril. 

loo  Que  faut-il  faire  pour  trouver  le  plus  long  jour  et  la  plus 
longue  nuit  pour  un  heu  proposé? 


^ 


Il  faut  dlever  le  p61e  2i  la  latitude  du  lieu,  placer  le  solstice 
A'été  BOUS  le  inëridieB  et  le  style   sur  midi  ;  faire  tourner  le 

flobe  jusqu^à  ce  que  le  point  du  solstice  entre  dans  Thorizon  : 
c  nombre  d^heures  que  parcourra  le  siyle  indiquera  la  moitié 
du  plus  long  jour  et  par  consdquent  de  la  plus  longue  nuit; 
par  exemple,  on  trouvera  que  le  plus  long  jour  pour  Paris 
est  de  16  heures  ;  à  Sl.-Pëtcrsbourg  il  est  de  18  h.  3o\ 

ii<*  Comment  peut-on  déterminer  le  plus  long  jour  pour 
un  lieu  situé  sous  les  zones  glaciales? 

11  faut  élever  le  pôle  à  la  latitude  du  lieu  proposé,  faire 
tourner  le  gl<>be,  et  compter  le  nombre  des  signes  de  l'dclip- 
lique  qui  n^ntrcnt  pas  dans  Thorizon  au  point  où  le  méridien 
)e  coupe  vers  le  nord:  ainsi  pour 800 de  lalitude  on  trouvera 
tin  jour  de  4  mois  i  tiers. 

120  Que  faujl-il  fiiivc  pour  déterminer  le  jour  auquel  le  so- 
leil passe  perpendiculairement  sur  un  lieu  pioposé.'' 

11  faut  observer  sous  quel  dogré  du  méridien  passe  ce  lieu 
«n  faisant  tourner  le  globe  ,  et  le  jour  correspondant  an  degré 
i(^  de  l'écliptique    qui  passe  au  même  point  ,   sera  la  réponse  : 

«insi  on  verra  quo  le  premier  avril  le  soleil  passe  pcrpendi— 
ruiairement  sur  tous  les  lieux  qui  sont  au  4"^*  degré  de  la- 
titude nord.  Ce  problême  ne  peut  êlre  appliqué  qu^aux  lieux 
situés  sous  la  zone  torride. 

DES    PLANtTf'S    ET    DES   COMÈTES. 

D.  Qu'est-ce  que  Its  planètes? 

K.  Ce  sont  des  corps  opaques  qui  reçoivent  leur  lumière  du 
soleil,  autour  duquel  ils  tournent  conliniiellcmeni.  Quelques 
planètes  sont  accompagnées  dans  leur  monvemenl  par  d'autres 
planètes  secondaires,  qu^on  appelle  satellites  ou  lunes ^  les- 
«jiielles  tournent  aulotir  de  leur  planète  prinripale. 

D.  Combien  y  a-t-il  de  planètes? 

R.  On  en  compte  onze  ,  savoir  :  Mercure ,  Vénus ,  la  Terre  , 
M»rs ,    Vesta ,    Cérès ,    P.illas,  Junon,  Jupiter,   Saturne  et 
Uranus  ou  Herschel. 
'  '  D.  Quelles  sont  les  planètes  qui  ont  des  satrlliles? 

K.  10  la  Terre,  eu  a  un,  c'est  la  lunej  a»  Jupiter,  en  a  quatre; 
3"  Uranus,  en  a  six  5  4*  î^aiurnc,  en  a  sept. 

D.  Quelle  est  la  j^rosseur  des  planètes? 

R.  Le  diamètre  de  Mercure  est  estimé  1180  lieues  ,  celui  de 
Vénus  2^85,  celui  de  Mars  iqîi  ,  celui  de  Jupiter  356^4»  ^®" 
lui  de  Saturne  a8*y36  ,  celui  d'Uranus  i3ooo  ,  celui  de  la  Ti;rre 
2855  j  les  quatre  antres  planèies  sont  trop  petites  pour  qu'on 
I  uisse  déterminer  assez  exactement  leur  volume. 

1).  Quelle  est  la  distance  des  planètes  au  Soleil  ? 

■R.  Mercure  en  est  à  i4  millions  de  lieues,  Vénus  à  u5,  Mars 
.T  53,  Vesta  à  8a  ,  Junon  à  92,  Cérès  et  Pallas  à  96,  Jupiter 
à  180  ,  Saturne  à  329,  Uranus  à  66a,  et  la  Terre  à  34-  Un 
boulet  de  canon  qui  ferait  Gooo  toises  par  minute,  emploieri^it 
vingt-cinq  ans  pour  alkr  de  la  Terre  au  SoleiU 
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DE   GEOGRAPHIE. 

D.  Combien  chaque  planète  omploie-t-elle  de  temps  à  faire 
sa  révolution  autour  du  Soleil? 

R.  Mercure  emploie  88  jours  ,  Vénus  2a4  ,  Mars  i  an  3aa 
[ours,  Vesta  3  ans  i\o  jours,  Junon  4  ans  lio  jours  ,  Cérès  et 
Pa!las4Ant>  ;«/iO  jours,  jfupiler  11  ans3i5  jours,  Saturne 29 ans 
1^4  jours,  Craniis  84  »ns  ,  et  la  Terre  365  j.  5  heures  48  uiin. 


i\.  QuV'Sl-re  que  les  comètes  i 

R    Ce  sont  des  globes  opaques  qui  ne  paraissent  ciu'à  d 
épO(|nes  fort  éloignées ,  parce  qu^'ils  dccrivenl  autour  du  soU 


des 
parce  qu  lis  uccriveni  autour  du  soleil 
une  ellipse  trits-allongée.  Couiuie  les  couiéles  ne  paraissent  que 
lesune^aprèi  les  autres,  il  est  iuipossible  d''en  savoir  le  nombre. 
Jusqu'à  présent  on  en  a  observé  environ  cinq  cent  soixante- 
dix,  dont  cinq  seulement  ont  paru  plusieurs  fois. 

DES  MliTÉOIlES. 

D.  Qu'appelle-l-on  météores? 

h.  (.e  sont  les  diflerens  phénomènes  produits  dans  l'atmos- 
phère ,  par  les  vapeurselpas  les  exhalaisons  qui  s'élévcat  saus 
cesse  de  la  terre.  ♦ 

D.  Qu'c'st-ce  que  l'atmosphère? 

R.  C'est  uue  masse  d'air  et  de  vapeur  qui  environne  la  terre 
ù  une  hauteur  de  quatorze  à  quinze  lenes. 

D.  Combien  distinguo- t-on  de  sortes  de  méléoresV 

R.  On  distingue  les  météores  aériens  ,  les  aqueux  et  les 
ignés;  les  premiers  sont  composés  d'air,  les  seconds  d'eau, 
et  les  derniers  de  lumière. 

D.  Qu'çsl-ce  que  Piiir? 

R.  C'est  un  fliii^le  élastique,  compressible  et  transparent, 
que  nous  respirons  et  qui  environne  la  terre. 

D.  Qu'est-ce  que  le  vent? 

R.  C'est  un  mouxemcnt  de  translation  de  l'air,  par  lequel 
une  certains  partie  de  l'atmosphère  est  ébranlée  et  poussée  d'un 
lieu  à  un  autre. 

D.  Qu'est-ce  qu'un  tourbillon? 

R.  Ce  sont  «les  veut»  impétueux  qui  ,  rencontrant  des  obsta- 
cles ,  se  resserrent  et  se  précipitent  sur  la  terre  en  tournoj^ant. 

D.  Qu'est-ce  que  le  son? 


h.  C'fst  un  mouvement  de  vibration  qu'éprouve  un  corps 

porté  par  l'air  au  tympan  de  Torcille. 
D.  Qu'appelle-t-on  nua^es'? 


sonore ,  lequel  est  porté  pr 


R.  Ce  sont  des  amas  de  vapeurs  qui  se  rapprochent  et  se 
cnnlensenl  par  l'impulsion  des  vents,  cl  se  résolvent  01  dînai- 
roment  en  pluie  après  avoir  erré  plus  ou  moins  de  temps  daui 
l'atmosphère. 

O.  Qu'est-ce  que  la  pluie? 

R.  Ce  sont  des  particule*  de  vapeurs  réunies  par  l'absence 
du  calorique  ou  chaleur,  et  dont  le  poids  ne  pouvant  plui  être 
soutenu  par  Pair,  les  précipite  avec  plus  ou  moins  de  vitesse 
suivant  la  force  du  vent  qui  agite  le  nua^e. 

1).  QuVsl-re  que  le  seiein? 

Vie  C'est  une  espèce  de  vapeur  qui  sort  de  la  terre  vers  lè 
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coucher  ilu  soleil.  L^air  se  refroidissanl  plutôt  que  la  terre,  li 
chaleur  en  sort  «l  enlève  avec  elle  ces  parlicules,  qu  i.'oni  or-^ 
dinairomrnt  malsaines. 

D.  Qu*est-ce  quo  la  rosôe? 

R.  Ce  lont  de  petites  particules  de  serein  qui  sVIèvent  pen- 
dant la  nuit,  mais  que  Pair,  dilaté  par  les  premiers  rayons  du 
aolcil,  n»  peut  plus  soutenir,  et  quM  laisse  tomber  en  goutte- 
lettes sur  lus  plantes,  les  arbres  ,  etc. 

D.  QuVst-ce  que  la  gelée  blanche? 

R.  Co  sont  de  petits  glaçons  fort  déliés,  formés  de  la  rosée 
congelée. 
,     O.  QuVst-ce  que  le  brouillard? 

R.  Ce  sont  des  particules  aqueuses  réunies  en  quantité  h  la 
aurface  de  la  terre,  et  qui  troublent  la  transparence  de  l\tir. 
Elles  paraissent  surtout  dans  les  lieus  humides. 

D.  Qu'est-ce  que  la  neif-e? 

R.  Cest  un  amas  de  petites  vapeurs  fines,  congelées  an  mo- 
ment de  leur  condensation,  et  qui,  réfléchissant  la  lumière, 
paraissent  d'un  blanc  éclatant. 

D.  Qu'est-ce  que  la  eréie? 

R.  Ce  sont  dus  gouttes  de  pluie  plus  ou  moins  gros'jcs ,  qui , 
passant  par  des  régions  froides,  se  gèlent  en  tonibaul. 

D.  Qu'est-ce  qu  o»i  apiielle  trombe  ? 

R.  C'est  une  colonned'cauetd'air  mueen  tourbillon,  et  qui , 
par  une  exlrémitc ,  tient  à  un  nuage  ,  et  par  l'autre  à  la  surrace 
de  la  mer  ou  d'une  rivière. 

D.  Qu'est-ce  que  le  feu? 

R.  C'e"<t  une  matière  ardente  et  lumineuse  qui,  mise  en 
action,  s'attache  à  certains  corps,  en  désunit  les  pirties  et  les 
r«'Sout  en  fumée ,  en  flamme ,  en  vapenr,  etc. 

D*  Qu'est-ce  que  la  lumière? 

R.^est  un  fluide  élastique  qui,  agissant  st»r  nog  yeux, 
produit  la  clarté  et  nous  fait  voir  les  objets  ,  sans  qu'on  puisse 
exprimer  comment  son  action  agit  et  se  propage. 

IJ.  Qu'est-ce  que  l'aro-en  ciel,  qu'on  appelle  aussi  //iv  ? 

R.  C'est  le  bel  arc  qu'on  aperçoit  quelquefois   en  tomps  df» 
pluie,  oflVant  diverses  couleurs  ;  il  est  formé  par  les  rayons  du 
soleil  que  rédéchiascnl  lus  gouttes  de  pluie  contenues  dans  les- 
«tics. 

D.  Qu'est-ce  qu'on  appelle  étoiles  tombantes? 

R.  Oe  sont  des  exhalaisons  renfermées  dans  des  nu^^rs  qui 
sVnflimment  et  paraissent  comme  des  fusées,  quelquefois  le 
feu  pirvient  jusqu'à  terre  el  y  laisse  des  traces  de  la  matière 
combu  tible  qui  Valimenlaii, 

0.  Qu'est-ce  que  le  tonnerre? 

R.  Ce  sont  des  explosions  de  nuages  éleclrisés  par  le  frotte- 


mic  forment  les  nuages  ^  les  maisons  y  les  montagnes,  etc. 
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DR   Ol'.OCRAPHIE. 

NOTIONS  PRÉLIMINAIRES 

DE    GÉOGRAPHIE. 


•1  ' 


^m  I.  D.  Qo'rst-cr  que  la  géographie? 

^    II.  CVsi  la  description   de  In  surface  de  la  terre  ;  elle  en 
considère  les  régions  le»  unes  ^  Tégaid  des  autres  et  par  rapport 
•  M  ciel ,  les  prodnils  el  le»  diflerens  peuples  <|ui  rhahilciif . 
r    a.  D.  Du  quoi  se  sert-on  pour  nprésenier  ■'(  iendue  et  la 
position  respective  des  difl'erentes  régions  de  \a  terre? 

R.  On  ,>e  sert  des  globes  et  des  caries  géo(;rHphi(|uns. 

3.  D.  Qu'est- ce  que  le  globu  terrestre  F 

R.  C'est  une  boule  ayant  la  forme  de  la  terre  el  sur  laquelle 
•ont  tracées  les  dillércntes  régions  qui  couvrent  sa  suriare? 
'    4*  l^"  Qu'ontendrz-vous  par  caries  géographicines? 

R.  J'entends  un  plan  représeutant  une  coriainc  étendue  de 
la  surface  de  la  t(  rrc. 

■y    5.  0.  Qu'esi-cc  (^iie  la  carte  qu'on  appelle  mappemonde  ? 
\    W.  C'est  colle  qui  renrcscite  le  glûbe  coupé  en  deux  parties 
;{fgales,  qu'on  iiomino  néini'^plièri'S. 

M  G.D.Qu'eniend-onparcartes^dnéralesctcariespartieulièr*  s? 
i  R»  On  jippelie  caries  générales  celle»  (|u»  leprésenient  uue 
^lenilue  considérable  de  pays,  comme  Tune  des  cin(|  pjvliei 
Âii  monde  ou  un  royaume;  et  cartes  particulières  celles  qui  ne 
l-eprésontcnt  qu'un  pays  peu  étendu  ,  comme  un  département, 
je  territoire  d'une  commune,  clc. 

i  7.  D.  Oi\  sont  placés  les  quatre  points  cardinaux  dans  toute 
larU!  géographique? 

R.  UEit  est  toujours  placé  à  droite,  I'Om^^/ à  gauche,  le 
^onl  en  haut ,  et  le  Sud  en  bas. 

8»  D.  Qu'appclle-t-on  s'orienter? 

R. 'C'est   reconnaître   la  position  ûos   points  cardinaux    '■  ■ 
)our  cela  il  faut  se  tourner  vers  le  point  oîi  le  soleil  paraît  y* 
ie\er,  alors  on  a  l'ouest  derrière  sol  ,   le  sud  à  droite  et  la 

rd  à  giuche. 

9  D.  Comment  tronre-t-on  ,  sur  une  carte ,  la  distance  d'un 
\v»  à  un  autre?  ' 

R   En  prenant  cette  dislance  avec  un  compas,  et  lu  portant 
I  ur  l'échelle  adoptée  pour  ia  carte.  Les  divisions  que  le  cnuipas 
^  mbrasse,  désignent  le  nombre  de  lieues  qui  séparent  ces  deux* 
adroits.  Il  faut  ajouter  un  cinquième  pour  les  sinuosités. 

DES   LATITUDES   ET   DES  LONGITl'DES. 
10.  D  Qu'entendez-vous  par  degrés  de  latitude? 
R.  Ce  sont  dos  zones  renfermées  par  des  cercles  parallèles  à 
éqiiaieur,  contenant  charinne  un  degré  de  largeur  compte  sur 
tnécidîea.  La  lalimde  d'un  lieu  est  égale  ï  rclévatlon  du  pôle. 
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1 1.  D.  Quelle  est  la  valeur  d^un  degré  de  latitude  ? 

R.  a5  lieues  de  'ii8o  t'»i«es. 

1 3.  D.  Combien  y  a*t-il  de  degrés  de  Inlitiidu  d\in  pâ^e  ^  rM*Ur« 

R.  A  compier  depuis  IViiiLiieur  il  y  en  a  quatrc-\inç(i-ilii 
veri  le  nord  et  qnatr«^'vingi-dix  vers  lu  sud.  Loi  denii-Cii 
c\is$  qui  les  déterminent  S'Wil  bonds  par  Phorixon^  cl  se  te 
pètent  sur  Pautrc  béiiisplèrc  do  la  nitiiiir  manière? 

l^.  D.  Qirenlcnl  on  p.ir  degrés  de  longitude?  d« 

R.    On  entend    la    distnnce  du   méridien   d^un  lieu  quel  •«il 
conque  au  premier  méridien.  %\ 

■  4'  D.  Qu*app<'II«-lon  prctnior  méridirn?  M 

K.  C'est  un  méridien  choii  p.ir  convention.  Nous  pronnn  ms  I 
nujourdiiui  celui  qui  na^se  pur  Pob.our^nloirc  de  l'aria;  autre- p«u| 
fois  cN'taii  celui  du  riie-dv<Fer,  qui  en  est  éloigné  de  vingt  <k  plai 
grés  vers  Toucst. 

I  5.  n   Commrnl  sont  déterminés  les  degrés  de  longitude  ? 

R   Par  les  36u  cercles  qui ,  passant  par  les  pûlt'S,  enloiirdi  < 
le  globe  et  coupent  Péqnateur  à  angles  droits:  on  eu  compu 
i8o  vers  Vest  et  i8o  vers  Vouest,  *"' 

i6.  D   Quelle  est  la  dibianrc  de  ces  cercles?  ^  3o 

R.  Vers  Péquatcur  charpie  drgr*'*  est  de  aj  lieues,  chnrunF#ni 
(^e  laSo  tnises  ;   mnis  ils  vont  en  se  rappioclianl  jusqu'à  C(     II. 
qu^ils  se  réunissent  aux  pôles.  3i 

*    i^,  D.  A  quoi  servent  Id  longitude  et  la  latitude?  ^h. 

R.  A  déterminer,  sur  la  carteouiur  Ieglobe,Iapositinn  dinlin  |i 
I»ays,d*une  ville;  k  mesurer  la  distance  d'une  ville  Ji  l'antre,  etc. «Ht  r<^ 

i8.  D.  Comment  peut-on  déierminerla  position  d'une  vilU  J-ÎJ' 
iurla  carte,  connaissant  sa  longitude  et  sa  latitude?  jR 

R.  En  faisant  correspondre  la  longitude  marquée  au  haut  d.'.lls  ,  ( 
cartes  avec  la  latitude  marquée  sur  les  côius,  le  point  di»d  <l 
réunion  désigne  l'endroit  cherché.  (i'S  «| 

19.  D.  Comment  peut-on  connaître  Tclendue  d'un  payspatlje^; 
le*  latitudes  et  les  longitudes?  rjenn 

R.  h!n  muliipliant  la  valeur  des  degrés  de  latitude  qu'il  con 
tient  par  la  valeur  de  ceux  de  longitude. 

DÉFINITION    DKS   TERMES    DE    GÉOGRAPHIE. 

ao.D.  Que  peut-on  d'abord  considérer  sur  !e  globe  terrestre^ 

R.  Deux  grandes  parties  :  la  terre  et  l'eau.  La  terre  n'occupe 
qu'environ  le  quart  de  si  surface . 

ai.  I).  Quels  nomsprennent  les  diflerentes  parliesde  la  terr*?! 

R.  Elles  se  nomment  continens  ,  lies,  presqu'îles  ^  isthmes, 
caps,  côtes,  montagnes,  etc. 

aa.  D.  Qu'est-ce  qu'un  continent? 

R.  Une  grande  étendue  de  terre  sans  interruption  de  men 

«3.  D   Qu'est-ce  qu'une  île? 

R,  C'est  une  étendue  de  terre  entièrement  entourée  d'eau. 

a4.  D.  Qu'est-ce  qu'une  presqu'île  ou  péninsule? 

11.  C'est  une  étenaue  de  terre  que  les  eaux  n'eaiourent  pas 
«atièrcuieot. 
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«?.  D.  Cotnment  ne  nomme  la  lanRii»  ilr  terre  qui  unit  un 

mtinenl  ou  une  pres^iirile  à  une  autre  torre  ? 

'r..  Elle  s'appelle  islhnie. 

9lt.  D  Qu'i-il-re  qu'un  c;ip  ou  pointe? 

K.  C'c<it  une  btiguc  de  terre  liiovce  qui  s'nvaneo  dans  la  mer. 

•7    D.  QiiV"<l-r!ï'  «|irunecôte? 

||^.  C'e!)t  le  rivi^e  de  la  mer;  sMl  est  encMi-pd  il  prend  le  nom 
«lé  Calfli-ic;  f'il  est  pou  élevé,   on  rappello  grève.   Les  cotes 
m   d'un  lieu  quel  ••lloniicu'««'9  »*'  noniiiirnl  dunes. 

jS.  D.  Qu'est-ce  qu'une  monlugne? 
?  h.   C'c*l  "ue  mass»'dt!  terre  eideroch'Ts  qoi  s'plèvc  «n-de<- 

ion.  Nous  prrnon  His  de  la  surface  du  nlobo.  Si  plusieurs  u)ollln^n^$  su  .^ui^Mit  k 
rc  de  Paris;  autre- p«u  près  tians  la  niâuH'  dincfion  ,  «ans  être  sp|>.iiées  par  dei 
joigne  de  vingt  Ui  plaine** ,   elles  foruieni  une  clialne  de  nDutagnus. 

ay  D.  Qu'appelle- t-on  volcan? 
es  de  longitude  ?       R,    Ce  soûl  des  gouiVres  qui   lancent  du  feu  cl  des  matièrci 
es  pûles,  enluurdi  «aibr.lMccs. 
us:  on    eu  COmpi»       ^explication   I>rS   TERMES  QUI  ONT   RAPPOHT    AUX    EAUX. 

s?  l  3o.  I).  Quel  nom  donne-t-on  h  celte  grande  cicndiie  d'eau 

j  lieues  ,  chneun^ttui  couvre  la  plus  grande  partie  de  notre  globe? 
Dcliant  jusqu'à  ct  1  A.  On  Tapi  elle  mer. 

(^3i.  D.  C<iuil)ien  y  a-t-il  de  sorles  de  mevs  ? 
(itude?  ^K.  De  deux  soi  les  :  la  nier  exirrieure  el  les  tners  intérieures. 

l>e,  la  position  d'nn£|n  première  est  celle  qui  entoure  les  trois  conlincns  ,  cl  les 
•villea  l'autre,  eif.tlitres  sont  celles  qui  s'avancnit  dans  l'inléricur   des  terres. 
losition  d'une  ville  |.'îi.  D.  Quel^  noms  donnc-t-on  aux  luers? 
latitude?  jR    La  mer  exléri<"ure  se  nom  lu;  O.'éan  Glacial  vers  les  pô- 

arquceau  liant  dtilfB ,  Océan  Atlantique  à  l'ouest  de  I  Europe,  Océan  indien  au 
kés,   le   point  de 

due  d' 


d  de  l'Agio  ,  el  Océan  Pacifique  (.'nlie  TAsie  el   TA  iierique. 

îi  «{uaire  par'ies  se   subtliviaent  on  un  grand  nombre  d'au- 

un  pays  parliez;  nous  on  ciierois  les  noms ,  ainsi  que  ceux  des  nit-rs  inté- 

rjeiire*,  lorsque  nojks  fierons  la  di'scripiion  des  terres  qu'elles 


latitude  qu*ii  con- 


iignent. 


RAPIME. 


e  globe  terreeire^i 
La  terre  n'occupe 

)artifsde  la  lerr»' 
iqu'ileS;  isibmes 


rruption  de  meri 

jntourée  d'eau, 
nsule? 
n^eaiourent  pas 


'^^.  0.  Qu'est-ce  qu'un  golfe? 

R    C'est  une  peiiie  mer  intérieure.  Si  l'entrée  en  est  elroite, 

[trend  le  nom  de  biie,  el  une  baie  pt-u  étendue  s'app.'Heanse. 

34.  D.  Quel  phénomène  extraordinaire  présente  la  mer? 

IV.  C'est  le  déplacement  périodique  de  ses  eaux  deux  fois  par 
ur:  ce  umuvemont,  appelé  flux  el  reflux,  étant  parfaitement 
l>oi<lonné  à  celui  de  la  lune,  on  croii  qu'il  c&t  d&  à  l'action 
rarfive  do  cet  astre  sur  la  mer. 

35.  D.  Qu'est-ce  qu'un  archipel? 

R.  C'est  une  portion  de  la  mer  dans  laquelle  se  trouvent 
unies  un  grand  nombre  d'îles. 

36.  D.  Qu'f  st-ce  qu'un  détroit? 

R.  Ccst  un  bras  de  mer  qui  a  peu  de  largeur  et  qui  unit 
MX  mers;  on  l'appelle  quelquefois  phare,  pas,  elcanul. 
3;.  D.  Qu'est-ce  qu'une  rade? 
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R.  CVftlune  pelile  portion  de  nier  avancée  dansiez  terres ,  où 
les  vaisseaux  peuvent  mettre  à  Pancre,  à  Pabri  de  certains  \enls, 

38.  D.  Qu'est-ce  qu^un  ccueil  ou  récif'' 

B.  C'est  un  rocher  à  fleur  d'eau ,  contre  lequel  les  vaisseaux 
vont  quelquefois  se  b;  iser. 

39.  D.  Qu'est-ce  qu'un  courant? 

Rf  CVbt  un  enc^roit  de  la  mer  où  Veau  courl  rapidement 
d'un  certain  côté,  comme  si  c'était  une  rivière. 

40.  D.  Qu'est-ce  qu'une  rivière? 

R.  C'est  un  asseuibla/^e  d'eau  qui  parcourt  une  certaine 
ctendùe  de  pays.  Une  rivière  consiJérable,  qui  conserve  son 
nom  jusqu'à  îa  mer ,  &*a|)pellc  fleuve.  Sa  rive  droite  est  It 
côté  qui  est  à  droite  d'une  personne  qui  la  descend  en  batcuu , 
ayant  le  visage  lournc  vers  son  enihonchure.  On  appelle  bassin 
d'une  rivière  les  pays  qu'elle  et  ses  afluens  arrosent. 

4i.  D.  Qu'est-ce  qu'une  cataracte  en  cascade? 

R.  C'est  un  saut  que  font  les  eaux  d'un  fleuve  ou  d'une  ri- 
vière, en  tombant  d'une  hauteur  quelquefois  considéiable. 

4'3.  D.  Qu'est-ce  qu'un  canal  ? 

H.  C'est  une  espèce  de  fosse'  large  et  profond,  dans  lequel 
on  fait  entrer  les  eaux  d'une  rivière ,  i»our  transporter  lus  mar- 
chandises avec  plus  de  facilité. 

45.  D.  Qu'est-ce  qu'un  lonent  ? 

R.  C'est  un  courant  d'eau  rapide,  occasioné  par  les  plinf> 
ou  par  la  fonte  des  nei£;es,  et   qui  ne  dure  que  peu  de  tem[is 

44.  1^'  Qu'est-ce  qu'un  lac? 

R.  C'est  une  grande  étendue  d'eau  au  milieu  des  terres.  S'il 
avait  peu  d'étendue  ,  ce  serait  un  étang. 


DIVISION  DE  LA  TERRE. 

POPULATION,  RELIGION,  GOUVERNEMENT. 

45.  D.  Comment  divise-t-on  la  Terre? 

h.  On  la  divise  en  cinq  parties,  savoir:  Y  Europe,  VAàic. 
VJIJrîque,  V Amérique  et  VOccanie.  Les  trois  premières  coni- 
])rennent  l'ancien  contini-nt ,  la  quatrième  fut  dtîcouverte  par 
Christophe  Colomb  en  1  49'2  >  et  la  cinquième,  située  au  snd- 
est  de  l'Asie,  n'est  qualifiée  de  continent  ([ue  depuis  le  17^  siècle 

46.  D.  Quelle  esf  la  population  de  la  terre? 

R.  Elle  s'élève  à  près  de  neuf  cent  millions  d'Iiabitans. 

47.  D.  Qu'est-ce  qui  établit  do  la  différence  euire  eux  ? 

R.  Trois  choses  principales  :  la  religion ,  la  couleur  du  visage 
et  le  gouvernement  auquel  ils  sont  soumis. 

48.  D.  Quelles  sont  les  principales  religions  ? 

R.  Il  y  a  quatre  religions  pincipales  ,  i»  le  Christianisme 
professé  p  »r  plus  du  tiers  des  h<ihilan.«  du  globe;  a»  In  Jiidaïsin<i 
reconnu  par  environ  quatre  m'ilions  d'individus  ;  3»  le  Maho- 
métismo  qui  compte  environ  cent  vingt  millions  de  sectateurs Ij 
4**  le  Pdgauisrue  divisé  en  une  infinité  de  sectes. 
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DE   GÉOGRAI»H!Ê.  '  I^f 

4«)-  D;  Qu'est-ce  qui  distingue  la  Religion  chre'tiennfe  ? 
H.  C'est   10  que  le  nombre  de  ceux  qui  la  professent  sur- 
lasse  celui  des  stctateuis  de  toute  autre  religion  ;  ao  quV'lle 
^st  la  seule  profefsstfe  ou  au  nioins»  la  dominante  dans  les  états 
>|es  plus  e'claires  et  les  mieux  policés  du  monde  ^  3»  qu^elle  a 
les  sectateurs  dans  toutes  les  régions  de  la  terre. 

5o.D.  Quellessontloscouleiirsqui  distinguent  les  hommes? 
R.  Ce  sont  la  blanche,  la  noire  et  la  jaune.  Les  blancs  peu- 
plent TEurope,   "ne  grande  partie  de  TAsie  et  le   nord  de 
Afrique  j  les nègrts  peuplent  l'Afrujue  et  une partiede  l'Ocea- 
lie,  et  enfin  les  jaunes  ou  cuivrés  sont  répandus  dans  TAmé- 
l^ique  ,  dans  Test  de  TAsie  et  le  nord-ouest  de  l'Océanie. 
-■^    5i.  D.  Combien  ya-t-il  de  formes  de  gouvernement? 
';    R.   On  distingue  le  gouvernement  démocratique,  Taristo- 
Icratique  et  le  monarchique. 

Â    L;  démocratique  est  celui  où  la  nation  est  gouvernée  par 
fdos  représenlar.s  ou  mandataires  nommés  par  elle. 
#     L'aristocrati(jue   est  celui  où  le  pouvoir   souverain   réside 
^dans  un  corps  qui  se  renouvelle  sans  le  concours  du  peuple. 

tLe  monarchique  est  celui  oii  le  souverain  pouvoir  est  confié 
un  seul  individu,  sous  le  nom  d'empereur  ,  de  roi,  de 
lue,  etc.  j  s'il  n'a  d'autres  lois  que  sa  volonté  ,  il  est  despo- 
tique; s'il  gouverne  d'après  les  lois,  il  est  constitutionnel  j  »i 
le  pouvoir  est  partagé  ,  il  est  représentatif. 

i  DESCRIPTION  DE  L'EUROPE. 

5a.  D.  Indiqiie2-nous  les  bornes  de  TEurope  ? 
'    R.  L'Europe  est  bornée  à  VJÉil  par  l'Asie  et  la  Mer-Cas- 
^lienne  ,  à  VOuest  par  l'Océan  Atlantique  ,  au  Nord  par  l'O- 
céan Glacial,  et  au  Sud  par  la  Méditerranée  et  la  MerWoire. 
•     53.  D.  Quelle  eî>l  l'étendue  de  l'Europe  ? 

R.   L'Europe  est  la  plus  petite  des  cinq  parties  du  monde, 
n'ayant  à  ptu  près  que  5oo  mille  lieues  cariées. 
i    54.   D.   Donnez-nous  quelques    notions    particulières   sur 
|<:ette  première  partie  du  monde? 

I  R.  Quoique  l'Europe  ait  moins  d'étendue  que  IfS  autres 
n^arties  du  globe,  elle  les  surpasse  toutes  ,  1  »  en  population  eu 
^gard  à  son  étendue  ;  a®  par  son  commerce  qui  s'ctend  dans 
loiites  les  régions  de  l'umvers  ;  S»  par  la  civilisation  de  ses 
habitans,  leur  industrie  et  la  perfection  à  laquelle  ils  out 
feleyé  les  sciences,  les  arts  et  la  navigation,  4**  enfin  par  Tau- 
lorité  qu'ils  exercent  dans  les  autres  parties  du  monde,  oh 
jlsont  des  possessions  très-considérables  ,   etc. 

55    D.  Qiielles  sont  les  productions  de  l'Europe  ' 

R.  L'Europe  produit  en  abondance  toutes  les  choses  néces- 
^aiies  à  la  vie.  L'heureuse  température  de  son  climat ,  sous  !« 
tone  tempérée,  et  la  variété  de  sa  surface  ,  ont  donné  la  supé* 
Koriié  à  cette  partie  du  j^lobe  sur  toutes  les  autres. 
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56.  I)'.  En  combien  de  parties  se  divise  TÉurope? 

R.  On  la  divise  en  quinze  parties  principales,  dont  quiitre 
au  nord,  qui  sont  :  Vyingle' erre  cap.  Londres,  \c  Dane- 
mirck  cap.  Copertha{»ne,  la  Suède  cap.  Stockholm,  la  Hussù 
cap,  St-Pel^rsbourg  ,  la  Pru  se  cap.  BoiTm  ,  Y  Autriche  cap 
Vienne,  la  Conjéd.  Germanique  ^  prin.  v  Ha  lovie ,  M«. 
nich,  Hanib'^urg,  Francfort,  Dresde,  Wurtemhori»,  IVIayenct 
la  Hollande  cap.  La  Haye,  \a  Belgique  cap.  Bruxelles,  h 
Suisse  prin.  v.  Genève  ,  ti  Hà'e,  la  rniuce  cap.  Paris,  VEs 
faene  cap  Miidrid,  le  Porlufitil  rap  Lisbonne,  Vltalie  prin 
V.  Rome,  INapies,  Turin,  iVlilan  et  Venise,  et  la  Turquie  d'Eu 
rope  cap.  Gonstantinopie. 

57.  D.  Quelle  est  la  population  de  l'Europe? 
B.   Elle  est  d'environ  23r)  millions  dMiabitans. 

58.  D.  Quelles  religions  proffssent  les  E-iropéens? 

R.  La  religion  cbrétienno  ,  excepté  environ  sis  millions, 
tJant  Mahoméians  que  Juifs  ou  Idolâtres. 

Presqu* îles  et  Isthmes  d'Europe, 

59.  D.  Combien  compte-t-on  de  presqu^îîes  en  Europe' 
R*Siz  principale»,  qui  sont  :  la  Suède  avec  la  Norwésfft,  en- 
tre la  mer  du  Nord  et  la  Baltique  ;  le  Jutland  en  Danemrirck» 
y  Espagne  avec  \ePortitgnl,  entre  TOcean.  la  Méditerranée  e 
l'a  mer  Adriatique  ;  VltaVic  et  la  M  orée  ,  dans  la  Méditerra- 
née; et  la  Crimée  dans  la  Mer-Noire. 

Pour  les  îles,  voyiez  page  164. 

60.  D.  Combien  y  a-t-il  d'isthmes  en  Europe  ? 

R.  Il  n'y  en  a  que  deux  ,  savoir  :  celui  de  Corinlh  f  à  l'en, 
trée  de  la  Morée  ,  et  celui  de  Pérécop  à  l'entrée  de  la  Crimét- 
Les  espaces  de  terres  (jui  unissent  les  autres  presqu'îles  .",u  con 
tioent  ont  trop  de  largeur  pour  pouvoir  être  appelés  istbnies. 

Caps  de  l'Europe. 

61.  D.  Quels  sont  Ifs  principaux  caps  de  l'Europe? 

R.  Ce  sont  le  CapNnrdà  l'cxtre!mité  nord  vie  la  Suéde  ;  le 
cap  Landesnes  au  sud  de  la  Norwpg«  ;  l'  s  caps  Cléar,  Lands'- 
end  et  Lézard  en  Angleterre  ;  le  cap  Finistère  dans  l'Espa- 
cne;  le  cap  St'-F'inccnt  dans  le  Portugal  ;  le  cap  Leuca  dans 
l'Italie;  et  le  cap  Matapan  dans  la  Morée. 

'Montagnes  et  f^olcans  de  PEiirope. 
6a.  D.  Quelles  sont  les  prin<  chaînes  de  mont,  de  l'Europe' 
R.   Ce  sont  les   monts  Dophrines  appelés   autrefois  Alp«'S 
Scandinaves ,  qui  séparent  la  Norwége  de  la  SuèJe  ;  les  Pyré- 
nées qui  séparent  la  France  de  l'Espagne;  les  Alpes  qui  sé- 
parent la  France  de  l'Italie;  \esj4ppen'ùns  qui  longent  touie 
ritalie  ;  les  monts  Kra'palis  qui  séparent  la  Hongrie  de  la  Po- 
logne, et  les  monts  Ouruls  qui  séparent  l'Europe  de  l'Asie. 
63 1   D.  Combien  l'Ëuiope  a-l-elle  de  volcans? 
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DE   GIÉOORAPHIE.  I^^ 

R.  Trois  principaux  :  celui  du  Mont -Vésuve  en  Italie,  ce'.ui 
du  Mont-Ètna  en  Sicile,  et  celui  du  Mont-Hécla  en  Islande. 

31  ers  de  l'Europe. 

64.  D.  Quelles  sont  les  mers  qui  ba'gnent  rE'irope? 

\ ers  le  pôle  arctique,  VOcéan  gluci il  qui  f>raie  la  Mer- 
Blanche  ,  entre  la  Ivussïc  el  la  Laponie. 

A  l'oïK'st  ,  VOcéan  Atlantique  qui  fortn^  1°  la    Manche 
entre  la  France  et  l'Angleterre  ;  '2°  la  Mer  du  Nord  ,  entre 
r  Angleterre  ,  la  France,  la  Belgique,  les  Piiyi-Bas,  le  Dane- 
marck  et  la  Norwege  ^  3°  la  Mer  Baltique,  entre  la  Suède,  la> 
Prus-ie  ,  la  Hus^ie  el  la  Laponit;. 

Au  Sud  ,  la  Méditerranée  communiq  lant  avec  l'Océan 
parle  détroit  de  Gibraltar;  elle  l'orme  i**  l'Adriatique  ,  oa 
golfe  de  Venise,  entre  l'Italie,  TAntriche  et  la  'lurquiej 
a»  la  Mer  Ionienne  à  l'oue-st  <le  la  Grèce  et  de  la  Morée; 
3»  V Archipel ,  anéienncuicnt  JMer  Egée  ,  entre  la  Grice  et  les 
deux  Turquie»;  ^^  Va  Mer-Noire  ^  autrefois  Pont  Euxin  , 
entre  les  di'ux  Turquies  et  la  Russie;  5"  la  M~ir  de  M<irmara^ 
autrefois  Propnniide,  elle  joint  li^s  deux  précédoutes  ;  et* 
6'>  enfin  la  Mer  d'Aznf,  à  Test  de  la  Crimée. 

Vers  l'Est  ,  la  Mer  Caspienne  ,  entre  la  Russie,  la  Tarlari» 
la  Perso  et  l'Arme'nie. 

Goffes  el  Archipels  de  VEujvpe. 
63.    D.  Quels  sont  les  golfes  de  l'Europe? 
[      R.   Les  principaux  sont  ceux  de  Zuiderzée  près  des  Pays- 
B  is  ;  ceux  de  Bothnie  ,  de  Lii'onie  et  de  Finlande  dans  la  mer 
Baltique  j  le  go'fe  de  Gi2jCo^r<0  au  nord  de  l'Espagne;  les  golfes 
;  du  Lion  ,  de  Gcnes,  de  7'arente,  de  Lépante  et  de  Thessalo- 
^  nique  formés  parla  Méditerranée:  et  enfin  le  golfe  de  f^enise 
appelé  auiroment  mer  Adriatique. 

66.  D.  Combien  y  a-t-il  d'arcbipels  en  Europe? 

R.  Il  n'y  en  a  qu'un  seul  qui  est  dans  la  Méditerranée  entre 
i  l'Europe  et  l'Asie  j  il  comprend  environ   i5o  îles. 

!  Détroits  de  f Europe, 

67.  D.    Quels  sont  les  détroits  de  l'Europe? 

R.  Les  principaux  sont  celui  de  IVmgatz  entre  la  Russie 
et  la  Nouvelle-Zemble;  XeSund^  le  Caticgat  ^  le  grand  et  le 
petit  Jielt  aux  didéiontes  extrémité!»  de  la  mer  Baltique;  le 
canal  Sahit- Georges  entre  l'Angleterre  et  l'Irlande  ;  le  Pas- 
de-Calais  eutro  la  France  et  TAnglelerre  ;  le  détroit  de  Gi- 
ùrattar  vut-e  l'Espagne  et  l'Afrique;  celui  de  Messine  ,  ap- 
pelé auirmcnf,  le  Phare  de  Messine,  entre  la  Sicile  et  le 
royaume  de  Naples;  le  détroit  de  G  dlipoli  ou  des  Da  da- 
ncUcs  ^  appelé  autrefois  VHellespont,  à  l'entrée  de  la  mer 
de  Matmava;  \e  cantd  de  Conslantmople  ou  Bosphore  de 
Thrace ,  entre  la  mer  de  Marmara  et  la  Mer- Noire;  enfin  le 
détroit  de  CaJ/a  qui  joint  la  Mer-Noire  à  la  mer  d'Azof. 
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Fleuves  et  principales  Rivr ères  rJel* Europe» 

68<  D.  Quels  soni  les  fleuves  et  les  prlnciiialcs  rivières  de 
l'Europe? 

R.  i»  A  comn^eiiccr  par  la  partie  occidentale,  on  trouve 
la  1  omise  el  VHitinber,  qui  arrosent  l'Angleterre  et  se  jet- 
tent dans  In  mer  du  Nord. 

a"  Le  Glaumen  ,  le  Gotha  ,   le   Vindel  ,  le   Lunéa  et  le 
Tornéa  ,  qii  ;4rros<rnt  la  Snèd  •  et  se  jctten'  les  deux  premiers 
dans  le  Cattfgtt,  et  \cn  troisaniri  s  dans  le  golfV  de  Bothnie. 
3o  lu  Escaut ,  la    Mcwe  et  le  Jihin,  (\u\  se  jetiont  dans  la 
rner  du  Nojd  ;  \va  t\eu%  premiers  anosent  la  France  et  la  Bel- 
gique ,  et  le  troisième  sépare  la  Suisse  et  la  France  du  duché 
de  Bade,  arrose  ceux  de  Coblcntz  ,  de  Clèves  et  les  Pa^s-Bas, 
où  il  forme  plusieurs  brandies  ,  et  dont  la  principale  est  un 
Vies  afHuens  de  la  Meuse.  Le  Rhin  est  le  3'  fleuve  de  l'Europr. 
4**  L'Elbe  (pii  atruse  la  Bohême ,  la  Saxe,  la  Prusse,  sépare 
le  Hanovre  du  D.ineniarck  et  se  jette  dans  la  mer  du  Nord, 
5"  LOiler ,  la   F'istule  et  le  Niémen  ,  qui  arrosent  la  Po- 
logne el  la  Prusse  ,  et  se  jettent  d<ins  la  Baltique» 

G"  En  Russie  se  trouvent  la  Duna  ,  qui  se  jette  dans  le  polfs 
de  Livonie;  la  Néua  qui  joint  le  lac  Ladoga  au  golfe  de  Fin- 
lande; la  Dwina  et  le  Mezeuy  q'ii  se  jettent  dans  la  iVI*.r- 
Blanche  ,  la  Petchnra  qui  se  jette  dans  la  Mer  Glaciale;  VOii- 
ral  et  le  Volga  ,  qui  se  jettent  dans  la  Mer  Caspienne ,  ce  der- 
nières! le  pins  gi-and  fleuve  de  TEurope  ;  le  DbUy  le  Dnieper 
et  le  Dniester,  qui  se  jettent  le  premier  dans  la  mer  dWzof, 
et  les  deux  autres  dans  la  M«^r-lNoire. 

7°  Le  Daw.ibe,  a'' fleuve  de  l'Europe  ;  il  arrose  le  Wurtem- 
berg ,  la  Bavière,  l'Autriche  et  la  Turquie,  et  se  jette  dans  la 
Mer-Noire. 

8°  Le  Pô  ,  qui  arrose  le  Piémont .  sépare  le  royaume  Lom* 
bardo-Vénitien  d'avec  les  Etals  de  Parme,  de  Modène  el  de 
l'Eglise  ,  et  se  jette  dans  l'Adriatique. 

9'^  Le  Tibre  qui  an  ose  l'Italie,  passe  à  Rome  et  se  décharge 
dans  la   Méditerranée. 

loo  VEbre  et  le  Guadalcjuivir  ,  qui  arrosent  l'Espagne  et 
se  jettent  le  i"*"  dans  la  Méditerranée  ,  et  le  a*  dans  rOcéun. 

iio  La   Giiadiana  ,  le  Tage  et  le  Douera  ,   qui  arrosent 
TKspagne  et  le  Portugal ,  el  su  jettent  dans  l'Océan. 
Fleuves,  rivières,  canaux  et  ports  de  France,  page  iig. 

Lacs  de  l'Europe. 
Gg,  D:  Cottjbien  y  a-i-il  de  lacs  en  Europe?^ 
R.  On  en  compte  quatorze  priiic'paux ,  qui  sont  ceux  de 
Saïma,  à'Onéga  et  de  L  idoga  dans  la  Russie  ;  trois  en  Suède, 
le  Wéner,  le  Wetler,  et  le  Mêler,  le  lac  Léman  ou  de  Ce- 
nèue,  entre  la  France  et  la  Savoie  ;  le  lac  de  Constance  entre 
la  Suisse  et  FAllemagne  ;  les  lacs  Majeur,  de  Lugano ,  de 
Côme  et  d«  Garde }  de  Bolséna  et  de  Célano  dans  l'Italie. 
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roseleWurlem- 
se  jette  dans  la 

I  royaume  Lom- 
}  Modètie  el  de 

le  et  se  décharge 

nt  TEspagne  et 
dans  rOcéaii. 
>  ,   qui  arrosent 
'Océan, 
spage  119. 


•û  sont  ceux  de 
;  trois  r  n  Suède, 
^man  ou  de  Ce- 
Constance  entre 
de  Lugttno,  de 
no  dans  ritalio^ 
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CHAPITRE  PREMIER. 


Si 


EUROPE. 


li%  (royaume  de) 
^o.  D.  Qu'est-ce  que  la  Franco? 


i 


R.  C'est  un  (les  pbis  vnslos,  (1rs  plus  riclics  et  dn 
.'-pin'*  beaux  états  de   l'Rurope.  Elle  est  s  Uxîic  son_ 
•'un  climat  Irès-avnnlagenx  ,  l'air  y  est  pur  et  tem- 
péré; son  sol  est  d'une   fécondité  étonnante ,   snf- 
iisant  non-seulement  aux  besoins  d'une  population 
de  pr6s  de  trente-deux  millions    d'hahitans,  mais 
encore   à   ses  plaisirs.  Outre  un  «^rand   nombre  do 
canaux  que  l'industiie  y  a  pratiqués,  une  multi- 
Hnde  de  rivières  l'arrosent  et  fa.cilileitt  le  transport 
'de  ses  productions  j  ses  ports  sont  fréquentés  pnr 
"toutes  les  nations  commerranles,  et  produiaenl  par 
|deà  échanges  un  bénélico  Immense  qui  anime  son 
commerce.  liCs  Françai.^  sont  actifs,  spirituels,  in- 
(lusirieux  et  vailhiiis^  au(  une   nation   n'u   produit 
])lus  de  grands  hommes.  La  lan;;uf'  [Vançaise  est  la 
;  plus  usitée  de  l'Europe,  les  antres  nations  se  plaisent 
là  l'étudier. 

71 .  D.  Quelles  sont  les  bornes  de  la  France 
R.  Elle  est  bornée  à  Vpst  par  le  grand-duché  du 
Bas-Rhin,  la  Suisse,  la  Savoie  et  les  Alpes;  au  sud 


\i 


ar  la   Médflerrance  et   l'Kspngne  j   à   Vvuest  par 
Océan;  élan  nord  par  la  Manche  ,  le  Pus-de-Calais 
let  la  Belgique.  EUe  est  située  entre   les  quarante- 
deuxième   et  cinquante-unièine  degrés  de  latitude 
\nord ,  le  sixième  de  longitude  est ,  et  le  septième  d<3 
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longiliide  ouest;  elle  a  LÙio  lieues  du  nord  an  sud, 
•el,  220  de  Vcst  ù  VouesC  j  et  ciiviion  a^jiGj  lieues  de 
supertirio.  P* 

72.  D.  Donnez-nous  quelques  notions  historiques  sur  la  !]?' 
France  ?  * 

U    La  France  élnit  habiie'e  parles  Gaulois  ou  C»'lles,  lors-  *  ' 
que  JuIes-Cesar  en  enlrtprit  la  con(juéle  ,  cinquante  ans  avant  1 
la  venue  de  Je^us- Christ.  Ces  peuples  courageux  défendirent  ■. 
long-leinps  leur  liberté^  et  il  Ktllut  toute  la  valeur  ruuiaine  , 
toute  rh;ibilclé  de  César,  et  dix  ans  de  travaux  et  de  couibals 


pour  les  ashujétir.    l.ts  vain(|ueurs  di\iseierit  la  France  eu  P^^ 


assurtr  leur  libelle  Cl  «l"'e.eii(lre  leiirs  posstv^sidii^-..  lia  fiM.'nl*^^ 
plusii  urs  tentatives  pour  se  rendre  niaiires  des  Gaules  ,  et  l'an  » 
4ao,  Pharan.ond    leur  chef  y  lit  une  irrupliou  iiiiportante;  ^f'' 


e 
is 


4ao,  Pharan.ond    leur  chef  y  lit  une  irrupliou  iuiportante; 
mais  il  ne  put  s'y  éf;.blir.  Clodion,  son  fils,  ne  fut  ni  moins  *#  ^ 
enlrcprenant,  ni  plus  heureux.  '^^'' 

A  la  mon  de  Clodion,  Merovt'e  prit  le  couiman<Iemcnt  de  •*'•' 
la  colonie  et  parvint  à  oecuficr  une  partie  de  la  Bclg  tjue,  et  '•f' 
nie'rita  par  ses  vertus  polili(jues  et  gutnières  de  donner  son  * 
nom  à  la  première  race  de  nos  rois.  Childeric  son  fils  est  moins  *»$le 
connu  par  les  aventures  (ju'on  lui  attribue  ,  (|ue  par  l'boni  cur  «^"«è 
d'avoir  donné  le  joiw  au  gr;  nd  Ciovis,  vrai  fondateur  de  la  Ifi^fx 
monarchie  françai.se.  l.ors(jue  Cluvis  monta  sur  le  trône,  les  wôs 
Gaules  e'Jaient  parlage'e>  enire  les  Visigoths  <jui  occupaient  ^G 
le  Midi ,  les  Bourguignons  qui  s'étaient  empare's  des  provinces  îti 
conij  lises  entre  la  Sa(\ne  ,  le  Rhône  tl  les  Alj.>es ,  et  les  lîo-  «a 
mains  qui  possédaient  encore  les  provinces  depuis  le  Rhin 
jusi|u'à  la  l.oiré  et  l'Océan.  -  56 

Clovis,  se  trouvant  trop  resserré  dans  la  petite  province 
que  Mérovée  avait  concjuise  ,  se  n  il  à  In  toie  de  ses  troupes 
et  entieprit  la  con({uéte  de  ces  belles  contrées,  qui  avaient 
tant  de  fois  tenté  lambition  de  ses  pré(léce>seurs. 

Le  jeune  héros  .  âgé  seulement  de  vingt  ans ,  possédait  déjà 
les  verlus  el  le  courage  qui  iont  les  con<juérans  Sans  s'arrê- 
ter aux  sièges  des  places,  il  marcha  veis  6oissons  ,  où  était 
le  général  romain  :  le  premier  choc  décida  de  la  victoire  eu 
faveur  de  Clovis,  Syagrius  lut  vaincu  el  Soissons  ouvrit  ses 
portes  aux  vainqueurs,  ((ui ,  continuant  leulttconquéles ,  se 
rendirent  maîtres  de  tout  ce  tjue  les  Romains  possédaient 
entre  le   Çlhin  et  la  Loire. 

Clovis  ,  voulant  s'attacher  ses  nouveaux  sujets,  ne  les  priva 
mi  de  leur  liberté  ,  ni  de  leurs  biens  ;  mais  ayant  chassé  les 
Bomains,  il  partagea  les  terres  en  trois  parts,  les  Francs  en 
eurent  deux  et  les  Gaulois  la  troiiiîème.  Ce  prince  ,  auftsi  boa 
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iflitique  que  grand  guerrier,  fil  ce  qui  ëlait  en  son  pouvoir 

dLr  réprimer  la  licence  des  soldats  et  mériter  la  confiance 

Hp  t'vêi|ues  ,  et  par  eux  celle  dts  peuples;  cependant  l'eui- 

pne  des  Francs  preri.iit  lous  les  jours  de  nouveaux  accroisse' 

inlÉiÀ»  Apres  la  célèbre  et  miraculeuse  victoire  remportée  à 

Tabiac  sur  les  Alleiiiaiid.> ,  Clovis  embrassa  le  christianisme  , 

.         I         etton  exein[ile  fut  bientôt  suivi  ()ar  toute   It  nation,    le  zèle 

;  ou  L'allés,  lors-  ^^^  Jecjuel  la  plupart  (lèses  successeurs  soutinrent  larclij^ion, 

Kjuanto  ans  avant  1^.  ,1,^:^113  1,.  titre  de  rois  très-cbréliens  et  de  iils  aines  de 

jeux  défendirent  p^ii^y. 

valeur  romaine ,    T,  r<i     •       »t  ii     •  •     j       i?*  •     .» 

.  ,       ,.,.i.„tc     •'a"»«7»  tiiovis  attaqua  Alaiio  ,  rois  des  Visiffoths,  qm 
ux  et  de  combats      T  ,  1  •.  '  '  »      »  1  j        •    1     1  •  -         n 

.1     i-       ^^  «..  polsedait   encore  tout  le   pays  depuis  la  Loire  ius(iu  aux  Py- 
nt    a  Irauce  eu  ^^  -         11     1  r»    1    »       1    -^         *  •     '  \t     mi-         x   ■'i 

.,•      Péiecs  ;  il  le  délit ,  le  tua  de  sa  propre  m;iin  a  Vouilli ,  près  de 
a-teuius  i   niais  ,  „  3  .     '  ,  ,  K   l     j^      '  u 

°  \..c  rU.  rwli^TS  ,  et  5  empara  de  tous  ses  etiits.  Un  ecnec  ciue  ses  ge- 

ancs ,  piuplescle    7  ,  ,  i  ,  '      u   .*      » 

,     '  ',      '^     •  ,^j  waux   éprouvèrent  sous  If  s  muis  d  Art  s  ,   en  combattant 
ou  se  trouvaient  ^       ,„,«,    ,     .  •  j      <»  .  .1      i>i,  r  i>         *  u 

...    .   I    ..  :,..>v  îOflre  Lheodonc,  roi  des  Ostroj-oths  d  Italie,  ne  I  empêcha 
ni  elail  ue  mieux     3  ,  .       '  ,  "  -.ni'. 

Il     r.  .,r,t  •■f  do  poursuivie  avec  aideur  ses»  proiets  d  ai^randissement. 
UsSKilLs.  Ils   Ii!cnt     L   ,    '     ,^,  ,      -       ,    .  ,      ,  I-      r 

oc^'omIp*     !•!  I'tii     »*^'  '•   ete  le  fondateur  de  la  iiumarchie  française  :   sate 
es  uauies  ,  ci  »  uu  ,    _  3  c 

lion  iui  portante  ;  *S'*'''^^"''»  politique  adroit,  grand  capitaine  ,  heureux  dans 
ne  fut  ni  moins  ^  entreprises,   prudent  dans  ses  succès,    plein  de  respect 
'  )«jr  1 1  religion  qu'il  avait  embrassé.' ,  sa  gloire  «  ût  été  pure  , 

)mmandemcnt  de  ''Rivait  su  modérer  son  ambition  et  coiuuïander  à  son  ca- 
le la  Belg.ijue,  et  'H^^'^^i  porté  à  la  cruauté. 

es  de  donner  son     î*armi  les  «lescendans  de  Clovis,  aucun  ne  lui  fut  compa- 

:  sou  fils  est  moins '«^'c  on  valeur   ni  en  taîens   pour  le  gouver  lement  ;  aussi 

lue  par  riioni  eur  d|sèrent-ils  affaiblir   peu  à  peu  leur  autorité;   et  à  peine 

li  fondateur  de  la  l*!'' i^ent  soixante  ans    s'étaient    écoulés,    que  le  sceptre, 

sur  le  trône,  le.>  *ïÉ<^s  avoir  long-temps  chancelé   entre  leurs  mains,   leur 

nui  occupaient  '^f^'MM''^  tout  à-fait  pour  passer  dans  celles  des  rois  de  la  se- 

.rés  des  provinces  î^de  race.  Cette  révolution  fat  encore  plus  le  fruit  des  rares 

Mjcs  ,  et  les  Uo-  ^açiis  que  déployèrent  dans   le  gouvernement  les  aïeux  de 

s  depuis  le  Rhin  ^^  nouveaux  chefs,    sous  le  nom  de   maires  du  palais,  que 

;e|ui  de  l'incapacité  des  derniers  Mérovingiens. 

orsrpie  Pépin,  surnommé  le  Bref,  monta  sur  le  trône, 

i^aleur  personnelle  était  encore  reh  vée  par  le  souvenir  des, 

ndes  actions  de  son  père  Charles-Mariel.   L'Histoire  fait 

ieurs.  Jjoge  de  Pépin,   en  disant  qu'il  eût  été  le  plus  grand  des 

losiédait  déjà  V  de  France  s'il  n'avait  pas  eu  Cfiarles-iVIartel  pour  père  , 

jharlemagne  pour  fils.  Ce  dernier  a  porté  la  gloire  delà 

ion  française   à  son  plus  haut   période  :  il  réunit  en  sa 

sonne  lous  les  genres  de  mérite  ;  il  fit  la  conquête  de  l'Ila- 

(  d'une  partie  de  l'Espagne  ,  de  la  Saxe  et  de  PAIlemagne, 

[munit  comblé  de  gloire  ,  après  un  règne  de  quarante-six 

dont  quatorze  comme  empereur  d'Occident. 

«•s  descendans  de  Charleinagne ,  appelés  de  son  nom  Car- 

ngiens  ,  ne  soutlment  pas  long-temps  la  renoinme'e  de 

race,  et  perdirent   le  trône  encore  plus  proniptement 

ceux  qu'ils  avaient  remplaces.  Leur  indolence  a  mérité 
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à  plusieurs  le  surnom  àe Fainéani ^^ArlicuVïhemanX  à  T.omsT 
cjui  mourut  sans  postérité  en  ()87  j  Hugues-Capet  lui  surcédH 
Lorsque  ce  prince  monta  sur  le  trône,  il  le  trouv 
entouré  de  la  renommée,  des  vertu»  et  des  talcns  de  Eudes 
de  Raoul  et  de  Hug\iPs-le  Grand.  Ses  aiialite's  personntllp 
répondirent  à  un«  si  belle  lilialion,  et  il  fut  un  de  nos  plu 
grands  rois  de  la  troisième  race.  Les  plus  illustres  de  ses  suc 
resseurs  furent  Louis  iX  ,  que  ses  vertus  ont  fait  placer  su 
les  autels^  François  1',  surnommé  le  Père  des  Lettres 
Henri  IV  et  Louis  XIV,  tous  deux  honorés  du  surnom  è 
Grand,  et  qu'ils  iTiérit<'rent  plus  (ju*aucun  princ€  du  monric 
le,  premier  pnr  sa  valeur  et  son  tendre  amour  pour  son  peuple 
et  le  second  par  les  talens  rares  qu'il  déploya  pendant  soi 
long  r/'gne  dans  toutes  les  parties  du  gouvernement  ;  pa 
lin  pul  ion  qu'il  sut  donner  dans  toute  l'Europe  auxsciencrs 
aux  arts,  au  coinniercc  ;  par  le3  chefs-d'œuvre  de  lou 
genres  qui  sortirent  des  mains  des  savans  et  des  artistes  fraii 
çais  i  enfin  par  la  protection  qu'il  accorda  à  la  religion,  tar. 
dans  son  florissant  empire,  que  dans  tous  ceux  où  la  reuuii: 
ince  avait  publié  la  gloire  de  son  nom. 

n.i.  l).  Quelle  est  la  lorme  du  gouvernement  cr 
France  ? 

R.  CVst  une  monarcbie  constilutionnellej  le  ro 
propose  les  lois  à  la  discussion  des  chambres  ,  c  .j 
après  qu'elles  ont  élé  approuvées ,  il  les  sanclionii:  { 
et  les  promulgue. 

74*  ï^«  Qiiels  sont  les  principaux  corps  de  l'état 

K.  Laclnmbre  des  pairs  nommés  parle  roi;  cell 
dos  députés  nommés  par  les  déparlemens  5  le  conseil 
d'élatjleconseil  prive, eleufi!!  lecouscildes  ministre; 

75.  D.  Par  qui  la  justice  est- elle  rendue? 

R.  Par  des  juges  de  pnix  institués  pour  concilie 
les  parties  ,  et  apaiser  les  dillérends  ;  par  des  tri 
Lunaux  de  commeice  établis  dans  les  principale 
villes  5  par  des  tribunaux  de  première  instance;  pa^ 
des  cours  d'assises  ;  par  des  cours  royales  ;  par  la  cou 
des  comptes  et  lacour  de  cassation,  ces  deux  demie 
res  siègent  à  Paris. 

nG,  D.  Combien  y  a-t-il  de  cours  royales? 

R.  Il  y  en  a  vingt -sept,  siégeant  à  Agfn  pou 
tes  déparlemens  du  Gers,  du  Lot  et  de  Lot-cl-Ga 
ronne  ;  à  Aix  pour  les  déparlemens  des  Bouches 
du-Rhône ,  des  Casses  -  Alpes  et  du  Var  j  à  AmieM 
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)Oiir  les  départemens  de  la  Somme  ,  de  l'Oise  el  de 
l'Aisne}  à  Angers  pour  les  départ^meiis  de  Maine- 
il-Loire ,  de  la  Mayenne  el  de'Ia  Sarlhe  ;  à  Bastia 
pour  la  Corse  5  à  Besançon  pou  r  les  déparlemens  du 
»onbs ,  du  Jura  et  de  la  Haute-Saône  ;  à  Bordeaux 
)ouv  les  dcpartemens  de  la  Gironde ,  de  la  Dordogne 
!t  de  la  Cha  renie  j  à  Bourges  pou  r  les  déparlemens  du 
Iher,  de  l'Indre  el  de  la  Tvièvre;  à  Caen  pour  les 
[lépartemens  du  Calvados,  de  la  Manche  et  de  l'Orne  ; 
Colmar  pour  les  déparlemens  du  Haut  et  du  Bas- 
Jîin  ;  à  Dijon  pour  les  déparlemens  de  la  Côte-d'Or, 
fie  la  Haute-Marne  et  de  Saôuij-et-Loire  ;  à  Douai 
>our  les  déparlemens  du  Nord  et  du  Pas-de-Calais  5 
Grenoble  pour  les  déparlemens  des  Hautes-Alpes, 
|de  l'Isère  et  de  la  Dr'ôme  ;   à  Limoges  pour  les  dé- 
)arlemens  de  la  Haute-Vienne,  de  la  Creuse  et  de 
fa  Corrèze  ;  à  Lyon  pour  les  déparlemens  du  RhûnC) 
le  l'Ain  et  de  la  Loire  5  à  Metz  pour  les  départe- 
lens  de  la  Moselle  et  des  Ardennes  j  à  Montpellier 
)Our  les  déparlemens  de  l'Hérault,  de  l'Aude,  de  l'A» 
eyron  et  des  Pyrénées-Orientales;  à  iV^z/icy  pour  les 
lépartemens  de  laMeurthe,delaMeuse  el  des  Vosges; 
\\  Nîmes  \fOur  les  déparlemens  du  Gard,  de  l'Ardèclie, 
le  la  Lozère  et  de  Vaucluse  ;  à  Orléans  pour  les  dé- 
mrtemens  du  Loiret,  de  Loir-ot-Cheretd'Indre-el- 
ioire;  à  Paris  pour  les  déparlemens  de  la  Seine,  de 
Beine-et-Oise, d'Eure-et-Loir,  deSeine-et-Marne,  de 
la  Marne,  de  l'Aube  et  de  l'Yonne  j  à  Pau  pour 
les  déparlemens  des  Basses  et  des  Hautes-Pyrénées, 
!t  des  Landes  ;  à  Poitiers  pour  les  déparlemens  de 
es  principale  Ji!  Vienne,  de  la  Vendée,  des  Deux-Sèvres  et  de  la 
e  instance;  paftharente -Inférieure  ;  à  Rennes  pour  les  déparle- 
ales*  parla  cou Spiens  d'Ille-t*t-Vilaine,  des  Côtes-du-Nord  ,  du  Fi- 
ées deuxderuic  Jûstère  ,  du  Morbihan  et  de  la  Loire-Inférieure  5  à 

iom  pour   les  déparlemens  du  Puy-de-Dôme ,  de 
royales?  Ja  Haute-Loire,  du  Cantal  et  de  l'Allier  5  à  Rouen 

il  à  Agen  pou  J)our  les  déparlemens  de  la  Seine-Inférieure  et  de 
[t  de  Lol-cl-Ga  J'Eure  ;  et  à  Toulouse  pour  les  déparlemens  de  la 
is  des  Bouches  fcaute-Garonne,  de  l'Ariége,  de  7arn-et-Garoune 
[Var;  à  Amieiimi  du  Tarn. 
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%6  ^  '      ABRÉGÉ 

Toutes  les  villes  ci-dessus  ont  aussi  une  acadé- 
mie dont  le  ressort  est  le  même  que  celui  des  cours 
royales  ,  excepté  Ap^en  remplacée  par  Cahors  ;  Col- 
mar  rem\i\acée  piiv  Strasbourg  ;  Riom  remplacée  pai 
C  1er  m  ont 'f  et  Baftia  ,  qui  est  de  l'académie  d^AiX' 

'j'-r.  D.  Quelle  est  la  religion  dominante  en  France? 

R.  Depuis  la  conversion  de  Clovis,  la  religion 
catholique,  apostolique  tt  romaine  a  toujours  été 
j)rofesséc  par  les  Français.  Il  y  a  cependant  ar.jour- 
d'hui  environ  deux  millions,  tant  de  Protestans  que 
de  Juifs. 

78.  D.  Quelle  est  la  division  de  la  France  sous  le 
rapport  des  cultes? 

R.  Pour  les  cailioliques  elle  e:4divisée  en  arche- 
vêchés et  év(?chés,  qui  se  subdivisent  en  paroisses  ; 
les  protestans  ont  des  temples  eu  plusieurs  villes,  et 
les  juifs  des  synagogues. 

ng.  D.  Quelle  était  autrefois  la  division  territo- 
riale de  la  France? 

R.  Sous  les  Romains  la  France  était  divisée  en 
quatre  grandes  provinces  :  1°  la  Narbonnaise  entre 
l'Italie  ,  la  Méditerranée  et  le  Rhône  j  2°  V Aquitaine 
entre  le  Rhône,  les  Pyrénées,  J'Océan  et  la  Loire  5 
1^0  la  Lyonnaise  enlre  la  j.oire  ,  le  Rhône  et  la 
Seine;  4°  '^  Belgique  entre  la  Seine  et  le  Rhin. 

Clovis  s'cîtant  rendu  maîlre  de  la  plupart  de  ces 
provinces,  les  partagea  entre  ses  quatre  fds  en 
royaumes  de  Paris ,  de  Soissojis ,  oe  Metz  et  d'Or- 
le'ans;  mais  ensuite  la  France  fut  partagée  en  trenle- 
deiix  provinces,  qui  eurent  presque  toutes  des  maî- 
tres particuliers. 
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)    s- 


Des  anciennes  Provinces* 


'  80.  D.  Donnez-nous  line  idée  de  la  position  res- 
pective dej»  trente-deux  provinces  qui  composaient 
la  France? 

R.  Imaginez  l'étendue  de  la  France  divisée  de 
l'est  à  l'ouest,  en  plusieurs  bandes,  que  nous  ap- 
pellerons zones  [Géoni.  N"263).   Si  l'on  parcourt 
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position  res- 
11   composaient 

ice  divisée  de 

que  nous  ap- 

i'on  parcourt 


es  zones  l'une  après  l'autre,  en  commençant  parla 
|artic  la  plus  au  nord,  on  verra  que  la  ire  zone,  si- 
jée  vers  le  5i®  degré  de  latitude,  comprend  1  °  la 
Uandre  française ,  cap.  Lille^  2°  V Artois,  cap. 
.rras;3°  la  Picardie,  cap.  Amiens.  La  2*  zone, 
tuée  vers  le  49®  degré,  comprend  1°  une  partie  de 
^Alsace,  cap.   Strasbourg;   2°   la    Lorraine,   cap. 

Îancy  ;  3°  la  Champagne,  co.^*  Troyes;  4°  Vlle^de- 
rance  ,  cap.  Paris;  5°  la  Normandie ,  cap.  Rouen. 
lia  3'  zone ,  située  vers  le  48^  degré ,  comprend 
i^  une  partie  de  VAlsace;  2°  la  Franche-Comté ^ 
Cfapilale  Besançon  j  '0°  une  partie  de  la  Bourgogne  ^ 
cap.  Dijon  5  4°  le  Nivernais,  cap.  Nevers;  5°  le 
Berri ,  capitale  Bourges;  6°  V Orléanais,  qui  com- 
prend la  Beauce ,  cap.  Orléans  et  Chartres;  7°  la 
Touraine,  cap.  Tours  j  8°  V Anjou ,  cap.  Angers  ;  c)°  le 
iîaine,  cap.  le  Mans  (il  comprend  le  Perche,  cap. 
Mortagne)  5 1 0°  la  Bretagne ,  formant  une  presqu'île, 
rincipales  villes,  Rennes  et  Nantes.  La  4®  zone, 
tuée  vers  le  46®  degré,  comprend  1°  la  Bresse, 
isant  partie  de  la  Bourgogne,  cap.  Bpurg;  a°  le 
yonnais  et  le  Forez,  cap.  Lyon  et  Montbrison; 
\^  \q  Bourbonnais ,  cap.  Moulins;  '\P  V Auvergne, 
«gap.  Clermontj  5°  le  Limousin ,  cap.  Limoges  ;  'c^  la 
fi  arche ,  cap.  Guéret;  7°  le  Poitou,  cap.  Poitiers; 
i8j°  VAngoumois ,  cap.  Angoulême  ;  9°  la  Saintongt 
et  le  pays  d^Aunis,  cap.  Saintes  et  La  Rochelle. 
î^a  5"  zone,  située  vers  le  46^  degré,  comprend  1°  le 
Pauphiné,  cap.  Grenoble;  2°  le  Vivarais ,  le  J^e- 
is'  et  le  Gevaudan ,  faisant  partie  du  Languedoc , 
ip.  Viviers,  le  Puy  et  Monde;  5°  la  Guienne,  cap. 
ordeaux  ;  celte  province  comprend  le  Querci,  cap. 
ahors;  le  Rouergue ,  ca^*  Rodez,  et  le  Périgord , 
Bp.  Périgueux.La  6®  zone,  située  vers  le  44^  degré, 
•mprend  i*'  la  Provence f  cap.  Aix,  2°  le  Comtat- 
ennissin ,  cap.  Avignon;  3°  le  Languedoc ,  cap. 
oulouse;  4°  le  Rous sillon ,  cap.  Perpignan;  5°  le 
omté  de  Foix  ,  cap.  Foix;  6°  la  Gascogne,  cap. 
uch  ;  et  70  le  Béarn,  cap.  Pau.  {Démonstration  sur 
Carte,) 
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i8  ABRÉGÉ 

Remarques.  Le  système  des  partages  entre  les  princes  dt 
sang  et  ensuite  le  gouvernement  fcoiial ,  multiplièrent  telle- 
ment  les  divisions  territoriales  do  la  Francs  %  que  sous  Hugues 
Cnpet,  en  987 ,  V Ile-de-France  »  Y  Orléanais  et  la  Picardi 
composaient  tout  le  domaine  royal. 

Le  Berri  fut  acquis  à  la  couronne  par  Philippe  I^'  en  1 100 

•—La  Touraine  fut  prise  aux  Anglais  par  1  hliippe-Augusi 

en  laoa.  —  La  Normandie  fut  aussi  prise  par  le  même  princ 

en  iao3.  — Le  Perche  fut  réuni  à  la  couronne  par  St-Louis 

ainsi  que  la  Saintonge ,  en  x-xl^i.  —  Le  léanguedoc  ëchii 

par  héritage  à  Philippe-le-Hardi  en  1271.  —  La  Chanipa^n 

et  le  Lyonnais  furent  réunis  à  la  :ouronne  par  le  mariage  d 

l'Iiilippe-le-Bel  avec  Jeanne  de  Navarre,  comtesse  de  Gnan 

pasne,  en  1286.  —  Le  Dauphiné  fut  cédé  à  Philippe-dc 

Valois   en  i349>  -«*  Le  Limousin  fut  pris  aux  Anglais  pa 

Charles  V  en  i364.  —  he Poitou  fut  aussi  enlevé  aux  Augla 

par  Charles  V  en  iS^i.  —  UAunis  et  la  Saintonge  leur  fu 

rem  aussi  repris  par  Charles  V  en  1873.  —  UAngoumo^ 

fut  réuui  à  la  couronne  par  Charles  VU  en   i^Si.  —  L 

Guicnne  fut  aussi  conquise  sur  les  Anglais  par  Charles  Yl 

eu  1453.  Ce  prince  f  aidé  des  conseils  et  (ïe  la  valeur  de  Jeanm 

d'Arc,  avait  remporté  sur  les  Anglais  de  célèbres  victoires ,  i 

les  avait  contraints  de  quitter  Paris  et  un  grand  nombi 

d'autres  villes  qu'ils  possédaient  jusqu'au  centre  de  la  Franc 

—  \u' Anjou  et  le  Maine  furent  réunis  à  la  couronne  p, 

Lituis  XI  en  1481.  —  La   Provence  et  la  Bourgogne  li 

rent  acquises  par  héritage  à  Louis  XI  en  148a.  —  La  Breti 

t'ne  fut  réunie  à  la  France  sous  François  !«'  en  i53a  ,  en  veri 

clu  mariage  de  Charles  VIII  avec  Aune  de  Bretagne.  —  1 

Bourbonnais ,  la  Marche  et  VAui'ergne  furent  conquis  p 

p'rançois.  !•'  en  i5a7.  —  Le  Béarn  et  le  Comté  de  Foix  a[ 

parlcnaient  à  Henri  IV,  et  furent  réunis  à  la  France  lors(|i 

ce  prince  parvint  à  la  couronne  en  i589.  —  h'' Artois  i 

ronquispar  Louis  XIII  sur  les  Espagnols  en  164  «.  —  Le /fou 

sillon  fut  aussi  réuni  à  la  France  par  Louis  XlII  en  i648<- 

Le  Nivernais  fut  acquis  à  Louis  XIV  par  la  destruction  r 

la  féodalité  en  1667.  —  La  Flandre  et  le  Hainaut  furent  ans 

réunis  à  la  France  par  Louis  XIV  en  1667.  —  La  Franck^ 

Comté  fut  enlevée   aux   descendans  de  Charles-Quint   |i 

Louis  XIV  en  1674.  —  L"* Alsace  fut  cédée  à  Louis  XiV? 

1713.  —  La  Lorraine  fut  échangée  contre  la  Toscane  soî 

Louis  XV  en  1735.  —  La  Corse  fut  conquise  par  les  Franc* 

en  1768  (5o).  —  Le  Conitat-f^enaissin  fut  enlevé  au   pa;* 

eu  1791  (n3). 
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NOUVELLE 

DIVISION  DE  LA  FRANCE. 


8i.  D.  Comment  la  France  est-elle  divisée  main- 


înant? 


R.  En  qnatre-viugt -six déparlemens,  administrés 

aciin  par  un  préfet, 
pris  aux  Anglais  pa  |  82.  D.  Comment  les  départemens  sont-ils  subdi- 
si  enlevé  aux  Augla  *is(4g7 

i  Saintonee  ieur  fu   '   „    ,-,  »/•     .  .      11  • 

i.  -^  VArfoumo.       R.  En  sous-pretcctures,  etcelles-ci en  communes. 

VU  en  i45i.  —  L        83.  D.  Quels  noms  prennent  les  principales  villes 

lais  par  Charles  Yl  Àq  chaque  département? 

e  la  valeur  de  Jeanni  |   r,  q^x^^^  o^   résident  les  préfets  et   sous-préfets 

célèbres  victoires ,  t  m  ^     1     r     i*  i>  i*  1' 

t  un  grand  nombi  1^  nomment  chets-jicux  d  arrondissemensj  les  aii- 

1  centre  de  la  Franc  1res  prennent  celui   de  canton  ;  les  grandes  villes 

s  à  la  couronne  p,  lont  elles-mêmes  divisées  en  plusieurs  cantons  ou 

^  ,/Q  "°'^^§^S^^  'i  lustices  de  paix,  et  les  unes  et  les  autres  sont  com- 
»  lâoa.  *—  La  arek  1   .  *        '       ,  ..... 

1er  en  i53a,  en  ven  f ''^'"^^^  ^^^^  16  "om  de  communes  ou  municipalités, 

de  Bretagne.  —  i  .Ainsi  que  les  villages  qui  comprennent  une  popu- 

e  furent  conquis  p  fation  un  peu  Considérable. 

Comte  de  Foix  i\\  M 
i  à  la  France  lorsiji  ^1 
89.  —  L'^r/oi5  i  I 

eni64«.  —  Le /iou    %  ^ 

uis  Xill  en  i648.-    |  ^M 

)ar  la  destruciion  1 
Hainaut  furent  an^ 
67.  —  La  Franck 

ij  Charles-Quint  1  ?^      flemarque.  Il  est  essentiel  que  les  Elèves  con- 
dee  a  Louis  AIV^ai.    '         *.  iJ        \  t.  \  •/•         i       i.  1 

ntre  la  Toscane  soSW'"*^^^^  "       ^°"^  position  de  chacune  des 

use  par  les  Franc- Anciennes  provinces,  les  départemens  qu'elles  for- 
i  fut  enlevé  au  pailSpnent  et  le  chet-l'eu  de  chacun,  comme  il  est  mar- 
que dans  le  Tableau  suivant^  ainsi  chaque  province 
-ourra   fournir  plusieurs  questions   d'Exercice   au 
'aître^qui,  en  les  faisant,  doit  exiger  les  démons- 
rations  sur  les  cartes  géoji^rapbic^ues» 


;i 


3o 


ABt.KG^: 


!=a" 


1  '!. 


!|'f 


DES  ANCIENNES  PROYINGES,    m 


ET    DES 


DÉPARTEMENS  QU'ELLES  FORMENT. 


Provintts. 
Flandre.  . 
Ânois.  .     , 
Picardie.. 


PREMIERE   ZONE. 

Dipatumtnsm  Chefs-Lieux. 

Nord Lille  * 

Pas-de-Calais.    .     .  Arras  *.     .    . 
Somme Amiens*.  .    . 


4.  Alsace. 


j.  Lorraine. 


<•  Champagne. 


DEUXIEME   ZONE. 

{6as-Rliin.     ,     .    .Strasbourg 
Haut-Rhin.    ,    .    .  Colmar. 

ÎMeurthe.  ;    .    •    .  Nancy  *. 
Meuse 6ar-ie-Duc 
Moselle Metz. 
Vosges Epinal.  . 

ÎArdennes.  .  .  .Mézières. 
Aube Troyes  *. 
Marne Châlons. 
Haute-Marne.    .    .Chautnont 


Aline. 


.  Laon. 


j  Oise Benuvais. 

7.  Ile-de-France..^  Seine.  .     .     .     .     .Paris». 

I  Seine-et-Marne.     .Melun.  . 

Seine-et-Oise.  .     .Versailles. 

/  Seine-Infërieure.   .Rouen». 
1  Calvados.      .     .     .Caen.     . 

8.  Normandie..    .<  Manche Saint-Lô. 

iOrne Alençon. 

V  Eure Evreiix.. 

TROISIÈME    ZONE. 


r  Doubs.      , 

jj.  Franche.Comtë.<  Jura.     .     . 

VHaute-Saô 

1 


10.  Bourgogne 
et  Bresse. 


II.  Nivernais. 
1  i.  Beriy.     . 

>3 


Doubs Besançon  *.  .    . 

.     .  Lons-ie-Sauniei. 
aône.     .     .  Vesoul 

Côte-d'Or.     .     .     .Dijon*.     .    .    . 

Saône-et-Loire.     .  Mâcon 

Yonne Auxerre.    .    .    . 

Ain ,  Bourg  *.    .    .    . 

Nièvre Nevers*.    .    .    . 


f  Cher Bourges    *.    . 

I  Indre Châteauroux. 


Orl^i 
Beauce. 


,„,5,  „,    rLoiret Orléans 

anais  et    I  Loir-et-Cher.     .     .Blois.     . 
V Eure-et-Loir.     .    .Chartres 
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Lat 

60 

0  4a*E 

50  }■. 

So 

025'E 
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3» 

0  3'0 

49  ïi     é 

4834 

48    5 

4841 
48  46 

49  : 

48  r- 

4947' 
48  iS 

48  57' 

48  6 

4935 

49ÎO 

4850' 

483; 
4848 

4926 

49  1: 

49  07 

48  2  i 
49 


47  >; 

4^40 
47}? 

47  '9 

46  1: 
47 

47  < 

464S' 

47?-»' 
47  >i' 
4825" 


*    Les 

provinces. 


s   villes    marquées    d'un   astérisque    étaient   capitale*    des   anciennes 
ces.  Les  distances  sont  comptées  de  Paris. 


r 

EVINCES  9 

ORMENT. 


OE   GÉOGRAPHIE. 
Suite  de  la  troisième  Zone. 


Provîncu, 
Touraine. 
Anjou.    . 


Diparttmtns, 
Indre-et-Loire. . 
Maine-et-Loire. 


Chtfi-Litux 
.Tours».     .    , 
.  Angers  *.  .    . 
.  Laval 


*<  •         n    -,i.«  i  Mayenne. 
,  Maine  et  Perche.^j^^j'jj^ Le  Mans  ». 


Dist.  Long.     La: 
0  42'Ejso  j,. 

OîJ'E    Ï0I7 

o  3'0l4?î4 


6a 


119 

Uj 

80 

98 

19 
41 
4» 
«3 

az 

II 
ï 

«7 
83 

50 

»7 


fa4'E 

î      2'E 

STo'E 
aîo'E 
JJt'E 
4   8'£ 

ïiy'E 
I44'E 
2  a'E 
ajo'E 

ii7'E 
oi^'O 

o 
ois'  E 
oia'O 

ii4'0 
a4»'0 
328-0 
ai5'0 
iio'O 


I4834 
48  5 
4841 

48  46 

49  : 

48  I' 

4947 

48  18 

48  57' 

48  6 

4935 

49Î0 

4850' 
483; 
4848 

4926 

49  j: 
49  C7 

482; 
49 


Bretagne. 


18.  Lyonnais  et 
Forez. 
J9.  Bourbonnais. 

io.  Auvergne.  . 

il.  Limousin.    . 
A2.  Marche, .     . 

s;.  Poitou.  .     . 


.  SainfBrieuc. . 
.  Quimper.  .    . 


24.  Saintonge  ,      i 
Aunis,  Angoumois.  (  Charente 


!Côte>-du-Nor(l. 
Finistère.  .    .     . 
Morbihan.      .     .    .  Vannes 
Loire-Inférieure.  .Nantes.  .    . 
Ille-et-Vilaine.  .    .  Rennes  *.   . 

QUATRIÈME   ZONE. 

Rhdne Lyon*.  .    . 

\  Loire Montbrison  ' 

.    Allier Moulins  •. 

I  Puy-de-Dôme.  .Clermoni*. 
'l  Cantal Aurîilac.     . 

j  Corrèze Tulle.    .    . 

•  \ Haute- Vienne.  .    .Limoges*..    . 

.    Creuse.'  .     .     .    .Gudrel*.    .    . 

1  Dcux-Sàvres.    .    .Niort 

.^Vendée Bourbon-Vendé 

(Vienne Poitiers*.  .    . 

Charente-Infdr.     .La  Rochelle  *. 
.     .    .Angoulême  *. 


fT.  Dauphiné. 


i6,  Languedoc. 


Gcvaudan. 

4'elay. 

Vivarais Ardèche 

.  Girorid* 
$7'  Guienne. 


CINQUIEME   ZONE. 

risère Grenoble*:   . 

.VDrôme Valence.  .    . 

iHautes-Âlpes.    ...Gap 

!  Haute-Garonne.  .Toulouse»,  . 
Tarn Albi 
Aude Carcassonne.  . 
Hérault Montijellier.  . 
Gard Nîmes.     .    .    . 

.    Lozère Mende   *.    .    . 

.    Haute-Loire.      .     .  Le  Puy  *.     .    . 

.  Privas 

.  Bordeaux  *.     . 
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46 
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47  1; 
4*40 

47  57 

47 '9^ 

46  I  N 

47  4'S 
46  1: 

47 


i  oiroriQ* Roraeaux  ' 
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DESCRIPTION  DES  DÉPARTEMENS 

PAR  ORDRE  ALPHABÉTIQUE  (*). 

AIIV.  Ce  Hcpartement,  frontière  de  la  Savoie,  est 
formé  de  l'anciciuie  Bresse  (4®  zone,  réjç.  S.  E.),  et 
tire  son  nom  de  la  rivière  de  l'Ain  qui  le  traverse; il 
comprend  5arrond.,  35caitt.,442comm.,34i625  h, 
Cour  roy.  et  ac.  de  Lyon,  év.  de  Belley,  6«  div.  mi- 
litaire. Etendue,  280 lieues  carrées,  revenu  territo- 
rial i()iooooo  fr.  Les  chefs-lieux  sont: 

BOURG  (**),  fabriq.  drogucts,  horlogerie; 85oa h. 

Nantua,  grand  commerce  de  pelleteries;  38ooh. 

Belley,  év.,  fab.  de  garats  pour  indienne  ;  53oo  h. 

Taévoux,  ville  tres-ancicnne  surlaSaône;3oooh. 

Gex,  commerce  de  fromages  du  pays;       aBooh. 

Cantons  principaux.  Pont-de-Vaux  ,s\u\g  c&nal 
de  même  nom;  Sainte Rambert,  fabrique  de  toile. 
Lagnieux  cultive  la  paille  pour  les  chapeaux.  Fer- 
ney ,  célèbre  par  le  séjour  de  Voltaire. 

Produits,  Le  solde  ce  département  est  pierreux, 
cependant  il  produit  blé,  chanvre,  maïs,  vin  pour  la 
consommation.  L'agriculteur  élève  des  bestiaux,  de 
la  volaille;  ses  poulardes,  dites  de  Bresse,  sont  fort 
estimées.  L'industrie  fabrique  des  chapeaux  de  paille 
façon  d'Italie;  et  exploite  quelques  mines  métal- 
liques. 

Remarques.  Les  nombreux  étangs  dont  ce  département 
esl  embarrassé,  et  l'eau  qui  séjourne  dans  une  mullitudc  de 
marais  rendent  le  pays  malsain,  et  ravissent  à  la  culture  des 
terrains  qui  pourraien^  devenir  produciits  s^ils  étaient  des- 
séches. Ce  département  offre  de  nombreuses  émigrations  de 
colporteurs,  pcigneurs  dm  chanvre,  qui  se  répandent  dans  des 
pays  plus  riches  et  plus  conimerçaus. 

(*)  Voir  page  36,  et  la  carte  de  France  pour  la  position  de 
chaque  dé()artemeni  j  ei  le  tableau,  pages  3o  et  3i,  pour  la 
distance  du  chef-lieu  à  Paris. 

{^*)  La  première  des  villes  en  majuscules  est  le  chef-lieu  de 
préfecture:  les  autres  sont  les  sous-piéfectures;  elles  ont 
toutes  un  tribunal  de  première  instance,  à  moins  quMl  ne  soi.* 
marqué  autremerit*,  celles  en  italique  sont  les  autres  cautons 
ou  endroits  priucipaux^ 
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AISNE,  Ce  dcpartcment,  formé  en  partie  de  la 

JPicQrdiectdcriledc-France  (2"  zone,  ré|».N.E.),  tiro 

'  son  nom  de  la  riv.d*Aisne  qui  l'arrose;  il  comprend 

p  arr.,  87  cant.,  85o  comm.,  490000  h.  Cour  roy.  et 

fticad.  d'Amiens,  év.  de  Soissons,  l'^div.  m.  Et.  SyS  1. 

H'urr.,  rcv.  terril.  26995000  fr.  Los  chefs-lieux  sont: 

'     LAON ,  pi.  forte,  bulie  sur  une  montagne;  7400  b. 

Chateau-Thiebry,   commerce  d'huile;  4400 h. 

SoissoNS,  place  forte,  comm.  de  haricots;  ySooh. 

St-Quentin,  V.  forte, fabriq.  nombreuses;  17600  h. 

Vekvins,  sur  une  colline, comm.  de  toile;  2700 h. 

Cantons  principaux,  La  F  ère  ,  école  d'artillerie, 

arsenal,  moulin  à  poudre.  La  Ferti^-Milon ,  nBLirio 

de  Racine.  Kibemont ,  patrie  de  Condorcel.  Saint* 

Gobain ,  fabrique  considérable  de  glaces. 

Produits.  Le  sol  de  ce  département  n'est  pas 
propre  au  vin  ,  mais  il  produit  des  céréales  en  abofi- 
dance;  les  bons  pAturages  qu'il  possède  permettent 
à  l'agriculteur  d*élever  de  nombreux  troupeaux;  on 
y  trouve  aussi  de  bons  bancs  de  lunrbe  et  de  marne. 
De  célèbres  manufactures  de  glaces  et  do  verres, 
des  fabriques  considérables  de  tissus,  de  sucre  do 
betteraves,  etc., occupent  l'industrie,  qui  offre  aussi 
une  grande  quantité  de  bonne  farine  à  l'approvi- 
sionnement de  la  capitale. 

Remarques.  La  cathédrale  de  Laon  est  un  chef-d'œuvre 

d^architeclure  ,  ses  clochers  donnent  une  vue  qui  se  prolonge 

à  plus  de  i5  lieues.  Cette  ville  possède  beaucoup  de  caves  à 

deux  et  trois  étages^  ses  environs  donnent  des  c.ulloux  cristal* 

'  lises,  dont  on  fait  les  glacos  de  Saint  Gobain.  A  3  lieues  de  Laon 

est  le  fameux  pèlerinage  dit  N. -D.de  Licite.  Chdleau-Thierry 

a  vu  naître  La  Fontuinc»  dont  la  statue  est  placée  sur  le  port. 

/  Soissons  fut  la  capitale  du  royaume  de  son  nom  ,  après  avoir 

,  été  le  premier  séjour  de  Clovis  en  ïrstnc.e.  Saint  Quentin, 

\  ancienne  capitale  du  Vermandois  ,  est  célèhru  par  Vinduatrie 

I  de  ses  habiians  :  on  y  fabrique  loile  ,  batiste,  linons,  schalls  ;  on 

y  voit  beaucoup  d^usines  h  vapeur  pour  la  mouture  des  grains  et 

pour  Papprél  des  toiles.  En  T557,les  Espagnolsy  gagnèrent  une 


de  Paulre  avec  TEscaul ,  et  par  celte  rivière  avec  la  Uallique. 
St-QueQtin  est  la  patrie  de  Charlevoix  ,  historien. 
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H4  ADRÉGIÉ 

ALLIRH*  Ce  (li;|)arl<'iiiciil,  li)riiu;  do  Jiuiiritoii- 
nuis  (4''  zonn,  ré^.  du  centre),  lire  son  nom  do  lu  ri- 
vière de  l'Allier  qui  l'arrose;  il  comprend  4  air.,  26 
ciinl.,  349Comm.,  aSSooo  hab.  Cour  loy.  do  Rioai, 
ar.  do  Glcrmont,  év.  de  Moulins,  21  div.  mil.  lj)l. 
.'^7?S  1.  currcos,  rov.  terril.  l3l4oooo  fr.  Les  chefs- 
lieux  sont  : 

MOULINS,  gr.  et  belle  ville  sur  l'Allier;  i45ooh. 
(jANNAT,  gr.  commerce  d'huile  de  noix;  5oooh. 
La  Palisse,  excellent  lil  do  chan\'re  ;  a20oh. 
MoNTLUçoNj  fui),  éluminos,  vub.»  gidons;  45(>o  h. 

Cantons  principaux»  Cnssvt .  liib.  an  lien  de  La 
Palisse.  Bourbowl' Archambaud ,  renommé  pour  ses 
bains.  Hérisson,  plumes  à  éciiic» Saint'Di/sirt^ ,  chA- 
taigues  fort  estimées.  Le  village  de  Co!nmentry\)os- 
sè  le  de  riches  mines  do  charbon  et  do  belles  manu- 
i'actnies  de  glaces.  Vichy,  eaux  minérales. 

Produits.  Le  sol  de  co,  département  est  converl 
de  marais, cnpcndniU  l'agriculteur  recolle  unecpian- 
tilé  sufTisanto  de  céréales,  de  vin  cl  beaucoup  de 
fruits;  ses  pâturages  lui  permettent  d'éltîver  du  l)é- 
taii  ;  il  engraisse  porcs  ci  volailles.  L'industrie  s'oc- 
cupe de  la  fabrication  de  l'huile  de  noix,  de  l'em- 
ploi des  forges,  usines,  cic;  clleonre  au  commerce 
les  belles  glaces  de  Commentry,  ses  fabriques  deden- 
1eiles,etc.,  et  seseaux  minérales  justement  célèbres. 

■t 

/fe;/jar<7uei.iWou///î5P3lsilut'cprcsqu'au  centre  de  la  France, 
dans  une  plaine  fertile  arrosée  par  PAIIier  ;  ses  maisons  sont 
hâlics  en  briques  ;  cette  ville  possède  une  belle  caserne  de  ca- 
valerie ,  de  jolies  fontaines,  des  promenades  agréables.  Dans 
Ja  chapelle  du  collège  se  voit  le  mausolée  de  Henri  de  Mont- 
inoTcncy  ,  décapité  à  Toulouse  ,  sous  Richelieu.  La  coutrllerie 
dt;  Moulins  jouit  d'une  réputation  bien  méritf'e,  tant  pour  la 
c|ualitii  que  pour  le  bon  iijoûl  de  sesonviages.Patiiedii  Miaréchal 
\\ef^illursy  vainqueuide  J/tt/^orowfi'ctdu  prince  £f/^é/7e.  Dans 
le  lerriloircde  Gannal  se  trouvent  des  eaux  minérales  très-ptr- 
nicieuses  aux  animaux.  Ce  département  possède  les  eaux  miné- 
rales de  Néris^  qui  se  prennent  spécialement  de  mai  en  novem- 
bre ;  celles  de  Bourhon-l' Archambaud ^  recherchées  pour  les 
maladies  de  faiblesse  ,  les  paralysies ,  les  catarrhes  ;  celles  de 
f^ichy,  dont  la  nicMocine  lait  un  si  grand  asage*  . 
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ALPES  (HASSES-).  Ce  déptrlemenl,  frontière 
LUi  Pi6nont,  formé  de  lu  Provence  (()''/.out',ré:;.S.E.), 
lin:  son  nom  de  lu  |>iirlic  méridionule  de.i  liuulcs  mor- 
la^uea  qui  le  séparent  du  Piémonl;  il  comprend  5 
|,rr.,  3o  cunt.,  2bo  comm.,  i53ooo  b.  Cour  roy.  et 
jiC.  d'Aix,  év.  de  Digne,  8  div.  m.  Et.  270  1.  curiéos, 
frov.  terril,  ^(iûoooo  fr.  Les  cbe{s-lieux  sont: 

DIGNIl,  s.  la  Hléone,  év.,  com.  de  fruits;  4200b, 
SisïERON,  s.  lu  Durunce,  cilud.,  f.  draps;  45oob. 
FoRCALQUiER,  comm.  soie,  eaux-dc-vie;  3iOob. 
Bahcelonnette,  dans  une  vallée,  f.  cadis  ;  2ioo  b. 
CASTELi.ANEjCumm.  pruueuux,  1  rults  sccs;  2000  b. 

Cantons  principaux.  Riez,  fruits,  vins  i*itimés, 
inonumens  d'anliquilés.  Manosqui^,  ville  la  plus 
(  omuierçunle  el  la  plus  peuplée  du  département,  elle 
éprouva  iu>  violent  tiemliletnent  de  terre  en  i-^oH. 
Mousticr ,  manulatture  de  faïence. 

Produits,  lie  sol  produit  peu   de  céréales  ,  mais 
donne  des  vins  estimés,  des  iruflés  ,  amandes  et 
•autres  fruits  du  Midi;  des  plantes  aromatiques  en 
abondance,  et  d'iixcellens  pruneaux.  L'agriculteur 
élève    beaucoup  de  vers    à  soie,  des  abeilles,  de 
nombreux  troupeaux;  ses    l'orOls  donnent    du   gi- 
bier estimé,  des  cbainois  ,  des  marmotte».  L'indus- 
jlrie  n'a  fait  encore  que  de  faibles  progrès,  elle  s'oc- 
Kupe  cependant  de  quelques  fabrications;  le  com- 
*merce   languit  faute  de  communications  faciles. 

Jxeinarques.  Ce  diipariemenl  offre  de  nombreuses  e'uiigra* 
lions  d^ioiiimeH  cl  d^eufan^  ;  les  preaiiers  colporunt  les  uiar- 
cliandiscâ  du  pay^,  t^onl  îles  échanges,  elles  seconds  joucnl  de 
quelques  iusirumcns,    portent  des  inarmolles ,   rauionent  tes 
.^cheminées  :  on  leur  reconnaît  beaucoup  d'industrie  et  de  pro* 
il)iié.  La   Duiuncequi  ariosecc  départeaicnl  forme  plusieurs 
Ipt'tiles  îles  lorl  iertiles,  où  Ton  «ilève  de  petits  chevaux  tout 
Ibluncs.  Les  Piéuioalais  se  répandent  dans  diverses  contre'es  de 
1  ce  ilép^rlemeni  pnur  la  chasse  aux  vipères.  Digne  possède  des 
Icaux  thermales  très-esiiuiées  pour  la  guérison  des  plaies  eau- 
'  sées  par  les  armes  à  feu.  Celle  ville  est  mal  bâtie ,  on  n*y  voit 
de  remarquable  que  la  cathédrale  el  rhôtel-de-ville.  Barce- 
lonnette  possède  des  eaux  miaërales  dont  on  fait  usage  ea 
bains  et  cnboissoa. 
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ALPES  (ITAUTEe-).  Ce  départemenf,  frontière 
du  Piémont,  formé  du  Daiiphiné  (6^  zone,  rég.  S.  E.), 
tire  son  nom,  comme  le  précédent,  des  montagnes 
qui  1c  séparent  du  Piémont;  il  comprend  3  arr.,  24  3^ 
cant.,  190  comm.,  125400  h.  Cour  roy.  et  ac.  dcGrc*  ^ 
noble ,  év.  de  Gap,  7®  div.  m.  Et.  SyS  I.  carrées,  rev.  u 
terril.  5i35ooo  tV.  Les  chefs-lieux  sont: 

GAP,  sur  la  Bonne,  pelleterie,  fruits;  7000b. 
BRiÂNi^oN,  pi.  forte,  clous,  faux,  peignes;  Sooc  h. 
Embrun,  sur  un  rocher,  près  la  Durance;  23ooh. 

Cantons  principaux.  Serres,  aiguilles,  chapeaux. 
L'Àrpçentière ,  près  la  Durance ,  fabriques  de  soieries. 
Monestier,  eaux  minérales,  commerce  de  merceries. 

Produits.  Le  sol  de  ce  département,  quoique  mon-  Sai 
lagneuxj  donne  une  quantité  de  céréales  et  de  vin  *oi 
suffisante  pour  la  consommation  ;  il  recèle  de  ri-  »J 
Ches  mines  de  granit  et  de  pierres  monumentales.  c|(|r 
L'agriculteur,  possédant  de  bons  pâturages,  prend  f^ 
de  nombreux  troupeaux  en  location  durant  la  belle  vî|) 
saison.  Ce  département  est  fécond  en  herbes  aroma-  I^ 
tiques;  on  y  en  trouve  de  plus  de  deux  mille  sortes,  n^ 
Le  commerce  est  languissant,  et  les  progrès  de  Tin-  tre 
dustrie  peu  avancés  dans  la  fabrication.  pi(l 

Remarques.  Ce  déparlement,  quoique  le  moins  peupte',  offre 
«aaiine  le  préc  dentelés  éinigralions  de  colporteurs,  culti- 
vateurs ,  joueurs  d^inslruuicas  ,  porteurs  de  m^nnoites ,  etc.,. 
(fui  ae  répandent  dans  lesdifférensdéparleniensdurant  Phivcr, 
et  rentrent  chez  eux  au  printemps,  apportant  pour  fruit  de 
leurs  économies  des  marchandises^  des  objets^  de  consnm' 
xnation,    de  l'argent,   etc.    Les  Alpes  sont  infestées  de  vi- 
pères ,  surtout  la  vallée  de  Mone^fiery  dfs  marchanda  pié- 
inonlais  viennent  les  prendre  pour  les  pharmacies  de  GêoeSt 
de  Turin,   etc.     Gap   est  située  dans  une   vallée   profonde 
et  fertile,  environnée  de  monts  arides ,  ses  maisons  sont  gé- 
néralement mal  bâties;  elle  n'a  de  remarquable  (|ue  le  palais 
de  justice ,  Thôtel-de-Ville  et  la  cathédrale  oàse  trouve  le  ma- 
gnitiquc  mausolée  du  connétable  de  Lesdiguières ,  en  albâtre. 
oriançonf  sur  un  roc,escarpé,  vers  la  source  delà  Durance,  à 
Tun  des  points  les  plus  élevés  de  la  France  ;  ses  environs  prodtii» 
sent  le  mélèze  ,  arbre  toujours  vert ,  sur  les  feuilles  duquel  on 
recueille  la  manne.  Embrun  estenlourée  de  bonnes  oiurailkseb 
cutnmandce  par  une  citadelle. 
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DE  G^OCRAPHlE%  ^'J 

ARDÈCHE.Ce  département  est  formé  du  Viva- 
s  (5®  zone,  rég.  S.  E.),  et  prend  son  nom  de  la  petite 
ièrequi  le  traverse;  il  comprend  3  arr.   3i  cant., 
comm.  328400  h.  Cour  roy,  et  acad.  de  Nimes , 
éMde  Viviers  ,  9"  div.  m.  El.  3oo  1.  carrées,  revenu 
rif.  i33ooooo  fr.  Les  chefs-lieux  sont  : 

RIVAS,  près  le  Rhône,  c.  soie,  cuirs;  6200 h. 
ouRNON,  soies,  marrons  dits  de  Lyon,;  36ooh. 
'Argentière,  dans  une  vallée,  f.  soieries;  2800  h» 

Wantons principaux»  A nno n ay , y iWg  lapins  com- 
niferçante  du  département ,  grandes  fabriques  de  bon 
pipier,  soieries  blanches.  Aubenas ,  fabriques  de 
dHâps,  soies;  récolle  marrons,  truffes ,  etc.  Bourg- 
Saint' Aiid^ol ,  vins,  Boieries.  Viviers ,  évéché,  vins, 
8oieries,grains»5'a////zeusuriaDayyancien  marquisat» 

^Produits*  Le  sol  montuenx  de  ce  département  ne 
dénne  qu'avec  peine  une  quantité  de  céréales  suf- 
fiaiinle  à  la  consommation,  cependant  il  produit  du 
vib  en  abondance  et  des  marrons  dits  de  Lyon, 
li^griculteur  élève  des  vers  à  soie  et  quelques  trou- 
peaux. L'industrie  se  fait  remarquer  par  ses  nom- 
oreuses  fabriques  de  soieries  ;  fait  les  chapeaux  de 
pilille  et  se  dislingue  par  ses  bonnes  papeteries ,  les 
pins  renommées  sont  celles  à^Annonay, 

mtemarques.  Plusieurs  restes  de  conflagrations  volcaniques 
ail^oncetU  que  ce  déparioment  fui  le  théâtre  de  ce  terrible 
flpu  f  et  offrent  aux  voya<;cuis  des  objets  remarquables.  On  y 
v|pt  encore  des  rochcMS  sin^ulièreuienl  distribues  ,  ayant  des> 
eilfoncemeos  ovales  formés  d.tns  le  uiarbre^  la  chute  de  l''Ar- 
d|che  du  haut  d^unc  roche  de  60  pieds  au-dessus  d'un  bassin 
eusé  par  la  chute  des  eaux  :  on  peut  faire  le  tour  de  ce  bassin 
ipasser  sans  crainte  entre  la  roche  et  rénorme  colonne  dVau 
il  s'engouffre  avec  fracas  dans  ce  précipice.  Le  Poni-d'Ara 
ps  lequel  l'Ardèche  coule  est  encore  un  objet  remarquable  { 
[est  forme'  d'un  seul  roc,  dont  l'ouverture  offre  une  voûte 
jute  de  i8o  pieds  et  large  de  90.  Privas  possède  de  beaux 
'dins  anglais  richement  plantés;  cette  ville  se  distingue  pr.r 
fabriques  de  soies ,  couvertures ,  rubans.  Louis  XIII  en 
rsonne  en  fit  le  siège ,  et  la  soumit  en  1629.  Tournon  ^  sur  le 
ichant  d'une  colline  près  le  Rhône  ;  on  y  voit  un  beau  poiil 
me  seule  arche  sur  la  Dreux  \  celle  ville  tait  le  coiiimeice  des 
ks  fins  dits  de  VUermUage^ 
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AttDENNES.  Ce  déparlement,  frontière  de 
Belgique,  rormé  de  la  Champagne  (2*^  zone,  rèj;^ 
N.  E.),  prend  son  nom  de  la  grande  forêt  des  At>^ 
dennes;  il  comprend  5  arr.,  3i  cant.,  483  corn inf 
285624  h.  Cour  roy.  et  ac.  de  Metz ,  arch.  de  Reims'"* 
2®  div.  mil.  Etendue,  270  1.  carrées,  revenu  terri;^ 
il235ooo  fr.  Les  chefs-lieux  sont: 

MÉZIERES,  place  forte;  dentelles,  draps,  serge;  '^ 
le  tribunal  de  i^**  instance  est  à  l^harleville;  425 jI" 
Rethel,  sur  une  colline,  (abr.  de  draps ^  6200 1 
R0CROY5  P^*  foi'te,  princ. bur.  dédouanes;  36ool 
Sedan,  place  forte,  man.  de  draps  noirs;  12600 Lj 
VouziERs,  pays  de  culture,  vins  et  grains;  2000  l^j 

Cantons  principaux,  Charleville,  séparée  de  Mt'aii 
zières  par  nne  chaussée,  ville  bien  bâtie,  rues  aliter 
^nées;  du  niilieu  de  la  place  on  voit  les  quatre  poile -Ij^; 
celte  ville  possède  une  des  premières  manufacturcl/lé» 
d'armes  de  guerre  et  de  luxe,  et  un  bon  port  sur  lilf 
Meuse.  Fumay ,  ses  environs  donnent  des  ardoist  à 
fort  eslimées.  Givet ,  bon  port  de  transit,  -^ttigii^ 
a  élé  la  résidence  de  plusieurs  rois.  Grandpré  ^ioviu^^^ 
ges.  Buzancy,  fabriques  de  bas.  ^^ 

Produits,  Le  sol  de  ce  département  recèle  dj^i 
bonnes  mines  de  fer  et  des  carrières  d'ardoises  et  (!|>|^ 
houille;  il  produit  du  grain,  mais  peu  de  vin;  scin* 
nombreuses  forêts  sont  d'un  riche  produit.  L'agnlfi^ 
culteur  élève  des  abeilles  et  des  chèvres  ihibétainc 
ses  moutons  ardennois  sont  fort  estimés.  L'industii, 
travaille  le  fer  et  fabrique  de  bons  draps.  IHir 

Remarques'  Mézîères  est  une  place  imprenable  ,  la  Meun 
r^nviioniie,  er,  peut,  en  peu  de  lemps,  remplir  lès  inimenjt, 
fossés  qui  entourent  la   ville.  Bayartl  la  defendil  contre  Char, 
Ics-Qiimt  ,  on  i52i.  A  4  lieues  cle  la  ville  ,  on  voit  une  es|)t( 
dr  l»c  situ«^  sur  une  haute  mnnta^ue  ,  qui ,  uu  recevant  aucun 
livièie.  ni  nucun  ruisseau  qui  puisse  ruliuienter  ,  cwnserve  ion 
jours  la  uiêrne  hauteur,  ne  s^e'pauohe  v\  ne  su  déborde  jaiimii 
ba  prolondenr  est  inconnue;  une  sonde  de  60  brasses  n'en  ai 
teint   pas   le   fond.   Jiocmy  ^   où  Condé ,  âgé  de  vingt-deui 
ans  seulement,  g»gna  une  mémorable  victoire  sur  les  Eâpa|| 
gnols    en    iG^'i*  Sedan  ,  patrie  de  Turenne ,  est    renouiuie; 
pour  la  qualilc  et  la  quanlilé  de  ses  draps. 
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DE   GtOCRAPniE.  Sg 

klllÉGE.  Ce  département,  frontière  dtl'^i'^pngne, 
[mé  du  comté  de  Foix  (6®  zone,  rég.  S.),  prend 

nom  de  la  rivière  d'Ariége  qui  l'arrose;  il  rom- 
iid  3  arr.5  20  cant.,  337  comm.,  248900  h.  Cour 
lile  et  ac.  de  Toulouse,  évéchê  de  Pamiers  ,  10® 

m.  El.  245  1.  carrées,  revenu  territ.  9900000  fr. 

chefs-lieux  sont  : 

i'OlX,  surl'Ariége,  laminoirs,  draps;        ^gôoli. 

AMiERS ,  évéché ,  jolio  ville  sur  l'Ariége  ;  65oo  h. 

>AiNT-GiR0Ns,  sur  Ic  Salut ,  fab.  de  calicot  ;  4460  h. 


ontons  principaux,  Ax  ,  blanchisserie  de  laine  j 
possède  cinquanlo-lrois  sources  d'eaux  njiné- 

s  et  thermales  fort  fréquentées ,  surtout  pendant 
!;  séparée  de  Mt'awtomne.  Tarnscon,  sur  l'Ariége,  commerce  de 
1  bâtie,  rues  aliec  Mirepoix ,  fer,  draps,  laine.  5'ai/i^-iyiz./er,  mines 
les  quatre  poi  le  :l(!^cuivre  et  de  plomb,  ^t^verria/i ,  patrie  de  Jacques 

res  manufacturellé"ï'"'^ï*î  ^"^  '"''  P^P^  ^^"**  ^®  "'^"^  ^^  Benoît  Xllf 
u  bon  port  sur  M^'^i''  ^^'s  d'un  meunier. 

nent  des  ^^^}^'^  ^^foduits.  Li  î  roirde  ce  département  est  léger, 
;  transit.  ^ttigii^\^,  d^ltlve  p.  u  ?  bœufs;  néanmoins  il  produit 
rrfl/ia/7/*t'5iouiraj,jËj,jjç    vins.  îiuKs»  chanvre.  L'ap;riculteur  élève  de 

nombreux  troupeaux  et  des  abeilles  qui  donnent  un 
ement  recèle  <li^el  comparable  à  celui  de  Narbonne,  L'industrie 
s  d  ardoises  etdpj^sède  de  nombreuses  forges  qui  offrent  au  com- 

peu  de  vin;  stii^icc  du  fer  cl  de  l'acier  de  réputf.tiou,  et  fabrique 
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èvres  ihibélaine- 
Limés.  L'industri 

raps. 

iprenable  ,  la  Meu 
emplir  les  iuimenst 
étendit  contre  Char 
,  on  voit  une  espti 

ne  recevani aucun 
enier  ,  cunserve  lOu 
e  se  déborde  jamai) 
e  60  bra^sos  n'en  ai 

âgé  de  vingt-deui 
ictoiie  sur  les  Kspa 
nne  ,  est    renom iiici 


1^0,  draps,  poix,  téréhciitliinc  ,  etc. 

\fWorques.  Foix  .  siuie'e  aux  pieds  des  Pyrc'nécs,  fui  bâliè 
une  f.olonie  de  Phocceus     (jui  lui  donnèrent  le  nom  de 

loce»'.  t<ll<i  éliiii  la  capitale  un  comie'  de  Foix  ,  petite  ,  mais 
tu'  |>ro\ince,  «jui  lut  réunie  à  la  couionne  de  France  par 

inii  IV.  Panu'crs,  siluee  dans  une  plaine  fertile,  possède 
•  excellente  source  d'eaux  minérales  fort  estimées  pour  la 
Ule  el  les  obstructions.  t/Aiiéi,'*'  «  t  b^  Salât  ebarrient  des 
lllet  es  d'or  ,  qui  se  lainasscnt  pat  f.'cuhèreuit'nt  après  ôes 
mdations  ;  ce  département  piodnit  aussi  de  l'amianic,  ma- 
re minérale  incombustible  ,  dont  Pusage  s'étend  de  pins  en 
b  ;  pairie  de  liayle.  Aux  environs  de Mi/-e;?of.r  existe  une 
iniagne  percée  de  nouibreuses  <  t  profondes  eaxilés  d'où  sort 
ilinuelicment  un  vent  très-irais  el  quelquetois  très— vie- 
il ,  nommé  le  F'ent  du  Pas.  La  cause  ae  ce  phénomène  n'» 
encore  été  découverte. 
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AUBE.  Co  département,  faisant  partie  de  I; 
Champagnie  (2*  zone,  rég.  E.),  prend  son  nom  d» 
la  rivière!  d'Aube  qui  l'arrose  ;  il  comprend  5  arr.,  2; 
cant.,  462  comm.,  241760  h.  Cour  roy.  et  acad.  d 
Paris,  év.  dcTroyes,  iS*'  div.  m.  Et.  3o5  1.  cirrécs 
rev.  lerrit.  12570000  fr.  Les  chefs-lieux  sont  : 

TROYES,  s.  la  Seine,  gr.  ville,  toiles;    25ooo!i 
Abcis-sur-Aube,  comm.  de  blé,  seigle;  2600 1; 
Bar -sur-Seine,  comm.  du  vin  du  pays;  2100  li 
BAR-suR-AuBEjdépôtde  grains  pour  Paris  j^ySol^   f 
Nogent-sur-Seine,  port,  c.  avec  Paris;  32ooh   | 
Cantons  principaux.  Méry-sur-Seine ,  vins.  liiceyi 
réputé  pour  ses  vins.  Piney  fait  les  cordes  de  lilleii 
pour  puits.  On  remarque  encore  danscedépartemen; 
Brienne ,  où  était  une  école  militaire.   Clairvaux 
célèbre  abbaye  de  Saint-Bernard,  convertie  en  une|jlu 
maison  centrale  de  détention. /?i^/îj',  fabrique  de  su 
cre  de  betteraves.  1 

Produits,  Ce  département  a  des  contrées  crayeuses 
et  fort  stériles  j  mais  les  autres  produisent  des  vins  l^i 
estimés  et  uiie  quantité  prodigieuse  de  pommes  (V  moi 
terre.  L'agriculteur  nourrit  des  troupeaux  et  élève 
des  abeilles.  L'industrie  s'occupe  spécialement  des 
filatures  et  de  la  fabrication  de  toiles  renommées. 

Remarques,  (^e  tléparleinent  donne  les  craies  dires  blam 
tV/^spagne,  qu^il  envoie  dans  loul«  l'Europe;  il  possède  aussi  de 
nombreuses  tuileries  ,  des  carrières  de  pierres  lithographiques 
Troyes  se  laii  reniarquer  par  se?  nombreuses  filatures  ,  bon- 
neteries, fabiication  de  inciuchoirs  de  toiles,  etc.  Cette  ville 
poSïèJe  de  beaux  édifices  .  la  cathédrale,  Pancien  château  des 
comtes  de  Champagne  ,  riiôtel-de-ville  ,  les  églises  de  Saint- 
Etienne  ,  de  Saint-Loup  et  de  Sain^LIrbai^  ;  elle  est  entourée 
de  bonnes  murailles  ,  mais  elle  est  bàlie  sur  un  plan  peu  agréa 
ble;  cVsl  la  patrie  d'Urbain  IV.  La  position  des  cbefs- lieux  de 
ce  département  leur  donne  une  grande  importance  \  leurs  ports 
facilitent  le  transport  des  blés,  vins  ,  bois  de  flottage  et  autre» 
objets  pour  rapprovisionnemcnt  de  la  capitale  ,  qui  les  reçoit 

{larla  Seine.  Ces  villes  communiquent  aussi  avec  Orléans,  par 
e  canal  de  Briare  it  le  Loing.  Près  JVof^ent -sur 'Seine  se 
voient  encore  les  ruines  du  uionaslè.e  dit  du  ParacUt,  bàli 
par  AbailarJ*^ 
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DE  céoCRAMilE.  4^ 

AUDE.  Ce  département  maritime  ,  formé  du  Lan- 

luedoc  {6^  zone,  rég.  S.),  prend  son  nom  de  la  ri- 

fère  de  l'Aude  qui  farrose  j  il  comprend  4  arr.,  3o 

tntons,  436  coram.,  266000  h.  Cour  roy.  et  ac.  de 

lontpellier,  év.  de  Carcassonne,  lo*"  div.  mil.  Kt. 

[18  1.  carrées,  rev.  territ.  17.^80000  fr.  Les  cheis- 

ItiRX  sont: 

CARCASSONNE,  s.  l'Aude, filatures;  17700  h. 
Narbonne,  miel  renommé,  eaux-de-viej  looooh. 
Castelnaudary,  s.  une  haut.,  melons;  1 1000 h. 
L1MOUX5  vin  bl.  dit  blanquette  de Limoux ;  (îyooh, 

i  Cantons  principaux*  Aleth  est  renommé  pour  se» 

fiins  d'eaux  thermales  5  on  trouve  beaucoup  de  pail- 
ttes  d'or  et  d'argent  dans  les  ruisseaux  qui  coulent 
dans  ses  environs.  Sigeau  possède  dans  son  territoire 
|lusieurs  marais  salaus.  Saint-Papoul,  vins,  grains. 

Produits»ïjG  sol  est  très-fertile;  il  donne  en  abon- 
ance  céréales,  vins,  fruits  du  Midi.  L'agriculteur 
rouve  une  grande  ressource  dans  les  abeilles  qui 
li  donnent  un  miel  excellent  ;  il  élève  aussi  de 
ons  chevaux  et  des  mulets.  L'industrie  se  distingue 
uns  la  distillation  et  dans  la  fabrication  du  drnp^ 
|lle  ofire  au  commerce  des  cantharides,  du  tan, et 
|e  produit  de  quelques  usines ,  qu'elle  envoie  aux 
j|chelles  du  Levant  par  les  deux  mers. 

Remarques.  Le  canal  du  Midi ,  qui  traverse  ce  déparlement , 
st  d^une  grande  économie  pour  le  transport  des  denrées  du 
as  Languedoc  dans  les  autres  déparlemens  ,  ainsi  que  pour 
■s  cargaisons  de  long  cours.  Ce  canal  communique  d^un  c6lé 
Ivcc  rOcéan  par  la  Garonne,  et  de  Pautre  avec  la  Médilerra- 
Jée  par  l'étang  du  Thau  près  d'Agde.  Carcassonne  est  divisée 
In  deux  villes  par  l'Aude,  on  y  voit  une  belle  machine  hy- 
■^raulitjnie  pour  la  filature  des  laines.  Le  nouveau  canal  forme 
pus  ses  murs  un  superbe  bassin.  Narhonne  fut  bâiie  fan 
e  Ro'iie  636,  sur  un  canal  tiré  de  la  rivière  d'Aude  à  la  mer, 
|ar  les  Romains  ;  elle  donna  son  nom  au  midi  de  la  France  , 
tue  les  Romains  appelaient  Gaule  T^aibonnaise  :  dans  la  ca- 
nédrale  se  trouve  le  mausolée  de  Philippe  -  le  -  Hardi.  Castel- 
ïaudary  a  un  bassin' magnifique,  faisant  partie  du  canal  du 
flidi.  Limoux  est  Pcnlrepôl  de  tous  les  fers  que  préparenl  k» 
)Tge^  de  ses  euvircns. 
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42  ABRÉGÉ 

AVEYROÎV.  Ce  dépurtemeut ,  formé  du  Rouer 
gne  (5'  zone,  rég.  SO1  tire  son  nom  de  la  rivière  qi; 
Parrose;  il  comprend  5  arr.,  42  cant.,  694  comni. 
35ooou  h.  Cour  roy.  et  ac.  de  Montpellier,  év.  d 
Rodez,  9"  div.  m.  Etendue,  447  1.  carrées,  reveiii 
territorial,  12942000  fr.  Les  chefs-lieux  sont: 

RODEZ,  s.  une éminence près l'Aveyron;  77601 
EsPALioN,  sur  le  Lot,  burats,  tanneries  j  235ol:  j 
MiLHAUD,  sur  le  Tarn,  parcliemineries  ;  85oo} 
St-Affbique,  fromage  dit  f/e  Roquefort;  6^ooï 
ViLLEFRANCHE,  clùvre  juune,  fonderies  j  9600 1 

Cantons  principaux.  Saint-Geniez ,  filature,  tau 
nerie.  Cornus,  fabriques  de  draps.  Roquefort  *con\'^ 
mcrce  d'excellent  fromage  de  son  nom. 

Produits.  Le  sol  est  plus  riche  en  mines  qu'e 
céréales  ;  cependant  l'agriculteur  récolte  vin  ,  chàn 
vre,  amandes,  truffes  et  autres  fruits  du  Midi  ;  i 
nourrit  de  nombreux  trpaipeaux,  élève  des  abeille 
et  des  vers  à  soie.  L'industrie  s'emploie  dans  quelque 
fabriques  de  draps,  et  offre  au  coi^merce  du  fer,  dt'i 
cuivi-e,  ei  son  fameux  fromage  de  Roquefort. 

Remarques.  Près  le  \illage  de  Grand-Sao  est  la  montagn 
brûlante  deFontagne  ,  qu'on  regarde  comme  un  petit  Vésuvo, 
elle  a  4oo  pieds  de  haut.  A  rai-côle  on  voit  une  crevasse  d 
forme  elliptique,  qui  renferme  iScralères  groupés  sur  3  poinU 
elle  est  borde'e  d^arbres  d'un  vert  pâle ,  et  remplie  «le  pierre! 
blanches  calcinées ,  ou  de  terre  rouge  brûlée.  Pendant  la  nuit  o:< 
voit  tout  le  gouffre  enflammé.  En  s'approchant  de  l'endroi 
où  le  feu  est  apparent ,  on  sent  la  terre  résonner  sous  ses  paii 
Si ,  bravant  la  fumée  et  la  forte  chaleur  qu'on  éprouve  auil 
pieds  ,  on  s'avance  jusqu'au-dessus  des  soupiraux,  l'œil  apei" 
çoit  des  gouffres  de  braise.  Les  bâtons  qu'on  y  enfonce  son 
«le  suite  enflammes  et  seuvent  consumes.  Lorsqu'on  élargi; 
Torilice  ,  la  colonne  «le  fumée  se  grossit ,  et  des  aigrettes  dt 
feu  s'élanceui  hors  delà  crevasse.  Quoique  l'incendie  se  dirigij 
ACfS  la  partie  supérieure  de  la  montaji;ne  ,  le  sommet  en  esil 
cependant  cultivé  ;  il  y  a  même  à  cent  pas  du  foyer  un  lia 
lueau  dont  les  liabitans,  élevés  et  familiarisés  avec  le  danger,  j 
sont  sans  inquiétude ,  quoique  l'incendie  fasse  tous  les  jouii 
de  nouveaux  progrès.  Le  terrain  situé  au-dessous  des  jar- 
dins du  liameau  est  tout  crevassé  par  la  cbaleiir  qui  est  trèâ*] 
vive.  Les  caves  et  les  rez  de-chaussée  sont  souvent  rempl 
de  fumée. 
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DE  GÉOGRAPHIE.  4.^ 

BOUGHES-DU-RHOXE.  Ce  départemeul  ma- 
lime,  formé  de  la  Provence  (6'  zone,  rég.  S.),  tire 
n  nom  du  fleuve  du  Rhôue  qui  y  termine  son  cours; 
comprend  5  arr  ,  22  cant.,  112  comm.,  5263oo  b. 
unr  roy«  cl  ac.  d'Aix ,  une  partie  de  l'arch.  d'Aix,  le 
ste  de  l'év.  deMarsoillc,8^  div.  mil.  Etendue,  266 
carr.  rev.  ierr.  28590000  fr.  Les  chefs-lieux  sont  : 

M/VRSEILLE,  év.,  ports,  la  Méditerr.;  120800 h. 

I    .       •     ,  oc      ,«  Arles,  port  s.  le  Rhône,  env.  malsains  •  2ioooh. 

■nineries  ;  o5oo    1  ^^^  arch.,  dans  un  vallon,  rich.  coteaux  ;  aSooo  h. 

oquefort;  64001 M  .     .  ' 

juderies  ■  qSool  J  ^^ntons  principaux.  Tarascon  ,  sur  la  gauche  du 

Ëhone ,  en  face    Boaucaire,  qui  est  à  droite;  ers 

ea,  lilature^,  tau  Jlpj,^  villes,  extrêmement  commerçantes,  ne  sont 

«o^r/e/or^,  coni-^pjjj,^gjj  que  par  un  pont:  patrie  de Mo/zère.  Marti- 

'^°"^'  fij/ej,  pori    sur   l'étang  de  Berre,  riches  salines.  La 

en   mines  qu'eMtofa^,  port,  vins  muscats.  Ca^j/^  ,  pairie  de  l'abbé 

•écolte  vin ,  chàii||f77'M<//eW.  Saint-Remi,  patrie  de    Nostradamus  , 

liseur  d'horoscopes.  La  Camargue ,  ile  formée  par 

;ax  branches  du  Rhône  et  la  mer  ;  elleest  d'une  fer- 

lité  étonnante  ,   nourrit  de  nombreux  troupeaux 

ns  les  neuf  villages  qu'elle  conlient,  possède  la 

rgerie  royale  de  r^n7i////ère. 

Produits»  Le  sol  de  ce  département  étant  exposé 
ine  vive  chaieur,estpeu  propre  aux  céréales;  mais 
possède  un  excellent  vignoble,  produit  cilpres, 
ives  ,  ligues,  jujubes,  grenades,  amandes  ^  pista- 
les,   raisins  muscats,   et   autres  fruits   du   Midi. 

►rochant  de  rendroiWagriculteur  élève  les  vers  à  soie  et  cultive  la  soudr. 

esonner  sous  ses  pa'Jiiidustric  s'emploieen  produits  chimiques,  fabrique 
•qu'on  éprouve  auiS  ..,  i  ,    !:,„  .^        '        .,  ^ 

îupiraux,  Toeil  apeiHs  meilleurs  savons  de  I  Europe,  amidon,  linile. 

\Rcmorqucs    Jlfarsrvie ,    rentre   d'un   immense  comnicrce 

'ec  r«''lraiif;<;r  ,  fui  bat ic  600  aus  avjini  Jerus-Chris'  par  nue 

lonie  do  Piiocéens;  elle  esi  t.iliJco  au  tond  d'un  eolfe  et  de- 

idue  par  les  torts  Sl-Jean  et  Si-Kicolas.  Celle  ville  rappelle 

dévouement  liéroïijue  de  M.  de  Belzwice  ,  son  ëvêque;  ce 

inéiable  prélat ,  voyant  sou  peuple  affligé  par  le  fléau  de  la 

ste  en  1720,  s'oublia   lui-mêinc  pour  le  secourir.  Les  en- 

ons  de  Marseille  sont  embellis  |jar  de  riches  maisous  de  cam- 

gne.  Son   port   peut  contenir  plus  de  laoo  vaisseaux;  sou 

.     tarel  est  le  plus  beau  du  monde  ;  cette  ville  possède  des  fa- 

onl  souvent  remplisBjques  de  savon  ,  laflineries  de  sucre  ,  produits  chimif^ues^etc» 
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44  AHR^G^ 

CALVADOS.  Ce  déparlement  maritime,  form 
de  la  Normandie  (3*^*  zone,  rétf.  N.  O.),  lireaon  non 
des  énormes  rochers  qui  bordent  ses  côtes;  il  com 
prend  6  arr.,  3j  catit.,  byS  comm.,  504000  h.  Cou 
roy.  et  acad.  de  Caen,  év.  de  Bayeiix,  14'*  div.  mil 
Et.  286  l.  carrëes,  rev.  lerr.  3555ûooo  fr.  Les  chefs 
lieux  sont: 

CAEN,  s  rOrnp,  dentelle  com.  marit.j  38oooli 
Baveux, év., coram.de bestiaux, beurre j  looool 
LisiEux,  f.  toiles  cretonnes  renommées;  10700}, 
Falaise,  gr.  fabrication  de  bonneteries^  i63ool 
Pont-l'EvÊque,  fabr.  d'excell.  fromages;  9800!: 
Vire  }   fabriques   de   draps,    papeteries;  0200 11  ||l 

Cantons  principaux*  Honjleur ,  port.  Condé,  coi;  ei 
tellerie.  Isigny,  bon  cidre.  Goiivix ,  bergerie  royale 

Produits*  Le  sol  produit  beaucoup  de  céréales  e 
de  pommes,  dont  on  fait  un  bon  cidre  pour  rem 
placer  le  vin.  L'agriculteur  profite  de  ses  pâturage 
naturels  et  artificiels  pour  élever  de  nombreui 
troupeaux  de  botes  à  cornes  et  à  laine,  de  bon 
chevaux,  etc.  L'induslrie  oH're  au  commerce  de 
toiles  estimées  ,  une  grande  quantité  de  beurre  e 
de  fromage,  fabrique  les  couvertures  dites  thibau  | 
des  pour  les  rouliers,  et  celles  de  bourre  pour  le 
chevaux;  elle  se  distingue  dans  la  porcelaine.  L 
pêche  et  la  salaisun  du  hareng  forment  une  des  bran  «1 
ches  de  son  commerce.  f 

Remarques.  Caen  est  remarquable  par  ses  beaux  monument   1 
l'abbaye  aux  hommes  ,  le  palais  et  le  tombeau  de  Guillaume  ,^' 
le-Conquérant.  Celle  ville  possède  un  syndical  maritime,  un; 
instilulion  de  sourds-muets  et  une  école  de  navigation.  C'est  I; 
patrie  du  mathématicien  f^a rigno n,  da  peintre  Journières^t 
de  Graindorge  qui,  le  premier,  fabriqua  des  toiles  damassécf  | 
Falaise,  célèbre  pour  la  bonneterie,  l'est  encore  davantage  pa: 
ses  foires  de  Guibrny,  qui  ne  le  cèdent  qu'à  celle  de  Beaucaue 
Bayeux  présente  aux  voyageurs  d'assez  beaux  monumens ,  li 
cathédrale,  surmontée  de  trois  magnifiques  clochers,  Vhôiel 
de- ville  ,  la  caserne,  la  tour  de  Thorloge  ;  elle  fabrique  bcau' 
coup   de  dentelli's  ,   e(    possède  de  bonne»  filatures  de  coton. 
Formigny,  prés  Bayeux  ,  esi  célèbre  par  la  victoire  remporlét 
sur  une  armée  d'Anglais  par  quelques  bataillons  français.       -% 
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CA^iTAL.  Co  département ,  formé  de  l'Auvergne 
'"  zone,  rég.  S.),  tire  son  nom  du  mont  du  Cantal 
[esque  toujours  couvert  de  nuigej  il  comprend  4 
[r.,  23cant.,  275  com  m.,  262100  hab.  Cour  roy.  de 
■om,  ac.  de  Glermont,  év.  de  Sainl-Flour,  ic^"  div. 
lilit.  Et  255  1.  carrées,  revenu  territ.  10060000  fr. 
)s  chefs-lieux  sont  : 

AURILLAC,  sur  la  Jordane,  beau  sile5g75oh. 
Saint-Floor,  chaudronnerie,  colle-forie;  oSooh. 
MuRAT.pr.IeCantal, draperies,  dentelles;  5400  h. 
Mauriac,  grand  commerce  de  fromages;  2600  h. 

à  Cantons  principaux»  S alers ,  swr  mie  montagne. 
Wicsur-Céré ,  eaux  minérales.  Chaudes '  Aiguës, 
éàux  minérales.  Maurs ,  commerce  de  jambons. 

r  Produits,  Le  sol  do  ce  département,  couvert  de 
nge  pendant  sept  ou  huit  mois  de  Tannée,  ne  pro- 
lit  que  du  seigle,  du  sarrasin  et  des  pommes  d<3 
rre.  L'agriculteur  nourrit  des  troupeaux  à  laine, 
'industrie  s'occupe  spécialement  de  lu  chaudronne- 
e^  de  la  tannerie,  de  quelques  fabriques  de  papier, 
t  livre  au  commerce  une  quantité  de  bons  fro- 
mages, des  ardoises,  du  tripoli  et  de  l'amiante. 

Remarques,  L''aspect  de  plusieurs  montagnes  annonce  que 
ette  contrée  fut  autrefois  le  théâtre  de  plusieurs  conflagrations 
olcaniqucs.  Ce  département  oflVe  k  la  capitale,  ot  au;^  autres 
randes  villes  ,  de  nombreuses  émigrations  de  chaudronniers  , 
harbonniers,  porteurs  d'eau,  etc.  ;  d'autres  portent  aux  par- 
hemineries  et  tanneries  de  Mil/toud,  les  peaux  de  chèvres  ,  de 
hevrcaux  ,  et  autres  quMU  ont  achetées  dans  divers  pays,  f^s 
aux  thermales  de  Chaudes-^ igues  ont  de  singulières  p»o- 
riétés  ,  elles  échauffent  les  rezde-chausséc  par  les  tuyaux 
ui  tes  y  conduisent ,  elles  servent  à  tous  les  usages  domestiques 
t  sont  souvent  employées  en  médecine.  Aarïllac  e&i  bâtie  dans 
m  beau' vallon  ;  cette  ville  fait  un  grand  roiiimerce  de  den- 
elleset  de  fromage  dit  du  Cantal  ;  les  eaux  de  la  Jordane  y 
ont  amenées  par  éclusécs  pour  la  propreté  des  rues  qui  en 
ont  lavées  à  volonté;  patrie  du  fauieux  Gerbert  .habile  ma- 
Ihémaiicien,  inventeur  des  horloges  à  roues,  et  pape  sous  le 
hom  de  Silvesir^*  H.  St'Flouresi  bâtie  sur  une  montagne  telle- 
ment escarpée  que  Parcel  n'en  est  possible  aux  voitures  que 
d'un  côté  seulement.  Murât  est  située  sur  un  énorme  rocher 

Ide  basalte  ou  marbre  noir  ;  cette  ville  fournit  au  commerce  une 

[grande quantité  d'ustcnàiles  en  cuivre. 
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^4  ABAtCt 

(lîîARElX'TE.  Ce  dépurtcineiit,  formé  do  PAn- 
ffoumois  (4"  zone,  rég.  S.  O.),  tire  sou  nom  de  lu 
rivière  qui  l'arrose  ;  U  comprend  5  arr.,  29  cant.,  484 

~  t  acad.  do  Bordeaux, 


rrose 
000 


comm.,  004000  n.  Liour  roy.  cl 
év.  d'Angouldnne,  20«  div.  m.  Etendue,  a86  1.  car- 
rées, rev.  terr.  lyjjoSooo  fr.  Les  thefs-lieux  sont: 

ANGOULÉME,  s.  laCharon.,écolemar.;i53ooh, 
Cognac,  s.  la  Charente,  c.  d'eaux-de-vie  j  3oooh 
RuFFEG,  marrons,  fromages,  grains;         2200  li, 
CoNFOLENS ,  bois  merraîu  et  de  construct.;  23oo  h. 
Babbézieux,  f.  do  toiles,  chapons  truffés^  8200  h. 

Cantons  principaux.  La  Rochefoucauld ,  coin- 
merce  de  bois,  lattes,  fils, possède  un  beau  château 
bâti  par  François  r^^.  Sefçonzac ,  distilleries.  Jainac, 
eaux-de-vie.  itwe//e,  petite  ville  qui  a  une  bonne 
fonderie  de  canons  pour  la  marine. 

Produits.  Le  sol  de  ce  départernent  est  sec,  brû~ 
lant  et  aride;  cependant  il  pruduiî  des  céréales  et 
beaucoup  de  vin;  il  recèle  du  minerai,  de  belles 
pierres  monumentales ,  des  meules  à  aiguiser.  L'agri- 
culteur élève  des  bêtes  à  cornes  d'une  grande  espèce, 
et  de  bons  chevaux.  L'industrie  oflre  au  commerce 
les  produits  de  ses  papeteries,  de  ses  distilleries,  de 
ses  fonderies  ctsurtoutses  eaux-de-vie. 

Remarques.  Ce  département  ronvertit  presque  tous  ses 
vins  en  eaux-dc-vie,  le  principal  commerce  s'en  fait  à  An- 
goulâme  ,  à  Gosnac,  à  Jarnac  cl  à  Rouillac.  Les  papeteries 
à'Angouléme  }o\x\%icn{.  (Vixwfi  répulution  bien  méritée  ;  clies 
donnent  le  meilleur  papier  pour  écrire  \  lo  faubourg  de  THou- 
tneau  en  est  le  principal  dépôt.  Cette  ville,  bàlie  sur  une 
uionlagne  au  pied  de  laquelle  coule  la  Charente,  possède  un 
beau  port  sur  celte  rivière;  son  commerce  avec  Bordeaux  et 
pluMÎeurs  déparlemens  méridionaux  est  irès-aciif.  Cognac  se 
distingue  pour  les  eaux-de-vie  j  son  tiépôl  est  d'une  grande 
importance.  Ses  environs  sont  Ir^s-agrcables  et-tiès-fcitiles  en 
vins  ,  fruits  ,  etc.  François  I"'  naquit  dans  cette  ville  au  pied 
d'un  arbre.  Confolens  fournit  beaucoup  de  bœufs  gras  aux 
marchéj  des  environs  de  Paris.  Cette  ville  possède  aussi  dans 
son  territoire  une  bonne  mine  de  plomb  doni  on  se  sert  pour 
vernir  la  porcelaine. 
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DE    CÉOGRAPIUF.  ^f 

THAREIVTE-mFÉillEfJRE.  Ce  département 
mritime,  formé  de  la  Saiiitonge  et  dii  pays  d'Aimis 
7,«mf,  rég.  S.  O),  prend  son  nom  do  la  Charente 
ni  y  termine  son  mnrs;  il  comprend  jfiarr.,  ?>()  canl., 
^ocomm.,  424' 5o  h.  C^ur  roy.  et  ac.  do  Poitiers, 
'.  de  Lfi  Roclielle,  12'  div.  m.  Et.  365  I.  carrées, 
!V.  terr.  22688000  f'r.  Les  rhcfs-licnx  sont: 

LA  ROCHELLE,  port,arm.  p.  la  pèche;  i  loooh. 
I  Saintes,  comm.  en  vins  et  eanx-de-vie;  loduoh. 
I  RocHEFORT,  port  excellent,  ville  forte;  i3oooh. 
.  Saint-Jean-d  Angely,  moulins  à  poudre  ;  5Uooh. 
j  J0NZAC5  fab.  drognjsts,  commerce  animé  ;25ooh. 
I  Marennes,  port  s.  ia  Seudrc,  eaux-de-vie  j  2600  h. 

■  '■  Cantons  principaux*  Saint-Martin  dans  l'île  do 
.hé,  à  quatre  lieues  de  La  Rochelle;  cette  île  com- 
rend  huit  communes,  possède  de  bons  marais  sa- 
ins fort  estimés.  Saint-Pierre  d'Oléron,  île  à  deux 
ues  de  Marennes.  Roy  an .  petite  ville  à  l'emboii- 
liure  de  la  Gironde.  Parans,  qui  fournit  la  meil- 
Inre  farine  du  monde.  T'aiUeboiirg ,  011  saint-Louis 
pfit  le  comte  de  la  Marche  et  les  Anglais. 

Produits.  Le  sol  de  ce  département  consiste  en 
!|^stcs  plaines  5  il  est  assez  fertile  en  céréales,  fruils, 
[uîl'es.  Les  côtes   abondent  en  canards  sauvages, 
industrie  s'occupe  des  armemens  pour  la  pèche, 
Il  rabotfigp,  et  de  l'exploilation  des  salines. 

Remarques.  La  Rochelle  possède  un  vaste  bassin  où  les 
aisseaux  sont  mis  en  carénage ,  et  où  ils  peuvent  être  chargés 
leliequc  soit  la  mare'e  ;  on  y  fait  les  aruiemens  pour  la  pèche 
I  Terre-Neuve.  Son  porlesl  défendu  par  les  tours  do  8t*jNico- 
Uet  dcGarot,  celle-ci  sert  de  phare;  les  promenades  sont 
lagniûques ,  elles  ont  vue  sur  les  iies  d'Oléron ,  <(e  Rhé ,  d'Aix, 
sur  lesvilles^de  Brouages  et  de  Marennes.  lia  Rochelle  a  ëlë  le 
léàtre  des  guerres  de  1618.  Louis  XIII  la  prit  par  famine  sur 
B  Calvinistes  qui  s'en  élaicnt  emparés;  la  place  da  chàte?iu 
l  une  des  plus  belles  que  l'on  puisse  voir.  Saintes  y  agréable- 
lent  située  au  pied  d'une  éminence  ,  sur  la  rive  gauche  de  la 
parente  ,  possède  des  restes  d'antiquités  assez  remarquables, 
|ls  qu'un  amphithéâtre ,  un  arc  de  triomphe  en  marbre  blauc 
irle  pont  de  la  Charente  ,  et  un  aqueduc.  Le  port  de  Roche* 
>rt  est  défendu  par  plusieurs  forts  bien  situés  ;  ses  rues  sont 
[rges  et  régulières ,   mais  les  iTiaisons  sont  basses. 
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j[8  ABRI^GÉ 

ClfER.  Ce  département,  forme  du  Berri  (3«  zoinj 
rt'g.  du  cent.),  tire  son  nom  do  la  rivière  du  ChJ 
qui  le  traverse;  il  comprend  3  arr.,  29  cant.,  3c< 
comm.,  248600  h.  Cour  roy.,  ne.  et  arch.  d 
Bourges,  i5"  div.  ra.  Et.  370  1.  carrées,  rov.  ter 
9986000  fr.  Les  chefs-lieux  sont  : 

BOURGES,  grande  ville  fort  commode,*  loSoo' 
Saint -Ahand,  cnlrcpôl  de  chdtuignes;  5c;co' 
Sanceare,  gr.  commerce  de  bon  chanvre;  32O0 

Cantons  principaux»  Vierzon,  forges  et  fonderie 
^^uô/^/iV;  phimes  ,  verrerie,  serges,  draps.  Colon. 
5/Vr,  commerce  de  laines,  fubrique  de  porcelaiii 
Charost,  troupeaux,  fruils ,  vin.  Charenton ,  fer  tri 
doux,  forges.  Méhunoix  CharlesVII  mourut  de  fuir 

Produits,  Le  sol  produit  une  quantité  sufïisan 
de  céréales  et  de  vin  pour  la  consommation;  il  sf 
rait  plus  fertile  s'il  ëlait  mieux  cultivé.  L'agricii 
teur  élève  de  nombreux  Iroupeaux  de  hôtes  à  laiii 
qui,  avec  son  bon  chanvre,  font  sa  principale 
chesse.  L'industrie  fabrique  des  toiles  de  navire,  di 
draps  pour  la  troupe,  envoie  des  bois  à  l'approv; 
sionnemcnt  de  la  capitale,  et  oHVe  au  commerce' 
produit  de  ses  forges  et  de  ses  usines.      ^  | 

Remarques.  Ce  déparlemenl  nfTre  au  commerce  un  fer  irri 
estimé,    connu  sons  le  nom  ào  Jer  de  I  erri ^  çomparablt)! 
celui  du  Siiîde  ;  son  chanvre   rivalise  avec  celui  du  Rus%J 
le  inous-icron ,  sorte  de  champignon  ,  y   esi  très  -  ..  .londai;, 
Bours^es  ost   la    ville    la   plus    centrale  de  la   France  ;  ei| 
est   b&iie  dans    une  belle    plaine.  i)a   cathédrale  est  reina«i 
cpiablt;    par   son   architecture  gothique,    cVst    un  des  plj 
beaus  éuitices  de  l'Europe  \  elle  occupe  Pcndroit  le  plus  éld 
de  ^â  ville;  Bourges  fabrique  coutellerie,  bonneteries,  moi 
choirs  f'^çon  des  Indes  ;  c'est  la  patrie  de  Louis  Xl^  de  Boè 
daloue^  du  père  Labbe.  ^aint-Ainand  blanchit  les  lainej 
possède  plusieurs  fonderies  de  canons ,  des  forges ,  des  111 
nufat  turcs  de  porcelaine,  iai;  lo  commerce  de  bois,  chanvi 
grains,  vins,chàlai[;ai>s.<$a/zce/'reestsitiiéesur une  inoutag 
de  4^'>5<)  pieds  du  haut;  elle  lut  bâtie  par  Ciharlemagne,  fun 
des  puissans  bculevardadt  s  calvinistes  du  temps  de  Charles  II 
mais  Louis  XIII  la  prit  en  157!^ ,  après  un  lung  siège,  et  lai 
démanteler  ;  ses  em irons  recèlent  du  marbre  jaune  et  vrini 
son  commerce  consiste  en  vins,  grains,  laines,  chanvre. 


DE   GEOGRAPHIE.  49 

COniiEZE.  Go  département,  forme  du  Limousin 
[d*  zonCf  rég.  du  cent.),  ainsi  appelé  du  nom  de  la 
rivière  qui  l^rroae,  comprend  3  arr.,  29  cant.,  29$ 
îommunes,  aSSooo  h.  Cour  roy.  et  ac.  de  Limoges, 
Ivdchë  de  Tulle,  20"division  militaire.  Ktenduo  296 
[ieues  carrées,  revenu  territorial  7715000  francs, 
^es  chefs-lioux  sont  :  ••    ' 

TULLE,  sur  la  Corrèze,  fabriq.  d'armes;  83ooh. 
Brives-la-Gaillarde,  truffes,  coton;  720oh. 
UssEL,  sur  d'arides  sommets,  toile,  cire  ;  2600!). 

Cantons  principaux,  Argental,  embarque  des  fu- 
lailles  pour   Bordeaux,  Bayssenot,  forges  mariti- 
les.  Egleton,  grains.  Seilhac ,  manufacture  d'armes. 
haulieu ,  commerça  en  grains,  fruits. 

Produits.  Le  territoire  montagneux  de  ce  dépar- 

sment  produit  peu  de  céréales  et  peu  do  vin ,  mais 

abonde  en  fruits,  truffes,  noix,  morilles  ou  chnm- 

bignons  frisés.  L'agriculteur  élève  de  bons  chevaux, 

[es  bêtes  à  cornes,  des/porcs.  L'industrie  ofl're  au 

»rnmerce  l'emploi  de  ses  usines  et  de  ses  forges,  et 

is  produits  de  a^es  manufactures  d'armes  à  feu, 

lincs  de  fer,  de  cuivre  et  de  plomb^  etc. 

Remarques,  Titlla  ,  située  au  confluent  de  la  Corrèze  et  de 
i  Solane,  en  partie  sur  le  reTers  d'un  monticule,  doit  son 
Irigine  à  un  monastère  érigé  en  cet  endroit  au  dinième  siècle; 
^n  commerceembras.se  la  (lelleierie  ,  huile  du  noix  ,  bougies  , 
nocolat.  Son  arrondisseuientoffre  des  papeteries  importantes, 
es  tuileries,  etc.  ;  ses  enviions  sont  embarrasses  de  montagnes 
idWi'reux  précipice».  La  manufacture  d^armes  à  ftu  que pos- 
Ide  Tulle,  peut  iivaliser  avec  celle  de  i!>aint*Elienne.  La  aen- 
^lle  connue  sous  le  nom  de  Tulle,  a  pris  sou  nom  de  cette 
lie,  qui  eu  fabriquait  beaucoup  autrefois.  La  lourde  ftii 
élise  a  233  pieds  d'élévation.  Tulle  est  la  patrie  d^Etienry^- 
taluze,  saTant  iuiprimeur.  Brwe^  est  surnommée  laGaiffaràe 
jcause  de  sa  belle  nosiiion  dans  u  e  plaine  fertile  et  riante; 
nte  ville  fabrique  aes  mousselines ,  mouchoirs  de  soir  façon 
[Angleterre  Les  grottes  dites  de  TAmouroux ,  qui  se  trouvent 
lins  une  vallée  profonde  à  son  voisinage ,  sont  une  des  curiu- 
Ités  du  pays.  Ce  département  po.^sède  plusieurs  carrières 
marbre,  d'albâtre,  de  granit.  C'est  .-<iur  ses  confins  que 
>mmence  lairuffe,  qui  s'étend  de  là  dans  les  déparlemens 
Méridionaux.  n 
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Ifa  ABRÉQÉ 

CORSE.  Ce  département,  ainsi  nommé  du  noni{ 
de  cette  île  (sud-est  de  la  Provence),  comprend  5^ 
airr.,  6i  cantons,  36ocomm.,  i85oooh.Cour  roy.dc 
Bastla,  acad.d'Aix,  év.  d'Ajaccio,  ly^  div.  mil.  £i, 
440  lieues  carrées,  revenu  territorial  2636ooo  fr, 
Les  chefs-lieux  sont  : 

AJACCIO,  port  de  mer,  huile,  vins  -,  7660  h. 
Bastia  ,  ville  forte ,  petit  port ,  cuirs ,  vins  ;  9600  li, 
Ga.lyI)  sur  une  montagne  escarpée;  2000  h, 

CoRTÉ,  ville  forte,  citadelle,  beau  cristal;  2boo  h, 
Sartene,  comm.  de  cire,  de  planches;     2400  li 

Cantons  principaux.  Bonifacio ,  pèche  du  corail, 
bon  port,  mais  de  difticile  accès.  Ile  Rousse ,  builc, 
Pofto-Vecchio ,  saline,  la  seule  qui  existe  en  Corse, 

Produits.  Le  sol  est  montueux,  bien  boisé,  mais 
peu  fertile  en  céréales  et  vin.  Les  montagnes  recc- 
font  des  mines  de  fer,  cuivre,  plomb,  alun  ,  granit, 
maibre  statuaire,  jaspe ,  porphyre. L'agriculteur  ré 
coite  la  plupart  des  fruits  du  Midi  ;  il  élève  beaucoup 
d'abeilles  et  de  bestiaux;  il  commence  à  cultivei 
quelques  cannes  à  sucre  et  autres  denrées  coloniales, 
L'industrie  livre  au  commerce  un  miel  estimé,  di 
la  cire  ,  des  huiles  fines,  de  la  nacre  de  perles,  di 
corail ,  arbrissonu  qui  croît  dans  la  mer. 

Retnarques*  L''ile  de  Corse  est  située  dans  la  Méditerranée 
entre  le  territoire  de  Gênes  et  la  Sardaigne  ;  elle  apparlenai 
aux  Génois  *,  mais  les  habitans  sVtant  rcroliés  contre  leurs  mai 
très,  les  Français  les  réduisirent  par  la  force  des  animes j  el!: 
leur  fut  cédée  en  ij;68.  Les  Anglais  s*en  emparèrent  en  179:} 
mais  ils  furent  obligés  de  révacuer  deux  ans  après  ,  et  depu: 
«lie  est  restée  à  la  France.  La  civilisation  fait  peu  de  progre  f 
dans  les  campagnes ,  la  communication  presque  irapraticab'  f 
dans  ces  pays  montueux  ,  en  est  la  priQcipale  cause.  L'air 
est  malsain  et  le  froid  très -rigoureux  en  hiver.  Ajacck 
patrie  de  l'empereur  Napoléon  Bonaparte  /  celte  ville  es 
ugrcablement  située  i»ur  un  terrain  qui  avance  dans  le  golfe  >i 
forme  de  presqu'llf.  Coiinuerce  de  vins,  pêche,  bon  pori 
JJastiai  couiniandée  piir  un  château  fort;  territoire  assez  fer  '■ 
tile.  Calvi ,  sur  unir  inont.tgne  escarpée  ,  qui  s'avance  dansl: 
golfcde  nie  HoiiSri' ,  vWe  possède  un  bon  port  et  une  citadel^i 
qui  futbombardci  <i  .  ise  en  1794  par  les  Anglais ,  qui  y  p«r 
dirent  beaucoup  de  u.oiide. 
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DE   GÉOGRAPHIE.  5f 

COTE-D'OR.  Ce  département,  formé  d*une  partie 
[de  la  Bourgogne  (3*  zone,  rt'g.  E.),  prend  son  nom 

des  riches  montagnes  qui  s'étendent  de  Châlons  à 
jDijoii,  il  comprend  4  arr.,  36  cant.,  729  comm., 
J371000  hab.  Cour  royale,  académie  et  évéché  de 
[Dijon.  18^  div.  mil.  Etendue  446  I.  carrées,  revenu 

territorial  21900000  fr.  Les  chefs-lieux  sont  : 

DIJON,  ville  commerçante,  bien  bAtie;  24000  h. 
Beavne,  au  pied  d'un  riche  mont,  vins;  9400 h. 
Chatillon-sur-Seine,v.  agréable^  usines,*  4000  h. 
Semub,  sur  l'Armençon  ,  belle  ville, draps; 4000  h. 

Cantons  principaux.  Auxonne ,  ville  forte,  école 
•d'artillerie,  arsenal.  Montbard,  patrie  de  BufFon, 
naturaliste.  Saiilieii,  vins,  blés,  fer,  acier,  bestiaux, 
poissons  d'eau  douce.  Meursault ,  vins  estimés. 

Produits.  Le  sol  de  ce  département  possède  im 
;  des  meilleurs  vignobles  de  l'Eure  pe.  L  agriculteur 
v  récolte  aussi  une  grande  abondance  de  céréales  et 
|de  bons  fruits,  et  élève  de  nombreux  troupeaux  de 
I  mérinos.  L'industrie  exploite  d(*  bonnes  mines  de 
Ifor,  ofTie  au  commerce  les  produits  de  ses  usines,  et 
|à  l'Europe  entière  ses  excellens  vins. 

'\  Remarques.  Dijon  ^  située  dans  une  plaine  agréable  et 
Jfretile,  fabrique  toiles  peintes,  draps;  ses  bougies  rivali- 
I  sent  avec  celles  du  Mans  j  moutarde  très-estimée^  commerce 
I  d'eaux-de-vie  et  vinaif;res  5  celle  ville  possède  de  très-beaux 
monuniens  ;  on  y  ndinire  Tëglise  de  Sl-Michcl ,  la  flèche  de 
Saint-Bénigne  ayant  Soi  pieds  de  haut ,  le  palais  des  états- 
généraux  ,  t*liôt*el  de  la  préfecture  ,  les  promenades.  C'est 
la  patrie  de  Bossuet  ,  de  Créhillon  ,  de  Jean  "Sans-  Peur. 
BeaunCy  près  ie  Moni-AiFrique  ,  possède  les  meilleurs  vins  de 
la  côte  ;  son  hôpital ,  son  théâtre  et  ses  i)ains  sont  des  <>di<ices 
reuiarquables.  Les  papeteries  de  Châtillon  sont  renommées, 
ainsi  que  ses  manutnctures  de  glacer ,  ses  fourneau^:  et  sa 
faïencerie;  cette  ville  offre  au  coiumerce  une  grande  quantité 
de  bon  vin ,  du  fer  ,  des  clous ,  de  la  tô'e.  Semur,  bâtie  sur  un 
roc  dans  une  situation  pittoresque,  po.;îède  des  objets  asses 
remarquables,  tris  que  l'hôniial,  la  <  loche  barbe,  un  an- 
cien obélisque  très-liaut  ei  d'une  scnle  pierre,  Péglise  qui  a 
aoo  pieds  de  long,  et  la  chaire.  SauVf.u  u  vu  nahre  le  célèbre 
^au^an,  qui  a  construit  ou  amélioré  la  plupart  de  nos  fortifia 
calions. 
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(Ï2  ABRÉGÉ 

COTES-DU-NORD.  Ce  département  marihme  J 
formé  d'une  partie  de  la  Bretagne  (3«  zone ,  rc^g.  Ô.),- 
prend  son  nom  de  sa  position  à  l'égard  de  cette 
province;  il  comprend  5  arr.,  4^  cant.j  876  comm., 
ôSiooo  h.  Conr  roy.  et  ac.  de  Rennes,  év.  de  Saint- 
3)ricuc.  i3^  div.  mil.  Et.  355  l.  carrées,  rev.  territ. 
19260000 fr.  Les  chefs-lieux  sont: 

SAINT-BRIEUC,  port,  fab. toile, draps 59900  h. 
GuiNGAMP,  sur  le  Trieux,  fab.  de  toiles;  5ooo  h. 
Dtnan, petit  port, eaux  minérales,  toiles 57700  h. 
Lannion  ,  sur  le  Liguer,  comm,  de  beurre  ;  520o  h. 
LouDÉAC ,  toiles ,  forges ,  mines  de  fer  ;     7000  h. 

Cantons  principaux,  Lamballe,  parchemineries.  ê 

Quintin,  commerce  de  toiles.  Uzel,  commerce  de  1  ' 

toiles.  Treguier,  papier,  blé,  lin,  chevaux.  Callac ^  ^j^ 

tanneries,  chapellerie,  bons  pâturages.  Vv 

Produits,  Le  sol  de  ce  département,  d'un  mé-  ne 
diocre  produit  en   céréales   et    graines  huileuses, 
abonde  en  chanvre  et  lin.  L'agriculteur  élève  des   -- 
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marais  salans  ,  de  la  pèche ,  du  cabotage.  „^^ 

Remarques  Ce  département  peut  être  regarde'  comme  une  coi 
vaste  manufacture  de  toiles  estimées,  dites  de  Ereta^ne»  La 
i)êche  y  est  abondante;  de  noii>breu<;es  s  ilines,  bcan'ccup  de  ,, 
ports  de  mer  donnent  au  commerce  une  grande  activité.  La  *iî4| 
ciiilisalion  «""a  fait  encore  que  de  médiocres  progrès  dan$~l|* 
les  contrées  éloignées  des  villes.  Saînt-Brieuc  ,  sur  le  Gouet , .  ^^ 
son  port  reçoit  des  vaisseaux  de  5oo  tonneaux  j  on  y  fait  des  ***' 
cmbarquemens  pour  la  pêche  de  Terre-Neuve;  le  commerce  j*** 
on  blé,  toile,  miel,  beurre,  y  est  très-considérable.  On  y  **^'* 
lemarque  la  cathédrale,  ancien  temple  des  Druides,  le  pont* 
construit  en  granit  du  pays,  il  est  d'une  architecture  très- 
hardie.  Guifif;ar"fjy  petite  ville  murée,  fort  commerçante; 
la  I5iieuc,  qui  passe  dans  la  ville,  fournit  d'excellens  pâtu- 
rages par  le  système  des  irrigations  qu'on  y  pratique.  Dinan  ^  \ 
viile  forte  et  considérable;  son  commerce  consiste  en  toiles,  " 
miel,  suif,  cuirs;  nombreuses  fabriques.  Cette  ville  possède 
\t  cœur  de  Bertrand  Dnguesclin  ,  qui  la  défendit  contre  le  duo 
lie  Lancastre,qui  l'assiégeait  en  i3ë9 ,  ilestdéposé  dans  i'e'glise 
pTincipalu. 


.  _  Dfe  GÉOÔRAPHIE.  ^J 

lent  marihme  '^  ^     ,,  n        .  i    i    »»      i 

zone  rc^ff.Ô.),  %  CREUSA-..  Ce  département,  torme  de  la  Marche 
îgard  de  celle  t^"  zone,  rég.  du  centre),  tire  son  nom  de  la  rivière 
t.  875  comm.  fe  la  Creuse  qui  y  prend  sa  source;  il  comprend  4 
j  'év.  de  Saint-  Ifr.,  aS  cant.,  zgo^comm.,  253ooo  h.  Cour  roy.,  ac, 
ics  lev.  terril.  ^  ^^*  ^®  Limoges,  21^  div.  m.  Kt.  298  1.  carrées, 
'  Idv.  terr.  68. 0000  fr*  Les  chefs -lieux  sont  : 

draps -qroo  h.     ''  <^UÊRET,  près  la  Creuse,  papeteries  ,     4600  h. 

'*  M      '  K^r^r.  u     ^'  AuBussoN,  tapissciics  renommdes,  coton ,  4000  h. 

toiles;  Î3000  n.    -^   ~.  \     *■     '  j    u    i- 

t  *l     •    TOO  h         BoussAc,  tanneries,  comm.  de  bestiaux  , 

'  R«««  u    U  trib-  de  i'*  instance  esta  Chambon  r  600  h. 

Deurre:  520on.    "„  ^    .       ^  .     '  ^^ , 

ç     .     nooo  h        BouRGANEUP,  papeteries,  tanneries;  2000  h. 

.       .  Cfl/ito/i5  «r//ic//)flz/x.  Fe//e^m,  tapisseries,  draps, 

)archemineries.  f^^^  ^  ^^^^^  minérales.  Belle^arde,  tanneries  ,  toiles  , 
commerce  de  jj^pj..  Evaiix,  eaox  minérales,  chanvre ,  restes  d'an- 
^evaux.  CaUac,  tiquités.  La  Souterraine,  toiles  ,  fils;  il  y  a  un  cours 
^®*  d'eaux  souterraines.  C7Â«/n^ort,  chapelleries  ,  tan- 

lent,  d'un  mé-  nfries;  tribunal  dei'"  instance,  au  lieu  de  Boussac. 
mes  huileuses ,  Produits*  Le  sol  sablonneux  de  ce  département  est 
ilteur  eleve  des  p^  productif  en  céréales.  L'agriculteur  récolte  uu 
qui  donnent  un  nfu  de  chanvre  et  beaucoup  de  pommes  de  terre, 
r  un  bon^cid^-e.  ^gg  châtaignes,  et  élève  de  bous  chevaux.  L'indus- 
"  "    le  se  distingue  dans  la  tapissserie,  exploite  quel- 

*^g®*  q|cs  carrières  de  houille  et  des  terres  à  poterie  j  le 


egardë  comme  une  commerce  y  est  généralement  peu  actif 

s  de  Bretagne^  La     /L  «1      ,  mi 

ines    beaucoup  de     W^marques.  Plus  de  20  mille  ouvriers  maçons  ,  peigneur;» , 
raude  aciivilcî  La  'ii^^"*"*  ^^^  pierres,  etc. ,  sorienldu  pays  el  se  répandent  dan  s 

tuiers  dépariemens  pour  y  exercer  leurs  métiers  ;  ils  rentrent 

belle  saison  et  rapportent  à  leurs  familles  tes  fruits  de  leurs 

lomies.  Ou  trouve  en  plusieurs  endroits  de  ce  département 

espèce  de  minerai  brillant  nommé  IVlica ,  qui  donnele  sable 

é  pour  les  bureaux.  Les  environs  de  la  Souterraine  donnent 

'  partie  des  sangsues  qu'emploient  les  pharmaciens  de  Paris. 

^ret  occupe  une  position  peu  agréable  entre  deux  monts, 

est  mal  bâtie  ;  on  y  fait  un  commerce  assez  considérable , 

out  en  lainage  et  en  bestiaux,   ^ubusson  ,  située  dans  un 

1  bordé  de  rochers ,  possède  une  manufacture  royale  d« 

Ile  et  basse-lice,  fabrique  des  tapis  façon  Turquie,  fort 

liés  j  fait  un  grand  commerce  de  papiers  ,  siamoises ,  etc. 

siaCf  sur  un   rocher  presque  inaccessible.  Bourganeuf 

ède  de  bonnes  papeteries  ;  on  y  voit  une  tour  d^une  gros> 

el  d\me  hauteur  prodigieuses. 
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DOItDOG^'E.  Cu  départcmcntj  formé  du  Périgord 
(5°  zone,rég.  S.  O.)»  tire  son  nom  de  la  Dordogne* 
il  comprend  Sarr.,  47  cantons, 641  comm.,4642ooh. 
Cour  roy.  et  ar.  de  Bordeaux,  év.  de  Pèrigneux, 
20"  division  militaire.  Etendue  480  lieues  carrées, 
revenu  territorial  21 826000 fr. Les  chefs-lieux  sont: 

PÉRIGUEUX,  liqueurs,  papiers  estimes;  8600  h. 
Bebgerac,  sur  la  Dordogne,  fab.  papiers;  8400  h. 
RtBERAc,  commerce  de  grains  ,  tanneries  5  35oo  h. 
NoNTKON,  tanneries  et  papeteries,  forges;  8200  h. 
Sarlat,  dans  un  fond,  papeteries  et  huiles;  53oo  h. 

Contons  principaux»  Miremont,  qui  fournit  l'aciei 
aux  manufactures  do  Tulle.  Salifçnac ,  près  le  châ- 
teau de  La  Mothe,  oh  naquit  Fénélon.  Montpaziei\ 
sou  arrondissement  possède  un  grand  nombre  de 
moulins  à  papier,  des  carrières  ,  des  forges  à  fer. 

Produits.  Le  sol  de  ce  département  est  très-mon- 
tueux,'  il  produit  assez  de  vin  ,  mais  peu  de  cëréales: 
ou  y  trouve  de  vastes  étendues  de  bruyères,  de  ge- 
nêts, de  bois  châtaigniers  ;  le  gibier  y  est  renommé. 
L'agriculteur  élève  de  nombreux  troupeaux  de  porcs, 
et  récolte  d'excellentes  truffes.  L'industrie  olïre  au 
commerce  les  produits  de  quelques  bonnes  mines 
de  fer  très-estimé,  de  plomb,  de  cuivre,  etc., et  une 
grande  quantité  de  bon  pnpier. 

Remarques.  La  jonction  de  la  Dordogne  avec  la  Garonne 
donne  une  grande  aclivilé  nu  commerce  par  In  coiiimunication 
avec  Bordeaux.  Périgueux ,    sur  file  ,  est  ome'e  de  belles 
promenades,  mais  elle  est  mal  bàlie;  on    y  voit  quelques 
restes  d'anliquiie's  ,  l'amphiihéàJre  ,  le  leinple  de  Vénus;  elle 
fabrique  des  liqueurs  excellentes  qu''ellc  envoie  dans  les  dépar 
temens  età  Te'tranger;  sesvoLiilles  et  ses  pâtés  truffés  jouissent 
d'une  grande  réputation  ;  son  marché  aux  porcs  est  le  plu; 
considérablede  la  France.  On  trouve  aux  deux  tiers  d'une  mon 
tagne  très-élevée  prés  le  village  de  Pivaseï ,  entre  Sarlat  et  Pé- 
rigueux, la  crotte  de  Miremont  qui  a  ^\5  toises  de  profon- 
deur, depuis  rouverture  jusqu'à  rextrémitë  de  ses  plus  grande^ 
branches,  la  totalité  de  ses  ramifications  est  évaluée  à  2170 
toises  carrées.  Bergerac ^  agréablement  située  au  milieu  d'un 
bon  vignoble  ,  est  la  plus  belle,  la  plus  riche  et  la  plus  com- 
rnerçante  ville  dudéfiarleuient;  on  y  voit  un  pont  magnifique 
«urla  Dordogne.  Distilleries  importantes;  fabriques  de  papiers*. 
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DE   GEOGRAI^HIE. 

DOURS.  Ce  département,  frontière  de  la  Suisse, 
formé  de  la  Franche-Comte  (3"  zone^  rég.  E.)^  tire 
son  nom  de  la  rivière  du  Donbs  qui  le  traverse;  il 
comprend4arr.,  27  tant.,  648  comm., 288000  h.  Cour 
roy.,  oc.  et  arch.  de  Besançon,  6"  div»  m.  Et.  265  1. 
carrées,  rev.  terr.  14^40000  fr.  Les  chefs-lieux  sont: 

BESANÇON,  sur  leDoubs,  place  forte)  32000  h. 
PoNTARLiER,  S.  le  Doubs,  from.gruyère;  4600  h. 
MoNTBÉLiARD  ;  SUT  l'Iscl,  jolîeville;  49^^^^' 
Baume,  pi  es  le  Doubs,  ateliers  d'horlog.;    2400  h. 

Cantons  principaux»  Ornans,îoTges  importantes. 
Vercel,  quelques  glacières  naturelles* 

Produits,  Ce  département  possède  un  riche  mi-' 
nerai,  et  de  bonnes  forêts  en  chênes  et  sapins,  mais 
produit  peu  de  grains  et  de  vin.  L'agriculteur  élève 
(le  bons  chevaux ,  des  bêtes  à  cornes  d'une  grande 
espèce,  et  de  nombreux  troupeaux.  L'industrie  y 
possède  des  usines  qui  donnent  du  fer  comparable 
à  celui  de  Suède,  les  premières  manufactures  d'hor- 
logeries et  des  fromageries  très  -  importantes;  elle 
offre  au  commerce  du  fil  de  fer,  des  sonnettes,  etc. 

Remarques»  Le  saut  du  Doubs  ,  à  Pextrémité  de  la  vallée 
de  Morteau,  est  remarquable  ^  sa  chute  a  plus  de  80  pieds  de 
hauteur.  La  fontaine  ronde  ,  située  sur  le  grand  chemin  qui 
conduit  de  Poniarlier  au  village  de  Touillon ,  prend  sa  source 
dans  un  endroit  pierreux.  Comme  la  grande  mer,  elle  a  son 
flux  et  reflux  :  dans  l'instant  du  reflux  l'eau  descend  peu  h 
peu  comme  elle  est  montée  ;  le  flux  et  reflux  durent  en  louC 
six  à  sept  minutes;  l'eau  reste  alors  deux  minutes  sans  aug- 
menter ni  diminuer,  et  recommence  ensuite  h  couler.  Les 
grottes  d'Osselles  on  de  Quingey  sont  remarquables  par  les 
décorations  grotesques  produites  par  les  sucs  pétrifians  qui  dé- 
coulent des  voûtes.  Besançon  possède  des  manufactures  consi- 
dérables d'horlogerie,  de  fil  defer ,  d^armes  , etc.  etc.  On  y 
Toitdes  monuinens  remarquables,  de  beaux  restes  d^antiquitéSy 
un  amphithéâtre  de  120  m.  de  diamètre,  nn  arc  de  triomphe 
appelé  la  Porte-Noire.  Sa  citadelle,  bâtie  sur  un  rocher  dans  une 
presquUle  formée  par  le  Doubs,  est  une  des  plus  fortes  de  l'Eu- 
rope. Besançon  fut  prise  par  Louis  XIV  en  1674  t  ainsi  que 
toute  la  Franche-Comté  qui  fut  réunie  à  la  couronné  p»r  le 
traité  de  Nimègue.  Cette  ville  fait  un  grand  commerce  avec 
le  raidi,  par  le  Canal  de  Monsieur  qui  fait  communiquer  le 
Doubs  avec  le  Rhin  ,  la  Saône  et  le  Rhône. 
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liROME.  Ce  dcpartement,  formé  d*unc  partie  dp 
Dauphiné  (5"  zone,  rég.  S.),  tire  son  nom  d'une  ri. 
vière  rapide  qui  le  traverse;  il  comprend  4  arr.,  28 
cant.,  36i  comm.,  2r838oo  h.  Cour  roy.  et  ac.  de 
Grenoble,  év.  de  Valence,  7^  div.  mil.  Et.  33^  1, 
carrées,  rev.  terr.  i28i3ooo  fr.  Les  chefs-lieux  sont; 

VALENCE,  sur  le  Rhône,  place  foi'te,  i53oo  h, 
Die,  sur  la  Drôme,  vins,  dits  clairettes  ;  32oo  h. 
Nions,  sur  PAigues,  savons,  étofl'es,  vins;  2800  h, 
MoNTÉLiMART,  eutourée  de  murailles;      -yGoo  h. 

Cantons  principaux*  Chabeuil,  papeteries,  flo- 
m<77i5,  huile  de  noix,  soieries,  fabr.  draps, étamincs, 
crêpes,  liqueurs;  vins  excellens  dans  son  territoire. 
Crest  j  soies,  coton  ,  entrepôt  de  truffes.  Bourg-^de- 
Péage,  corderies  importantes.  DleU''le''Fit ,  oaux 
minérales  pour  les  yeux. 

Produits.  Le  sol  de  ce  département  est  montueux, 
on  le  cultive  avec  des  petits  mulets  et  même  avec 
des  ânes;  il  produit  peu  de  céréales,  mais  ses  vins 
sont  excellens;  00  distingue  surtout  celui  de  i'Hcr- 
mitage  ,  coteau  fertile  aux  environs  de  Romans, 
L'agriculteur  récolte  les  fruits  du  Midi,  et  élève  le 
ver  à  soie  avec  un  soin  particulier.  L'industrie  se  dis- 
tingue dans  la  papeterie  et  lu  bonneterie;  elle  offre 
a^u  commerce  une  soie  d'une  qualité  tout-à-fait 
supérieure. 

Remarques  Le  teriiloire  de  ce  de'partemffit  contient  un 
peu  de  minerai ,  ties  marbres  blancs,  du  granit  aussi  beau  que 


J 


celui  d^Egyptu,  pierres  statuaires  d^un 
de  cristal  de  roclie,  de  blanc  deTroy 


royes 


I 
c 


n 


II 


I  ri 

■  c: 
n 


blanc  éclatant,  carrières    : 


le  cultivateur  reçoit   \ 


des  troupeaux  en  pension  ,  qu'il  nourrit  durant  la  belle  saison. 
yalence,  favoranlcment  située  pour  un  commerce  actif  que 
facilitent  le  Rhône  et  des  routes  de  communication,  fabrique 
en  grand ,  toiles  peintes,  draps,  mouchoirs,  soi«s,  gazes,  etc.  ; 
elle  est  entourée  de  bonnes  murailles  et  possède  un  parc  d'ar- 
tillerie ;  ses  environs  donnent  le  blc  appelé  Hazzole  ,  dont  la 
paille  sert  à  faire  les  chapeaui  dits  d  Italie.  C'est  dans  cette 
ville  que  Pie  VI  termina  sa  carrière  en  1799;  on  y  voit  un  mau* 
solée  en  son  honneur.  Nions  possède  un  beau  pont  d'une  seule 
arche,bâli  par  les  Romains  ;  ses  eaux  mine'rales  sont  estimées. 
Montélimart  offre  de  bonnes  manufactures  de  soies  ,  toiles, 
serges,  ratines. 
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EURE.  Ce  département  maritime,  formé  de  la 
Normandie  (2'  zone,  rég.  N.  O.),  tire  son  nom  de 
la  rivière  qui  Tarrose;  il  comprend  5  arr.,  36  cnnt., 
rqS  comm.,  4^2000  h.  Cour  roy.  et  ac.  de  Rouen  , 
év.  d'iivreux,  iS**  div.  militaire.  Et.  3o5  1.  carrées , 
revenu  territorial  29^45000  fr.  Les  chefs-lietix  sont  : 

EVREUX,  sur  l'Iton ,  velours ,  coutils  ;  (^700  h* 
Les  ANDELYSjf orme  de  2  bourgs  bonneter.;S2oo  h* 
Bernât, papeteries,  fers,  cuirs,  bougies;  6600  h* 
LouviERs,  manufact.  de  draps  superfins;  54oo  h* 
Pont- AuDEMER,  jolie  ville,  tanneries;       54ooh« 

Cantons  principaux,  Femeai/,  tanneries  estimées, 
Venion,  parc  d*artilierie,  Gisors ,  filature  hydrau- 
lique. Rugles,  fabriques  d'épingles.  Couche,  forges 
importantes.  Koniilly ,  la  plus  belle  fonderie  do 
cuivre  que  la  France  possède.  Thiberville ,  rubans, 
fil  de  diverses  dimensions. 

Produits.  Ce  dé  parlement  est  riche  en  prairies 
naturelles  et  artificielles,  où  sont  nourris  les  meil- 
\  l(Mirs  bœufs  des  boucheries  de  Paris.  L'agriculteur 
I  ne  recueille  pas  de  vins,  mais  il  se  dédommage  par 
l  d'abondantes  moissons  en  céréales  et  des  pommes  à 
I  cidre.  L'industrie  oflre  des  manufactures  d'instru- 
fmens  à  vent,  peignes,  cardes  ,  épingles,  etc;  elle 
I possède  aussi  des  forges,  fonderies,  etc, 

I  Remarques,  Evreux^  située  dans  une  vallée  pittoresque, 
possède  des  inonumens  remarquables,  la  cathédrale ,  le  palais 
lie  la  préfecture,  etc.;  dans  ses  environs  on  voit  le  superbe 

I  château  de  Navarre  ,  que  le  duc  de  Bouillon  fît  bâtir,  lorsque 

i cette  ville  lui  fut  donnée  en  échange  de  Sedan.  '  .cs  deu!c 
bourgs  qui  forment  les  Andelys  ^  sont  éloignés  d^un  quart 
de  lieue  Pun  de  l'autre.  C'est  la  patrie  de  JVicoîas  Pouy 
Isin,  de  Turnèbe.  Louviers  est  entourée  de  murs  et  d« 
[fossés  dans  une  plaine  fertile;  ses  draps  en  laine  de  Ségovie 
[jouissent  d'une  haute  réputation.  Celte  ville  a  été  plusieurs 
pfois  assiégée  et  nillée  par  les  Anglais.  Bernay  offre  une  fuire 
Ipour  la  vente  nés  chevaux  ,  qui  rassemble  plus  de  4^  mille 

Ëersounes.  L'église  de  Gisors  est  ornée  de  superbes  vitraux, 
[enri  IV  remporta  une  célèbre  victoire  sur  le  duc  de  Mayenne 
Iprés  le  village  d'/try".  Dans  l'arrondissement  d'Evreux,  Co- 
•ll^^rtl  fut  le  théâtre  d'un  des  triomphes  du  connétable  Bertrand 
'^uguesclin. 
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EURE-ET-LOm.  Ce  département,  formé  de  la 
Beauco  (3''  zone ,  rég.  du  cent.),  tire  son  nom  de  deux 
rivières  qui  l'arrosent;  il  comprend  4  arr.,  2\  cant., 
454  comm.,  2'y^8oo  hab.  Cour  roy.  et  ac.  de  Paris, 
év.  de  Chartres ,  1  '«  div.  mil.  Et.  3 1 o  1.  carrées ,  rev. 
tcrr.  19600000  Ir.  Les  chefs-lieux  sont: 

CHABTRESj  sur  le  pench. d'une  colline;  iS-jooh. 
Chatbaudun,  près  du  Loir,  jolie  ville;  6000  h. 
Dreux,  très-ancienne,  fabriques  de  draps;  6200  h. 
NoGENT-LE-RoTRou,  tisserandcrics,  tann.  ;  6()oo  h. 

Cantons  principaux,  Maintenon,  beau  château, 
jardins,  parc.  Anneau,  où  les  Reîtrcs  furent  dêfuit'i 
par  le  duc  de  Guise;  tour  remarquable,  parc,  fon- 
taine d*eaux  minérales.  i?on/iet/a/,  filature  de  coton. 
Brou,  fabriques  de  draps,  étamines.  Cour  ville ,  où 
mourut  Sully.  Anet,  moulins  à  tan ,  forges. 

Produits*  Le  sol,  peu  favorable  à  la  vigne,  pro- 
duit d'abondantes  récoltes  en  céréales  de  bonne  qua- 
lité, pour  l'approvisionnement  de  Paris.  L'agricul- 
teur élève  des  bœufs,  moutons  gras,  volailles, 
abeilles.  L'industrie  offre  au  commerce  l'exploita- 
tion de  quelques  mines  de  fer,  et  son  argile  à  ga-* 
zettes,  à  la  manufacture  de  faïence  établie  à  Sèvres, 
près  Paris j  fabrique  draps,  étamines,  papiers, 
épingles,  etc. 

Remarques.  Le  territoire  de  la  Boauce,  qui  fait  partie  de  ce  dé- 
partement, est  d^ine  si  grande  fertilité,  surtout  en  froment, que 
celle  province  a  e'td  nommée  ,  à  juste  litre,  le  grenier  de  Paris. 
Charires  est  mal  bâtie  et  tellement  en  pente  que  la  plupart  de 
ses  rues  sont  iiiaccessibles  aux  voitures;  elle  a  une  jolie  ca- 
thédrale. Henri  IV  y  fut  sacré.  On  remarque  surtout  les  deux 
<;lochers,  dont  l'un  se  fait  admirer  par  sa  forme  pyramidale  et 
l'autre  par  la  délicatesse  de  son  travail  et  de  ses  ornemens; 
ilss^élcventà  une  hauteur  étonnante.  Le  pourtour  du  sanctuaire 
est  orné  d^un  nombre  considérable  de  statues  et  de  sujets  liis-, 

oriques ,  patrie  <le  lYicolle.  Châteaudurty  presque  détruite  par 
un  in.^cnciie  «-n  I7'i3,  a  eié  rétablie  sur  un  plan  qui  en  (orme 
aujourd'hui  une  des  plus  belles  villes  de  France.  Dreux  éuiitla 
plus  considérable  ville  des  Gaules  du  temps  de  Jules-César, 
les  réformés  y  furent  défaits  par  Charles  IX.  Nogent-Ie-Rotrou^ 
l«s  eaux  de  l'Arcisse  forment  une  jolie  cascade  à  l'entrée  de  Ia| 
^illo,  et  font  tourner  plusieurs  moulioâ. 
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FINISTÈRE.  Ce  département  maritime,  forme 


('tac.  de  Rennes,  ëv.  de  Quimper,  1 3^  div.  m.  Et.  3(io  I. 
carrées  ,  rev.  terr.  i533oooo  fr.  Les  chefs-lieux  sont  : 

QUIMPER,  port,  grand  entrepôt;  9700  h. 

MorlAix  ,  port ,  entrepôt  de  toutes  march.^ 9800  h. 

Brest,  le  plus  beau  port  de  la  France;     20600  h. 

QuiMPERLTj,  papeteries,  comm.  degrains  ;  4ooo  h. 

Ghateaulin  ,  petit  port  )  pêche  du  saumon  ;  3ooo  h. 

Cantons  principaux*  Landerneau ,  joli  port.  Saint-- 
Paul'de'Leon,  port  de  mer,  commerce  en  miel,  lin  , 
chanvre.  Ile  d'Uuessant,  à  cinq  lianes  de  la  côte. 
Il  y  eut  un  combat  naval  entre  les  Français  et  les 
Anglais  en  1778. 

produits.  Le  sol  est  très-humide,  produit  peu  de 
céréales,  point  de  vin  ,  mais  il  est  riche  en  mines  de 
plomb.  L'agriculteur  possède  de  bons  pâturages  oti 
il  nourrit  des  troupeaux  pour  la  marine;  il  recueille 
du  chanvre,  du  lin  ,  du  tabac ,  des  pommes  à  cidre  , 
vt  élève  des  abeilles.  L'industrie  se  porte  spéciale^ 
ment  sur  la  pèche  des  sardines  et  la  salaison;  elle 
offre  au  commerce  du  beurre,  du  miel,  de  la  cire. 

Remarques.  On  remarque  sur  la  côte  de  Crosan  une  quan- 
tité de  grottes  de  87  h  ^o  pieds  de  hauteur  sur  60  à  80  de 
largeur.  Le  jour  n"'y  pénètre  qu'avec  peine;  elles  sont  habitées 

ftar  des  oiseaux  aquatiques  ,  tels  que  les  cormorands ,  les  goë- 
ands  et  les  gods.  Lorsque  les  pêcheurs  vont  pour  les  prendre, 
iUsortentenpoussantdescrisaigus,  et  abandonnent  lueurs  œuf^ 
et  leurs  petits.  Pendant  Thiver  et  les  mome;)S  d'orage,  la  mer  se. 
précipite  dans  ces  grottes  en  bouillonnant,  mais  en  été  les 
pécheurs  peuvent  y  entrer.  A  Plogejf,  on  remarque  un  abîmo 
où  la  mer  s'engouffre  avec  un  bruit  si  épouvantable,  qu'on 
lui  a  donné  le  nom  d'Enfer  ]  les  rochers  du  fond  y  paraissent 
rouges  ;  le  jeu  des  vapeurs  et  de  récume  lo»  font  paraître  en 
mouvement.  En  montant  sur  la  pointe  de /{af  2,  élevée  de  3oo 
pieds,  on  voit  avec  effroi  la  mer  saper  les  fondemens  de  ce 
roc  dépouillé  ;  les  ragues  poussées  par  un  vent  nord-ouest,  se 
déploient  avec  une  force  et  une  puissance  qu^il  est  impossible 
de  calculer.  Le  plus  intrépide  matelot  ne  passe  jamais  sans 
implorer  la  pitié  du  Trés-Hant,  devant  la  oaie  qui  porte  le 
nom  des  Trépasses,  dont  Taspect  lui  rappelle  les  roilliei» 
d'hommes  qu'elle  a  dévorés  et  qu^elle  engloutit  encore. 
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GARD.  Ce  dénartetiioiit,  formé  du  Languedoc' 
(6''  zone,  rég.  S*},  tire  son  nom  d\in  fameux  pont^ 
construit  par  les  Romains;  il  comprend  4  arr.,  38 
rant.,  34^  comm.,  347660  h.  Cour  roy.,  oc.  et  év. 
de  Nîmes,  9*  div.  m.  £t.  292  I.  carrées,  reVé  terr. 
2o656ooo  fr.  Los  chefs-lieux  sont  : 

NIMES ,  draperies ,  galons,  soieries  ;        39200  h. 

UzÈs ,  sur  un  rocher,  carions  d'Angleterre  j  S700  h. 

Alais,  s.  le  Gardon, eaux  min«,  couperose;  l025o  h, 

Le  V 10 an,  dans  un  beau  vallon,bouneteriesj  4^<^^  h. 

Cantons  principaux»  Saint'Gilles ,  renommé  pour 
Kes  excellens  vins.  Bagnols,  soieries.  Beaucaire,  sé- 
paré de  Tarascon  par  un  beau  pont  sur  le  Rhône, 
où  prend  un  canal  qui  fait  communiquer  le  Bhône 
uvec  le  canal  du  Languedoc.  Florian,  patrie  du  fa- 
buliste du  ce  nom.  Aiguë s^M ortes ,  où  Saint-Louis 
^'embarqua  deux  fois  pour  le  Levant;  aujourd'hui 
elle  est  à  deux  (icues  de  la  mer.  Pont-Saint' Esprit 
sur  le  Rhône,  où  se  trouve  le  iameux  pont  de  ce 
nom  ;  il  a  2620  pieds  de  long  sur  173  de  haut ,  et  est 
composé  de  26  arches. 

Produits,  Le  sol,  peu  favorable  aux  céréales,  pro« 
duit  des  fruits  excellens,  possède  un  riche  vignoble, 
un  grand  nombre  de  plantes  médicinales  et  tinclo- 
jialcs.  L'agriculteur  élève  en  grand  le  ver  p  i>uie  et 
Tabeille.  L  industrie  se  distingue  dans  Temploi  des 
soies  qu'elle  livre  au  commerce  sous  toutes  les  for- 
mes ,  filées,  en  rubans,  en  étoffes ,  etc. 

Remarques*  Nîmes^  bâlic  dans  une  plaine  fertile  et  agréable, 
possède  des  monumeos  disiinguës)  la  maison  carrée ,  Tamphi- 
théàtredit  les  Arènes  ^  les  restes  de  la  tour  Magne  de  forme 
eptagooale  ,  Taquéduc  ,  la  cathédrale,  le  palais  de  justice,  les 
boulevards  soûl  dignes  d'attention.  Nirues  est  la  patrie 
de  Peripereur  yintonin  eide Nicot ,  qui ,  en  iSSg  apporta  le 
tabac  du  Portugal  en  France.  Le  pont  du  Gard ,  célèbre  inonu- 
ment  des  Romains,  fut  construit  pour  conduire  Peau  à  ]Nlin<s>  ; 
il  a  133  toises  de  long  surSo  de  haut;  trois  ponts  Tun  sur  Pau  ire, 
le  premier  sur  lequel  on  passe  n'a  que  6  arches  ,  le  secoad  10. 
et  le  troisième  35.  Ce  pont  joint  trois  montagnes; on  en  a  ac- 
colé un  nouveau  à  Pancien  pour  le  passage  delà  grande  rouie. 
La  ftfire  de  Beaucaire  attire  dans  ce  département  des  peuplei 
d«  toutes  les  coulrées  du  globe. 
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GARONNE.  (HAUTE-)  Ce  département,  formé 
lu  Languedoc  (G"  zone,  rég.  S.),  tire  son  nom  de  la 
traronne  qui  l'arrose;  il  comprend  \  arr.,  89  cant., 
^olicomm.y  4^7000  h.  Cour  roy.,  ac.  etarch.  de  Tou- 
louse, lo^div.  m.  Et.  3io  lieuos  carrées,  rev.  lerr. 
t2f5oooo  fr.  Les  chefs-lienx  sont  ; 

I  TOULOUSE, sur laGaronne,écol.dVftil.;534oo  h. 
I  Muret,  sur  la  Garonne,  fabriq.  de  draps;  32oo  h. 
^   ViLLEFRANCHE,  sur  lo  Canal  du  Languedoc;  255o  h. 

*  Saint-Gaudens,  près  la  Garonne;  56oo  h. 

*  Cantons  principaux,  Ba^nhres  ,  eaux  thermales 
t  ardoises,  fiei/e/,  poterie,  tuilerie.  Rieux,  le  clocher 
e  son  église  est  un  des  plus  curieux  de  la  France , 
cause  de  son  élévation.  Salies ,  sources  à  sel  blanc. 
aint' Bertrand,  marbrerie.  Fronton,  patrie  de  l'abbé 
icard,  instituteur  dos  Sourds-Muets. 

Produits.  La  plaine  domino  en  ce  département, 
'agriculture  y  est  en  vigueur  et  donne  des  produits 
n  tous  genres,  céréales,  vins,  trulTes,  pâturages; 
n  y  élève  beaucoup  do  bétail ,  bœufs,  mulets ,  moti- 
ons, volailles.  Il  possède  des  marbres  de  toutes 
ouleurs,  des  fours  à  verres  blancs.  Les  contrées 
Ifrontiènres  de  TËspagne  peuvent  être  regardées 
comme  un  marché  permanent  ,  qui  exploite  les 
fruits  du  sol  et  de  l'industrie.  La  Garonne  et  le 
Salât  charrient  des  paillettes  d'or,  donnent  d^s  01- 
tolans,  etc. 

Remarqua.  Toulouse  tliài  déjà  une  ville  conside'raMe  du 


elle  est  entourée  de  murs  et  de  fossés  ;  la  plupart  de  ses  rnr>s 
sont  étroites  et  tortueuses  ;  ses  édifices  remarquables  .sont  la 

;  cathédrale  ,  rhôicl-de-Tillc  ,  un  des  plus  beaux  delà  France, 
le  fameux  moulin  de  Basacle,  l'hôpital ,  le  théâtre^  on  y  voit 
encore  des  restes  de  rauiphilhéâtre  bâti  par  les  Romains  et 
détruit  par  les  Visigoths,  qui  en  firent  pendant  quelque  temps 
la  capitale  de  leur  royaume.  Le  pont  qqt  traverse  la  Garonne 
est  terminé  par  un  bel  arc  de  triomphe.  C'est  sous  les  murs  de 

^  cette  villeque  le  maréchal  Soult  défit  lord  Wellington.  Ton* 
lousea  produîtun  grand  nombre  d'bomaies  «ayans ,  Majmurd, 
Falaprat,  Sainfoernin  ^  etc. 
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tjERS.  Go  déparlemciil ,  i'ormc  do  lu  GaHro^m 
((]"  /.uuo,  rég.  S.  O.),  prend  son  nom  de  la  rivicro  «in 
Gers  qui  le  traverse:  il  comprend  5  orr.,  ?.o  cant., 
53o  comm. ,  îîo^ooo  nab.  Cour  royale  dV».^,»  .• ,  «ca- 


démio  de  Cahors,  archevêché  d'Auch,  îo  ' v  .sion 
iTiilit.  Etendue  ii{o  lieiics  carrées,  revenu  territorial 
i64i5ooo  francs.  Les  chefs-lieux  sont: 

AUCH,  sur  une  montagne,  vins,  laines;  10800  h. 
CoNDOM,  graine,  farines,  eaux-de-vie,  vins  ;  7^00  h 
LECTouiiE,sur  une  montagne,  eauxde-vie;  ti^ooh 
LoMBEZ,  sur  la  Save,  blés,  laines,  bétail;  iGoo  Ir 
MiRANDF,  laines,  vins,  eaux-de-vie  ;         2200  h 

Cantons  principaux.  Nogaro ,  mines  de  houille 
dans  son  territoire.  Eause ,  eau-dc-vie ,  patrie  de 
Rudln.  Ile-Jourdain,  sur  la  Save,  fabrique  toiles, 
cuirs*  ^/e/an,  fabrique  toiles,  draps. 

Produits,  Le  sol  est  embarrassé  de  beaucoup  de 
bruyères;  cependant  il  produit  les  céréales  ordi- 
naires ,  des  vins ,  fruits ,  aulx ,  oignons.  L'agriculteur 
élève  botes  à  cornes  et  à  luine,  mulets  ,  ânes,  porcs. 
L'industrie  prépare  beaucoup  de  plumes  à  écrire;  son 
eau-de-vie  de  la  petite  province  a  Armagnac  rivalise 
avec  celle  de  Cognac, 

Remarques.  Ce  département  envoie  annuellement  en  Es- 
pagne plus  de  7  mille  bvtcs  h  cornes ,  i  ao  mille  porcs,  beaucoup 
(le  \o1aille,  oies,  canards.  Auch^  capitale  de  la  Gascogne, 
estsiUiée  sur  une  coll-  tie  arrosée  par  le  Gers  ,  possède  de  beaux 
uionuHieus  parmi  ietquels  on  distingue  la  cathédrale,  une 
des  plus  belles  ë^lisjs  de  France,  ses  viirauï  sont  roagni- 
tiques ,  ses  reliefs  et  son  portail  sont  d^un  travail  Uni  ;  le 
palais  archiépiscopal  est  aussi  remarquable,  on  y  voit  un 
escalier  en  granit  de  aoo  marches.  Celte  ville  fait  un  commerce 
considérable  de  poires  dites  io;i-c/ire«*<?/i,  de  vin  ,  d'eau-de- 
^ie,  etc.  Condom^  sur  la  Bayse ,  était  autrefois  ville  cpisco- 
pale;  elle  eut  Bossuet  pour  évêque.  Elle  olVre  au  commerce 
une  grande  auanlité  de  grains,  des  plumes  h  écrire,  d'eau- 
de-vie,  etc.  C'est  la  patrie  de  l'historien  Dupleix.  Lectoure, 
située  sur  une  montagne  an  pied  de  laquelle  coule  le  Gers ,  est 
renommée  pour  la  préparation  des  cuirs;  sa  Tue  est  magni- 
Aque ,  son  château  est  remarquable.  Lombez  ,  bâtie  dans  une 
plaine  très- fertile,  fait  en  grand  le  commerce  des  laines  et  des 
eéréales,  ainsi  que  Mirande^ 
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i  coule  le  Gers ,  est 

sa  vue  est  magni- 
ez ,  bâtie  dans  une 
ce  des  laines  et  des 
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GIRONDE*  Ce  département  maritime,  formé  de 
Guienno  (5'  zone,  rég.  du  S.),  tire  son  nom  do 
lui  que  prennent  les  deux  rivières  de  la  Dordogne 
do  la  Garonne  à  leur  jonction;  il  tomprcud6  arr., 
J0  rant.)  545  comm.,  538ooo  h.  Cour  royale,  ncad. 
<3|  arci).  do  Bordeaux,  11*  div*  m.  Etendue,  55o  U 
dkrr.,  rev.  terr.  89910000  fr.  Les  chefs-lieux  sont: 

■  BORDEAUX,  s.  la  Garonne, gr.  comm.;  96000  h. 

Hazas  ,  s.  un  coteau ,  comm.  de  bétail  ;      1900  h. 

îiiBorjRNEjS.  la  Dordogne,  fab.deporcel.^dgooh. 
1  La  Réole,  sur  la  Garonne,  marches  imp.;  2800  h. 

Blate,  s.  la  Gironde,  2forts,  constr.nav.;290oh. 

Lesparre,  comm.  consid.  de  bois,  vins  ;    950  h. 

Cantons  principaux*  Langon,  vins  h\.  Contras  , 
îièbro  par  la  bataille  qu'y  gagna  Henri  IV  n'élant 
le  roi  de  Navarre^  Pauillac ,  on  y  charge  le»  gros 

isseaux  qui  n'ont  pu  remonter  jusqu'à  Bordeaux. 

Produits.  Le  sol  est  riche  en  cérëales,  mais  surtout 

vins  recherchés  par  toute  l'Europe;  onyremarque 
s  blancs  de  Grave,  Lafilte,  Barsac,  Langon,  et  le^ 

liges  de  M édoc,  Sa u terne,  Saint-Ëmilion, Château- 

argaux.  Le  commerce  y  est  en  grande  activité,  il 
exerce  sur  les  denrées  coloniales,  les  vins,  eaux- 
o-vie,  fruits,  térébenthine. 

Remarques^  Bordeaux  est  noe  des  plus  belles  et  des  plus 
onsidi'Tables  ville»  de  France;  son  commerce  est  immense  et 
n  position  des  plus  avantageuses.  Les  nouveaux  quartiers  sont 
lien  bâtis ,  le  faubourg  des  Charlrons  est  renommé  par  son 
tendue  et  la  magnificence  de  ses  bâtimens.  Les  quais  s'vten- 
ent  à  plus  d^une  lieue  le  long  delà  rivière.  Le  port  est  un  des 
lus  beaux  du  ro^raume  ;  il  est  presque  toujours  rempli  de  gros 
aisseaux  qui  y  entrent  à  la  faveur  de  là  marée,  qui  y  fait 
Monter  Peau  à  plus  de  ao  pieds  au-dessus  de  son  niveau  ordi- 
laire.  Celle  ville  communique  avecla  Médilerranéepar  le  canal 
lu  Languedoc  ,  et  avec  tout  Tunivers  par  POcéan*  Le  pont  sur 
1  Garonne  oât  voûté  en  briques,  il  a  17  arches  sur  une  lon- 
;ueurde  1640  pieds.  La  Garonne  et  la  Dordogne  fonr  leur  jonc- 
ion  au  Bec-d'Àmbez ,  la  rivière  prend  alors  le  nom  de  Gironde. 
Jordeaux  est  la  patrie  de iVo/t/a/^ne,  de  iP/o/z/ex^uieu,  d'^u- 
'  one  ,  de  Berquin.  L^arrondissement  de  Losparre  possède  det 
narais  salins  ;  on  y  remarque  TétAng  du  Ca/au  qui  a  7.  licuet 
le  long  et  une  demie  de  large^  celui  du  Canau,  près  Boa* 
'eaux, de  mémegrandcur. 
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HÉR.4ULT  Ce  département,  formé  dn  Lan^uH 
doc  (6^  zone,  rég.  du  S.),  tire  son  nom  de  la  rivièml 
de  l'Hérault  qnl  l'arrose;  il  conriprend  4arr.,  36  cant,, 
'i34 comm., 339600  h.;  cour  royale;  acad.  et  év.dc 
Montpellier,  9^  div.  mil.  Etendue,  32o  1.  carrées, 
revenu  territ.,  2i585ooo  fr.  Les  chefs-lieux  sont: 

MONITELLIER  ,  eaux-de-vie  et  fruits ,  358ooli 
LoDÈvE,  sur  la  Lergue,  fab.  de  draps;  çSSoh 
BÉziEBS,  sur  le  canal  du  Midi,  vins;  i652ol), 
St-Pons,  sur  le  Jaur,  fabriques  de  draps  ;  6200  h, 

Cantons  principaux.  Cette,  port  sur  la  Médi- 
terranée, peut  recevoir  des  vaisseaux  en  tout  temps 
Lunel,  vignobles  excellens,  ainsi  que  Frontignan 
Ganges,  soieries  estimées.  Balaruc ,  eaux  therma* 
les.  Pezenas ,  vins  excellens ,  distilleries;  le  cours  de 
son  marché  donne  la  principale  impulsion  à  la  va* 
leur  des  eaux-de-vie  dans  le  commerce.  Agde,  port, 
commerce  avec  l'Italie,  en  reçoit  les  riz.  Clernwnt 
ville  commerçante  et  industrielle.  Gignac ,  eauv 
lortes,  vert-de-gris ,  commerce  de  bestiaux. 

Produits.  Le  sol,  extrêmement  riche  en  vignobles 
et  plantes  tinctoriales  et  médicinales,  produit  des 
céréales  pour  sa  consommation.  L'agriculteur  re* 
cueille  tous  les  fruits  du  Midi  en  grande  abondance. 
L'industrie  possède  de  nombreuses  distilleries  dans 
])resque  toutes  les  villes ,  fabrique  en  grand  des 
draps  pour  la  troupe,  et  oflre  les  plus  beaux  marbres 
pour  les  grands  monumens. 

Remarques.  Montpellier,  une  des  plus  belles  villes  d» 
Midi ,  possède  de  nombreuses  fabriques  de  cotonnades  ;  900 
romirercc  en  vert-de-gris  est  trèj-considérable ,  c'est  presque 
Tiinique  en  France.  Son  tcole  de  médecine  fut  fondée  par  aei 
médecins  arabes,  dans  le  cours  du  i^"  siècle.  La  place  du 
Peyrou  est  ornée  d^une  belle  fontaine  qui,  par  divers  canaux, 
distribue  dans  toute  la  ville  Ve&xx  qu^clie  reçoit  par  un  niagni* 
f\qne  AqnéâacBezierst  dans  une  position  avantageuse,  possède 
un  terroir  extrêmement  fertile,  fabrique,  ainsi  que  Lodève, 
draps,  soieries,  gants,  huiles,  liqueurs.  Près  le  village  de 
Gnbiante  trouve  une  foniaime  extraordinaire,  donnant  avecj 
«on  eau  de  Vhulle  de  Pétrole. 
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lLLE-ET-VILAII\E.Ce  département  maritime, 
bormé  de  la  Bretagne  (3"  zone,  réj».  O.)»  comprend 
p  arr.,  4^  cant.,  355  comm.,  /l54ooo  hab.  Cour  roy., 
lac.  et  év.  de  Rennes,  i3^  div.  m.  fît.  35o  I.  carrées, 
Irev.  terr.  19480000  fr.  Les  chefs-lienx  sont  î 

RENNESjau  confl.  de  Tille  et  de  la  Vilaine;  3oooo  h. 

Fougères  ,  sur  le  Nançon ,  teintureries  ;     7900  h  . 

MoNTFORTjSur  unbeau  coteau,  blanchiss.;  i4ooh. 

Redon,  sur  la  Vilaine,  miel ,  cire;  3ooo  h. 

Saint-Malo  ,  dans  une  presqu'île,  port;    9900  h. 

Vitré ;,  commerce  de  cantharides  ;  9'^^  ^' 

Cantons  principaux.  F/fre,  tann.,  bonnet.,  toiles. 
bancale,  port,  luiîtres  renom.  Dol,  dans  des  marais 
lalsaius,  mais  Tcrtiles.  iî^-^yen/an-,  ville  considéra- 
>io  et  commerciale.  Paimpont,  forges  importantes. 
h' Aubin  où  le  duc  d'Orléans,  depuis  Louis  XII  >  et 
le  prince  d'Orange  ,  furent  faits  prisonniers  par  la 
~^  rem  oui  lie ,  qui  combattait  pour  Charles  VII. 

Produits.  Ce  département,  peu  propre  aux  céréales 
;t  au  vin,  produit  d'excellent  chanvre,  du  tabac 
stiméj  les  pâturage^  permettent  à  l'agriculteur  d'é- 
ever  beaucoup  de  bestiaux,  des  bétes  à  cornes,  etc. 

industrie  cm  ploie  des  usines  en  grand  nombre. 

Remorques.    Hennés^  parlagce  en  deux  par  la  Vilaine, 
fut  nbàiie  en  1720,  après  un  incendie  qui  dura  huîî  jours  , 
lendari  lesquels  il  consuma  900  maisons.  La  place  d'armes  , 
[e  musée  ,  le  jardin  des  plantes,  le  palais  de  justice  ,  le  palais 
ibbatial  «  Parsenal ,  sont  des  objets  remarquables.  Le  cotnmcrce 
le  Rennes  consiste  en  buis  de  consiruclion  >  grains,  plomb, 
cire,  lin  ,  bon  chanvre  ,  cuirs  ,  laines  ,  ei,c.  Le  beurre  de  Pré- 
/alaye,  près  Rennes  ,  est  Irès-reuomriié  ,  on  Tenvoie'à  Paris 
ec  petits  pots.  Rennes  est  la  patrie  de  Vuguesclin,  de  Tourne- 
mine,  de  Maupertuis,  etc.  J^int-Ma/o  est  située  sur  un  rocher 
lilans  Piled^Aaron,  la  chaussée  du  Sillon  la  joint  à  la  terre  ferme. 
Ses  remparts  et  ses  promenades  sont  magnifiques.  Son  port  est 
traste  et  fort  fréquenté  ;  mais  il  est  de  diflicile  arcès.  Au  mo- 
nent  du  flux  les  eaux  s'élancent  avec  impétuosité  au  travers 
kles  rochers  qui  environnent  la  ville,  et  montent  jusqu'à  4^ 
pieds;  en  basse  mer  les  vaisseaux  restent  à  sec  sur  un  sol  ro- 
i^ailleux  et  incommode.  Saint-Malo  est  la  patrie  de  Jacques 
Cartier  qui  en  i534  découvrit  le  Canada.  Ce  département  pos- 
sède beaucoup  de  marais  salans  et  de  sources  d'eaux  minéra- 


les j  celles  de  Guichen  ont  de  la  réputation. 
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IIVDRE.  C<)  département,  formé  du  Berri  (3®  zone, 
rëg.  ducenlrej,  lire  son  nom  de  la  rivière  de  l'Indre^ 
qui  y  prend  sa  source;  il  comprend  4  îirr.,  28  canh, 
262  comm.,  23';7700  h.  Cour  roy.,  ac  et  arch.  de 
Bourges,  21  "^  <li vision  militaire. Etend.  352 1. carrées, 
revenu  territorial  9945000  fr.  Les  chefs-lieux  sont: 

CHATEAUROUX,  sur  l'Indre,  coutell.;  iSoooli 
Leblanc,  comm.  en  fer,  bois ,  poissons  ;  4^^oo  li 
La  Châtre,  peaux  de  chèvres ,  châtaignes  ;  4^00  li 
IssouDUN,  comm.  de  laines,  vins ,  blés;    1 1000 li 

Cantons  principaux.  Châtillon ,  vins ,  bl«s  ,  châ- 
taignes. Argenton,  blanchisseries,  vins,  chanvre 
bois,  graines  de  jardinage,  verrerie.  Ville-Dieu 
porcelaine  estimde. 

Produits.  Ce  département,  couvert  de  marais  c 
d'étangs,  produit  cependant  assez  de  grains  et  di 
vins.  L'agriculteur  e'iève  ime  grande  quantité  d^ 
bêtes  à  laine,  connues  sous  le  nom  de  mouton 
de  Berri.  L'industrie  offre  au  commerce  l'exploi- 
tation deses  excellentes  mines  de  fer,  le  produit  de  se 
usines  et  plusieurs  fabriques  de  draps  qui  devienner 
de  jour  en  jour  plus  importantes. 

Remarques.  Ce  déparlement  possède  des  forges  et  je 
fourneaux,  qui  fournissent  une  grande  quantité  de  fer  dit  à 
Berri ,  qui  avec  l'excédant  du  grain  ,  les  laines  ,  la  bonneterie 
la  chapellerie  ,  font  le  principal  objet  de  son  commerce.  1 
fournit  aussi  des  bœufs  et  des  moutons  gras  dits  de  Berri  ,  c 

Slus  de  3o  mille  porcs  à  l'approvisionnement  de  Paris  et  de  Lyon 
►11  y  trouve  aussi  île  belles  pierres  lilhograpliirjues,  meulières 
de  taille  ,  pierres  à  fusil  ,   marbre  blanc   de  lait.  Un    granii 
noiwbre  d'habitations  sont   environnées    d'ormes ,    dont   01 
cueille  les  feuilles  pour  la  nourriture  des  bestiaux;  plusieur 
de  ces  ormes  dits  galeux  ,   produisent  des  excroissances  don 
l'ebénisterie  lire  un  parti  avantageux.  Châteauroux ,  dans  um 
belle  et  vaste  plaine,  offre  au  commerce  des  draps ,  parche- 
mins et  beaucoup  de  plumes,  duvets,  etc.  Le  Blanc  fait  L 
commerce  des  vins ,  fers ,  bois ,  bestiaux ,  possède  des  fila- 
tures de  laine^  des   manufactures  de  draps.  Les  pharmacien! 
tirent  des  sangsues  des  environs  de  Le  Blanc.  /550i/aM/i,dansune 
belle  plaine  et  en  partie  sur  le  penchant  d'une  ëuiinence. 
baignée  par  la  petite  rivière  deThéore,  a  subi  trois  incendie» 
nui  l'ont  fortdégradée;  son  territoire  produit  de  bon  froment 
des  vius  recherches. 
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lîVDIlE-ET-LOIRE.  Ce  di-partemenl,  formé  de 
Touraine  (3"  zone,  rég.  S.  O.),  tire  son  nom  de 
leux  rivières  qui  l'arrosent;  il  comprend  3  arr., 
ï^  cant.,  290  comm.,  290200  hub.  Cour  roy.  et  ac. 
l*Orléans,  àrch.  de  Tours.  4*  <liv.  milit.  Et.  32,5  L 
iarrdes,  rev.lerr.  14980000  fr.  Les  chefs-lieux  sont  : 

I   TOURS,  sur  la  Loire,  lavage  de  laines;  21000 h. 
I   Loches,  sur  rindre,  bâtie  en  amphithéâtre;  35oo  h. 
ChinoNj  sur  la  Vienne,  comm.  de  soie;    4^*^^^  h. 

Cantons  principaux»  Amhoise,  fab.de  draps ,  ex- 
•eliente  manuf.  d'acier.  La  Baye,  patrie  du  philo- 
lophc  Df'scartes.  Langeais,  bons  melons,  fabrique 
le  tuile.  /i/c/te/ieii;bâliepar  le  cardinal  de  Richelieu, 
•n  i63y. 

Produits,  La  fertilité  du  sol  a  mérité  à  ce  dépurtc- 
lent  le  riom  de  Jardin  de  la  France  ;  ses  fruits  sont 

ixcellens;  on  distingue  ses  pruneaux  et  ses  melons. 

/agriculteur  fait  une  récolte  suffisante  de  céréales, 

)eaucoup  de  vins  blancs.  L'industrie  offre  au  com  - 
lerce  beaucoup  de  pierres  à  fusil,  du  salpêtre,  miel 

mgéîique  très-renommé,  ainsi  que  son  amidon. 

Remarques.  Tours  t  grande,  belle  et  ancienne  Tille  de 
rance  ,  située  dans  une  plaine  riche  et  agre'able  5  elle  est  bien 
âtie  ,  ses  maisons  sont  ea  pierres  de  taille  et  couvertes  ca 
brdoises  ;  elle  possède  des  fabriques  ,  moulins  et  métiers  pour 
la  soie  qu'elle  travaille  avec  soin  ,  en  fil ,  étoffes,  etc.  Son  lai- 
nage est  d'une  qualité  supérieure  ,  attribuée  en  partie  à  la 


les  vins,  grains,  huiles,  fruits,  pruneaux  irèsestimés  ;  ses  en- 
virons sont  d'une  richesse  et  d'une  magniCcence  admira- 
blés.  Prèi  Tours  était  la  célèbre  abbaye  de  Marmouticr. 
Loches,  fabrique  toiles,  lainages,  galons^  coutellerie,  pas- 
sementerie ,  etc.  C'est  dans  cette  ville  que  Jeanne-d'Arc 
alla  chercher  Charles  VII  pour  le  conduire  à  Reims ,  et  Vy 
faire  couronner;  c'est  encore  dans  cette  ville  qu'étaient  les 
cages  de  fer  dans  lesquelles  Louis  XI  faisait  enfermer  les 
prisonniers  d'Etat«  Chinons  située  sur  un  sol  fertile ^  offre 
au  commerce  du  miel,  delà  cire  en  quantité.  Henri  H,  roi 
d'Aneleierre  ,  mourut  dans  cette  vilU- ;  c'est  Ih  aussi  où  rési- 
dait Charles  VU  ,  pendant  que  les  Anglais  occupaient  Paris. 
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ISÈRE.  Ce  déparlement,  frontière  de  la  Savoie 
formé  du  Dauphiné  (5®  zone,  rée.  S.  E.),  prend  soii| 
nom  de  la  rivière  qui  le  traverse  ;  il  comprend  4  air., 
45  cant.,  55"^  comm.,  625990  h.  Cour  roy.j  ac.  et  cv, 
de  Grenoble,  7^  div.  m.  Et.  4^3  1.  carrées ,  rev.  lerr 
24i35ooo  fr.  Les  chefs-lieux  sont  : 

GRENORTjE,  sur  l'Isère,  manuf.  de  gants*  22000  li 
Vienne,  sur  le  Rhône,  fâb. depap.  vélin;  i38ooh   Ijy^ 
LaTour-du-Pin,  sur  la  Bourbe,  tailland.;  i3oob   \c 
Saint-Makcellin  ,  grand  comm.  de  soie  5  255oli    \' 
Cantons  principaux,  p^oiron,  papeteries.  Bout-  ^ 
f,oin ,  très-commerçanie.  f^z/,  moulins  a  soie.  ^^d''\j^ 
lins,  jus  de  cerises.  Côte  St- André ,  distilleries  des  ^-Jr^^ 
queura  dites  eaux  delà  Côte.  Rives,  acier,  papeteries  j*^" 
Crëmieu,  dans  sou  voisinage  se  voit  la  grotte  de  N.-D"'"  "" 
de  la  Balme.  * 

Produits,  Le  sol  de  ce  département,  quoique  con-fi 
vert  de  montagnes  et  embarrassé  de  marais,  produite 
des  céréales  et  du  vin  pour  la  consommation  5  il  re-Qj 
cèle  du  plomb,  du  fer   et  du  cuivre.  L'agrioulteurjn 
cultive  en  grand  le  chanvre,  et  élève  du  bétail  et  des 
vers  à  soie.  L'industrie  livre  au  commerce  les  pro-i 
duits  de  plusieurs  usines,  des  toiles  estimées,  une! 
ganterie  qui  est  sans  rivale,  et  prépare  une  grandcl^ 
quantité  de  soies  aux  manufactures  de  Lyon. 

Remarques.    Gtenoble  possède  de  beaux  édifices,   enlrel 
autres  la  cathe'drale,  Phôpital  ,1e  palais  de  justice.  Son  ratafia  v 
esi  Tenoinmc.  C'esl  la  paltic  de  Bayard,  chevalier  sanspeurf 
elsans  reproche,  et  de  P^ancarson^  fciinenx  mécanicien.  Les'_ 
environs  de  Grf'noblcofTrjnl  le  déserldcla  f7/ïfli*/ reu^e,  illustré  ' 
par  Sainl-Utuno;  son  sile  est  tout- à-fait  pittoresque.  On  y 
iroit  la  fontaine  ardente  qui  vomit  de  temps  en  temps  une  flamme 
rouge  et  bleue.  Le  hameau  des  Andrieux  est  aussi  remarriua-  y^ 
ble  ;  il  est  lellemeot  enfonce'  dans  les  rochers,  que  le  soleil  n^y  | 
paratt  pas  de  plusieurs  mois  dMiiver:  aussi  les  premiers  rayons  1 
ae  Paslre  bienfaisant  y  sont-ils  reçus  avec  allégresse  ,  lorsque 
le  printemps  le  ramène,  yie,  ne  est  une  ville  fort  importante 
par  son  commerceet  ses  fabriques;  on  croit  que  Pilote  y  mou-  1 
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dans  une  plaine  fertile  et  agréable,  possède  de  bonnes  filatures 
de  coton  ,  travaille  la  soie ,  fabrique  draps ,  loiles ,  faïenceris. 


PE   GÉOGRAPHIE.  69 

JUftA.  Ce  d(^partement,  frontière  de  la  Suisse, 
)rmé  de  laÏÏrancne-Comté  (3®  zone,  rég.  E.),  tire  son 
lom  de  la  montagne  qui  le  sépare  delaSuisse;il  coin- 
rend  4  arr.,  32  cant.,  $96  comm.,  329400  h.  Cour 
)y.  et  ac.  de  Besançon ,  év.  de  Saint^Claiide ,  6'  div. 
tilitaire.  Ktenduc  2^6  lieues  carrées,  revenu  terri-«- 
Irial  !535oooo  fr.  Les  chefs-lieux  sont  : 

LONS- LE -SAUNIER,  sur  la  Valliércj  7800  h. 
[roLiGNY5prè3  le  Jura:  le  trib.està  Arbois;  554oh. 
Idole,  sur  le  Doubs,  produits  chimiques,  9800  h. 
and.;  ^"i^^J  |Saint-Claude,  objets  en  corne,  buis,  os j  55oo  h. 

soie;  255oh  !>,     .       •     •  «  i   •    j.  «l      •     ui  c  r 

.   '     p        ^Cant» principaux,  ylrbois,  trib.,  vins  blancs, ôalins, 

"^^-      T-  .«Olirces  salées.  C/zampa£:/io/ej,  forges,  clous  d'épingle. 
5  u  soie.  Tul'^        I   •*    T        \A        A'       ;  ...         s. 

•11   .:«„  ^«t,  1;    Ir'roauifJ.  Le  sol  de  cedepartement  est  montagneux, 
lUeries  des  iw   r  .,         T  •         1    r 

,     •    nlenterme  des  carrières  de  marbre ,  des  mines  de  ter, 

\ï   j«TV    nw  salines  en  quantité.  Les  céréales  et  le  vin  y  suffi- 
rottede JN.-U"T  .  ,  ^        .       t>      •     u        -ia     u  "^ 

8fl|ita  laconsommation,  L  agriculteur  élève  beaucoup 

dibestiaux,  chevaux  ,  bœufs,  bêtes  à  laine,  etc.  La 
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rication  des  fromages  de  Gruyère,  l'horlogerie  de 

mté,  les   objets  en  corne  et  en  buis  faits  à  Saint- 

mation  5  il  re-Q^uj^^  le  travail  de  l'acier  et  du  fer,  sont  des  branches 

)orlanles  dans  le  commerce  de   ce   dé{)arteruent. 

emarques»  On  voit  à  Lons  -  le  -  Saunier   les  bàlimeni 
raduation  qui  servent  aux  sauneries  :  ce  sont  des  espèces 
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angars  à  jour  reniplis  d^ëpines  et  de  buissons  ,  sur  lesquels 
it  de  l'eau  sale'e  resserrée  dans  des  tuyaux  qui  r;&gnent  au- 
sus^  celle  eau  commence  ainsi  révaporation  et  la  tronlinue 
is  les  chaudières  ,  où  elle  se  rend  apiès  sa  chute   Des  en- 
kreneurs  de  puit8  artésiens ,  après  une  fouille  de  397  pieds  , 
Mivrirent,  à  Montmoiot ,  le  i3  janvier  i83i,  un  banc  da 
jemme  d'une  grande  beanré  ;  les  fouilles  furent  continuées 
pieds  sans  qu'on  pût  'vouver  l'épaisseur  du  banc.  A  tSa- 
on  admire  le  puits  à  IVluise  qui  produit  une  eau  grasse  et 
e,  d'oiji  l'on  extrait  le  sel  par  l'ébullition  en  une  quantité 
[aordinaire.  Cette  ville  a  été  presqu'enlièrement  détruit4 
deux  incendies,  le  premier  en  iB'iS,  et  le  second  un  iBa6.  Les 
urs  de  Sirod  offrent  un  spectacle  assez  bizarrje  et  unique 
son  genre  ^  ce  sont  drs  espèces  de  staïuek  colossales  pro- 
ies parla  nature,  et  hautes  de 60  à  "^u  pieds.  Ces  v/bjets 
[tendus  semblent  d'abord  au  voyageur  une  compagnie  d« 
is  qui  ont  tous  les  yeux  fixés  sur  lui  ;  mais  à  mesure  qu'il 
mce,  l'illusion  se  dissipe;  car  ces  colosses  qui,  vus  de  loin, 
entent  des  corps  élancés  et  minces,  ne  soutquedes  portion* 
)chers  détachées  de  la  montagne* 
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^O  ABRÉGÉ 

li ANDES.  Cedéparlement  maritime, form^ de )a 
Gascogne  (6^  zone,  rég.  S.  O.) ,  prend  son  nom  de  iJÊyr 
Aituation  au  milieu  d'un  pays  couvert  de  bruyères  u|li 
de  sables:  il  comprend  3  arr.,  ?8  cant.,  352  comni.B2/ 
a653io    h.  Cour  roy.  et  ac.  de  Pau,  cv.  d'AireB^i^ 
1 1'  div.  m.  Et.  478  l.  carrées,  rev.  terr.  ^535000  fr, 
Les  chefs-  lieux  sont: 

MONT-DE-MARSAN ,  entrepôt  de  vins  5   4200  li| 
Saint-Sever  ,  près  l'Adour,  huiles,  vins;  2600 
Dax,  sur  l'Adour,  eaux  thermales;  6200 1 

Cantons  principaux.  Tartas,  sur  la  Midouse,  eu 
tive  le  safran.  Aire,  évêché.  St- Esprit  ^  la  ville  1 
plus  peuplée  du  département  Fouy ,  village  c 
naquit  St^Vincent  de  Paul,  le  prodige  de  son  sied 

Produits.  Le  sol,  quoique  embarrassé  de  lande: 
accorde  cependant  quelques  céréales  et  même  i 
vin,  du  safran  et  des  fruits;  on  y  trouve  aussi,  ^ 
rance ,  agarics,  pierres  meulières  et  lithographique  J 
Sur  la  partie  maritime  de  ce  département,  se  tro; 
vent  des  dunes  sablonneiu-.os  de  vingt  lieues  de  le; 
sur  trois  de  large 5  elles  font  entrecoupées  de  pat 
rag,es  où  paissent  de  nombreux  troupeaux,  qui  av 
la  fabrication  de  la  résine  et  du  goudron  que  prodi^ 
sent  ses  forêts  de  pins,  font  une  partie  du  conimerc| 
on  y  confectionne  aussi  une  grande  quantité  de  b 
chons  de  liège  que  donnent  ses  chênes  verts. 

Remarques .  La y\\\ei\e Monl-de-Marsan fûinéesm confia 
de  la  Douze  el  de  la  Midouzc* ,  tire  son  nom  d^un  petit  mJ 
peu  éloigne  ;  la  comiiiunication  avec  Bayonne  par  le  rooi 
de  la  rivière  rend  celle  \ille  très-coniMierçanle;  inaissootf 
ritoÎTc  est  fort  àablonneux  el  peu  fertile  tn  blé,  on  y  récJ 
du  Keii^le,  dumaïi  et  du  vin    Au  milieu  de  la  villf  de  Daz\ 
\xt:  ré  ervoir  ou  source ,  dont  les  eaux  liouitlonnantes  jailiissf 
avec  iuipétuosilé;  i^^^  ler>  a  rrsserrties  au  milieu  de  quatre  1 
railles ,  auxquelles  on  a  laissé  des  canaux  pour  leur  écouiemii 
elles   sont   ctiaudcs    et  même  bruSaiites  ,  jetant  une   graJ 
fumée;  on  y  lave  le  linge,  la  vaisselle,  on  y  fait  cuire | 
«ufs  ,  elc.  Ces  eaux  sortent  en  plusieurs  autres  endroits  di 
ville,  mais  en  petite  qu.intité  ,  soit  du  milieu  des  rues  ou( 

E laces;  elles  sont  bonnes  pour  les  douleurs  rbuniattsnial| 
les  jambons  dits  de  /^a^o/z/ie  se  préparent  {co  pairiie  à  Tai 
et  dans  ses  environs. 
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DE   GLOGRAPHIE,  *»| 

e,  formé  délai  iOIR-ET-CIIER.  Ce  département,  formé  de 
sou  nom  de8aBj'Orléanais(3®  zone,  rég.  du  centre),  tire  son  nom  de 
de  bruyères  «■deux  rivières  qui  l'arrosent;  il  comprend  3  arr., 
.,  352  comni.B2  j  cant.,  3oo  comm.,  230670  li.  Cour  roy.  et  ac. 
lî  cv.  d  Aireia'Orléans,  ov.deBlois,  4«  div.  m.  Et.  332  l.  carrées, 
rr.  ^535000  irilrev.  terr.  1 1722000  fr.  Les  chefs-lieux  sont:  y^' 

BLOIS,  sur  la  Loire,  entr.d'eaux-cle-vie;  12000  fi, 

Vendôme,  sur  le  Loir,  draperies,  mégiss.j  6800  h. 

RoMORANTiN,  lab.  dc  draps,  bonneteries;  7000  h. 

Cantons  principaux,  ikZo/i^o/re,  serge,  cotonnade, 

t-Aignan  ,  comm.  de  bois.  Lavardin ,  bonneterie. 

Produits.  Ce  département  est  comme  divisé  en 

eux  parties  par  la  Loire.  Le  sud  de  ce  fleuve  est 

eu  fertile  en  céréales  et  en  vins;  mais  il  nourrit 

ne  grande  quantité  de  bestiaux  qui  font  sa  princi- 

ale  richesse.  La  partie  du  nord  est  fertile  en  fruits, 

àji^umes,  vins,  etc.  L'industrie  fournit  des  pierres  à 

usil  en  quantité;   elle  fabrique  aussi  du    sucre  de 
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îelleravcs,  exploite  des  mines  dc  1er,  et  livre  au 
iommerce  les  produits  dc  quelques  verreries  ,  spé^ 
lialcmcnt  dc  celle  dite  de  Montnùrail. 
Remarques.  Blois  a  un  pont  magnifique  sur  la  Loire;  on 
voil  aussi  une  belle  pyramide  de  100  pieds  de  haut.  Son 
Ihilieau  est  célèbre  par  la  naissance  île  Louis  XII  ;  il  contient 
loo  chambres ,  et  ses  écuries  peuvent  recevoir  1200  chevaux. 
îelle  ville  possède  encore  de  b»  aux  restes  d''antiquités 
pe  terrasse  magnifique  ,  des  promenades  fort  agréables  ; 
rhôiel  de-ville    ei  its  abattoirs  .-.ont  aussi  des  objets  remar- 


juables.    iSon  commerce    embrisse   les   vins,   eaux-de-vie 
grains,  bois,  coutellerie,  etc.    Homorantin,  au 


Iniaigres, 


onfiuent  de  la  Saudit*  et  du  luisseau  de  Moranlin  ,  fait  uu 

rand  commerce  tle  bestiaux  j  fabrique  draps,  bonneteries, etc. 

7pst  la  patrie  de  la  reine  Claudcy  temnie  de  François  l''^.  Ce 

rince  se  trouvant  dans  son  château  de  Rouioraniin  durant  les 

reiuiers  jours  de  janvier  de  l'année  r52i ,  apprenant  que  l'on 

vaii  proclamé  le  loi  de  la  fève  dans  le  château  du  comte  de 

aini-Pol,  eut  la  fantaisie  d'aller  l'attatpit  r  par  foruie  de  passe- 

aips  ,  il  réunit  pourceia  tous  les  courlisims  qui  se  trouvaient 

H  ehàteau   :   lea  assiégés  se   défendirent  d  abord   avec    de» 

ouïes  de  neiges;  mais  faction  devint  scrieu-ie  ,  un  des  gens 

u  comte  jcl;j  par  une  fenêtre  un  tison  aident  qui  atteignit  le 

loi  au  visage  ,  et  lui  fit  une  blessure  très-grave.  G-  fut  pour  en 

aclier  la  cicatrice  que  ce  prince  inirocinisu  la  mode  de  porter 

barbe  longue  it  les  cheveux  courts. 
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^a  ABRÉGÉ 

LOIRE.  Ce  département,  formé  du  Forez (4*^  zone,  1 
rég.  S.  E.),  tire  son  nom  du  fleuve  qui  le  parcourt 
dans  toute  sa  longueur  ;  il  comprend  3  arr.,  28  cant.J 
326comm.,  3'^ooooh.Courroy.,ac.  et  arch.de Lyon J 
ï 9  div.  m.  Et.  260  I.  carrées ,  re v.  terr.  1 4370000  fr, 
Les  chefs-lieux  sont  : 

MONTBRLSON5  sur  la  Vizezy,  fers,  toilesj  520o  h 
ST-ETiENNE5SurleFurens5ruban9,armes;  30700  h, 
Roanne,  sur  la  Loire ,  entrepôt  de  soies  ;  9000  h 
Cantons  principaux.  Rive-de  G ier,  grande  exploi 
tation  de  hoxi'iWe»  S t- Bonnet,  renommé  pour  sa  cou- 
tellerie, serrurerie;  commerce  de  bois,  de  grains 
St'Chamond,  rubannerie. i'^C/a/m/er,  chamoiseric 
ChazelleSj  charbons  de  terre.  Usson ,  teinturerie. 

Produits»  Le  sol  en   général  montueux  prodiii: 

quelques  céréales,  plantes  textiles  et  un  peu  de  vin: 

il  est  riche  en  mines  de  fer,  de  plomb  et  surtout  ei 

houille  d'une  qualité  supérieure.  L'agriculteur  éièv; 

des  bestiaux,  des  moutons,  chèvres,  etc.  L'indus 

trie  embrassant  la  fabrication  de  fusils  de  gucrn 

et  de  luxe,  la  rubannerie  ,   la  dentelle,   l'cxploi 

tatiun  de  ses  carrières  et  la  construction  des  bateau;  f 

de  la  Loire,  etc.,  emploie  des  bras  oue  l'agricullun 

paraît  réclamer. 

Remarques.  Saint-  Etienne  est  très-reDommëe  pour  son  m 
niense  fabrication  d^armes  et  sa  grande  extraction  de  houille 
la  meilleure  de  France,  qui  se  tire  d'une  liiuliiiude  de  riche 
.carrières.   Les  chemins  de    fer  qu'on    a  pratiqués  pour  l: 
transport  du  charbon  deSaint-Eiienne  à  Sainl-Aambertpoti; 
descendre  la  Loire  ,  et  à  Gi\ors  pour  Ljon,  sont    très  -  conv 
modes;  ce  dernier  passe   sous  plusieurs  montagnes  et    niénif 
sous  une  partie  de  Rive-de-Git  r.  Les  mines  de  houille  renj 
ferment  une  grande  quantité  de  suufre  qui  sV'uUamme  su! 
biiement,  et  ferait  périr   beaucoup  d'ouvriers  si  Ton   n'avaii 
«oin  d'y  mettre  le  feu  avant  de  cpuiniencer  les  travaux.  Il  ji 
»usâi  des  montagnes  enflammées ,  d'où  soit  une  fumée  conli 
nuelle;  les  crevasses  donnent  une  odeur  très-désagre'able  ei 
produisent  une  chaleur  trcs-senvsible.   Roanne  emploie  ur 
multitude  d'ouvriers  au  tissage  du  calicot  et  au    service  ' 
])ort.  Saint'Galmier  possèile  uni;  fontaine  dont  Teai)   a  u 
goût  vineux  très-sensible  :  peu  de  voyageurs  y  passent  san 
en  coûter.  Ce  département  donn»^"  les  cnàlaigûes  connues 
Tans ious  le  nom  de  m^rron^  Je  Zyjo/z.  p 
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DE   GÉOGUAPHIR.  ^3 

LOIRE  (HAUTE-)  Ce  département,  formc^  du 
Velay  (5^  zone,  rcg.  du  centre),  tire  son  nom  de  la 
Loire  qui  l'arrose;  il  comprend  3  nrr.,  ?S  cant., 
2'j2  comm.,  p.HS-joo  h.  Cour  roy.  de  Riom,  ac.  de 
ClermonJ,  év.  du  Pny,  ly"  div.  mil.  Etendue  25o  1. 
carrées  ,  rev.  terr.  lozfioooo  fr.  Les  chefs-lieux  sont  : 

liEPUYj  sur  la  Bëbre,  fabr. de  dentelles;  i^ocoh. 
Brioude,  près  l'Allier,  fabr.  de  dentelles;  55oob. 
YssFNGEAUX,  prôs  la  Loire,  dentelles;       7000 h. 

Cantons  principaux.  Craponne,  dentelles.  Chaise- 
Dieu,  remarquable  par  son  ancienne  abbaye,  fabri- 
que dentelles  façon  de  Malincs.  St-Ferréol,  dentelles. 
Lo«^t^flc,  eaux  minérales,  bas,  dentelles.  Monistrol.  • 
dentelles,  papier,  mines  de  plomb.  M  ont  faucon,  com  -  , 
mercede  bestiaux.  Bas-en-Basset,  eaux  minérales. 

I     Produits.   La  neige  couvre  long-temps  les  hautes 

I montagnes  de  ce  département;  elle  y  entretient  un 

froid  excessif.   Le  sol  produit  seigle,  légumes,  peu 


do  vin,  lentilles  et  miel  renomme's,  de  bons  mar- 
rons; on  élève  beaucoup  de  bestiaux,  surtout  des 
mulets.  L'industrie  ôfïre  au  commerce  des  soies 
préparées  ,  de  belles  dentelles  ,  et  du  fro 
estimé. 
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Remarques.  Ce  déparlcment  est  fort  riche  (n  bois;  ses 
mines  de  houille  sont  inépuisables;  sa  fabrication  de  den- 
telles emploie  plus  de  70  mille  ouvriers;  on  y  fait  aussi  des 
épingles  de  tome  espèce,  beaucoup  d''oi.ures  pour  les  trans- 
ports des  vins,  eaux-de-vie,  huiles  et  autres  liquides  qui  se 
Joiit  h  dos  de  mulets,  à  cause  des  difficultés  des  chemins  pour 
l'usage  des  voilures.  Ce  département  offre  annuellement  une 
émigration  de  plus  de  3ooo  ouvriers  ,  qui  se  répandent  dans 
es  contrées  plus  commerçantes  pour  y  exercer  des  elats  durs 
l  pénibles.  La  ville  du  Pujr  est  bàlie  en  amphithéâtre  sur 
e  mont  Anis  près  la  Loire,  et  domine  sur  trois  belles  vallées, 
a  cathédrale  est  remarquable;  l'image  miraculeuse  de  Plm- 
naculce  Conception  y  attire  un  concours  prodigieux  de  péle- 
ins.  L'église  des  dominicains  possède  le  tombeau  de  Dugues- 
lin  ;  on  y  voit  aussi  de  belles  peintures.  Les  environs  du  Puy 
)ièsrntenl  de^  objets  fort  curieux,  le  rocher  Saint*Micbel  où 
'on  monte  par  222  marches  taillées  dans  le  roc,  les  restes  de 
urs  y  passent  sa^^emples  consacrts  à  Diane  et  à  Apollon^  un  grand  nombre  de 
laigaes  connues  »ochers  volcaniques. 
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74  Anniioi* 

LOIRE-mPÉRlEUllE.  Co  ddparlemcnt  mûri- 
time,  formé  de  la  Bretagne  («^  zone,  rég.  O.),  preud 
son  nom  de  la  Loiro  qui  y  termine  son  cours  ;  il 
comprend  5  arr.,  4^  cant.,  :».<)8  comm.,  /\^'jp.o()  h. 
Cour  roy.  et  ac.  de  Rennes ,  cv.  do  Nantes.  1 2e  div. 
mil.  Etendue.  i^SiJI.  carrées,  rev.  terr.  il3i)ioooo  ir. 
Les  chels-lieux  sont  : 

NANTES,  sur  la  Loire  ,  grand  entrepôt;  72oo<.  h. 

Païmbœuf,  on  y  décharge  les  gr.  vaisseaux  ;  3G5o  ii. 

Savenay,  sur  lu  Loire,  comm.de  bestiaux;  2O'>0  h. 

Chateaubriant,  pâtisseries  et  confitures  ;  'j/j.oo  h. 

Ancenis,  sur  la  Loire,  ville  commerçante;  îiaoo  h. 

Cantons  principaux.  Gu^ronde,  lab.  de  toile  de 
lin  ,  de  coton.  Poii//^v/e/i,  uiuiais  saians.  Le  Palet, 
patrie  d'Abailard.  Pèlerin^  port ,  syndicat  maritime. 

Produits,  Ce  département  possède  de  riches  ma- 
rais salans  dans  ses  25  lieues  de  cotns  le  long  de 
rOcéan,  plusieurs  carrières  de  granit,  et  une  riche 
mine  d'élain  près  le  village  de  Piriuc.  L'agriculteur 
recueille  beaucoup  de  vin,  de  miel,  et  une  quantité 
de  céréales  suiïisanie  pour  la  consommation.  L'in- 
dustiie  emploie  un  grand  nombre  d'usines,  et  donne 
au  commerce,  par  ses  l'abrications  en  tout  genre,  une 
étenduequi  embrasse  presque  totis  les  états  rlu  monde. 

Remarques»  Nantes  est  une  ville  des  plus  considérables  et 
des  plus  couiuicrçautes  de  France.  La  Loire  y  entre  sous  une 
largeur  d^environ  uoe  lieue,  el  y  forme  6  branches  j  tes  quais 
sont  bordés  d^un  colé  par  de  belles  maisons,  et  de  Taulre  par  une 
iiiullitude  de  navires  ,  de  barques  et  de  bateaux  qui  y  circu- 
lent coniinuoUeuieni  pour  charger  et  tJccharger  les  marcliao- 
dises.  Nantes  présente  plusieurs  beaux,  nionumens ,  leh  q  le 
la  catLédrale  où  l'on  voit  le  superbe  mausolée  de  FrauÇois  II , 
L(  bourse  ,  rhôiol-de-vilie  ,  la  préfecture,  la  halle,  Tancien 
palais  des  ducs  île  liretai^ne  ,  lu  oo'onne  départi'menia'e  bautc 
de  70  piids  j  les  places  ,  ies  proii;cnades  sont  aus^i  des  objets 
ivîUiarquables.  bon  chanlicr  est  tort  uuportant ,  on  y  construit 
des  vaisseaux  marchands^  des  corvettes,  etc.  Ses  environs 
sont  d^une  beauté  ravissante  el  d'aune  ric*hesse  étonnanie. 
Pai /nbœuf  [tossèdà  un  chantier  de  construction  el  une  école 
de  navigation.  Cette  vdle  peut  être  regardée  comme  le  vrai 
port  de  Nantes  ,  dont  elle  est  éloigaée  de  7  lieues  ;  on  y  dé- 
ctiarge  les  gros  navir.es  qui  ae  pourraient  remonter  la  Loire 
jusqu'à  Nantis ,  et  Ton  y  fait  aussi  les  grandes  cargaison^;. 
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liOïKET.  Ce  déparlemcnt,  formé  do  l'Orléanuis 
(3'"  zone,  rég.  du  cenlrc),  lire  son  nom  d'une  nctile 
rivière  qui  s'y  joint  à  la  Loire;  il  comprend  4  arr.. 
^o  canl.  35()  comm.,  3o  jiioo  hab.  Cour  roy.,  ac.  et 
év.  d'Orléans,  i"^"  div.  m.  Et.  ;i5o  1.  carrées,  rev. 
terr.  i^SfSooo  fr.  Les  chefs-lieux  sont  : 

ORLÉANS,  sur  la  Loire,  fab.  do  vinaigre^  /^oii'jo  h. 

Pithiviehs,  safran  ,  pâtés  d'aloucUes  ;       /j^oo  h. 

MoNTARGis,  surlecanuldcBriare,  safran;   (i'-ooh. 

GiEN,  sur  la  Loire,  laines,  taKucries;        5i).oo  h. 

Cantons  principaux.  Beaufçency ,  commerce  d»: 
vins  et  eaux-dc-vie.  Meunpç,  tanneries.  Bellcp^nrcle  , 
vins,  eaux-de-vie,  chapellerie,  tanneries.  Cluiteau- 
Henard ,  fabriques  de  draps  pour  la  troupe,  toiles. 
Châtillon-sur-Loing y  sur  le  canal  de  Briare,  lionne- 
terie  ,  chapellerie.  Boynes ,  comiTiercc  d  alran 
et  de  vins,  caux-de-vie. 

Produits.  Le  sol  est  fertile  en  céréales,  fruits, 

mais  surtout  en  vin  ;  le  meilleur  safran  de  l'Europe 

s'y  cultive  avec  avantage  ;  ce  département  élève 

beaucoup  d'abeilles,  de  volailles  et  de  bétes  à  laine. 

L'industrie  oftre  au  commerce  un  excellent  vinaigre, 

et  les  produits  d'un  grand  nombre  de  filatures. 

Remarques.  On  trouve  plus  de  800  étants  dans  retendue 
de  ce  de'partcwienl  ;  il  y  a  aussi  une  vaste  forêt  d'un  revenu 
conside'rabie.  Orléans  est  bien  bâtie  et  bien  situi'e;  sa  cathé- 
drale est  lemarquable,  ainsi  que  le  port  et  les  quais  qui  se 
prolongent  à  Test  et  à  rouesl,  par  deux  allées  d'arbres  for- 
mant une  promenade  saine  et  agréable.  Les  environs  d'Orle'ans 
sont  ornés  de  maisons  de  campagne,  qui  joignent  l'utile  à 
l'agréable.  Le  coteau  d'Olivet  surtout  présente  un  site  où 
l'art  et  la  nature  se  ptêtent  un  rnuiuel  appui  pour  l'ernbellir , 
il  est  arrosé  par  le  Loiret,  qui  prend  sa  souice  à  la  maison 
dite  de  la  Source,  et  poursuit  son  cours  au  bord  de  suporbcs 
maisons  de  campagne  pendant  deux  lieues  et  demie,  et  va 
se  jeter  dans  la  ï  oire  au-dessous  de  Sainf-Mosinin.  8ur  ia 
place  du  Martroy  est  élevée  la  sitilue  de  Jeanne-d'Arc,  qui , 
l'épée  à  la  main  ,  contraignit  les  Anglais  à  lever  le  sicge  de 
h  ville,  et  tes  poursuivît  dans  les  différentes  places  qu'ils 
avaient  prises  en  Bourgogne,  en  Champagne,  en  Picardïp. 
Fithiuiers  offre  au  commerce  beaucoup  de  blé ,  du  miel  ,  d« 
la  cire,  mais  surtout  du  safran  en  quaniilé<ju'elle  envoie  à  \n 
capitale. iWonfar^/5,  sur  le  tanal  de  Briare  et  It  Loing  j  cttl.? 
ville  fait  aussi  le  commerce  du  safran  ,  cire ,  miel,  vins  ,  grain». 
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76  ABRÉGÉ 

LOT.  Cedcpartement,  formé  du  Qiierci  (5'  zone, 
rég;  S.)  5  tire  son  nom  de  la  rivière  qui  lu  traverse  et  le 
partage  en  deux  parties  presqu'égalej;  il  comprend 
3  arr.,  27  cant.,  345  communes  ,  280700  h.  Cour 
royale  d'Aeen ,  académie  et  évéché  de  Cahors, 
ao  div.  mil.  Etendue  270  lieues  carrées,  revenu 
territ.  ri3ioooo  t'r.  Les  chefs- lieux  sont: 

CAHORS,  sur  le  Lot,  gros  vins  estimés;  i243o  h. 
Gouhdon,  sur  la  Bleue,  comm.  de  noixj  5990  h. 
ÏIGEAC,  sur  le  Sellé,  toiles,  étoffes,  cotons;  4^00  h. 

Cantons  principaux.  Souillac,  manufactures  d'ar- 
mes à  feu.  Liifcrnon,  châtaignes,  truffes,  mûriers. 
Graniat ,  vins,  truffes,  safran.  Martel,  vers  à  soie, 
truffes. 

Produits.  Le  sol,  quoique  pierreux  et  montagneux, 
est  riche  en  céréales,  truffes,  noix,  safran  :  ses  vins 


co 


nnus  sous  le  nom  de  Cahors  sont  recherchés  d 


ans 


le  commerce  ,  ainsi  que  ses  eaux-de-vie.  L'agricul-  li 
teur  élève  beaucoup  de  vers  à  soie,  et  cultive  le 
labuc,  le  mûrier,  etc.  L'industrie  possède  des  usines, 
(les  fabriques  de  soieries,  plusieurs  bonnes  carrières 
eu  marbre  d'architecture  monumentale,  et  des  car- 
rières de  pierres  lithographiques. 

Remarques.  On  trouve  ,  près  de  Souillac,  deux  fontaines 
nommées  le  Gouigelet  le  hi>uley,  qui  sortent  de  deux  val- 
lous  correspondans;  ces  deux  fontaines  sortent  du  sein  de  la 
terre  avec  impétuosité,  alternativement,  plusieurs  fois  l'anne'e, 
inondent  les  alentours,  dt  racinent  quelquelois  les  arhres  et 
causent  les  plus  j^rands  ravages.  Leur  éruption   présente  des  i 

phénomènes  admirables.  Cahnrs  possède  une  belle  éfjlise  ca- 
llu;draie,cVst  un  ancien  temple  païen  \  près  la  ville  se  trouvent 
lei  restes  d'un  am}  bilhéâlre  et  d'un  aqueduc  bâtis  par  les 
Romains,  Lts  rues  sont  étroites ,  lis  maisons  peu  régulières; 
le  comnurce  embrasse  le»  vins  ,  eaux-de-vie  ,  huile  de  noix  , 
châtaignes,  truffes,  la  fabrication  de  draps,  ratines,  faïence, 
épingles.  Henri  IV  prit  cette  ville  d'assaut  on  i58o,  par  le 
moyen  des  pétards  dont  on  fit  alors  usage  pour  la  première  fois. 
Gourdon  fabrique  beaucoup  de  toiles  à  voiles  ,  et  fait  un 
grand  commerce  de  vins  noirs  et  de  noix.  Flgeac  est  en  répu- 
tation pour  sen  cotonnades,  ses  toiles  et  5es  marchés  aux  bes- 
tiaux i  ses  vins  s'expédient  sur  Bordeaux. 
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DE   GEOGRAPHIE.  •.  ^^ 

LOT-ET-GARONNE.  Ce  déparlement,  formé 
de  la  Guienne  (5°  zone,  rëg.  S.),  tire  son  nom  de 
la  jonction  de  deux  rivières;  il  comprend  4  arr., 
^54  cant.,  388  comm.,  336900  h.  Cour  roy.  et  acad. 
(leCahorSjév.  d'Agon,  20'  div.m.  Et.  3to  1.  carrées, 
rev.  terr.  20942000  fr.  Les  chefs-lieux  sont  : 

AGEN5  suri  a  Garonne,manuf.de  toiles  j  1 198011. 
Marmande,  sur  la  Garonne,  fab.  de  coutils;  8000  h. 
Villeneuve  -  d'Agen,  ville  bien  bâtie  ;  95oo  h. 
Nérac  ,  fabriq.  de  biscuits  pour  la  marine  ;  343o  b. 

Cantons  principaux.  Tonneins ,  hcWe  situation, 
manufacture  de  tabacs.  Clairac,  tabac  ,  eaux-de-vie. 
Castel ,  papeteries. 

Produits.  La  partie  occidentale  de  ce  départe- 
ment est  couverte  de  landes,  et  l'orientale  est  sté- 
rile ,  mais  le  centre  est  très-fertile  5  il  produit  vins 
estimés ,  céréales,  chanvre  d'une  hauteur  extraordi- 
naire et  d'une  bonne  qualité;  son  tabac  est  excel- 
lent; ses  prunes  dites  d'Entés  et  d'Aeen  sont  très- 
rslimées    et    fort  recherchées.   L'agriculteur  élève 

rticulièrement  des  mulets, 
possêae  un  grand  nombre  de  fours  à 
chaux,  des  verreries,  plusieurs  faïenceries,  poteries j 
elle  fait  en  grand  la  fabrication  des  bouchons  do  liège 
tirés  de  l'écorce  du  chêne  vert,  qui  y  croit  facile- 
ment 5  ainsi  que  le  pin  k  résine. 

Remarques.  j4gen  fuile  siège  du  prétoire  pour  les  Romains , 
on  y  voit  des  resics  d^antiquites  qui  annoncent  son  ancienne 
importance  ;  les  Chrt-tiensy  furent  exlrênieiiient  persécutés,  on 
y  voit  encore  le  trou  dit  Tombeau  des  Martyrs  ,  des  vestiges 
de  bains  et  d'arènes,  dos  cellules  laiilécs  dans  le  roc  ;  ses  pro- 
menades sont  fort  agréables.  Cesl  la  patrie  de  SaUssfy  in- 
Tcnleur  de  la  peinture  sur  émaux,  du  savant  Scaliger  et  de 
Sulpice^euère.  Marinande  est  fort  bien  bâtie,  ses  rues  sont 
larges  et  commodes,  on  y  voit  une  belle  fontaine;  il  s'y  fait  un 
grand  commerce  en  blés,  vins,  caiix-de  vie  ,  prunes  sèches  ;  on 
y  fabrique  CDUiil,  toile  ,  cordage  ,  ficelle.  Nérac ,  sur  la  Baise , 
lut  la  résidence  des  rois  de  INavarre  ,  on  y  voit  une  belle  statue 
de  Henri  IV  ;  celte  ville  fabrique  en  grand  les  ustensiles  de 
cuisine  en  cuivre  ,  offre  au  commerce,  papiers  ,  amidons  , 
verres ,  eaux-de-vie  ,  beaucoup  de  biscuits  de  mer  ,  etc. 
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LOZÈRE.  Ce  département,  formé  du  Gévaudan 
(5*^  zone,  rëg.  S.),  tire  son  nom  d'une  montagne  des 
Ccveuncs;  il  comprend  3  arr.,24  cant.,  iq2comm., 
1 388oo  h.  Cour  roy.  et  ac.  de  Nîmes ,  ëv.  de  Mende , 
9  div.  m.  Et.  'jr^o  I.  carrées,  revenu  terr.  5c)o5ooo  fr. 
Les  chefs-lieux  sont  : 

MENDF,  ville  fort  ancienne,  serges,  cadis;  545o  h. 
Matwe.tols  ,  dans  un  vallon  très-fertile;  335o  h. 
Flouac  ,  sur  le  Tarnon  ,  mines  de  soufre  ;  1970  h. 

Canton  s  principaux,  Meyrueis,  blés,  mulets.  Saint- 
ChiHy,  bestiaux.  La  Canniugue ,  fabrique  de  cadis. 
Villejbrt,  fond.de  fer,  exploit,  de  plomb  ,  cuivre^etc. 

Produits,  Le  sol  humide  et  montueux  de  ce  dé- 
partement est  peu  fertile  eu  céréales  et  vins,  mais 
il  olfre  beaucoup  de  fruits,  châtaignes,  etc.  L'agri- 
culteur élève  de  nombreux  troupeaux  à  laine,  des 
vers  à  soie,  etc.  L'industrie  olfre  an  commerce 
l'exploitation  de  bonnes  mines  de  plomb,  cuivre , 
et  la  fabrication  de  cadis ,  serges,  etc. 

Remarques.   La  montagne  de  la  Lozère,  dont  la  hauteur 
est  bien  de  5ooo  pieds  ,  et  celles  des  Cévannes  qui  Pavoisiuent 
maintiennent  dans  ce  de'partement  un  froid  long  et  nuisible  à  la 
Tégétationi  cependant  il  y  a  d^assez  bons  pâturages,  où  sont 
reçus  en  pension  de  nombreux  troupeaux,  qui  retournent  dans 
les  pays  plus  chauds  aux  approches  delà  mauvaise  saison*  La 
difficulté  des  communications  cause  une  grande  stagnation  dans 
le  commerce  \  elle  commande  quelques  émigrations  de  moisson- 
neurs  et  autres  ouvriers.  L'herbe  aux  tanneurs  ,  le  genêt  des 
teinturiers  ,  la  parelle  et  autres  plantes  me'dicinnles  croissent 
abondamment  dans  ce  département  ;  les  pommes  et  les  châtai- 
gnes de  la   Lozère  $''échangent  contre  la  houille  et  le  vin  du 
Gard.  Mende  était  autrefois  la  capitale  du  Gévaudan,  elle  est  le 
centre  des  dépôts  des  serges  et  cadis  dits  sergeltes  de  Mende, 
i>es   objets  remarquables    sont  la  flèche  de  la  cathédrale  , 
ayant  au  moins  95i  pieds  de  haut ,  la  préfecture  ,  une  galerie 
de  beaux  tableaux  peints  par  Antoine  Bernard  ,  de  belles  fon- 
taines, et,  sur  le  revers  de  la  montagne  qui  a  600  pieds  de  hau- 
teur perpendiculaire  ,  Termitage  de  St-Privast  qui  commande 
la  ville.  Morvejols,  sur  la   Calagne,  est  fort  commerçante, 
elle  fabrique  beaucoup  de  serges  ,  casi mi rs  ,  etc.;  le  duc  de 
Joyeuse  prit  cette  ville  et  la  ruina  en  i585,  on  Ta  rétablie 
depuis  sur  un  plan  agréable. 
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ItfAINE-ET-LOIIiE.  Ce  département ,  forme  de 
l'Anjou  (3«  zone,  rdg.  O.),  tire  son  nom  de  deux 
rivières  qui  Farrosent  j  il  comprend  5  arr.,  34  cant.j 
H85  comm.,  458690  h.  Cour  roy.,  ac.  et  év.  d'Angers, 
.\'  div.  m.  Et.  38o  1.  carrées ,  rev.  terr.  23980000  fr. 
IjCS  chefs-lieux  sont  : 

ANGERS,  sur  le  Maine,  vins  blancs;    3oooo  h. 

Segré,  surl'Oudon  ,  fabriques  de  toiles^  1000  h. 

Baxjgé  ,  commerce  de  bois  de  charpente;  35oo  h. 

Saumur,  sur  la  Loire^iabriqucs  d'émaux;  io3oo  h. 

Beaupréau,  tanneries,  teintureries  de  soie;  3ooo  h. 

Cantons  principaux,  Cholet,  mouchoirs  de  coton, 
toiles  de  lin.  Beaufort ,  fab.  de  toiles  de  chanvre. 
Pont-de-Cë ,  port,  près  la  Loire, lin  ,  chanvre. 

Produits.  Le  sol  donne  céréales ,  plantes  textiles 
et  oléagineuses  ;  le  vin  y  est  abondant;  les  fruits  sont 
estimés.  L'agriculteur  élève  beaucoup  de  bêtes  à 
cornes,  et  en  dirige  annuellement  près  de  3oooo  vers 
la  capitale.  L'industrie  oftre  au  commerce  le  pro- 
duit de  ses  nombreuses  carrières  d'ardoises,  et  fa- 
brique des  mouchoirs,  des  toiles  à  voiles,  travaille 
le  coco,  la  verroterie,  et  emploie  des  forges  qui 
produisent  un  as-^oz  hon  fr«r. 

Remarques,  Ce  département  possède  plusieurs  hauts  four- 
neaux; des  raHineries ,  des  fours  à  chaux,  des  exploitations 
d^ardoises  d^un  produit  très- considérable  ;  elles  sont  les  plus 
estimées  de  la  France.  Les  cantaloups  d''Anjou  ,  espèce  du 
melons,  sont  très-estimés  ,  ainsi  que  ses  \ins  blancs,  yingers^ 
■située  dans  une  belle  plaine  au>dessous  du  confluent  de  la 
Mayenne,  de  la  Sartne  et  du  Loir,  et  au-dessus  de  leur 
jonction  à  la  Loire,  au  pont  de  Ce,  possède  des  fabriques 
considérables,  fait  un  grand  commerce  en  vins  ,  eaux-de-vie, 
miel ,  cire  ,  bois  de  conslruclion  ,  ardoises  ,  toiles  à  voiles;  ses 
plus  beaux  monumens  sont  la  cathédrale  ,  Phôtel- de-ville  , 
l'abbaye  de  Saint-Serges;  ses  promenades  sont  très-agréables; 
la  facilité  de  «a  correspondance  avec  ]\anles  rend  son  com- 
merce tr<s-actif.  Saumur^  sur  la  rive  gauche  de  la  Loire,  fait 
aussi  le  commerce  des  vins,  eanx-de-vie,  toiles  ,  mouchoirs  \ 
elle  a  plusieurs  bonnes  raffineries  de  poudre  et  de  salpêtre  ;  on 
y  voit  un  beau  pont ,  de  belles  casernes  et  un  ancien  château 
sur  un  rocher  taillé  à  pic.  Celte  ville  souffrit  beaucoup  des 
guerres  dt:  la  Ligue  ,  «le  la  révocation  île  Tédit  de  Nantes  et 
de  la  guerre  de  la  Vendée. 
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MANCHE.  Ce  département  maritime,  formé  de 
la  jNoniiandie  (2**  zone ,  rég.  N.  O.) ,  tire  son  nom 
de  celui  que  prend  la  mer  qui  sépare  la  France  de 
l'Angleterre  j  il  comprend  6  arr.,  4B  cant.,  780  comm., 
61 1  2ooh.Cour  roy.  ctac.de  Caen,  év.  de  Cou  lances, 
î-î"  div.  m.  Etendue  33o  1.  carrées,  revenu  terr. 
3t8i5ooo  fr.  Les  chefs-lieux  sont  : 

SAINT- LO,  sur  la  Vire,  coutellerie,  draps-  85oo  h. 

Valognes,  plumes  d'oie,  cire  pour  Paris;  -^ooo  h. 

Cherbourg, portmilitaircjfond.  de glaccsj  1^200  h. 

MoRTAiNj  fabriques  de  basane,  papier;      2^00  h. 

AvKANcuEs,  blanchiss.  de  cire,  beurrej   7000  h. 

CouTANCEs,  dcfnlellcs,  garance,  parcliem.j  t^aoo  h. 

Cantons  principaux.  Grandvilie ,  port,  entrepôt 
de  sels,  armemens.  Gavrny,  tamis  de  crins.  La  Ho- 
gue,  rade  et  port  sur  la  Manche. 

Produits.  Le  sol ,  quoique  sablonneux  et  maréca- 
geux ,  produit  céréales,  plantes  textiles  et  oléagi- 
neuses î  il  est  riche  en  pâturages  et  en  bestiaux. 
L'agriculteur  élève  de  bons  chevaux  de  trait  et  de 
guerre.  L'industrie  s'occupe  du  commerce  mari- 
.  time,  elle  poss^ède  quelques  carrières  d'ardoises,  de 
pierres  meulièies  et  beaucoup  de  papeteries. 

Remarques.  La  pêohe  est  une  des  principales  branches  du 
commerce  de  ce  département,  mais  spécialement  celle  des  huî- 
tres dites  de  Cancale;  il  exploite  aussi  du  sel  et  de  la  sonde  en 
quantité.  Saint- Lô  tait  un  grand  commerce  de  chevaux  ,  de 
volailles  ,  de  cidre,  fer,  etc.  ;  fabrique  draps,  serges  ,  galons, 
toiles;  ses  tnonumens  les  plus  remarquables  sont  l'église  Sainte- 
Croix  ,  d'aichiteclure  saxonne  ,  et  Tancienne  cathédrale  d'ar- 
chitecture gothique  Valogneny  située  près  les  ruines  d'Alone, 
existait  du  temps  des  Romains;  cette  ville,  agréablement 
,  construite,  faille  commerce  de  hlés,  laine,  dentelles  ,  toiles, 
gants ,  beurre.  Cherbourg  fait  le  cabotage  et  les  arméniens 
ne  long  cours.  Sa  jetée,  terminée  en  181  a,  est  élevée  de  54  pieds 
au-dessus  du  nivenu  de  la  mer,  elle  lient  toujours  qS  pieds 
d'eau  dans  le  bassin  ,  qui  est  éclairé  par  un  magnifique  fanal, 
sa  rade  est  défendue  par  six  forts.  Cette  ville  fut  pillée  par 
les  Anglais  eu  1768  ;  elle  fait  le  commerce  des  huiles,  eaux- 
de-vie  ,  vins ,  beurre  ,  possède  des  forges  ,  des  fonderies  ,  des 
verrerie».  Coutances  a  vu  naître  Touruillé,  St-Evremont,  et 
Tancrède,  fondateur  du  royaunae  des  Deux-Siciles. 
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MARINE.  Ce  déparlement,  forme  de  la  Champagne 
'2  zone,  rég.  E.),  tire  son  nom  de  la  principale  rivière 
qui  le  traverse;  il  comprend  5  arr.,  82  cant.,  694 
(omm.,  325200  h.  Cour  roy.  c*t  ac.  de  Paris,  ressor- 
tit de  l'archev(3chë  de  Reims,  2«  div.  m.  Et.  265  1. 
(  arrêes,  rev.  tcrr.  16290000  fr.  Les  chefs-lieux  sont: 

CHALONS-s.-MARNE,école  d'arts  cf  mét.jT  aSoo  h. 

Reims,  sur  la  Vesle,  manuf.  de  casimirs;  34870  h. 

Epernay,  sur  la  Marne,  fab.  de  poterie;  6200 h. 

Sainte-Ménehould,  sur  l'Aisne,  faïence  ^  3oooh. 

ViTRY-LE-FRANÇAiSj'sur  la  Marne,  serge*  7200  h. 

Cantons  principaux,  Bourgogne ,  farines.  Fismes , 
sur  la  Vesle ,  farines ,  vins.  Suippes ,  gros  draps.  Dor^ 
mans,v\ï\&  médiocres.  Sézanne,  serges.  Vertus,  une 
fontaine  sortant  près  de  l'église  fait  tourner  des  mou- 
lins, et  forme  rivière  presqu'à  sa  source.  Montmirail, 
fabrique  tire-bouchons,  outils  de  jardinage  ,  etc. 

Produits.  Le  sol,  quoique  sablonneux  et  crayeux, 
produit  céréales  en  abondance;  il  possède  iin  riche 
vignoble ,  qui  donne  les  fins  fins,  mousseux  et  autres 
si  connus  sous  le  nom  de  vins  de  Champagne;  il 
nourrit  de  nombreux  troupeaux  ,  el  donne  beaucoup 
de  pierres  meulières  très-estimées.  L'industrie  de 
ce  département,  surtout  dans  le  district  de  Reims, 
se  distingue  dans  les  articles  de  lainage;  ses  casi- 
mirs, flanelles,  mérinos,  couvertures,  etc.,  jouis- 
sent d'une  réputation  bien  méritée. 

Remarques.  Châlom  est  situëe  dans  une  vaste  plaine  ;  ses 
promenades  sont  des  plus  belles  de  France;  Phôtel-de-ville , 
les  clochers  de  la  cathédrale  sont  des  objets  remarquablef. 
C'est  près  de  cette  ville  qu'Attila  fut  défait  par  Mérovée,  aidé 
des  Romains  en  45i.  Reims  fait  le  meilleur  pain  d^épice,  sas 
poires  tapées  sont  aussi  très-estimées.  Cette  ville  possède  de 
précieux  monumens ,  le  portail  de  la  cathédrale  surtout  est 
un  chef-d'œuvre  d'architecture.  C'est  la  patrie  de  Colbertet 
du  chanoine  Gaudinoty  qui  fit  construire  h  ses  frais  la  machine 
hydraulique  qui  conduit  dans  toute  la  ville  l'eau  potable, 
dunt  elle  était  absolument  privée.  Bazancourt .  dans  son  ar- 
rondissement, est  le  berceau  de  l'art  de  filer  la  laine  peignée. 
2>iir  la  rouù  de  Châlons  à  Sainte-Ménehould ,  se  trouve  le 
village  fie  Courtisan  ,  singulier  par  une  étendue  de  deux 
lieues  el  !e  langage  de  ses  habitans. 

4- 
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MAUNE.  (HAUTE-)  Ce  département,  iormé  du 
la  Champagne  (2«  zone,  rég.  E.),  tire  son  nom  de  lu 
rivière  qui  a  sa  source  près  Langres;  il  comprend 
'^  arrond.,  28  cantons,  55H  communes,  2449o<)  habi- 
tons. Cour  royale  et  académie  de  Dijon,  evdché  do 
Langres,  18'  division  militaire.  Ëtenduc  ^26  lieues 
carrées,  revenu  territorial  iSGSJooo  francs. 

Les  chefs-lieux  sont  : 

CEIAUMONT,  près  la  Marne,  gants  et  bas  ;  6200  h. 

Vassy,  beaucoup  d'usines  et  de  forges  j      34ooh. 

Langres,  sur  une  montagne,  coutellerie;  8200  h. 

Cantons  principaux-,  Join\/Ule  ,  beau  château, 
toiles,  îers.  Saint- Dlzier,  comm.  de  fers,  forges.  Na- 
gent le-Roi,  grande  coutellerie.  Bourmont,  coutel- 
lerie. Bourbonnc'les-Bains t  ses  eaux  minérales,  de 
bains  et  de  boissons ,  sont  elflcaces  pour  les  fièvres 
intermittenfes,  les  rhumatismes,  les  dartres,  les  ma- 
ladies d'estomac,  la  paralysie,  les  blessures  d'armes 
à  feu;  son  hôpital  militaire  a  545  lits. 

Produits*  Le  sol  de  ce  département,  l'un  des  plus 
élevés  de  la  France ,  contient  de  riches  mines  de 
fer,  produit  des  céréales  en  abondance,  ainsi  qu& 
du  vin;  ses  bons  pâturages  nourrissent  de  nombreux 
troupeaux  de  bestiaux;  on  y  élève  beaucoup  de 
dindons.  L'industrie  emploie  un  très-grand  nombre 
d'usines;  la  fabriciition  d'une  immense  quantité  de 
fer,  et  sa  coutellerie  extrêmement  reaonimée ,  font 
la  plus  grande  partie  du  commerce  de  ce  départe- 
ment, qui  serait  encore  plus  actif  s'il  y  avait  un  plus 
grand  nombre  de  communications. 

Remarques,  Chawnont, hktxe  surane  hauteur  près  la  Marne, 
l'ait  un  grand  commerce  de  fer,  de  grains  et  de  hesti.nux  j  elle 
oflteau  cuinmerce  les  produits  de  ses  fabriques  de  serges,  bas, 
toiles.,  couiellerie  :  on  y  admire  l'hôtel-do-ville  ,  le  palais  de 
juâjtice,  un  bon  nombre  d'antiquités,  eties  restes  du  château  des 
comtes  de  Champagne.  C'est  la  patrie  du  poète  le  Moine  et  du 
suulpieur  Jiouohardon.  Langres  est  bâtie  sur  le  point  le  plus 
^l(Qvede  L'hurope:  les  rivières  qui  prennent  leur  source  dans  ses 
envifom ,  se  jetant  dans  des  mers  situées  à  des  points  opposés  à 
:><i  situdtton.  Cette  ville  est  la  patrie  du  trop  fameux  Diderot, 
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•MAYENIVE.  Ce  départemeni,  formé  du  Maine 
(3"  zone,  rég;.  0,)«  tire  son  nom  de  la  rivière  qui  le 
traverse;  il  comprend  3  arr.,  27  cant.,  288  comm., 
354200  h.  Cour  roy.  et  ac.  d'Angers,  év.  du  Mans, 
}"  div.  m.  Etendue  267  l.  carrées,  revenu  terr. 
13994000  fr.  Les  chefs-lieux  sont  : 

LAVAL,  sur  la  Mayenne,  fabriq.de  toiles;  i585o  h. 
Mayenne,  toile ,  mouchoirs ,  linge  de  table  ;  9800  h. 
Chateau-Gontier  ,  belle  toile  de  chanvre;  6000  h. 

Cantons  principaux.  Forcé,  blanchisseries.  Loi" 
ron,  chanvre  ,  lin.  Evron,  toiles  ,  fils  ,  linge  de  table, 
commerce  de  lainage.  Fontaine,  filatures  considé- 
rables, tissage  de  coton.  Orthe,  forges  ,  fers  pliants. 
Argentré ,  carrières  de  marbre  jaspé. 

Produits.  Le  sol ,  quoique  fertile  en  céréales  et 
surtout  en  textiles,  ne  produit  pas  de  vin;  il  recèle 
une  grande  quantité  de  mines  de  fer,  des  carrières 
de  marbre,  ardoises,  pierres  de  taille.  Les  bons  pâ- 
turages de  ce  département  permettent  à  l'agricul- 
teur d'élever  beaucoup  de  bestiaus  et  de  nombrei>x 
troupeaux;  il  fait  aussi  en  grand  l'éducation  des 
abeilles ,  qui  lui  donnent  un  miel  excellent*  Le  com- 
merce est  très-animé  dans  ce  département;  son 
industrie  fabrique  des  toiles  très-estimées;  celles  de 
Laval,  Mayenne  et  Château-Gontier  sont  de  la  pre- 
mière qualité ,  ainsi  que  leurs  tissus  <^o  coton ,  mou- 
choirs ,  linges  de  table,  etc. 

Remarques.  Laval  est  dans  une  assez  belle  situation  ,  mais 

elle  est  mal  bâtie,  ses  rues  sont  étroites  et  incommodes  :  cette 

ville  possède  des  fabriques  considérables  d'étamines^  serges, 

mousseline  ,  coton  ,  mouchoirs ,  cotonnades  ,  toiles  peintes  et 

antres,  établies  par  Guy» de- Laval,  seigneur  de  celte  ville,  qui 

y  fit  venir  des  ouvriers  allemands  au  i3*  sièule.  Laval  est  ia 

patrie  à''Anibroise  Baré^  père  de  ta  chirurgie  en  France.  On 

remarque  près  Laval  les  grottes  de  Sauges  dites  de  Margot; 

elles  sont  fort  curieuses  par  les   stalactites  ou  concrétions 

pierreuses  dont  elles  sont  composées.  Mayenne  est  une  ville 

fort  belle ,  autrefois  fortifiée  ;  elle  fut  prise  par  les  Anglais 

en  i4a4  «  sprés  trois  mois  de  siège  et  quatre  assauts  ,  il  y  a 

des  forges  considérables  dans  son  territoire. 
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MEUllTHE.  Ce  dcpaitement,  formrf  de  la  Loi-- 
raino  (2"  zone,  rég.  E.)?  tii'c  son  uom  d'une  rivièru 
qui  prend  sa  source  dans  les  Vosges;  il  comprend 
y  arr.  sy  cant.,  7 1 5  coinm.,  4o32oo  h.  Cour  roy.,  ac. 
et  év.  de  Nancy,  3®  div.  m.  Et,  32o  1.  carrées,  rev. 
terr.  iSoooooo  l'r.  Les  chefs-lieux  sont: 

NANCY,  sur  la  Mcurlhe,  broderies;  3oooo  h. 
Chateau-Salins, s.luSeille, sourcessalëes;28oo  li. 
LuNEViLLE,  t'ubric|.  de  gants  cl  de  faïence;  12400  h. 
TouL,  sur  lu  Moselle,  faïence, filât,  de  coton;  7800  h. 
Saareboubg  ,  fub.  de  glaces,  porcelaine;  2000  li. 

Cantons  principaux.  Pont-à-Mousson ,  broderies 
des  plus  estimées,  fontaines  fenugineusés.  Bacca- 
rat, grande  cristallerie.  Roville,  fabriques  d'instru- 
mens  aratoires,  distilleries  de  pommes  de  terre. 
Dieuze,  source  salée.  Vie,  sel  gemme,  c'est-à-dire 
en  carrière ,  la  seule  que  l'on  connût  en  France  avant 
la  découverte  de  celle  de  Montmorot,  près  Lons-le- 
Saunier.  Vezelise,  coton,  siamoise. 

Produits»  Sol  montagneux,  mais  fertile  en  grains, 
vins,  légumes,  fruits,  chanvre,  safran,  houblon  ; 
il  y  a  des  sources  salines.  Le  commerce  est  très- 
actif  dans  ce  département,  et  l'industrie  y  est  très- 
variée  :  elle  embrasse  la  broderie^  la  faïencerie, 
la  verrerie.  La  cristallerie  de  Baccarat  est  la  plus 
considérable  de  France.  Cirey  et  Saint-Quirin  coulent 
aussi  des  glaces  dans  les  pins  grandes  dimensions. 

Remarques.  Namyy  est  divisée  en  deux  villes  ,  la  nouvelle 
est  vraiment  niaguiuque  par  la  beauté  et  la  régularité  de  ses 
édifices,  les  rues  sont  alignées.  On  remarque  surtout  l'ancien 
palais ,  la  place  royale  avec  son  arc  de  triomphe ,  la  cathédrale 
où  étaient  les  tombeaux  des  ducs  de  Lorraine ,  réélise  de 
Notre- Dame- de -Bon-Secours,  où  sont  ceux  de  Stanislas-)e- 
Bienfaisant  et  de  son  «pouse.  CharlcS'Ie'Téméraire^  dernier 
duc  de  Bourgogne,  fut  défait  près  de  Mancy  en  1476.  Lunéville 
possède  un  manège  couvert  où  200  hommes  à  cheval  peuvent 
manœuvrer  ;  une  belle  fontaine  à  8  jets  d'*e<iu  ^  le  château  bâti 
par  Le'opold,  duc  de  Lorraine.  Cette  ville  est  renommée  pour 
ses  filatures  de  coton.  Tout,  ancienne  ville  ,  dans  une  plaine 
fertile ,  est  environnée  de  monts  qui  produisent  de  bon  vin  ;  ses 
édifices  remarquables  sont  la  cathédrale,  le  palais  épiscopal, 
Thôpiial,  Parscnal  et  les  caseï 
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MEUSE.  Ce  '\^parlenicnt,  formé  de  la  L 


►rme 
[x^  zone.  rtig.  Ji.j,  tire  son  nom  de  ia  riviôro  qui 
l'arrose;  il  comprend  4  arr.,  28  cant.,  5<jo  comm., 
*.)o(i35ohab.  Cour  roy.  et  ac.  de  Nancy,  év.  de  Ver- 
dun, a''  div.  m.  Etendue,  320  1.  carrées  ,  rev.  terr. 
I  [280000  i'r.  Les  chets-licux  sont: 

BAR-LE-DUG  ,  s.  l'Ornain  ,  distilleries;  i25ooh. 
Verdun,  sur  la  Meuse,  excell.  dragées  j  9900  h. 
MoNTMÉDY,  place  forte,  sur  le  Chiers;  2200 h. 
CoMMERCY,  sur  la  Meuse,  le  trib.  de  prem.  inst. 
est  à  Saînt-Mihiel ,  toiles,  quincaillerie;       38ooh. 

Cantons  principaux*  Ligny,  laines  et  bols.  Saint- 
Mihiel,  trib.  de  prem.  inst.  p^aiicou leurs ,  bonne- 
leries.  Dun ,  sur  une  émineuc.e.  Clermont ,  faïence- 
rie, verrerie.  Varennes ,  papeteries,  tanneries. 

Produits*  Le  sol  produit  d'abondantes  récoltes  en 

^  crains,  vins,  chanvre,  lin  ,  etc.  ;  il  est  riche  en  bois 

l  (  t  en  miqes  de  fer  ^  l'éducation  des  troupeaux  ne 

l  répond  pas  à  la  bonté  des  pâturages  que  possède  ce 

'.  département.  L'industrie  olïreau  commerce  du  bon 

^  IVomnge  façon  de  Gruyère ,   les  produits  de  ses  fila- 

\  tures  et  de  ses  distilleries ,  et  emploie   un  grand 

1  nombre  d'usines  pour  la  fabrication  du  fer. 


Remarques.  Ce  de'partement  fournit  une  émigration  an- 
nuelle d'un  assez  bon  nombre  de  rcmouleurs,  savetiers  ,  rac- 
coiiimodeurs  de  faïence ,  fondeurs  de  cuillers  d'etain  et 
rol|)orteurs  de  fourniiures  de  bureaux.  La  rivière  de  Meuse 
lionne  des  écrevisses  renommées  Bar- le- Vue  ,  bâtie  en  am- 
phithéàlre  sur  le  penchant  d'une  colline  ,  possède  un  port 
roinmode,de  belles  promenades  ;  machine  hydraidiquc  pour 
la  filature  ;  ses  conhtures  sont  recherchées.  Verdun  fait  un 
i>iand  commerce  de  dragées,  d'anis  ,  litiueurs,  confitures,  su- 
creries recherchées.  Ses  objets  remarquanles  sont  Téglise  Sainte- 
Vannes,  le  palais  épiscopal,  les  promenades.  Cette  ville  a  une 
bonne  citadelle  perfectionnée  par  A'aubao.  Les  Prussiens  la 
))rirenten  1791  î  mais  ils  en  furent  chassés  par  les  Français 
bientôt  apiès.  C'est  à  Verdun  que  les  trois  tils  de  Louis-le- 
Débonnaire  s^étant  révoltés  contre  lui  ,  se  partagèrent  ses 
états.  Commercy  fabrique  toiles,  violons ,  boucles ,  couverts 
dé  fer;  fait  le  commerce  de  vins  «  bois,  chanvre. 


i 


MOIinilIAN.  Go  département  maritime,  dont  le 
nom  signitio  petite  mer  on  lungngc  breton,  forme  du 
la  Brctugno  (V  zone  ,  rcg.  O.),  est  ainsi  appelé  d\ni 
golfe  voisin  qui  porte  ce  nom;  il  comprend  4  A<^r., 
^7  cant.,  aiio  conim.,  ^{'j/^^oo  li.  Cour  roy.  et  acad.  d«j 
Hennés,  év.  de  Vannes.  i3*  div.  mil.  Etend.  36o  I. 
carrées  rov.  tcrr.  i '[7  j5ooo  fr.  Les  chefs-lienx  sont  : 

VANNES,  poit  de  mer,  constr.  navolc;  n'Sooli. 
LoRiENT,  port  tiCi'cssihle aux  gros  bdtim.;  i54ool». 
Ploermel  ,  gr.  commerce  de  bestianx  ;  5900  h. 
PoNTivY,  fabr.  de  toile  dite  de  Bretagne  ;  7800  b. 

Cantons  principaux*  Hennebon,  port  sur  le  Blu- 
vet.  Belle- lle~en-Mer,  bon  port,  excellent  mouil- 
lage, h  10  lieues  do  Loriont.  Port*Louis,  sa  citadelle 
défend  Tentrce  de  la  baie  du  port  de  Loricnt.  Qui- 
bcron ,  prcs'|u'ilc  oCi  l'on  arrive  par  une  langue  d»; 
terre  de  trois  lieues  de  long  sur  une  demi-lieue  do 
large.  Roche-Bernard  ,  port.  Locminé ,  toiles.  Josse- 
lin,  fabriques  de  draps.  Auray,  célèbre  parle  fameux 
pèlerinage  dit  Sainte-Anne  di'Aurav.  L'ile-Croix. 


peieruiago 


iray. 


Produits.  Le  sol  produirait  une  plus  grande  quan- 
tité de  céréales  et  ae  milUt  s'il  était  mieux  cultivé  ; 
le  chanvre,  le  lin',  les  graines  huileuses,  s*y  plai- 
raient également,  mais  la  marine  prive  l'agriculturo 
d'une  partie  des  bras  qui  lui  seraient  nécessaires 
pour  cultiver  des  contrées  couvertes  de  landes  et  de 
genêts  piquaiis.  L'industrie  se  déploie  dans  la  petite 
navigation  et  quelques  armemens  de  long  cours  ;  elle 
possède  prés  de  5o  marais  salans.  Le  commerce  est 
très-animé  dans  ce  département. 

Bemarques,  P^annes  est  située  dama  une  position  très^avari' 
tageuse  pour  le  commerce  de  terre  et  d^eaii  ;  on  y  remarque 
le  chantier  de  construclioa  ,  les  belles  promenades  du  port  et 
de  la  gareone  j  la  cathédrale ,  Pancien  château,  et  prés  de  U 
ville  un  monument  celtique  nommé  Debout- de- Car nac ,  com- 
posé de  plus  de  quatre  mille  pierres  disposées  en  cinq  lignes. 
Lorient  possède  d^excellentes  fortifications  ;  ses  rues  sont 
bien  percées,  son  port  très-fréquenté.  Entre  Ploërmel  etJosse- 
Un  se  trouve  un  obélisque  en  marbre  blanc,  élevé  en  mémoire 
du  combat  de  trente  Bretons  et  trente  Anglais,  en  i33o,  où  les 
Anglais  furent  vaincus  après  un  combat  long  et  opiniâtre. 
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!IOSELLE.  Co  dopartcmcnt,  fronlirrc  d'AlIc- 
iMu^nc  ,  forme  de  lu  Lorraine  (?."  zone  ,  rôg.  K.),  tin? 
non  nom  d'une  forte  rivière  qui  l'arrose  ;  il  comprend 
i  urr.,  '^."j  cunt. .  ^U)o  comm.,  f\iocnH)  h.  Cour  roy. , 
iicad.  et  év.  de  Metz,  3''  div.  mil.  Etendue,  '3?.o  I* 
t 'irrées,  rev.  lerr.  i(i53»)0()o  fr,  Los chcfn-licux  sont: 

METZ,  sur  la  Moselle  ,  place  forte  ;  4^io»J  l'* 
liaiEY,  labriq.de  draps,  jambons  ostimôs  j  iBoob. 
Thionville  ,  sur  la  Moselle  place  forte  ;  5^00  b. 
Sauguemines,  sur  la  Surre,  place  forte;      ^(joo  h. 

Cantons  principaux:»  Haydugfi ,  fon^e  de  gueuses, 
inacbinos  à  cannelures,  fer  platmé,  laminoirs  pour 
transformer  la  lole en  fer-blanc.  Gorze,  miei,graia9« 
L'vigwy,  jambons  recherchés. 

Produits,  Le  sol  est  montueux  et  bien  boisé,  il 
prucliiît  en  abondance  grain,  vin,  chanvre,  fruits 
uxcellens.  L'agriculteur  élève  beaucoup  de  bes- 
tiaux, surtout  des  porcs  fort  estimes.  L'industrie 
^  emploie  un  grand  nombre  d'usines  et  de  forges  im- 
i  portantes,  prépare  une  grande  quantité  de  fer  tra- 
vaillé en^toutes  manières;  les  nombreux  ateliers  en 
broderie  de  Metz  forment  une  branche  importante 
(I uns  le  commerce ,  ainsi  que  ses  fabriques  d'epinglos^ 
J(î  tabatières  en  carton,  et  ses  verreries. 

Remarques.  Metz  est  une  des  principales  clefs  de  la  France{ 
.ses  immenses  fossés  peuvent  ê'.re  remphs  on  très  peu  de  temps 
pac  les  eaux  de  la  Moselle  cl  de  In  Seille  qui  rentoureni ,  et 
freiiike  celte  ville  impron.tblt'.  Charles-Quint  perdis  la  nio«lié 
jtlc  sr>n  année  devant  ses  remparts  en  i55a.  On  y  remarque 
nuire  ses  fortiQcations,  le.n  promenades,  les  casernes  ,  l'arse- 
nal, IMiôtel-de-ville  ,  l«  palai.s  de  jusiire,  la  cathédrale,  etc. 
(letlevilleétailla  capitale  du  royaume  d'Austrasie,  sous  noiroÎ!* 
ilf  la  première  race.  Ses  confifnrcj  de  mirabelles  .sont  fort  esti- 
iiiéej  On  voit  près  de  Metz  les  restes  d^in  aqueduc  magnifique 
construit  sous  le  consulat  de  Drusus.  Thionville  ,  sur  la  rive 
{;auclie  de  la  Moselle,  dans  une  situatian  agréable,  possède, 
«ianâ  son  arrondissement ,  des  brasserieii  importanleii ,  huit  tui- 
leries ,  plus  de  deux  cent  cinquante  alambics  pour  la  distil- 
lation des  marcs  de  raisin ,  pommes  de  terre  ,  grains ,  cerises 
et  prunes  pour  les  eaux-de-vie  et  le  kirschenvrasser.  Cette  ville 
est  remarquable  par  ses  fortifications  j  les  Pru.<«siens  Tassiégè' 
realen  vain  en  i79a> 


SB  ABR^XÉ 

NIÈVRE.  Ce  département,  formé  du  Nivernais 
f3«  zone,  rég.  du  centre),  tire  son  nom  d'une  petite 
rivière  qui  l'arrose  5  il  comprend  \  arr.,  25  cant., 
326  communes,  2'^2oooh.  Cour  roy.  etac.  de  Bour- 
ges, ëv.de  Nevers.  21*  div.  mil.  Etendue,  3-^0  lieues 
carrées, rev.terr.  1 21 00000 fr.  Les  chefs-lieux  sont: 

NEVERS,  sur  la  Loire  et  la  Nièvre;  i58ooh. 
CosNE,  sur  la  Loire,  fabrique  d'ancres  j  6000  li. 
Clamecy,  sur  l'Yonne  ,  bois  de  flottage  j  55ooh. 
Chateau-Chinon,  pr.  la  source  de  l'Yonne;  23oo  li. 

Cantons  principaux.  La  Charité-sur- Loire ,  char- 
bons et  bois  pour  Paris.  Fougues,  eaux  minérales 
ferrugineuses,  commerce  de  vin  et  de  bois  flotté. 
Pouilly,  commerce  do  blés,  vins  blancs  très-cs- 
timés. 

Produits,  Le  sol  produit  une  quantité  suffisante 
de  grains  et  de  vins  ;  il  est  couvert  de  belles  forêts, 
I/agriculteur  recueille  une  grande  quantité  de  chan- 
vre, possède  de  bons  pâturages;  il  envoie  à  l'ap- 
provisionnement de  Paris,  bois,  charbons,  bœufs,  etc, 
li'industrie  offre  au  commerce  l'exploitation  de 
quelques  mines  de  fer;  elle  se  distingue  dans  la  fabri» 
cation  des  émaux,  de  la  faïence,  de  la  porcelaine^  cel- 
les  de  Neverssurtout  jouissent  d'une  réputation  que 
huit  siècles  consécutifs  n'ont  fait  qu'accroître  ;  plus 
de  60  mille  livres  d'étain  et  260  mille  livres  d( 
plomb  y  sont  employées  annuellement  pour  le  ver 
iiissage  des  vases  qui  s'y  fabriquent. 

Remarques.  Nevers  est  bâtie  en  amphithéâtre  sur  le  pen 
chant  d^une  montagne,  ses  rues  sont  étroites  et  lortueuse$,| 
celle  ville  est  très-commerçante  et  possède  un  grand  nombre 
de  manufactures  ;  ses  monumcns  les  plus  remarquables  sont 
une  belle  porte  en  arc  de  triomphe,  une  belle  citadelle  par 
Vauban  ,  casernes,  arsenal.  Ses  fonderies  pour  la  marine 
ancres,  boulets,  sont  importantes  ;  elle  est  la  patrie  de  Mira 
beau^  du  \toh^B  Adam^  surnommé  f^irgiîe  au  ra^of ,  parf( 
quHI  avait  été  menuisier.  Le  commerce  de  cedcparlemenidoii 
une  partie  de  son  aclivité  à  ses  nombreuses  usines  de  fer 
d'acier  ,  etc.  Les  nouvelles  forges  établies  à  Fourchambaé 
sont  très-économiques ,  et  produisent  un  fer  d'une  perfeciioi 
que  n'obtient  point  le  procédé  du  corroyage  au  marteau. 
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NORD.   Ce  département  maritime,  frontière  de 

la  Belgique,   l'ormd  de  la  Flandre  et  du  Hainault 

(i»e  zone,  rcg.  N.) ,  tire  son  nom  de  sa  position  à 

l'égard  de  la  France.;  il  comprend  7  arr.,  60  cant., 

I,  S'jo  lieues  B   fj6ocotTim.,o^3ooo  h.  Cour  roy.  et  ac.  deDouai,  év. 

de  Cambrai,  i()"  div.  m.  Et.  3oo  I.  carrées,  rev.  terr. 
/{/{l'ioGooo  fr.  Les  chefs-lieux  sont  : 

LILLE,  sur  la  Dcule  ,  place  très-forte 5  69870 h. 
Hazïibrouck,  comm.  toile,  coton,  savon  ;  7700  h. 
DuNKERQUE,  portdc  mer, pi.  forte,  pèche;  24600  h. 
Valenciennes,  surl'Escaut,  fab.  percale;  19800 h. 
AvESNES  ,comm.bois,  marbres,  fromages;  34ooh. 
Cambrai,  s. l'Escaut,  pi.  forte,  fab.  linon;  i  7000 h. 
Douai,  sur  la  Scarpe  ,  école  d'artillerie  j  19900 h. 
Cantons  principaux,  ^rniandère,  crames  de  sem. 
\Rouhaix ,  fab.   de  croisés.  iHouZ^eï/ge,  place  forte. 
;(/rûti/e//7iP5,  filatures,  fabriques.  Coteau,  Bergues  ut 
3  belles  ioréi^w.  fonj^coin  g,  (\\a\,^  fab,  Cassel ,  sur  une  hauteur  don- 
mtité  de  chanl  binant  une  vue  magnifique.  St^Amand  ,  boues  et  eaux 
envoie  à  l  ap-lliïijp^rales.  Bouvines ,  Philip.  Aug.    y  défit  Temp. 
ius,bœufs3etc.||()t|,Qj^,  Malplaguet^  où  Eugène  et  Malborough  dé- 
xploilalion  oc|.|firent  Villars  en  1  70Q.  Denain  ,   célèbre  par  la  vic- 
0  dans  |afabri'||[oJr(î  de  Villars  qui  sauva  la  France, 
jorcelainejcelll    Produits.     Le    terroir   est   le  mieux    cultivé    du 
réputation  q"l  Joyaume  ;  il  produit  grains,  orge, houblon 5 chanvre, 
accroître  ;  pl"liin  fin,  le  meilleur  de  l'Europe,  tabacs  excellons^ 
nille  livres  dep]  possède  les  plus  riches  houillères  de  France.  L'a- 
nt  pour  le  vcrmnculleur  élève   un   grand  nombre  de  bons  trou- 
peaux. L'industrie  emploie  un  nombre  prodigieux 
l'usines,  et  se  distingue  dans  la  fabricaticm  des  den- 
ellos,  tulles,  fils  retors,  linons  ;  elle  supplée  au  vin 
ni    lui   manque  par   une   excellente  bière  double. 
—       ■.     j  ..       _  Remarques.  La  porte  de  Lille'^  dite  <Ze  Paris  ^  est  vemar- 
belle  citadelle  paj^jj^l^jg  p^^^.  ^^^  architecture  ,  où  le  trophée  de  la  Victoire  est 
pour  la  manne»     ,^j^^^  couronnant  Louis  XIV.  CeUe  ville  est  grande, 
U  patrie  de  iWtrûmg^lg  ^^  bien  bâtie,  on  y  admire  la  citadelle,  une  des  plus 

le  au  rabot.,  P^'Melie8  de  l'Europe  kCambraiow  remarquela  ciiadelle,  l'hôtel - 
ce  déparicmeni  doi^     ...  r ^         « 

Ases  usines  de  fer| 


hëâlre  sur  le  per 

tites  et  tortueuses,, 

un  grand  nombre 

remarquables  sont 


■ce  dépariemeni  J*' ■g-ville  et  une  Belle  horloge.  Dunkerque  possède  un  port  com- 

ses  usines  "®  •  jBnode,  une  belle  rade  où  est  un  bassin  qui  retient  l'eau  au 

à  /''ourcnûWït'û"  ■aomenl  du  reflux  ,  a6n  qu'en  se  retirant  avec  impétuosité  elle 

fer  d'une  per»«'^"''Mnlraîue  le  sable  qui  obstruerait  le  port  :  patrie  de  Jea«-/^ art. 
eau  marteau.      ■  ^  '         * 


î 


ho  ABREGK 

OISE.  Ce  département ,  formé  de  l'Ile-de-T'rance 
et  de  la  Picardie  (2®  zone,  rég.  N.),  tire  son  nom  de 
la  rivière  qui  le  traverse  ;  il  compr.end  4  arr.,  35  cant., 
629  comm.,  385200  h.  Cour  roy.  et  ac.  d'Amiens, 
év.  de  Beauvais  ,  i"  div.  m.  Et.  38o  1.  carrées,  rev. 
terr.  256ioooo  fr.  Les  chefs-lieux  sont; 

BEAUVAIS,  sur  le  Thérain,  tapisseries  j  12800  h. 
CoMPiÈGNE,  sur  rOisc  ,  fabriq.  de  sabols;  74^0  ^' 
Clermont,  maison  centrale  de  détention;  2400  h,  | 
Senlis,  surlaNonette,   filatures,  toiles;  52oo h, 

Cantons  principaux.  Noyon,  fab,  de  sucre  de  bet- 
teraves ;  patrie  de  Calvin.  Breteuil,  souliers  pourla] 
troupe.  Mouy ,  manuf.  de  draps  fins.  Chantilly ,  por- 
celaine, dentelles.  Crfz7,  plus  de  180  fabrique?  dei 
porcelaine ,  verrerie  ,  poterie  ,  dans  son  territoire, 
occupent  8,000  ouvriers,  et  donnent  un  produit  ani 
nuel  de  16  millions;  Crépy ^  laines,  parchemins,! 
Marseille }  tanneries.  Nanteuil,  c'était  une  dei[ 
plus  riches  possessions  romaines  dans  les  Gaules! 
Pont  Sainte'MaTence^  faïencerie. 

Produits.  Le  sol  de  ce  département,  peu  propre  aJ 
vignoble,  produit  en  abondcince  grains ,  légumes! 
fruits  ,  chanvre ,  pommes  à  cidre  5  il  recèle  uni 
bonne  qualité  de  pierres  meulières.  La  facilité  dej 
communications  donne  une  grande  activité  au  cet 
merce  dans  ce  département.  L'agriculteur  élèvJ 
bétes  à  cornes,  troupeaux  ,  volailles,  etc.  L'indiisj 
trie  se  distingue  par  ses  fabrications  de  toiles,  laij 
nages,  de  belles  tapisseries,  boisselleries ,  etc. 

Remarques.  Beaupais  possède  une  église  dont  le  chœur  e^l 
lin  chef-d'œuvre  ,  par  la  justesse  de  ses  propcrtions  et  la  liarl 
diesse  de  son  élévation.  Autrefois  on  faisait  une  processioil 
dans  celte  ville  en  mémoire  de  la  victoire  remportée  par  lef 
femmes,  qui  forcèrent  ,80  mille  Bourguignons  à  en  lever ii 
siège.  Le  château  de  Coinpiè^ne  est  vaste  et  d'un  goût  m 
derne  ,  les  jardins  et  les  forêts  qui  Tenlourent  sont  d'uni 
immense  e'tendue.  La  principale  église  possède  le  premiej 
orgue  qu'on  ait  vu  en  France  :  Pepin-le-Bref  lui  en  fit  donl 
après  Pavoir  reçu  de  l'empereur  Cotbstantiu  - Copronimc,  en  ^Sjj 
C'est  dans  cette  ville  que  la  célèbre  Jeanoe-d'Arc  fut  abani 
donnée  par  ses  troupes^  et  livrée  aux  Anglais  par  des  irailrtsj 


DE    GÉOGRAPHIE.  ^f 

ORiVE.  Ce  département,  formé  de  la  Normandie 
(2®  zone,  rég.  O.) ,  tire  son  nom  de  la  rivière  qui  y 
prend  sa  source;  il  comprend  4  arr.,  3G  cant., 
596  comm.,  4'H'^Bo  h.  Cour  roy.  et  acad.  de  Caen  , 
év.  de  Suez  ,  t  j"  (Jiv.  m.  Et.  !^2o  l.  carrées,  rev.  terr. 
s»?,iooooo  tV.  TiCs  chcfs-lien.î  sont: 

ALENÇON,  snrlaSarthe,  mousselines;  i4oooli. 

DoMFRONT,  forges,  papeteries,  dentelles;  33ooli. 

xIrgentan,  comm.  de  dentelles,  toiles;  6200 h. 
i  MoRïAGNE,  fabr.  considérables  de  toiles  j  54oob. 
'  Cantons  principaux.  Séez ,  évêché  ,  dentelles 
jjioires  •  sa  cathédrale  est  remarquable  par  ses  beaux 

arbres  et  sa  sculpture.  Tinchebray ,  forges,  pape- 
cries.  Vimoutiers ,  toiles  cretonne.  L'Aigle,  ai- 
iiilles ,   épingles.  Belesme ,  canevas,  toiles,  eau>; 

inéraU:?.  Ry,  patrie  de  iVTézerai. 

Produits,  Le  sol  est  riche  en  fer,  granit,  terre  à 
rayons  à  dessiner,  cristal  de  roche  5  il  accorde  peu 
e  céréales  ;  le  cidre  et  le  poiré  y  remplacent  le  vin. 
'agriculteur  recueille  beaucoup  de  chanvre  et  de 
in,  il  élève  d'excellens  chevaux  de  selle,  des  porcs, 
c  la  volaille,  des  abeilles ,  etc.  Le  commerce  est 
rès-animc   dans  ce    département,   l'industrie    lui 

iirnit  un  aliment  précieux  dans  ses  forges ,   pape- 

ries,  toiles,  dentelles,  épingles,  aiguilles;  une 
eAile   de   ses  fabriques  d'aiguillei  en  confectionne 

00  mille  par  jour;  elles  occupent  une  multitude 


ouvriers. 


Remarques.  Alençon  ,  située  dans  une'rasle  plaine  ,  fertile 

a  grains ,  fabrique  bas  ,  bougran  ,  e'tamines  ,  aenlelles  esti  - 

^ff.'iA'wes  point  cl* Alençon,  baàins,  mousselines. On  distingue 

hôiol  devllle  ,   la   iwî  et  le  portail  <1e  réalise  Notre-Dame, 

architecture  gothique  ,  le  palais  de  justice,  la  halle  au  blé  , 

nstruite  sur  le  modèle  de  celle  de  Paris.    Ses  environs  don- 

nt  des  espèces  de  diamans  nommés  cailloux  d' Alençon  , 

t  sont  des  éclats  de  cristaux  de  roche^  on  y  trouve  aussi  des 

ines  de  fer,  de  cinabre  ou  oxide  de  mercure.  Mortague, 

'de  le  TjreniieM'^'®  *®*  toiles,   offre  encore  au  commerce ,  serges ,  coton- 

posse  ^^  donB'^^*  ®'  surtout  basanes.  L'église  et  Thôpital  sont  des  ob- 

r  or'onimc  en'-SlB!*  remarquables.  Ce  département  offre  à  la  capitale  quel- 

-JpArc  fut  abanW®*  émigrations  de  tailleurs  de  pierres  ,  jardiniers,  rémou* 

aispardesiraUre!p'">®'<^- 


im 


w 


^7,  ABRÉGÉ 

PAS-DE-CALAIS.  Ce  département  maritime 
f  orme  de  PArtois  (i"  zone,  rég.  N.)  prend  son  nom 
du  dëtroit  qui  sépare  la  France  de  1  Angleterre j  ii 
comprend  6  arr.,  4^  cant.  go5  comm.,  649000  h. 
Cour  roy.  et  ac.  de  Douai,  év.  d'Arras,  i6«  div, 
niil.  Et.  33o  lieues  carrées,  rev.  terr.  323ioooofr, 
Les  chefs-lieux  sont: 


PI 

lorit 
0  la 

mi 

ont 

nu  I 
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ARRAS,  sur  la  Scnrpe,  ëcole  de  génie j  2?.i^5!iH]{jq 
St-Pol,  comm.  d'iiuilc,  eaux  minérales;  ^ôoolBxm 
MoNTREUiL-  sur-Mer  ,  place  forte ,  loilcs  ;  4-'^oolH^\ 


Mf 


BouLociNE ,  port  de  mer,  péclie  de  morue  ;  1 9400 
St-Omer  ,  sur  l'Aa,  pi.  forte,  fab.  de  filets  ;  1 9000 
BixnuNE,  pi.  forte,  sucre  de  betteraves;  68^0 

Cantons  principaux.  Calais,  place  forte  de  pr(| 
mière  classe,  port  de  mer,  c'est  le  point  le  pi' 
près  de  TAngleterre  j  le  trajet,  de  sept  lieues, 
fait  en  deux  heures  et  demie  par  le  paquebot  à  i 
peur.  Aire^  place  forte,  fabrique  d'huile.  jBfl'paMm 
iil,  batiste,  linon.  HeWm>  bonneterie.  Lens  , 
Gondé  âgé  seulement  de  ii.2  an<),  défit  les  EspagnoHcha 

Produits,  Le  territoire,  très-favorable  aux  cB'^''^^ 
réaies,  au  houblon,  betteraves,  plantes  textiles 
oléagineuses ,  ne  Test  pas  à  la  vigne.  L'agriculul 
possède  d'excellens  pâturages,  élève  des  cheva 
estimés,  porcs,  volailles.  L'industrie  se  fait  il 
marquer  par  sa  bière,  son  huile  ,  son  sucre 
betteraves,  son  beurre,  et  la  pèche  de  la  moriii 
du  hareng,  du  maquereau,  etc. 

Remarques.  Arras  est  divisée  en  deux  cités ,  la  basse  estil 
gulièrementbàtie,  la  citadelle  est  deVanban;  on  y  voit  de  bel 
places;  l'hôtel>de-ville  est  un  beau  monument ,  la  cuthedi/ 
a  35o  pieds  de  long.  Cette  ville  fabrique  draps,  basins ,  dt^ 
telles,  clouteries,  épingles,  raffine  le  sel,  etc.  Elle  fut  pij 

Ï>ar  Louis  Xlll  en  1640.  Boulogne  est,  après  Calais,  le  pasd 
e  plus  court  pour  l'Angleterre.  iSaiV/t-'O/ncr  fait  le  coinmej 
de  draps,  velours,  couvertures,  filets  pour  la  pêche,  huilej 
colza.  Cette  ville  est  bien  bâtie  \  sa  cathédrale  ,  d'architeciil 
gothique,  est  remarquable,  ainsi  que  son  orgue.  Près  Saii 
Orner  se  trouvent  des  iles  flottantes  où  croissent  des  arbi 
d'une  grosseur  assez  considérable.  Cette  ville  a  vu  m\w\ 
fameux  abbé  Suger ,  ministre  de  Louis-le-Jeune. 
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DE  CLOGRAPHIE.  g3i 

PUY-DE-DOME.  Cedëparleinent ,  formé  de  TAm- 
t  tnarilimeftergne  (4"  zone  ,  rég.  du  cenl.)>  tire  sou  nom  d'une 
rend  sonnompontagne  élevée  de  ^\)2o  pieds  au-dessus  du  niveau 
^pcrleterrej  ile  la  mer;  il  comprend  5  arr.,  5o  cant.,  44^  comm., 
1.  649^><^'^  liBfîGoo  hab.  Cour  roy.  de  Riom  ,  ac.  et  év.  de  Cler- 
ras ,  i^^*  ilivEont,  19®  div.  mil.  Étendue  470  lieues  carrées  ,  re- 
303 1 0000  îtjnu  terr.  2243oooo  fr.  Les  chefs-lieux  sont  : 

ICLERMONT,  gr.  ville,  filature,  toiles j  3ooooh. 
éniej  a^^'jSliBRioM  ,  bien  située  au  milieu  d'une  plaine;  12800  h. 
raies;  36ooIhTiiiers  ,  papeteries  et  coutelleries;  12000 h. 

toiles;  4^'^^'BfVMBERT,  s.  la  Dore,  papeteries,  fromages;  3700  h. 
loïue;  i94^>oBssoiRE,  près  TAllier,  ouvrages  en  cuivre  ;  6200  h. 
;filets;i9oy 
eraves  ;  68^0 

ce  forte  de  p 
]e  point  le  ^\ 
sept  lieues, 
I  paquebot  à  v 

buile.JB^pfl"™ 
terié.  Lens  , 
fit  les  Espagm 
vorable  aux  ti 


Cantons  principaux,  Aigueperse,  patrie  de  De- 
;.  Billom,  fab.  fil  de  Bretagne  5  il  possède  beau- 
ip  de  fours  à  chaux.  Ariane,  fab.  de  dentelles , 
\%»Viverol,  dentelles.  Montferrand,  prèsClermont. 

\roduits.  Ce  département  possède  des  contrées 
Icrliles  5  surtout  dans  la  Limagne,  où  l'on  re- 
lie en  abondance  grains  ,  légumes  ,  fruits,  vins  5 
[chanvre  est  de  première  qualité;  ses  nombreux 
krages  lui  permettent  d'élever  beaucoup  de  bes- 

^roraoïu  ""."î  M^\  il  fournit  du  bois  en  quantité  pour  le  chauf- 
Untes  textuesR  '     ,  .  ,.    .      t.  r 

Ti  Het   |j^  niarmc.  L  industrie  procure  une  partie 

le.   ^^J^h       ...ftons  fromaees  dits  du  Cantal  et  de  Saint-Nec- 


lève  des  cheval 

strie   se  fait  !| 

je  5   son   sucrel 

che  de  la  moTuI 


cités,  la  basse  est 
»n:onyvoildcM 
iment ,  la  cuihedi 

'bljic.  Elle  fui  P' 
)rès  Calais,  le  pas? 


1,  fabrique  beaucoup  de  quincaillerie  ;  sa  cou- 

[ic  emploie  un  grand  nombre  d'ouvriers:  plus 

papeteries  fournissent  le  papier  d'Auvergne. 

marques.  6*/ermo/i<  était  florissante  au  temps  de  César  ; 
jinmeiTe  est  trés-ëtendu.  La  fontaine  pétrifiante,  incrus- 
idans  Pabbaye  de  St-Alijre  ,  y  a  formé  une  muraille  de 
1 4^0  pieds  cfe  long  sur  'ào  de  haut ,  formant  un  pont  sous 
[passe  la  rivière  de  Tiretaine.  hln  faisant  couler  celte  eau 
lobjet  quelconque,  il  se  trouve  enveloppé  d'une  pierre 
transparente.  Clermont  a  vu  naître  Pa*cai,  l'abbé  Gi- 


jres  i^aïais,  i  ^j»  i^^Yerf^ne  renferme  une  multitude  d'objets  remar- 
fmer  tait  le  ^^j-jjjBs,  entre  iesqueh  se  trouvent  le  gouflVe  de  la  Gaule  ,  le 
^urla  P^,  'ijjieciW'^f  >  1*  grotte  de  Royal,  la  cascade  d'Auvergne,  les 
drale  ,  „  ,  baiV  ^®  chaleur  et  le  rocher  de  Devieux ,  le  saut  de  la 
n  orgue,  frejiç  Puy-de-Dôme,  la  mine  brûlante,  le  lac  Pavin  ,  le 
Ile'vïueT  vt»  naUvel  ^t-Léger,  les  mines  de  fer,  etc. 
Vie-Jeune. 


AbRÉGÉ  .    I 

^VBÉ«ÉES.  CBASSEStCeaépa..-;; — 
t  Je  etfrontièro,forme<l«  Bear.^L^^        l'avcsment; 
tire  son  nom  de»  ^o-"}^'^^  ^o  comm. ,  4>  2^00  h.     ,,,,^ 
il  comprend  5  ""vj"  ^  îku,  évÉché  de  Bay.onnejj^  j 
Courroy.  «'o^f.f.^';  Etendue  4o6  lieues  carrées, ^^^ 

rev.  terr.'3  9  ..„uf}ave.  vins,  oiesj  1 


iii,  I 


]i' 


Orthi 

Olébon. 

MAoaoN,prem.  '"="";■■};  ^^,_i„^  ,  port   J.j 
CanWn.  P»""Pff^  1':;',    pWce  forte.  Saiie. ,  « 
blanc  et  d'un  &randreve.m.fVa.  ^^^^^^      1 

Produis.  Le  sol  Pr'"'^,;"\o„  vin,  lin  esti™ 
de  grains /beaucoup  de  hu't^^j^^^^ 
L'agriculteur  élevé  beanconp^J        ^^^^ 


F 


.^iHeultéur  élève be*"<=°  P^^    "les  porcs  H 
petits,  mais  v,goareux,j^»»^  ^J     -,„,       t,ê„„ 

l'Espagne.  Les    °^«'?  ^°"j^^<,u  de  galle  :  plus.e» 
ment  hauts,  et  ^^^""^'nt  recèlent  des  m.nes. 

.  '^  Bayonne  ,  etc.  baianée  par  k  gavel 

nrépare   esia«.bonsae  ««y^^^JvJcaiUe  de  tortue  q«.  sj 
Çi  «^/ V,  elle  conserve  encore  i  tcd  jg,  5a>ofi//eJ 

^fbe  /eau  à  ce  bon  grince    F-^^    ^^n  grand  comnj 
„ne  viUe  fort  riche  ,  elle  ^«^  ^i^'"       -,  fait  des  armed 


il  ^ 


Jayo» 
l'étranger 

î^ayonne  que  se  fabriquer.  oUe^^  son  territoire ,  M 

appelées  d^  son  nom  baïonnette,,  u 

xies ,  papeteries.  '         I 


DF.    Cl'or.RAPHIE.  q5 

PYRÉ5ÉES.  (HAUTES-)  Ce  département  fron- 
tière, formé  de  la  Gascogne  (  (i®  zone,  région  S.  )  , 
tire  aussi  son  nom  des  hautes  montagnes  qui  le 
séparent  de  l'Espagne;  il  comprend  '.i  arr.,  26  cant., 
|5oo  comm.,  i*,:42ooo  h.  Cour  roy.  et  ac.  de  Pau ,  cv. 
de  Tarbes ,  10®  div.  m.  Et*  245  I.  carrées,  rev. 
Icrr.  '^'-î^oooo  fr.  Les  chefs-lieux  sont  : 

TARBES,  sui  l'Adour,  toiles,  mouchoirs;  8800  h. 
BAGNÈRfs-DE-BiGORivK,  caux  thermales  •  7000 fa. 
Argellèz,  sur  le  Gave  d'Azuu.Le  tiibunal 


880  h. 


ïieot  mati- 
^rég;.  duS.), 
'avois'inent, 
.,  4i25oob. 
ie  Bay.onne, 
ues  carrées , 
sont  •• 

>les;  nSool. 
)rte-,  l'^^ooh 


bons^bDOori.|j^ppj.^,^^^|^.j.g  instance  est  à  Lourdes  j 


,x\.c.  Salies. 
s,p\acetorte 


issè 


arbre  blanc.  Luz ,  eaux  minérales. 

Prorfwif^. Le  sol  inëgal  de  ce  département  recèle  d*a9- 

ntltè  suln^i^i^mz  bonnes  mines  de  fer  et  des  carrières  de  marbre , 

^in,  lin  ®**"]"Wardoises,  de  granit  et  d'ucre.  L'agriculteur  obtient 

aux navarre4u«ç^^  de  grains,  mais  il  fait  une  abondante  récolte  de 

des  po'^^^V^^Bn  :  son   système  d'irrigation   lui  procure  de  bons 

pins  extxeiwjfttiif yggs  ^  ^^^  [\  élève  de  nombreux  troupeaux  et 

ealVe  :  p^\^^'*^'^'Bexcellens  chevaux,  mulets,  chèvres,  etc.  L'indus- 
nt  des  mines  ojjg  fabrique  des  cadis,  des  cordelats  ,  des  voiles  ou 
îpes,  des  tissus  variés ,  schals  ,  des  hameçons  ;  s'oc- 
peaussides  papeteries, des  distilleries, etc. 5  fournit 
commerce  une  partie  des  jambons  diis  de  Bayonne. 

emarques.  Tarifes  ,  située  dans  une  belle  plaine ,  est  bien 

ie,  les  mes  sonl  larges,  et  les  maisons  en  briques  et  marbre 

°  L'ancien  châtoau  sert  de  prison  et  de  citadelle.  Cette  ville 

le  commerce  des  épiceries,  quincailleiies ,  draperies  et 

Bagnères  est  Irès-fréquentée  à  cause  de  ses  eaux  ;  les  rues 

etlt:  ville  sont  arrosées  et  lavées  par  les  eaux  de  VAdour. 

[marbre  est  tellement  commun  dans  ce  département ,  que 

s  les  plus  petits  villages  on  sVn  sert  pour  les  constructions. 

'èges  y  séjour  agréable  pendant  Véié,    devient  un   désert 

dantrbiver,  surtout  lors(jue  des  pluies  trop  abondantes 

^  craindre  le  débordement  du  gave  de  Bastans  :  alors  les 

itans  se  réfugient  à  Luz ,    emportant  avec  eux  leurs  meu- 

,  leurs  provisions,  etc.  jusqu'aux  portes  et  croisées  de 

s  maisons.  Près  de  ce  village ,  st  trouve  la  cascade  de  Ga- 

lie,  une  des  plus  célèbres  de  l'Europe*,  ses  eaux  louibent 

00  pieds  de  haut. 
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PYRÉNÉES -ORIEIVTALES.  Ce  dëpartemcnt 
maritime,  frontière  de  l'Espagne,  est  formé  du  Hous- 
sillon  (6*  zone,  vég.  S.),  et  tire  son  nom  de  sa  posi- 
tion à  l'égard  do  la  chaîne  de  montagnes  qui  sépare 
la  France  de  l'Espagne  5  il  comprend  3  arrond.,  i^ 
cant.,  244  comm.,  i5i  {00  h.  Cour  royale  et  ac.  de 
Montpellier,  év.  de  Perpignan  ,  10^  div.  m.  Et.  220  1. 
carrées,  rev.  terr.  ySSoooo  fr.  Les  chefs-lieux  sont: 

PERPIGNAN",  sur  leT-het,  place  forte;  i54ooh. 
CÉRET,  cnlourée  de  murailles,  beau  pont  58200  h. 
pRADEs,  sur  le  Thet,  fer,  forges,  usines;  2800 h. 

Cantons  principaux,  Riuesaltes ,  vins  muscats. 
Collioure ,  vins  cxcellens.  Porù-Vendre,  sur  la  Mé- 
diterranée, à  l'embouchure  de  l'Aude;  ce  port  s'é- 
tait comble,  mais  il  a  été  rétabli,  l'entrée  en  esi 
facile  ;  on  y  fait  un  grand  commerce  en  vins.  Prots- 
de-Mollo ,  draps,  marbre;  fortifications  de Vauban, 
Grenache  donne  des  vins  de  son  nom  très-estimés. 

Produits,  Ce  département  abonde  en  grains  ;  ses 
vins  de  Roussillon  sont  de  première  qualité:  le  sol,, 
un  peu  montueux,  recèle  quelques  mines  de  fer,  cl 
une  de  cuivre  découverte  en  1829.  Carrières  de 
beau  marbre  statuaire ,  albâtre,  granit.  L'agriculteur 
élève  en  grand  le  ver  à  soie  et  les  abeilles  j  ses  nom- 
breux pâturages  nourrissent  de  bons  troupeaux, 
des  chèvres  thibétaines,  de  bons  moutons.  L'indus- 
trie fournit  au  commerce  une  immense  quantiul 
de  liège,  des  eaux~de-vie,  des  huiles  douces,  dij 
fer,  etc. 

Remarques,  Perpignan  est  bâiie  sur  nue  plaine  et  le  pcn-l 
chant  d'une  colline  ;  une  citadelle  domine  et  aéfond  la  vilIcLil 
proximité  de  Port-f^endre  et  la  beauté  des  communicalionij 
y  attirent  beaucoup  d'étrangers;  cette  ville  fait  le  comnierwl 
des  vins  ,  eanx-de-vie  ,  grains ,  fruits,  laines,  soies,  huilesl 
savons,  verreries,  cire,  miel  ditrZe  Yarhonne  ;  la  catht'<lial(l 
est  remarquable,  i^rarfff  est  située  dans  une  plaine  vaste  (tj 
riche,  celte  ville  fabrique  des  draps  tins  et  ordinaires,  lai 
bonneterie  pour  le  Levant.  Les  contrées  incultes  de  ce  de'parj 
tenieni  sont  couvertes  de  serpolet ,  de  thym  ,  de  romarin ,  dJ 
lavande  et  autres  plantes  odoriférantes,  et  la  plupart  des  haie| 
vives  sont  de  grenadiers  ,  d'orangers*,  etc. 
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DE  GÉOGRAPHIE.  9^ 

lUlIPf.  (BAS-)  Ce  département,  frontière  d'AUe- 
inagne,  formé  de  TAlsace  (2®  zone,  rég.  E.),  tire  sou 
nom  du  fleuve  qui  l'arrose  5  il  comprend  4  arr., 
33  canl.,  645  comm.,  5355oo  h.  Cour  roy.  de  Coimar, 
ac.  et  ëv.  de  Strasbourg ,  5®  div.  mil.  Et.  240 1.  carrées, 
rev.  terr.  24Gt)5ooo  fr.  Les  chefs-lieux  sont  : 

STRASBOURG, pi.  forte  de  i»«  classe;  Sooooh. 
Saverne,  au  pied  des  Vosges,  vins,  grtiins  5  f\\)oo  h. 
Weissemboubo,  pi.  forte,  chap.  de  paille 5  (Jaooli- 
ScHÉLESTADT,  place  fortc,  t'ubr.  de  gazes;  6900  h. 

Cantons  principaux»  Haguenau,  place  fortc.  Mar^ 
moutier,  carrières  de  charbon ,  poteries,  ff^asselonne, 
toiles  peintes  ,  savon  ,  blancni.sseries  ,  papeteries. 
Seltz,,  eaux  minérales  stomachiques  et  apéritivcs» 

Produits.  Le  sol ,  cultivé  avec  soin ,  produit  des  ■ 
grains  pour  la  consommation,  et  du  vin  esiimé, 
beaucoup  de  fruits,  du  tabac  recherché,  de  la  ga- 
rance et  des  plantes  oléagineuses;  il  possède  des 
mines  de  fer  ;  carrières  de  pierres  de  taille ,  de  plâ- 
tre, etc.  L'industrie  emploie  beaucoup  d'usines;  ses 
fabriques  et  ses  nombreuses  manufactures  donnent 
une  grande  activité  à  son  commerce. 

Remarques,  Strasbourg  a  un  entrepôt  général  de  commerce 
entre  la  France  et  l'AUemagne.  CeUe  ville,  située  dans  une 
plaine   riante   à  un  quart  de  lieue  du   Bhin ,  possède  fon- 
deries de  canons,  papeteries,  fabriques  d*armcs,  de   crics, 
\    d^instruuiens  de  musique  et  de  chirurgie  Ony  reuiarquola  bi- 
I    bliolbéqne ,  le  jardin  Dolanique ,  l'hûtel  de  la  préfecture^  l'évé- 
ché,  rhôlel-de-\ille ,  le  châitau  ro^al ,  lu  cathédrale,  un  des 
i)Ius  beaux  édifices  de  TEurope  ;  la  tour  a  près  de  575  pieds  de 
naul;  elle  esi  découpée  à  jour  comme  de  la  dentelle,  rescalier 
qui  y  conduit  a  635  marches ,   Thorloge  roarc^ue  le  mouve- 
inentdes  constellations,  le  cours  de  lalune  et  desautres  planètes. 
Strasbourg  était  une  -ville  libre  et  impériale  jusqu'en  16$}  que 
Louis XIV  s''eu  empara  et  la  garda  en  verlu  du  traité  de  Ris-wick . 
Ce6l  à  Strasbourg  que  Gufi(c?/7i&^r^  de  Mayence  inventa  Pim- 
primerieen  i436;  il  grava  d'abord  sur  bois  des  pages,  et  en- 
suite il  imagina  les  caractères  mobiles.  Sur  la  rive  droite  du 
Rhin  est  un  territoire  c|ui  appartenait  à  Tévêque  de  Strasbourg 
prince  du   Saint-Kmpire  ;  il  a  été  cédé  au  duc  de  Bade^  on  lui 
donne  cinq  mille  habitansetune  étendue  d'environ  huit  lieue» 
C9xxéti.i^^tii\i  Schelestadt  que  fut  inventé  le  procède'  pour  ver- 
nir la  faïence;  prés  cette  vil!e  se  trouve  KUngenthai ,  qui  fa  « 
brique  dt-s  damas  comparablcâ  à  ceux  de  Syrie. 
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ÏUllS.  (ÏIAUT")  Ce  département,  frontière  d'Al- 
lemagne, formé  de  l'Alsace  (2"  zone,  rég.  E.),  tire 
»on  nom  du  ileuve  dont  la  source  est  près  de  son 
territoire;  il  comprend  3  arr.,  29  cant.,  492  comm  , 
408800  h.  Cour  roy.  de  Colmar,  acad.  et  év.  de 
Strasbourg,  S*'  div.  m.  Et.  i^oo  1.  carrées,  rev.  terr, 
ir)2i()uoo  i'r.  Les  chefs-lieux  sont  : 

COLMAR,  s. le Lauch, arsenal,  beau  site;  i55ooh. 
Altkirch,  sur  une  colline,  toiles  peintes;  255oh. 
Bf.lfort,  sur  la  Savoureuse,  place  forte;  4^^^ h. 

Cantons  principaux,  Mulhaasen,  toiles  peintes, 
lilatures  de  colon,  fabriques  considérables,  centre 
de  l'industrie  de  tout  le  département.  Suinte-Marie, 
toiles  peintes,  fabriques  de  draps.  Huningue ,  toiles 
peintes.  Neuf-Brisach  ,  belle  église,  jolies  casernes, 
rues  alignées,  fortifications  par  Vaubun.  Cernay , 
blanchisserie  de  toiles,  fabriques,  filatures. 

Produits.  Le  sol,  quoique  montueux,  produit 
assez  de  céréales  pour  la  consommation.  L'agricul- 
teur recueille  du  chanvre  ,  du  lin  et  beaucoup  de 
tabac ^  il  trouve  granit,  marbre,  porphyre,  pierres 
lithographiques.  L'industrie  y  est  très-active,  elle 
emploie  de  nombreuses  usines,  fabrique  tissus  de 
laine,  coton^  indiennes,  belles  toiles  peintes,  etc. 

Remarques.  Cnlmar  est  une  ville  fort  ancienne  ,  bâlie  sur  le 
vaisseau  de  Lauch  et  sur  le  canal  de  la  Fech  ,  qui  joignent  l'III 
à  une  deinî-lieue  do  la  ville.  Le  commerce  y  est  très-actif;  il 
embrasse  les  bois«  fers,  épiceries,  draps,  bonneteries,  toiles 
peintes  et  autres.  L'*uncieunc  église  des  Dominicains  ,  le  palais 
de  justice,  la  préfecture  et  rbôtel-de-ville  sont  des  objets 
remarquables.  Allkirch  est  bàiie  sur  une  hauteur  :  celte 
ville  fait  le  même  commerce  que  Colmar.  Belfort  fut  cédée 
à  la  France  en  16^8  par  le  traité  de  Westphalie.  Cette  ville, 
située  au  pied  du  À'ioni-Maudit,  est  très-commerçante  à  cause 
de  son  voisinage  avec  l^Allemagne  et  la  Suisse  qui  donne 
une  grande  activité  au  commerce  de  tout  le  département, 
qui  se  distingue  par  ses  fabriques  de  toiles  peintes  et  ses  forges. 
l^a  seule  ville  de  MuiUausen  y  emploie ,  outre  ses  nombreux 
habitans,  plus  de  ^  mille  ouvriers  qui  s^  rendent  chaque 
jour  des  Tillages  voisins.  Asix  lieues  de  Bcltbrt  est  l'horlogerie 
mécanique  qui  confectionne  d'un  seul  coup  les  principales 
pièces  qui  couiposeut  les  mouvemens  d^une  montre. 
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RHONE.  Go  département,  formé  du  Lyonnais 
(4*  zone,  rég.  du  centre),  lire  son  nom  du  iameiix 
fleuve  qui  1  arrose;  il  comprend  2  arr.,  25  runt., 
i>.54  comm.,  4  '^^^^  ^'  Cour  royale ,  ac.  et  arch.  de 
Lyon,  19'div.  mil.  Etendue  1 48  lieues  carrdcs,  rev. 
terr.  2i355ooo  iV.  Les  chefs-lieux  sont: 

LYON,  s.  le  Rhône  et  la  Saône ,  soieries  5 1 80000  h. 
A'iLLEFRANCHE,  fubr.  busiu  ,  nankinets:  53oo  li. 

Cantons  principaux,  Tararo,  monssoliiics ,  bro- 
deries. Co/zf/r/ew,  exctillen»  vins.  Bnlleifillf.  ,é{ol\\is^ 
colon.  Chessy,  nnnc!^  de  cuivre. (rfVor.?^  teintureries 
de  soie.Lecanalde  Rivc-de-Giery  joint  le  Rhône. 

Produits.  Le  sol  n'est  pas  fertile  en  grains ,  mais 
il  produit  des  vins  estimés,  parmi  lesquels  on  dis- 
tingue Ceux  de  la  Côte -Rôtie,  de  Condrieii,  de 
Charly,  de  Beaujolais,  etc.;  les  mines  de  cuivre 
de  Chessy  et  de  Saint-Bel  sont  les  meilleures  de 
France.  L'agriculteur  nourrit  de  bons  troupeaux, 
spécialement  des  chèvres ,  qui  lui  donnent  un  excel- 
lent fromage.  L'industrie  jouit  d'une  immense  exten- 
sion, mais  elle  se  dislingue  spécialement  dans  la  fa- 
brication des  soies,  et  ne  connaît  point  de  rivalité 
en  ce  genre. 

Remarques.  Lyon,  la  seconde  \iile  Je  France,  fui  bâtie 
quarante-un  ans  avant  Jésus-Christ.  On  y  compte  plus  de 
17  mille  maisons,  ^46  rues,  55  places,  25  quais,  dont 
la  plupart  ne  luisseni  lien  à  désirer.  Nombreuses  fabriqties 
de  soiericis,  chapeaux,  rubans,  bas  de  soie  ,  etc.  On  admire  la 
raihédralectsa  cloche ,  Thorloge  cxlraordinairementcurieuscj 
un  coq  placé  au  haut  annonce  la  sonnerie  du  carillon  par  son 
chant,  précédé  de  ballrmentd^ailes;  diverses  aiguilles  marquent 
les  mouvcmcns  des  planètes  ,  les  phases  de  la  hme ,  le  quan- 
tième du  mois  et  de  Tannée.  Parmi  les  autres  choses  remarqua- 
bles ,  on  distingue  Phôtel -de- ville  presqu^unique  en  beauté  j  les 
ponts  Saini-Jean  ,  de  Morand ,  d'Ainay,  delà  Guillottière;  la 
place  Bellecour,  celle  des  Terreaux,  etc.  L'']le-Barbe,  les  Brot- 
tcaux  ,  l^allée  de  Pérache ,  sont  des  promenades  magnifiques. 
Le  grand  hôpital  passe  pour  Pun  des  plus  magnifiques,  des 
pins  vastes  et  des  plus  propres  de PPluropc;  la  {grande  infir- 
merie formant  une  croix,  a  5(^o  pieds  delong,  au  milieu  est 
im  dôme  superbe,  sous  lequel  est  un  autel  à  quatre  faces,  qui 
peut  être  vu  des  lits  Içs  pjus.éloj^jnés^  ^Patuie  de^t  esnpcreuri 
Claude,  Mar^-^4ii('f}&'!fit  C^racaitU,^\k»Jnsj^ièufél(y. 
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8AOi\E.  (lIAirrK-)  Ce  (Mpartement ,  formé  de 
la  t<>anche*Gomtti  (3*  zone,  rûg.  E.),  tire  son  nom  desa 
proximtlc  de  la  source  de  cette  rivière;  il  comprend 
«-)  arr.)  28  cant.^  5^2  coram.,  ^27700  h.  Cour  royale, 
Hc.otarch.  do  Besançon)  6*div.  m.  Et.  280  1. carrées, 
rev.  torr.  i834<)ooo  Ir.  Los  chcls-liciix  sont: 

VËSOUL,  s.  leDrcjon  ,  rus.  de  cavalerie  $  53ooh. 
Lvue,  près  POignon  ,  ville  commerçante;  2800 h. 
GraY)  sur  la  Saône ,  romm.de  fer, grains;  '^3ooh. 

Cantons  principaux,  ChampUtte ,  vignobles  re- 
nommés. tou^ewlU'S y  distilleries.  Luxeuil^  eaux 
tliermulns,  f^y-lès-oLure ,  mousseline.  Gy ,  com- 
merce de  vins. 

Produits,  Le  sol,  quoique  montueux,  produit 
d^abondantes  récoltes  en  céréales,  fruits,  pommes 
déterre;  les  produits  en  vins  sont  suffisons.  L  agricul- 
teur élève  des  cbcvaux  et  beaucoup  debéles  à  cornes* 
L'industrie  livre  au  commerce  une  grande  quantité 
de  beurre  et  de  frornaj^es  estimés;  elle  se  distingue 
dans  l'usugo  des  usines.  Plus  de  400  moulins  pré- 
parent des  tarines  pour  le  Midi:  celui  de  Gray  mé- 
rite une  mention  spéciale;  il  a  i4tournans,  un  pour  le 
mécanisme  extérieur,  un  pour  lu  foulerie^  un  pour 
l'huile,  un  pour  broyer  de  l'écorce,  un  pour  la 
scierie,  les  neuf  autres  peuvent  produire  140  quin- 
taux métriques  de  farine  par  jour. 

Remarques»  P^esoul  est  situce  au  pied  d*un  mont,  dit  h 
MoUe-de'k'csoul:  l'épidémie  de  i583  réduii>it  cetle  ville  à 
';5  habitans.  i'ré:»  Vesoul  est  ua  gouflre  qu^on  nomme  le 
Frais-Fuils;  il  est  ordinairement  sec,  et  lorsque  des  pluies 
abondantes  ont  fuit  déborder  le  torrent  qui  lavoisinej  les 
eaux  se  précipitent  dans  ce  gouffre,  mais  elles  en  sont  re- 
poassées  avec  impéluosilé  quelque  temps  après,  en  bouil- 
lonnant. L^espoir  du  pillage  ayant  altiré  près  de  Vesoul  une 
année  d'Allemands,  un  dégor^^cment  du  Frais-Puits  qui  sur- 
>ini,  les  épouvanta  et  les  mit  en  fuite,  sMmaginantque  c^était 
un  stratagème  dont  les  Français  se  servaient  pour  les  fdire 
périr.  Lure  est  située  dans  une  ile  formée  par  un  lac  au  milieu 
des  bois,  et  entourée  de  montagnes.  Gmy,  sur  le  penchao( 
d'une  monta. ;ne  dont  le  pied  est  arrosé  par  la  Saône,  envois 
Miiv  gruh^b  quantitt:  rtt>  farines  au*,  départemens  méridionaux, 
âlon  teriiîoirc  |to8tiède  des  lAiaes  de  fer  et  des  forges. 
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SA0:VE-ET-LOlRE.  Ce  département,  formé  do 
la  Bourgogne  (3*  zone,  rcg.  du  centre),  tire  son  nom 
de  deux  rivières  qui  le  traversent  ;  il  comprend  5  an-., 
413  rant.,  ()o3  comm.,  5i58oo  h.  Cour  roy.  et  ncud. 
de  Dijon  ,  év.  d'Aiitmi.  r  i>*  <^iv.  mil.  Et.  4^0  I.  car- 
réos ,  rcv.  tcrr.  284H0000  fr.  Les  chcfs»-lietix  sont: 

MAÇON  j  sur  la  Saône,  comm.  devins;  1 1000  h. 
AvTva  ,  célèbre  pur  sps  antiquités,  tnpisj  09^0  li. 
Chalons-sur-Saônr,  8.1e  canuidncontrcj  louoo  b. 
liOUHANS,  surlaSeillc  ,  forges,  martinets 5  Hjooli. 
CuAhOLLEs,  clouteries  pour  Sainl-Etiennc;  3oo<)h. 

Cantons  principaux*  Tournas,  pierres  à  bAlir. 
Thorins f  vignobles.  Monteret ,  possède  des  bains 
estimés.  Creuzot ,  maiiuf.  royale  des  cristaux  dits 
de  Mont-Cenis.  On  y  voit  aussi  des  machine»  pour 
forer  jusqu'à  douze  canons  à  la  fois. 

Pror/u{7^.  Le  sol }  quoique  pierreux,  produit  des 
céréales  pour  la  consommation  ,  beaucoup  de  chan- 
vre, du  vin  estimé.  L'agriculteur  possède  de  bons 
pâturages,  et  éll've  de  bons  bestiaux.  L'industrie 
emploie  un  grand  nombre  d'usines ,  et  livre  an  com- 
merce les  produits  de  ses  mines  et  do  ses  carrière.^, 
surtout  en  pierres  de  taille  et  lithographiques. 

Remarques.  Du  temps  des  Romains  Mâcon  avait  do  fortes 
manufactures  de  flèches;  c'était  pour  eux  une  place  très-im- 

Eorlante;  aujourd'hui  on  y  admire  le  palais  Alonrevel  «  les 
ains  publics,  un  quai  magnifique  sur  la  Saône,  un  pont  qu'on 
croit  avoir  étéconstruit  par  César.  Cette  ville  fait  le  commence 
des  vins,  grains,  fruits  confits,  fers,  etc.  Autun,  située  près  de 
TArroux,  au  pied  de  trois  hautes  montagnes  nommées  Mont- 
Cenis ,  Montjeu  et  Montdru ,  fait  le  commerce  des  draps ,  ta- 
pisseries, bonneteries,  possède  des  forges,  eic.  Cette  ville 
offre  aux  voyageurs  une  foule  d'anciens  souvenirs ,  la  port« 
d'Arroux,  celle  de  Saint- André  ,  espace  d'arc  de  triompha 
construit  siins  ciment  ;  dns  restes  de  temples  consacrés  à 
Janus  et  k  Cybèle  ;le  champ  des  Urncsj  la  pierre  de  Coulars, 
colonne  pyramidale  de  60  pieds  de  haut.  Chdlons^  située  sur 
un  territoire  agréable  au  point  oix  le  canal  du  centre  joint  la 
Saône  ,  est  un  des  entrepôts  des  marchandises  venant  des 
ports  de  la  Méditerranée  et  de  TOccan.  Cette  ville  fut  ruinée 
par  Attila  au  6«  siècle,  et  rétablie  par  les  Bourguignons  qui  en 
tirent  la  résidence  de  leurs  premiers  rois. 
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SAKTHE.  Co  départ,  formé  du  Maine  (  3»  zone, 
rég.  du  centre);  tire  son  nom  d'une  rivière  qui  le  tra- 
verse ;  il  comprend  4  arr.  32  canf.,  4*4  comm., 
446520  h.  Cour  roy.  et ac.  d'Angers,  év.  du  Mans, 
4®  div.  m.  Et.  33o  1.  carrées,  rev.  terr.  19600000  fr. 
Les  chefs 'lieux  sont: 

LE  MANS,  s.  laSarthe,  cire,  poulardes}  igSooh. 

Mamebs,  voiles  de  navires,  bestiaux  }        aSooli. 

St-Calais,  sur  l'Anillo, graines  de  trèfle 5  38oob. 

La  Flèche,  sur  le  Loir,  école  militai rcj     55ooh. 

Cantons  principaux»  Bonnetable ,  étamincs^  bon- 
neterie. La  F erte- Bernard,  fab.  de  calicots.  Brûlon, 
patrie  de  Claude  Chappe,  inventeur  du  télégraphe. 
Sablé ,  pont  en  marbre  noir.  . 

Produits,  Le  sol  de  ce  département  est  couvert  de 
landes  ,  cependant  l'agriculteur  récolte  des  céréales 
et  du  vin  en  quantité;  il  élève  de  nombreux  tron- 
peaux,  des  volailles  estimées,  et  des  abeilles  qui 
produisent  un  miel  excellent.  L'industrie  livre  au 
commerce  ses  cires  d'une  blancheur  remarquable, 
fabrique  la  bougie,  la  ganterie. 


Remarques.  Le  Mans  y  bâtie  sur  une  colline  au  conflu 
de  la  Sarihe  et  de  THuisine  ,  s^est  beaucoup  embellie  ;  ses  r 
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sont  droites  et  spacieuses.  Cette  'ville  souffrit  beaucoup  des 
incursions  des  Normands,  des  incendies  aux  ïi**  et  \'i'  siè* 
clés,    la    pesie   Taffli^ea    au  16' «   la  famine    au    17'   ei  la 

?;uerrc  civile  au  i8\  Elle  possède  un  entrepôt  considérable; 
iabrique  flanelles,  <;lamines ,  siamoises ,  deulellcs,  savons; 
on  y  voit  des  monumens  curieux  «  Phôiel-de-ville  ,  celui  de  la 
préfecture  ;  la  cathédrale  eât  un  des  plus  beaux  morceaux 
d'architecture  gothic^ue.  Cette  ville  serait  coiiimerçanie  si  elle 
avait  une  rivière  navigable.  Les  bœufs  manceaux  sont  estimé: 
ainsi  que  les  chapons  et  les  poulardes  de  La  Flèche.  LaFlèche- 
située  dans  un  charmant  et  riche  vallon,  environnée  de  coteaux 
couverts  de  vignes,  possède  une  école  royale  iiiililaire  dans  un 
beau  collège  fondé  par  Henri  IV  en  i6o3.  On  y  voit  un  aqueduc 
de  5to  pieds  de  long;  Téglise  Saint-Thomas ,  Thôiel  de-ville  et 
le  portail  du  collège  sont  des  monumens  remarquables.  Les 
cœurs  de  Henri  IV  et  de  Marie  de  Médicis ,  dépose's  dans 
l^église  da  collège,  furent  brûlés  eu  1793.  Ce  département 
possède  plusieurs  carrières  de  marbre  ,  des  terres  d'ombre,  à 
foulons,  etc.  Il  fait  le  commerce  des  fruits  cui*.fl,  fruits it 
noyaux ,  melons  en  quantité  cultivés  en  pleine  terr.  \  ses  mar- 
rons rivalisent  avec  ceux  de  Lyon. 
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DE   GLOCRArHIEi  îo3 

SEÎ^'E.  Ce  département,  formé  de  l'Ile-de-France 
(2«  zone,  rég.  du  centre),  tire  son  nom  de  la  prin- 
cipale rivière  qui  le  traverse;  il  comprend  3  arr.  , 
20  cant.,  y  comprenant  les  i3  malries  de  Paris, 
79  corn  m.,  ioi34ooh.Conrroy.,ac.  et  arc  h.  de  Pari  s, 
1^-  div.  m.  El.  22  1.  carrées,  rev.  terr.  544^0000  fr. 
Les  clicfs-lieiix  sont  : 

PARIS,  cap.  du  royaume,  gr.  comm.  5  9oooooh. 

St-Denis,  belle  basilique,  tombeau  des  rois;  58ooh. 

Sceaux,  marchés  pour  l'approv»  de  Paris  ;  i53oli. 

Bourses  principaux.  Vincennes ,  château  fort ,  dé- 
pôt d'armes,  école  d'artillerie.  Charenlon ,  bellr; 
fonderie  ,  hospice  d'aliénés.  Alfort,  école  vétéri- 
naire. Bercy  ,  entrepôt  de  vins  ,  d'eaux-de-vie. 
Choisy'le-Roi ,  faïencerie.  Bicêtre ,  hospice.  Passy, 
eaux  minérales.  La  Planchette ,  fab.  de  sulfate  de 
quinine.  Putenitx,  culture  en  grand  des  roses  pour 
les  pharmaciens  et  les  parfumeurs  de  Paris.  Neuilly, 
beau  pont.  La  Villette^  près  le  canal  de  VOurcq.  Nan» 
terre ,  gâteaux.  Pantin,  plâtre. 

Produits,  he  so\^  naturellement  stérile,   produit 

cependant  une  grande  abondance  de  Itîgumes  ,  aidé 

par  une  excellente  culture  maraîchère  etpar  les  riches 

engrais  que  lui  fournit  la  capitale.  L'industrie  y  c-t 

portée  à  im  haut  point  de  perfection,  et  trouve  peu 

de  rivalité  sur  le  globe  :  son  immense  commerce 

s'étend  a  tout  et  dans  tous  les  lieux  habités. 

Remarques.  Paris  mérite  d'être  placée  au  rang  des  plus 
belles  \illes  du  monde,  pour  sa  population,  son  commerce, 
son  industrie,  la  beauté  de  ses  monutiiens;  c'est  lu  résidence 
du  roi,  de  sa  fAniitlc  et  des  principales  adininistrntlons  du 
royaume  ;  elle  a  7  lieues  de  tour ,  près  d'un  million  d'habilans , 
3o  mille  maisons  ,  88  places,  35  casernes,  4  uûllc  cafés, 
1300  rues  et  ruelles,  tig  impasses,  Sa  carrefours,  49  qunis , 
9  ports,  58  barrières,  qo  ponts,  dont  plusieurs  soni  suspen- 
dus avec  des  chaînes,  5  halles,  3o  marchés,  5  abattoirs.  10 
palais  principaux  ;  un  hôtel  des  invalides  pour  les  militaires 
blessés,  hôtel  des  monnaies,  tribunal  de  première  instance  , 
cour  de  cassation,  première  division  militaire,  la  mairies, 
la  justices  de  paix  ,  4^  commissaires  de  police  correspondant 
avec  le  préfet  de  police  ;  mnsée  royal  où  sont  de'posés  des  chefs- 
d'œuvre  de  peinture ,  musée  da  Luxembourg ,  musée  d'anato» 
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mie  flu  Jardin  des  Plantes,  conservatoire  des  arts  et  métiers  ou 
se  trouvent  des  modèles  d^une  infinité  d^outils ,  meubles ,  ma- 
chines, etc.,  et  diverses  bibliothèques  contenant  prés  d'un  miU 
lion  deux  cent  millevoluraes.  Les  promenades  du  Luxembourg, 
des  ChampS'Elysces ,  des  boulevards ,  sont  magnifiques  ;  la      . 
Seine  partage  la  ville  en  deux  ,  et  forme  trois  lies  :  celle  de  la     I 
Cité  constituait  Tancienne  Lutèce.  Les  monumens  les  plus  re-  ;   | 
marquablessoni:  les  palais  des  Tuileries,  du  Louvre  elle  Palais- 
Royal,  PHôtel-de- Ville,  celui  dvslD-alideSj  les  églises  de  Notre- 
Dame  ,  Saint-Sulpice ,  Saint*Roch ,  Saint-Ëusiache ,  plusieurs 
statues  équestres,  celles  de  Henri  iV  sur  le  Pont-Neuf,  de 
i^ouis  mv  place  des  Victoires,  de  Louis  XllI  place  Royale. 
La  colonne  Vendôme  élevée  à  la  gloire  des  armées  françaises  ; 
elle  a  i33  pieds  de  haut;  les  arcs  de  triomphe  des  portes 
Saint-Martin  et  Saint  Denis,  et  de  la  barrière  de  PËtoile; 
plus  de  100  fontaines  distribuent  les  eaux  de  la  Seine  et  celles 
.  du  canal  dePOurcq  ,  lequel  traverse  le  faubourg  Saint-Martin 
et  se  termine  à  TArsenal  ;  Péclairage  du  gaz,  les  pompes  à 
feu,  Peutrepôt  des  vins  qui  peut  en  contenir  plus  de  200,000 
pièces;  snus  le  faubourg  Saint-Jacques ,  se  trouvent  des  cata- 
combes d'une  vaste  étendue.  Paris  possède  tous  les  établisse- 
mens  possibles ,  tant  pour  Pagrénicnt  et  le  commerce  que 
pour  les  besoins  en  tous  genres  :  hôpitaux  pour  toutes  sortes 
de  maladies;  hospices  pour  les  orphelins;  académie  univer- 


les  aveugles,  les  sourds-muets,  eic.  ;  maisons  de  santé,  éta- 
blissemcns  orthopédiques,  etc.    La  consommation  annuelle 
est  extraordinaire  :  340  millions  de  livres  de  pain  ,  76  mille 
boeufs  ,  i5  mille  vaches,  io4  mille  %'eaux ,  310  mille  moulons, 
66  mille  porcs  ou  sangliers,  1 2,678,000  livtes  de  fromage  sec, 
pour  plus  de  8  millions  de  francs  de  poissons  ,  tant  de  met 
que  d'eau  douce,  pour  à  peu  près  autant  en  volaille ,  pour  33 
millions  en  vin  ,  3  millions  d'eau-de-vie ,  800  mille  cordes 
de  bois,  700  mille  voies  de  charbon.  Prfis  Paris  se  trouve  le 
village  de  Montmartre^  bâti  sur  une  montagne  dite  butte  de 
JJontniartre  ;  ce  village  date  de  la  plus  haute  antiquité.  Son 
nom  lui  vient  du  martyre  de  Sainl-Denisel  de  ses  compagnons, 
qui    y   furent  massacrés  sous  l'empire  de  Valérien  le  26  dé- 
cembre 27a;  il  y  avait  une  célèbre  abbaye  de  bénédictins, 
fondée  par  Louis-le-Gros.  Henri  IV  y  avait  ses  quartiers  lors- 

au'il  assiégeait  Paris.  Saint-Denis  t  située  dans  une  vaste  plaine, 
oit  son  accroissement  à  une  riche  abbaye  de  la  congrégation 
de  Saint- Maur;  l'église,  fondée  par  Dagobert,  est  devenue  la 
sépulture  des  rois  de  France ,  et  les  religieux  ont  été  remplacés 
par  un  cbapitrecomposé  d'anciens  archevêques,  évêques,  etc. 
Celle  ville  possède  dans  son  terri  foire,  au  hameaude  la  Biche,  un 
port  sur  la  Seine,  très-fréquenté  ;  son  canal,  communiquant  à 
celui  de  POurcq,  facilite  ses  communications  avec  la  capitale* 
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DE  GEOGRAPHIE. 

'  SEINE-INFÉRIEURE.  Ce  département  mari- 
time, formé  de  la  Normandie  (2®  zone,  rég.  N.  O.), 
tire  sou  nom  du  débouché  de  la  Seine;  il  comprend 
5  arrond.,  5o  caat.,  977  comm.,  6883oo  h.  Cour 
roy.,  ac.  et  arcli.  de  Rouen ,  i5*  div.  m.  Et.  32o  I. 
carrées,  rev.terr.  44^^5000 fr.  Les  cliefs-lleux  sont  : 

ROUEN,  sur  la  Seine,  port,  filatures;  90000 h. 
Le  Havre,  bon  port  sur  la  Manche  ;  2tooo  h. 
YvETOT,  fab.  toiles  flammées ,  velours  ;  loooo  h. 
Dieppe,  port  sur  la  Manche,  pêche;  1700011. 

Neufcbatel,  s.laBéthune,  bonsfromag.;  32ooh. 

1 

Cantons  principaux,  Elbeuf,  célèbres  manu f.  de 
i  draps.  Bolbec,  m&nuf,  Gournny ,  forges, eaux  miné- 
;  raies,  excellent  beurre  pour  l'approvisionnement  de 
Paris.  Caudebec,{\\î!ii.  de  coton,  beau  clocher.  Saint' 
«  Valéry,  port,  apprêt  du  hareng.  Arques ,  Henri  IV  y 
\  remporta  unecélèbrevictoiresurleduc  de  Mayenne. 

Produits»  Le  sol ,  quoique  bien  cultivé ,  ne  produi t 

qu'une  quantité  suffisante  de  céréales  pour  la  consom- 

;  mation;  il  est  impropre  à  la  race  ovine,  mais  il  donne 

de  bon  chanvre pes  pâturages  permettent  à  ragricul- 

teur  de  nourrir  de  bons  chevaux,  de  nombreux  trou» 

peaux  de  bêtes  à  cornes  et  à  laine;  il  élève  aussi  des 

volailles  et  des  abeilles.  L'industrie  fait  de  Rouen  et 

de  ses  environs  une  vaste  manuf.  de  draps,  rouennc- 

ries,  filât.  Lecom.  decedép.  est  très-actif,  ej  s'étend 

|ù  l'étranger  par  des  import,  et  export,  considérables, 

jpar  les  ports  de  Rouen,  du  Havre  et  de  Dieppe. 

.  Remarques.  Rouen,  la  cinquième  \ille  de  France  en  po- 
ipulation,  est  très-ancienne,  grande,  très-commerçante  ,  tuai 
Italie  ,  etc.  Il  y  a  un  pont  mobile'  porté  sur  des  bateaux  ;  &e«> 
leovirons  sont  décorés  par  de  jolies  maisons  de  plaisance,  et 
f de  nombreuses  manufactures  qui  embellissent  et  enrichisseni 
jles campagnes.  On  y  admire  le  palais  de  justice,  le  Iribunal 
de  commerce ,  les  casernes,  les  halles  les  plus  grandes  de 
l*Earope,  labil)liotlièaue,Iemusée,le  jardin  des  plantes;  pa- 
irie des  deux  Corneille  ei  de  Fontenelle.  Les  rues  de  Dieppe 
sont  tirées  au  cordeau  ;  elle  a  des  bains  renommés  par  U 
manière  dont  ils  sont  tenus.  L^élévation  de  la  belle  église  bt-Jac- 
ques  permet  d^apcrccvoir  les  côtes  d^Angleterre.  Celte  ville  est  la 
patrie  de  Duquesne ,  fameux  marin  ,  et  de  Cousin-DespréausT, 
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SEmE-ET-MARJNE.  Ce  département,  formé  de 
]a  Brie-Champenoise  (2*  zone,  rég.  du  centre),  tire 
son  nom  de  deux  rivières  qui  l'arrosent  $  il  comprend 
5  arr.,  29  cant.,  56o  comm.,  3 18200  h.  Cour  roy.  et 
ac.  de  Paris,  év.  de  Meaux,  i"  div.  m.  Et.  3oo  I. 
carrées,  rev.terr.  26410000  fr.  Les  chefs-lieux  sont: 

MELUN,s.  la  Seine, maison  de  détention;  7^00  h. 
CouLOMMiERs ,  tanuerics  importantes  ;  35oo  b. 
Fontainebleau,  pavés  p.  Paris ,  chasselas  ;  jSoo  h. 
Provins,  sur  leDurtin  et  laVoulsie,  vins;  Sooo  h. 
Meaux  ,  sur  la  Marne ,  céréales ,  jardinage  ;  7800  h. 

Cantons  principaux.  Montereau,  porcelaine  blan- 
che. Nemours  y  pairie  de  Bezout.  Claye ,  sur  la 
route  de  Paris  à  Meaux.  Brie,  capitale  de  l'ancier, 
comté  de  Brie.  Dammartin,  sur  la  roule  de  Paris  a 
Reims.  Nangis  j  beurre  ,  fromage. 

Produits.  Ce  département  produit  du  vin  et  toutes 
sortes  de  céréales.  L'agriculteur  élève  de  nombrem 
troupeaux  de  bétes  à  laine:  le  sol  recèle  des  pierre 
meulières,  les- meilleures  de  France  avec  celles  de 
la  Marne.  L'industrie  travaille  l'acier  avec  soin ,  e;| 
s'occupe  de  la  fabrication  du  fromage,  offre  di: 
plâtre,  de  la  chaux. 

Remarques.  Melun  fabrique  toiles  peintes,  faïencerie  ,  veri 
reries;  son  commerce  en  grains  ,  farines,  fromages,  vins,  c(c| 
est  favorise  par  la  facilité  des  correspondances  avec  la  capitale 
par  le  moyen  de  la  Seine  ^  on  y  voit  de  belles  promenadeie 
quelques  rues  bien  e'tablies.  Les  Anglais  la  prirent  par  tamin 
en  i4i9f  et  en  furent  chassés  dix  ans  après.  Coalonimiers  fai 
aussi  le  commerce  de  grains,  farines ,  fromages  dits  de  Brie 
on  y  voit  les  restes  d'un  beau  château  et  une  belle  église 
L^entrée  de  Fontainebleau  est  majestueuse  ,  il  v  a  de  belle 
rues  larges,  etc.,  de  beaux  édifices,  et  un  très-beau  cbâleai 
royal  commencé  par  François  P',  achevé  et  embelli  p' 
Henri  IV.  Pie  VII  y  fut  détenu  pendant  plusieurs  années, f 
n^en  sortit  qu^en  1814  ;  les  pièces  d*eaux  du  jardin  ,  les  grottes 
les  cascades,  les  allées  à  perte  de  vue  et  la  belle  treille  du  Roi 
sont  des  objets  remarquables  ;  on  admire  encore  Vhôiel-clt 
tille,  les  deux  hospices  et  Pabreuvoir.  Le  chœur  delà  catbé 
drale  de  Meaux  est  un  chef-d'œuvre  :  les  restes  de  rillustn- 
Bossuet ,  qui  en  fut  évêque,  y  sont  conservés.  Son  arromlii 
sèment  livre  annuellement  au  commerce  une  immense  quaaUi 
d«  fromages  dits  de  Bric. 
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SEINÈ-ET-OÏSE.  Ce  département,  formé  do 
l'Ile-de-France  (  2^  zone,  rég.  du  centre),  lire  sou 
nom  de  deux  rivières  qui  Tarrosentj  il  comprend 
6  arr.,  36  cant.,  692  comm.,  44^900  h.  Cour  roy.  et 
acad.  de  Paris,  év.  de  Versailles,  i'"  div.  m.  El.  286 1. 
carrées,  rev.  terr.  3o3o4ooofr.  Les  chefs-lieux  sont  : 

V  ERSAILLES ,  belle  ville,  beau  château;  3oooo  h. 
Mantes  ,  sur  la  Seine,  jolie  ville,  beau  pont;  3^oo  h. 
PoNTOisE,  sur  l'Oise,  comm.  blé,  farines;  34oo!). 
CoRBETL ,  sur  la  Seine ,  beauc.  de  moulins  ;  4200  h. 
Ëtamfes  ,  grès  à  paver,  moulins,  farines;  7900  h. 
Rambouillet,  château ,  parc ,  bergerie  ;     3ooo  h. 

Cantons  principaux.  Argenteuil,  vignoble.  Saint" 
Cloud,  château  royal.  St-Cyr ,  école  militaire  spé- 
ciale. St-Germain-'en'-Laye ,  château  royal  et  parc, 
i'èvrej,  sur  la  route  de  Pans  à  Versailles  5  la  plus  belle 
porcelaine  de  l'Europe.  Rosny,  patrie  de  Sully  î  il  y  a 
un  beau  château.  Dourdan,  patrie  de  La  Bruyère. 
Montforl'l'Amamy ,  patrie  de  Simon  de  Montfort , 
chef  de  la  croisade  contre  les  Albigeois. 

Produits.  Ce  département  offre  à  la  capitale  une 
grande  quantité  de  farine:  le  sol  recèle  du  gypse  pour 
les  plâtres  de  Paris,  des  pierres  à  bâtir,  de  la  craie. 
L'agriculteur  élève  beaucoup  de  bétes  à  laine ,  et  offre 
d'excelleus  fruits  aux  marchés  de  la  capitale.  L'in- 
dustrie se  distingue  dans  les  toiles  peintes,  la  por- 
celaine, la  fabrication  des  limes,  céruse,  bonneterie^'. 

Remarques.  Le  château  de  p^ersailles  peut  être  regardc 
comme  une  des  merveilles  du  siècle  de  Louis  XIV.  On  ne 
peut  rien  voir  de  plus  beau  ni  de  plus  régulier  que  ce  chef' 
d^œuvre  de  goût  et  d^architecture.  Les  vastes  jardins  plantés 
d'une  manière  admirable,  sont  ornés  de  sculptures,  cie  cas- 
cades et  de  pièces  d^eaux  ,  d\in  genre  curieux.  On  y  remarque 
aussi  le  ^rand  et  le  petit  Trianon.  Les  rues  de  Versailles  sont 
toutes   tirées  au    cordeau  et  d^une  largeur  extraordinaire. 
A  chaque  quart  d''heure  il  part  une  diligence  de  Paris  à 
Versailles  et  réciproquement,  outre  les  voitures  à  volonté.  Le 
château  de  Saint-Cloud  est  dans  une  position  très-agréable; 
les  appartemcns  en  sont  ornés  avec  éle'gance.   La  beauté  des 
jardms,  etia  pureté  de  Pair,  rendent  cette  habitation  extffime- 
meut  agréable.  Elle  est  la  résidence  du  roi  pendant  la  belle  sai- 
son. Crosne,  prcs  Corbeil,  a  vu  naître  JSoi/eau. 
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SÈVRES.  (DEUX-)  Ce  département,  formé  du 
Poitou  (4*  zone,  rég.  O.)»  tire  son  nom  de  deux  ri- 
vières qui  y  prennent  leur  source  ;  il  comprend  4  arr>, 
3i  cant. ,  365  comm.,  2883oo  h.  Cour  roy.,  ac.  et  év. 
de  Poitiers,  I2*  div.  mil.  Et.  32o  lieues  carrées  ,  r«v. 
Icrr.  i385oooo  fr.  Les  chefs-lieux  sont  : 

NIORT,  s.  la  Sèvre ,  ganterie,  papeterie;  i58oo  h. 
Bressuire,  fabr.  de  toiles  et  mouchoirs;  i34oh. 

Parthenat,  fab.  calniOncksetpinchinas;  420ol^' 
Melle  ,  ville  ancienne ,  étoiles ,  tanneries  ;  23oo  h. 

Cantons  principaux.  Saint-Maixent ,  serges,  com- 
merce de  grains,  chevaux,  mulets.  Thouars ,  ville 
commerçante  en  grains,  eaux-de-vic  ;  beau  château. 
MontcoutcCn,  lin  estimé. 

Produits.  Le  sol  produit  en  abondance  les  céréales 
et  le  vin  :  les  nombreux  courans  qui  arrosent  les 
pâturages  donnent  à  l'agriculteur  la  i'acilité  d^élever 
des  troupeaux,  particulièrement  des  mulets  ,  les 
meilleurs  de  la  France  :  il  engraisse  gros  bétail , 
moutons,  oies,  dindons,  canards,  etc.  L'industrie 
prépare  le  salpêtre,  le  fqr,  le  plâtre,  des  pierres  à 
iusil,  fabrique  poterie,  faïencerie  ,  serges  ,  eaux-de- 
vie  ;  fait  le  commerce. des  grains ,  vins ,  bois ,  confi- 
tures, papiers ,  boissellerie  ,  cbevaux  ,  mulets,  qui 
sont  d'une  grande  ressource  pour  ce  département. 

Remarques.  Niort  est  UTie  ville  bien  bâtie,  ses  rues  sont 
droites  et  larges,  on  y  voit  des  maisons  éléjzanles  et  de  bellcâ 
églises  bâties  par  les  Anglais.  Madame  do  Maintenon  naquit 
dans  une  de  ses  prisons.  Niort  est  renommée  pour  les  confiture» 
d^angéiique.  Cette  ville  fabrique  serges  ,  oalmoucks  ,  pinchi- 
nas  ,  toiles,  gants ,  souliers  en  grand  ;  elle  possède  papete- 
ries, taillanderies,  chamoiseries.  La  rivière  qui  traverse  la 
ville  étant  d'une  navigation  facile  pour  de  grosses  barque^ 
îusqii''à  la  mer,  procure  au  commerce  un«  grande  activué, 
facilite  le  débit  des  produits  de  son  territoire ,  et  la  réception 
des  denrées  coloniales.  Bressuire  cctmo&tice  à   rétablir  se» 

Quartiers  dëmolis  durant  les  guerres  de  la  Vendée ,  fabrique 
es  mou<^hoirs  façon  Cholet.  Parthenayj  environnée  ^e  monts 
et  d^éfcangs,  offre  de  bons  maroquins.  Melle  fait  un  grand 
comi6erce  de  graines  de  trèfle  et  de  luzerne  pour  les  prairies 
«rCificielles. 
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SOMME.  Ce  département  maritime,  formé  de  la 
Picardie  (i'®  zone,  rég.  du  N.) ,  tire  son  nom  de  la 
rivière  qui  Tarrose;  il  comprend  5  arr.,  4'  cant*, 
\  840  roinm.,  5263oo  h.  Courroy.,ac.  et  év.  d'Amiens, 
1 5* div.mil. El.  3i2l. carrées,  rev.  terr.  agoôSGOofr. 
Jwcs  cbefs'Iieux  sont: 

AMIENS,  sur  la  Somme,  fab.  draps,  fils;  4^000  h. 
Abbevillc,  s.  la  Somme,  toiles,  linons;  iqSoob. 
DouLLENS,  place  forte,  double  citadelle f  o'^oo h. 
PiÎRONNE,  sur  la  Somme,  fab.  percales;  38ooh. 
MoNTDiDiER ,  fab.  de  métiers  à  bas  ;  3'joo  h. 

Cantons  principaux.  S t -Valéry  ,  fromages  de 
Hollande.  Aoye ,  marchés  de  grains  pour  Paris.. 
iHr/m,  château-fort.  Cor^/V, velours  j  autrefois  célèbre 
pbbaye.  Franvillers,  sucre  de  betteraves. 

l   Produits.  Le  sol  produit  en  abondance  céréales , 
Épiantes  textiles,  graines  huileuses,  houblon,  lé- 
I   çnmes  secs  ;  son  cidre  et  sa  bonne  bière  remplacent 
c  vin,  et  ses  nombreuses  tourbières  suppléent  au 
)ois  qui  lui  manque.  L'as;ricuUeur  élève  des  che- 
vaux 5  bétes  k  cornes,  abeilles.  L'industrie  s'occupe 
le  la  fabrication  du  sucre  de  betteraves  et  de  la  iilu- 
ure  en  grand. 

Remarques.  En  iSgô,  les  Espagnols  prirent  jimienspat 
n  stratagème  singulier  :  s'*êtant  déguisés  en  paysans ,  ils  firent 
intrer  une  voiture  chargée  de  noix ,  qu^ils  laissèrent  tomber  ii 
essein  ;  pendant  que  les  soldats  de  la  garnison  les  ramas- 
aienl,  ils  tirent  entrer  leur  troupe  qui  était  cachée  près  la 
oiie.  Henri  IV  la  reprit  quelque  temps  après.  On  remarque 


hôtel  de  la  préfecture  ,  le  collège  ;  là  cathédrale  est  adiiii- 
ble  par  rélégance  et  la  hardiesse  de  son  architecture;  elle 
393  pieds  de  long ,  76  de  large  et  3ao  de  hauteur,  la  chaire  et 
!s  stalles  sont  d^un  travail  exquis;  on  y  remarque  aussi  la 
aile  au  blé,  la  bibliothèque,  etc.  Les  environs  de  sa  belle 
«romenade,  près  Porus  ,  sont  coupés  par  des  canaux  sur  les> 
uels  voguent  de  nombreuses  nacelles.  Amiens  est  la  patrie 
t  Pierre  l'Ermite  ,  prédicateur  de  \\  première  croisade,  du 
ranunairien  ff^ailly  tClc.  j4bbeville  fahrique  des  armes  à  feu 
t  possède  une  manufacture  de  savon  irès-estimé ,  des  eaux 
liaérales,  une  verrerie.  Péronne,  place  forte,  qui  n*a  jamais 
té  prises  Charles  -  le -^^iinple  y  mourut  en  captivité,  et, 
onis  XI  y  a  été  détenu  pendant  trois  jours.  Montdidier  est. 
"lie  en  àmphilhéâtrc  âur  le  rcvcii  d*uu  monl  assez  rapide. 
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TAR^.  Ce  département ,  formé  du  Languedoc 
(5«  zone ,  rëg.  du  S.)»  tire  son  nom  de  la  rivière  qui 
le  traverse;  il  comprend 4 arr,  35cant.,  338comm.,| 
33o6ooh.Conrroy.  etac.  de  Toulouse,  arcli.d'Albi, 
9«  div.  mil. Et.  280 1. carrées, rev.  terr.  i55Goooofr,| 
Les  chefs-lieux  sont  : 

ALBI,surleTarn,  draps,  toiles  ,  linge  ;  11000 h. 
Castres  ,  sur  TAgout ,  fab.  cotonnades  ;  1 56oo  h, 
Lavaur,  s.  TAgout ,  soieries ,  teintureries  ;  -^aoo  h. 
Gaillac  ,  sur  le  Tarn,  vins  blancs  estimes  î  7600  li,| 

Cantons  principaux.  Rahasteins ,  couvertures  es 
timées.  Mazamet\  lainage.  Vabre ,  cotonnades. 
Sorhze ,  célèbre  par  son  collège. 

Produits,  Le  sol  est  très-fertile  en  céréales  et  vins 
dont  les  plus  estimés  sont  ceux  de  Gaillac  et  de  Ra 
basteins.  L'agriculteur  recueille  aussi  chanvre,  lin 
pastel,  anis,  coriandre,  safran^  il  élève  de  bon 
troupeaux  et  des  abeilles.  L'industrie  s'emploie  à 
fabrication  des  draps  croisés,  tissus  de  coton, 
principalement  à  la  filature  de  la  soie. 

Remarques,  Alhi ,  bâtie  sur  nnc  éminence  dont  le  Tan 
arrose  le  pied  ,  est  environnée  d'une  belle  terrasse  et  A\\\ 
mail  profond  qui  lui  sert  de  fossés.  £Ue  donna  son  nom  aui 
Albigeois  qui  y  furent  condamnés  en  11 -jô.  Celle  ville  fui  li 
patrie  de  la  Pérouse  ;  ce  navigatenr  fameux  ayant  visité  h 
pays  du  globe  les  plus  éloignés ,  parcouru  des  parages  pei 
connus  et  surmonte  la  plupart  des  dangers  que  la  naviga 
tion  peut  offrir  ,  fut  nommé  par  Louio  XVI  pour  coin 
mander  une  compagnie  de  découvertes;  la  navigation  fut  (V< 
bord  assez  heureuse  ,  et  il  se  disposait  à  doubler  le  Japon 
lorsque  plusieurs  hommes  des  plus  recommandables  furec 
tués  dans  Tîle  des  Navigateurs  où  ils  étaient  cnlrés  ;  la  Péroui 
continua  son  voyage  et  écrivit  au  minisire  le  16  janvier  1788 
depuis  ce  temps  on  n^a  plus  reçu  de  ses  nouvelles.  Il  parai 


ordre  de  Louis  XIII ,  vainqueur  du  parti  protestant ,  qui  s^j 
«tait  emparé  ;  ses  fabriques  en  tissages  sont  considerabltr 
€ctte  ville  a  vu  naître  Dacier^  savant  traducteur,  encore  plij 
iUttstré  par  les  travaux  littéraires  de  sa  femme.  Ce  départeB)«i| 
pou«d«  des  mines  de  turquoises. 


DE  GÉOGRAPHIE.  III 

TARN-ET-GARONNE.  Ce  dëpartemcnt,  formé 
I  de  la  Guiennc  (5»  zone,  rég.  S.),  tire  son  nom  des 
]  deux  principales  rivières  qui  l'arrosent;  il  comprend 

3  arr«,  24  cant.,  192  comm.,  242000  h.  Cour  roy. 

et  ac.  de  Toulouse ,  év.  de  Montauban ,  lo*  div.  m. 

Etendue  280  lieues  carrées,  rev*  terr.  i6455ooo  fr. 

Les  chefs-lieux  sont  : 

MONTAUBAN,  sur  le  Tarn,  beau  site  ;  25ooo  h. 
Castel-Sarrasin,  sur  l'Asine,  serges;  7000  h. 
MoissAC,surrAveyron,comm.  de  farine;  1000  h. 

Cantons  principaux,  Caussadé,  blé ,  safran , 
pruneaux,  fils,  chanvre,  toiles,  genièvre,  vo- 
lailles, fabriques  d'étoffes.  Saint-Antonin ,  tanne- 
îTies,  fabriques  d'étoffes.  Valence-d'Agen,  apprtUc 
beaucoup  de  plumes  à  écrire.  Caylus,  commerce  de 
grains. 

Produits,  Le  sol  de  ce  département  produit  en 

abondance  le  meilleur  froment  et  les  autres  céréales, 

plantes  textiles  et  oléagineuses,   bons   fruits,   vin 

passable»  L'agriculteur  cultive  le  mûrier  blanc  ,   le 

coignassier,  le  safran,  récolte  les  truffes,  etc., élève 

es  vers  à  soie,  engraisse  canards,  oies, gros  bétail, 

burnit  de  bons  mulets  au  commerce.  L'industrie 

'emploie  dans  la  distillation,  la  tannerie  et  la  bois- 

ellerie,  apprête  la  plume  ,   fabrique  des  cadis,  etc. 

Remarques.  Montauban  «  belle  ville  bien  située ,  inr  une 
inincnce,  environnée  de  pa_ys  fertiles  ;  ia  cathcilrale  elJll'hôlel- 
le-ville  sont  remarquables,  ainsi  que  les  promenades;  cette  vi Ile 
abrique  beaucoup  d^éioffcs  communes ,  cadis  ,  mplletons,  tra- 
aillc  la  soie  en  toutes  formes.  Le  faubourg  Ville-Bourbon 
Stic  quartier  le  plus  distingué.  Les  babitans  de  Montauban 
yant  embrassé  le  calvinisme  en  iS^j,  fortifièrent  la  ville  «C 
orcércnt  Louis  XIIl  d^en  lever  le  siège ,  elle  fut  soumise  en 
>s  nouvelles.  Il  pa^^'BGag,  et  Kichelieu  en  fit  raser  les  fortifications.  Les  dragon- 
s  récifs  qui  entouref^ades ,  guerres  de  religion,  la  dépeuplèrent  presque  sons 
Lrchipel  bainle-CroiS,o„^g  XIV.  Castel  possède  plus  de  40  fabriques  de  serges  et 
lie  fui  démantelée  ij'Bintant  de  toiles ,  ce  qui  procure  une  grande  activité  à  son 
Li  protestant ,  <^ui  Ynçommerce,  qui  embrasse  trussi  Phuile  et  le  safran.  Moissûc 
es  sont  considerabtWait  le  commerce  des  farines,  vins,  huiles ,  bois ,  safran ,  sel , 
raducieur,  encore  P'moissons;  on  y  remarque  une  belle  fontaine.  La  Garonne 
BDime.  Ce  d«parteoie^QQ||QYefsiep|.iQteinp3  des  colonies  de  lamproies,  d^aloscs^etc.  j 

n  y  p^che  aussi  le  saumon  et  rcilurgeon. 
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VAR.  Ce  déparlement  maritime,  form^  do  la  Prn 
vence  (6"  zone,  rég.  S.),  tire  son  nom  d*une  pclit( 
rivière  qui  l'arrose;  il  comprend  4  arr.,  35  cant., 
2o8  comm.,  3iiooo  h.  Cour  roy.  et  ac.  d'Aix,  dv, 
de  Fréjiis,  8'  div.  m.  Et.  38o  1.  carrées,  rev.  ton 
22000100  ir.  Les  chefs-lieux  sont;  1 

DRAGUIGNAN  ,  située  dans  une  plaine;  8900  Ii 
Grasse,  célèbre  pour  ses  parfumeries;   i27ooI;i 
Toulon,  sur  la  Médilerranéo,  bagne ^    3o2oo 
Brignolles,  sur  la  Canarie^pruBes, olives;  6200 

Cantons  principaux*  F  ré j  us ,  èvéché.  St-Tropei 
port,  bon  corail,  pèche  du  thon.  Salerne ,  excc!' 
lentes  figues.  ^^i/Z^e^^pâche  importante,^  bons  fruit'' 
Cannes,  pèche  d'anchois.  Hyères,  entourée  degré 
nadiers  ,  d'orangers  ;.  on  y  jo»nt  d'un  air  très-pur  (* 
d'un  printemps  continuel  :  elle  est  la  patrie  du  célèbrlï 
Massillon .  Près  d'Hyères  sont  les  iles  de  ce  nom,qii' 
la   beauté  du  site  et  la  bouté  du  climat  ont  fa 
nommer  lies d* Or)  on  y  voit  aussi  les  îles  de  Lerin 

Produits.  Le  sel  de  ce  département  produit  pe 
de  céréales  y  mais  il  prodigue  à  la  pharmacie  ton 
les  simples  qu'elk'  emploie,  elles  fruits  les  plu 
délicieux,  tels  que  pistaches,  jujubes,  figues,  gre 
nades,  oranges,  olives,  poncires,  limons;  les  mai 
roiis  connus  sous  le  nom  de  Lyon  ;  vins  cxcclletis 
ptiillets,  gris,  clairets,  muscats.  L'agriculteur  élè' 
vers  à  soie,  abeilles ,^  betes  à  laine,  etc.  L'industri 
s'emploie  dans  la  distillation,  les  parfums,  etc. 


Remarques.  Draguignan  faltle  commeree  des  huiles,  vin 
sav onR ,  sel  de  Saturne.  Grasse  est  ainsi  nommée  à  caui 
de  la  richesse  de  son  territoire  que  parfument  les  fleurs  1 
les  fiuil<s  en  tous  genres  qu^il  proanit.  Toulon  possède  und 
plus  vastes  et  des  meilleurs  ftorls  de  TËurope  ;  il  est  défeni 
par  plusieurs  forts  et  destiné  aux  vaisseaux  de  guerre.  Ou 
remarque  le  grand  magasin  d^armes  ,  la  voilerie ,  la  mâtur 
la  cordcrie,  les  forges ,  les  chantiers  ,  Tarsenal  de  la  mario 


-  DE  GlgOCnAPHIE.  I  ItS 

,  form^  do  la  Proi  VAUCLUSE.  Co  déparicinent,  formé  du  Comtut- 
nom  dune  pcl»l«renaissin  (6"  zone.  rcg.  S.),  tire  son  nom  d'une 
4  arr.5  ?,^.^*",*''limeuse  fontaine  à  4  lieues  d'Avignon;  il  comprend 

et  ac.  a  Aix,  ^1  ^rr.,  22  cant.,  i5o  comm.,  233ooo  h.  Cour  roy.  et 
carrées,  rev.  leri  J,  j^  Nîmes,  arch.  d'Avignon,  8   div.  m.  Et.  i85  l. 

rr.,  rev.  terr.  i36i5ooo  fr.  Les  chefs-lieux  sont: 
ne  plaine;  8900  li  j  AVIGNON,  sur  le  Rhône ,  soieries  ;        32 100  h. 
imeries  ;   1 2700 1,  i  Orange  ,  soies ,  laines ,  vins  ,  garance  ;      8900  h. 

baene;  3o20o1i  ICarpentras, suri' Auzon, safran,  huile  ;  qBoo  h. 
Bes  olives j 6200 1  iApt,  sur  le  Cavalon,  filatures  de  soie;     ^5oo  h, 

ù  hé  St-Tropei  \p(i fiions  principaux,  Cav«i7/on,  culture  de  melons 
^  Saierne  exccl  V'^^'^*  Lisle  ,  filatures  de  soie.  Pertuis,  distilleries. 
";anle,bon\fruU;f"'"' pairie  de  Flcchier. 

ntourde  de  crreJ^'^O""'^'^»  Le  sol  produit  peu  de  céréales ,  mais  il 
i\'  n  air  très-pur  fj""^  des  vins  muscats  et  autres  très-estimes,  sa- 
t  la  patrie  du  célèbifl"?  garance  et  tous  les  fruits  du  Midi.  L'agricul- 

*i  j^^aiiom  nul'r  élève  des  vers  à  soie,  des  abeilles  en  quantité 
s  îles  de  ce  nom  5  qiiw  ^     ji*.      ^l•^Tv 

A       Umat  ont   M  ^^  nombreux  troupeaux  de   betes  a  laine.  L  in- 

*\  «  îles  de  Lennï^^*^*® '''^^**^^®  la  soie,  lecuivre,  la  garance,  fa- 
^^  aque  la  poterie,  etotïrc  de  bonnes  essences;  celles 

•teroent  produit  pe||avande  sont  distinguées. 

,  la  pha'rmacie  *'^^IWiemarques.  At^ignon  iCAyiiale  Au  Comt&t-WenaLiss\xi ,  élà'it 
>t  les  fruits  les  p'wii  les  Romains  une  colonie  de  la  Gaule  Narbonnaise;  elle 
.^itiVkPs  BiTUeS.  ffreil possédée  ensuite  par  Us  Eourgiiignons,  les  Visigoilis  et 
Ujupes  ,  u^  5  6a  Fiançais.  Philinpe-le-Hardi  céda  le  Coinlal  au  pane  Gré- 
,  limons  ,  »C»  ,\^f;J,e  X  en  layS  ,  et  Clôment  VI  acheta  la  ville  d'Avignon  de 


parlums,  CIC.        k  ^  j^^j^j  ^  gomme  ,  soieries  ,  etc.  Ses  nionuraens  remarqua- 

imeree  des  huiles,  vinBs  sont  le  pont  sur  le  Rhône,  l'hôtel  des  Invalides,  l'église 

ainsi  nommée  à  ca iwédrale  ;  ses  environs  sont  d'une  grande  fertilité.  On  voit 

>arfument  les  ûeMtsMrange  un  arc  de  triomphe  élevé  en  mémoire  delà  victoire 

7V)u/on  possède  un  dBportée  par  Marius  sur  les  Cimbres.  La  fonlaine  de  Vau- 
*&urope  ;  il  est  défenSc  est  une  des  plus  belles  sources  connues,  elle  esta  4  lieues 
Lseaux  dé  guerre.  Ou^vignon,  dans  une  caverne  qui  après  de  100  pieds  de  large 


)  pieds  de  long  sur  )K  abondance  qu'elle  forme  la  Sorgue  ,   portant   bateau 

bataille ,  Varsenal  Aque  à  sa  source  ;  son  eau  est  claire  comme  du  cristal ,  ne 

/iUefut  livrée  aux  ABe  aucun  de'pôt,  ne  produit  point  de  mousse;  elle  est  pe- 

dëcenibrc  de  la  inêAe,  crue  et  indigeste  ,  néanmoins  on  remploie  avec  succèa- 

tanneries  ,  teintureries  ;  le  devant  de  la  fontaine  est  orn» 
le  colonne  élevée  en  l'honneur  de  Pétrarque  el  de  Laur*^ 
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VEIVDÉE.  Co  dépnrtcmenl  maritime,  formé  dit 
Poitou  (4  '  zone ,  rêg.  0.)i  prend  son  nom  d'une  pclile 
rivière  de  co  nom  qui  l'arrose;  il  comprend  \\  arr., 
i^o  cnnt,,  3i(>  romm.,  33,y.<)()o  h.  Cour  roy.  et  ne.  do 
Poilior»,  év.  de  Lncjon,  r.»*  div.  m.  Ef.  365  I.  rnr- 
rdes,  rcv.  lerr.  i5()(io'^oo  Ir.  Les  chefs-lieux  sont: 

BOURBON-VENDÉE,  nouvelle  ville;       3ooo  h.| 
FosTENAY,  sur  Itt  Vendée,  comm.de  bois;  ySoo  h, 
Les  Sadles-d'Olonne  ,  port  de  mer;         4^00  li 

Cantons  principaux»  L'île  de  Noirmoiitiers ,  ex- 
trêmement fertile;  elleaii  lieues  de  circonférence, 
7,5oo  h.  MortafH^ne f  eaux  minérales,  toiles,  porcel 
laines.  Luçoii,  évéché,  petit  port,  marais  salaiis.  Li 
lies  de  Bouiiif  de  St-GilleS'Sur-p^ic ,  (VYeu. 

Produits.  Le  sol  n'est  pas  naturellement  fertile 
cependant  l'agriculleur  recueille  assez  de  céréales 
de  bons  légumes,  d'excellent  chanvre  et  un  peu  dj 
vin;  il  élève  des  chevaux,  des  mulets  et  quelque! 
troupeaux  :  on  y  trouve  de  bons  marais  salans,  dcl 
oiseaux  aquatiques,  outardes,  perdrix  rouges.  J/irJ 
dustrie  s'occupe  de  la  pèche,  des  marais  salans 
de»  pierres  meulières  d'espèce  unique. 

Remarques.  Bourbon-J^endèc  ^  nonvolle  villo  ,  bâtie  sj 
remplacement  de  Roclie-8tir-Yon;  lo  plan  en  est  beau,  injj 
les  construclion4  ne  sont  pas  terminées,  et  le  commerce  dI 
fait  que  de  faibles  progrès  A  cause  de  la  diilîculté  des  coi 
munications  ;  le  canal  de  Bretagne  est  le  seul  moyen  qj 
puisse  lui  donner  quelqo'activiié.  Fontenay- le  Comte  lij 
son  nom  d\inc  belle  fontaine  ei  d^iii  château  qui  apparteni 
aux  comtes  de  Poi'f'U.  Cette  ville  fait  dos  exportations  coni 
dérables  en  bois  de  construction  et  h  brOtler ,  charbon  j 
produits  du  sol ,  par  le  port  de  Gros-Noyer,  et  reçoit  pari 
même  port  les  vins  de  Bordeaux ,  de  Sainionge  et  les  denit 
du  Midi ,  dont  cette  ville  tient  un  dépât  considérable.! 
ilèche  de  régliselVotre*Dame  est  remarquable  par  sa  hauied 
les  faubourgs  de  cette  ville  sont  très-bien  bâtis.  Les  Sûbli 
d'OlonnCf  ville  fort  commerçante,  qui  tire  son  noDi  i 
dunes  sablonneu»es  dont  elle  est  environnée;  son  port 
très-fréquenté,  on  y  fait  les  arméniens  pour  la  pêche  1 
Terre-Neuve  ;  les  vaisseaux  tirant  douze  à  treize  pieds  à'e* 
•ont  les  plus  propres  à  Tabordage  du  port  des  Sables.  Gel 
y'iUe  fait  le  commerce  de  grains,  chevaux,  mulets  ;  pêcli^l 
Mrdiue  et  possède  plusieurs  manufactures. 
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DE    CrOGRAPniE.  î  |5 

VIENNE.  Ce  département,  formé  du  Poitou 
(4*  zone,  rt^g.  O.),  tire  suii  nom  de  la  riviâre  qui  lo 
traverse-,  il  comprend  5  arr.,  Hi  cant.,  iiio  comm.v 
:>()8ooo  h.  (]our  roy.,  ac.  et  év.  de  Poilior»,  i  a  '  div.  m. 
E(.  ii^o  1.  curr.,  rcv.  i  i^.o8?.oiK)  l'r.  Les  chcliflieux  itonl  : 

POITIERS,  cloiTc8,l)o<pico d'aliénés;      2i(>o<)  h. 

Ghatellehault,  coutellerie  distinguée;   c)9.Cui  h. 

MoiiTMORiLLON  ,  macuroDs  et  biscuits  j       .^5(>o  Ii. 

LouDUNy  miel ,  cires,  vins ,  caux-dc-vie^  Sooo  h. 

CiVRAV,  commerce  de  fruits,  châtaignes;  l>,?.oo  h. 

Cantons  principaux»  Lusignan,  crains.  Montcon- 
tour f  Henri  III  y  remporta  une  célèbre  victoire  stir 
s,  toiles,  porce-i,j>g^j|.^l  Coligny,   en   1569.   Chauvi œny ^  iix\mcnQ$ 
naraissalaus*  t^'^^l  fei^Qj^mées,  La  Tremouille ,  ancien  duché. 
,c,  d  X eu*  I      Pfoduits.  Lo  sol,  (juoicjuc  générulcmeni  peu  fer- 

rellement  lertneW^iic  ^  accorde  cependant  une  ({uantité  sufR^viinte  clo 
18SCZ  de  cérealcsjLfj^jpj  g^  j^  \\v\  ^  beaucoup  de  chAtai^nes,  des 
livre  et  un  peu  "Brnfies.  L'agriculteur  tire  un  grand  revenu  de  IVdu- 
lulets  et  quelquîm-nlion  des  bctes  à  cornes,  mulets,  porcs  et  des 
Tiarais  salans,  dcl^l,ej|l^JJJ^  qn»i[  f^i^  g„  grand.   L'industrie  s'occupe 

ï-drix  ronges.  L  ir^vgc  distinction  de  la  coutellerie  et  de  la  papeterie. 

Remarques.  Poitiers  est  mal  bane,  ses  rues  sont  tortueuse» 
^t  montantes  ,  quelques-unes  cscarpcos  ;  on  volt  près  delà 
lille  les  ruines  d\in  cirque,  d^in  palais  tic  Galicn  ,  d^ln 
Iqnëdnc  ;  un  monument  gaulois  ou  masso  de  pierres,  appelé 
tierrc  levée  ,  so^itcnu  par  cinq  gros  piliers.  Celte  ville  (a- 
jriquc  étoffes,  caries  à  jouer,  papier ,  fer,  liqueurs.  Ses  en- 
[irons  sont  infestes  de  vipères  qu'on  envoie  à  Venise  pour 
\  composition  de  la  thériaque.  Poitiers  fut  long'lcmps  la 
Ksidence  de  Charles  VII  ;  on  y  remarque  In  cathédrale  bâiio 


s  m 


arais  salans 
ique. 

lanen  est  beau,  Wii 

et  le  coromevce  n 

la  dilTiculté  des  coi 

5l  le   seul  moyen  <\ 

ntenay  le  Comte  ^^^^^^^^^  ^^  tharles  Vli;  on  y  rema 

bateau  qui  «PPaj^;  Ju  neuvième  siècle;  c'est  dans  l-  plainc'de  rouillé,  prés  Poi- 
losexpovtationsco^»      ^^^^  ^^^^.^  ^^^^  Alaric  ,  roi  des  Visigollisi   par  celle 

^  braler  ,  c  0         ■icloire  il  mit  fin  au  royaume  d'Aquitaine,  et  le  réunit  à  ce 

oycr,  ^'^  ^*<°*tj  Mu'il  avait  déjà   conquis  des  Gaules.  C'est  encore  près  de 

.inionge  elles  *J^^' Voiliers,  où  Charles-Martel,  à  la  lôlc  des  Français,  défit  Abdé- 

épôt  considéra     jMimc,  qui,  après  avoir  envahi  l'Espagne  ,  venait  de  franchir 

'  If»  ^-^^  î*    iflii«*  Pyrénées  à  la  léte  de  quatre  cent  mille  Sarrasins  ou  Arabe», 

baus.  L.es^^^^  M  menaçait  la  France  d'une  ruine  totale.  Le  choc  fut  violent , 

^ais  bientôt  les  Sarrasins  plièrent  devant  la  valeur  des  Fran- 


juable  par  sa 

lien 

mi  tire   son  nom 

xronnée  \  son  Î^J^Miis,  et  laissèrent  sur  le  cAamp  de  bataille  plus  de  trois  cent 
ens  pour  la  P*'',  Mille  des  leurs,  avec  un  riche  butin.  C^a/c//er««/«  possède  un 


[ze  à  ti-eizepied»       «gg  p^^^  beaux  ponts  de  la  France  ,  sur  la  Vienne  ;  ell»-  fait 
port  des  bables.     m^jj^j^g^^^  jg^ 

,aux,  mulets  \  r^''|iel ,  gomme,  laine. 


X.C  o    j       «a  ■Cl       Ce»    P  "*  oeaux  ponis  ae  ja  rrance  ,  sur  la  vienne  ,  fi»«-  »«ii 
port  des  babie^*^Qm^gj.gg  jgg  grains ,  vins ,  anis ,  pruneaux,  coriandre. 


ires. 


Va 


1 16  ABRÉcé 

VIENNE.  (HAUTE-)  Ce  département ,  formé  diil a 
Limousin  et  de  la  Marche  (4°  zone ,  rég.  O.),  tire  sonlg^ 
nom  de  sa  proximité  de  la  source  de  la  Vienne;  iliç 
comprend  4  arr. ,  27  cant. ,  2,22  comni.,  276400  h.i  j 
Courroy.  ,ac.etév.  de  Limoges,  2i®  div.  m. Et.  284 if 
Carrées,  rev.  8189000  fr.  Les  cheCs-Ueux  sont: 

LIMOGES,  sur  la  Vienne,  porcelaine,  ci  rc;  256oo  li 
Saint-Yrieix 5 porcelaine,  forges,  toiles;  2800]) 
RocHECHouART,  forgcs,  usiucs  importantes;  1 600  lil 
BEtLAc,fonderieSj  tanneries,  couvertures  ;  3400  li[ 

Cantons  principaux*  St-Li'onard,  papeteries ,  ma 
nufaclures  de  draps.  Le  Dorât,  potasse ,  filaturei 
de  coton.  St-Junien ,  sergesj  gants,  papeteries, 
Bessine,  miel,  grains. 

Produits»  Le  sol  est  fort  montagneux  et  stérile, c  p 
le  climat  très-froid  j  il  produit  peu  de  céréales ,  maii 
ses  montagnes  sont  couvertes  de  châtaigniers  dV- 
grand  produit  :  on  y  trouve  de  bonne  terre  à  porc 
laine  tort  recherchée.  L'agriculteur  profite  de  s 
bous  pâturages  pour  élever  des  bœufs,  deséhcvau 
des  mulets,  qui  font  la  principale  richesse  du  déparl 
tement;  son  noyer  est  recherché  pour  rébénislri: 
L'industrie  s'occupe  de  la  papeterie  et  de  la  fàbriqir 
de  porcelaine,  tréfileries  de  fer,  épinglerie  ;  elle  ol 
fre  aussi  au  commerce  les  produits  de  ses  mines ("^ 
fer,  cuivre,  plomb,  etc. 

RemarUues.  Limoges ,  sur  la  rive  droite  de  la  VienntI 
possède  un  enirepôtdes  mnrcliandijes  du  Midi  ;  fait  le  conj 
merce  de  bestiaux,  fabrique  étoffes ,  toiles ,  satins  ,  aîguilleJ 
épingles  ,  limes,  armes  blanches,  clouterie  ;  elle  a  des  manJ 
factures  de  porcelaine  ,  de  faïence,  de  poterie  ;  des  fonderil 
de  cuivre  jaune  :  sa  blanchisserie  de  cire  rivalise  avec  cel 
du  Mans.  Cette  ville  possède  divers  monumcns  d^antiquitl 
Téglise  Saint-Martial,  l'evêché,  la  place  d''Orsay ,  de  belll 
promenades  où  s'exticutent  chaque  année  des  courses  de  cM 
"vaux.  C*est  la  patrie  du  chancelier  ôi'Aguetseau.QeAé^iim 
ment  offre  de  nombreuses  citiigralions,  qui  procurent  à  lacad 
taie  et  à  presque  tous  les  départcmens  des  charpentiers, ni 
çons,  etc.  La  mined^étatn  fin  de  yaulry  est  la  meilleurej 
presque  Punique  de  la  France.  Près  d^Kr/'e/x  est  le  bourg  ^ 
Roche- Abeille ^  où  Henri  lY  fit  ses  premières  armes. 
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DE    GÉOGRAPHIE.  fi^ 

VOSGES.  Ce  département,  formé  de  la  Lorrain© 
(2^  zone,  rég.  E.),ftireson  nom  des  montagnes  qui  le 
séparent  de  l'Alsace  j  il  comprend  5  arr.,  3o  cant.,  55o 
comm.,  38oooo  h.  Cour  roy.  et  acad.  de  Nancy,  év. 
(le  Saint-Dié,  3®  div.  m.  Et.  3oo  1.  carrées,  rev.  terr. 
14336000  fr.  Les  chefs-lieux  sont  : 

EPINAL,  sur  la  Moselle,  papiers  vélins  5  8000  h. 
IVIiREcouRT,  instrumens  de  musique;  8000  h. 
Neufchateau,  commerce  de  clouterie  ;  3'^op  h. 
Remiremont,  sur  la  Moselle,  fromages;  4200 h. 
Saint-Dié, surlaMeurthe,sitepittoresque;  ^Soo  h. 

Cantons  principaux»  Plombières ,  eaux  minérales. 

iJuntrexéville ,   eaux  minérales  contre  la  gravelle. 

VainSj  fab.  do  fer  blanc  la  plus  ancienne  de  France. 

Produits*  Le  sol  montueux  de  ce  département  re- 

lèle  fer,  cuivre,  plomb,  ardoises,  marbre,  pierres 

oircs;  ses  nombreuses  forêts  renferment  beaucoup 

e  gibier.  L'agriculteur  récolte  peu  de  froment,  mais 

se  dédommage  par  une  prodigieuse  quantité  d*a- 

oiue;  il  élève  beaucoup  de  chevaux  et  de  porcs. 


y.  ^  1      iu««on»B  industrie  emploie  de  nombreuses  usines ,  et  cod- 
tnls.  des  enevaiw    .  a     •*■  t.    ■%  •  -i 

•  u         A  1  démifr^^'^""^         ^  musique,  orgues,  violons  ,  etc. 

l'ébénislriîB  Remarques.  Epinal  possède  des  papeteries  et  des  verrerie^ 
^^     1    I     f  u/,«iin.oinmées  j  elle  fabrique  iils ,  toiles,   faïences.   Mirecourt 
e  et  de  la  ^**Y'^  M  Ht  célèbre  pour  ses  lubriques  de  dentelles,  serinettes,  orgues 
_i_^.«  .   oMn  '^'■^ilaliyes,  violons  et  auties  instrumens  de  musique.  Remire-^ 
ont  fait  un  grand  commerce  de  grains,  beurre  et  fromage^ 
ts  Gerardnier»  Ses  environs  fournissent  de  la  glu  fort  re- 


jinglerieî  elle  o(| 
is  de  ses  mines  ("J 


roite  de  la  Vienne 
u  Midi;  fait  ^e  co 


erchée ,  des  simples ,  des  racines  médicinales  et  de  la  poix 
bédiée  aux    différens  ports  de  France.  Saint-Dié  ,  au  mi- 
^u  des  forêts   des  Vosges ,   est  arrosée  par  plusieurs  mis- 
es, salins  ,  aîguule&i,]^   qui  coulent  dans    les  rues,    et   y    entretiennent    la 
r'xe '^  cWc  Siàes  miiiMQçj'Qié.  Dom'Bemi  ,yi\lAge  près  Neuchàt3au,  vit  naître 
otcTie  ;  des  foncltn«artne-éZ'-^rc,dite/a  pucelle  d'Orléans.  Celte  fille  extraor- 
re  rivalise  avec  c^maire  s'étant  mise  à  la  tête  de  Parmée  française ,  fit  lever 
[onuincns  d^antiquilAsiége  d'Orléans ,  que  les  Anglais  étaient  sur  le  point  de  rë* 
e  d'^Orsay  ,  de  beiMjig  ^  conduisit  le  roi  Charles  Vil  à  Reims  f>our  y  être  sacré 
lée  des  courses  de  cl)fl  ^/^^g  ^  ^^  voulut  se  retirer,  disant  que  sa  mission  éiait  finie. 
^uesseau.CedépattS  ^qj  n^^yant  pas  voulu  y  consentir,  elle  se  jeta  dans  Coai- 
"ui  procurent  à  la  caAgi^e  où  elle  comballit  vaillamment;  niais  ayant  manqué 
des  charpentiers, nia sQgQ„Pg  ^^,^3  u^e  sortie  ,  elle  fut  enveloppée  par  les  en- 
ry  est  la  meilleureBQ,;^  ^  ^^^  ^  honteux  d^avoir  été  ballus  par  une  fille ,  la  bri)i- 
rieix  est  le  bourg  fent  ^om^  ^i^ç  ^  Rouen, 
ières  armes. 


|i        ■':l'' 


h      m  i 


]  1 8  arri'gé 

YONNE.  Ce  département ,  formé  de  la  Bourgo- 
gne {'>i^  zone,  rég.  du  centre),  doit  son  nom  à  la  ri. 
vière  qui  le  traverse;  il  comprend  5  arr.,  3^  cant.,, 
48o  comm.,  342000  h.  Cour  royale  et  ac.  de  Paris, 
arch.  de  Sens,  1 8*  div.  m.  Kt.  3yo  1.  carrées^  rev»  lerr.| 
17625000  fr.  Les  chefs-lieux  sont  j 

AUXERRE  ,  sur  l'Yonne ,  vignoble  5        12400  h.l 

Sens  ,  sur  l'Yonne ,  bois  flotté ,  vins ,  cuirs  ;  8700  lii 

JoiGNY,  sur  l'Yonne,  exportation  de  vins;  8700  li. 

Tonnerre  ,  sur  PArmençon ,  très-bons  vins 5  3^00  ï\ 

AvALLON ,  beau  site ,  commerce  de  farines  ;  52oo  bj 

Cantons    principaux.    Chablis ,   excellens     virj 

blancs.  St-F lorentin,  comm.  de  blé 5  chanvre,  elcj 

Villeneuve,  fer,  acier  poli.  Coulantes,  surnomméelaf 

Vineuse,  à  cause  de  son  grand  commerce  de  vins! 

Produits»  Le  sol   est  très-fertile   et   bien   boiséf 

L'agriculteur  est  riche  en  vins;  les  plus  estimés  sod 

ceux  d'Auxerre,  de  Joigny,    de  Coulanges  ,  et  Ifl 

blancs  de  Chablis  :  fabrique  de  gros  draps,  etc. 

Remarques.  Auxerre  possède  toutes  les  fabriques  et  les  mj 
nufactures  qui  peuvent  rendre  une  ville  florissante  ;  on  y  vof 
de  belles  «églises  d'architecture  gothique,  la  cathédrale  surtoi 
est  remarquable  par  la  hauteur  de  sa  nef,  la  beauté  de  ses^ 
ti*anx  et  le  tombeau  d'Amyot  ;  son  territoire  produit  une  qui 
titéirès-considcrable  de  vins.  Sens^  sur  le  penchant  d'unec| 
line,  n''a  qu'une  seule  belle  rue  sur  la  route  de  Paris,  sonj 
chevêche  a  été  célèbre  par  la  primat  ie  dv)nt  il  jouissait,  Joigi 
bâtie  en  amphithéâtre  ,  possède  un  excellent  vignoble. 

Possessions  lointaines  de  la  France. 

84-  D*  Quelles  sont  les  possessions  lointaines  de  la  Francl 
K.  £n  Asie  ,  Pondichéry,  Chandernagor ,  Mahé  et  Karij 
(3i5).,En  Afrique,  Alger  (4aa);  île  Bourbon;  Sainte-Mai 
dans  nie  de  Madagascar  (43a)  ^  St-Louis,  Podor,  le  fort  Saij 
Charles  sur  le  Sénégal  5  PorienHic  (4*7)  ;  l'île  de  Gorée  ,  n 
le  Cap- Vert  (.4  4)-^'  ®"  Amérique  ,  la  Guiane  française  (la 
les  lies  Saint-Pierre  et  Miquelon  dans  le  golfe  Saint-I/ 
rent  (4^5);  la  Guadeloupe  ,  la  Désirade,  Marie-Galande,j 
Saintes,  la  Martinique,  capitale  Fort-Royal  (47â)« 

Fleuves  f  Rivières  principales  y  Ports  et  Canaux  delà  Frai 

85.  D.  Nommez  les  fleuves  et  les  principales  rivières  de  la  Fraij 

K.  Les  fleuves  sont  :i°la  Seine  qui  a  sa  source  en  Bourgojj 

arrose  Chàtillon  ,6ar^  Troyes  ,  Nogent,  Montereau,  Meil 


lej 


te  la  Boiugo- 
1  nom  à  la  ri- 
arr.,  3^  canl,| 
I  ac.de  Pans, 
:rées,revaerr.| 
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Paris ,  Mantes  ,  Rouen  et  le  Hâvie ,  où  elle  a  son  embouchure 
dans  rOcéan  ,  après  un  cours  de  11a  lieues  ;  elle  reçoit,  sur  la 
rive  droite,  TAubc,  la  Marne,  TOise  grossie  de  TAisne  ;  sur  la 
rive  gauche  rYonne,  le  Loing  et  TEure,  formant  le  bassin  de 

[h  Seine. 

oP  La  Loire  qui  a  sa  source  dans  les.Cévennes,  arrose  le  Puy, 
Saint-Rambert,  où  elle  devient  navigable,  Roanne,Digoin,  1\e- 
vers,la  Charité,  Driare  ,  Gien,  Orléans,  Blois,  Tours,  Saumur, 
Nantes,  Paimbœuf,  et  se  jelte  dans  l'Océan  après  un  cours  de 

i^oi)  lieues;   elle  reçoit,  à  droite,  la  Nièvre,  le  Maine  formé 
çyjj-s •  8*700 lli  i)ar  la  Mayenne,  la  Sarthe   et  le  Loir;  sur  la  rive  gauche TAl. 

i'      •  ^o  .  ftnoo  lil  l'^""»  '^  Loiret,  le  Cher,  l'Indre,  la  Vienne  grossie  de  la  Creuse 
le  Vins,  o>        I  ^^  ,^  g^^.^^   j^^^^.^  ^^  j^  j^^.  ^^ 

)nsvinsî^7ûo  J  ,  ,.  ,  ^.  ,  .  ._ 
lannes-,520oli! 
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bien 
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3"^  La  Gironde,  forniÊe  par  la  Garonne  et  la  Hordogne  au 

c-d'Ambès  ;  la  Garonne  reçoit  l'Ariége,  le  Tarn  grossi  de 

Aveyron,  la  Baise  et  le  Lot.  La  DorJogne  reçoit    la  Vezèze 

lossie  de  la  Corrèze;  bassin  'le  la  (iaronne,    qui  ,    dans  un 

ursde  170  lieues  ,  jirrose  TNlurrt ,  où  olle  couiincncc  à  être 

vigable  ,  Toulouse,  Ageu  et  Bordeaux. 

4^^  Le  Rhôue  a  sa  source  dani  un  des  glaciers  du  Mont  de  la 

|ourche,  à  deux  lieues  de  celle  du  Rhin,  traverse  le  lac  de  Ge- 

ve,  passe  à  St-Genie/, ,  où  il  coiumence  à  t^lre  navigable  ,  se 

rd  dans  un  gouffie  de  rochers,  en  sort  après  et  arrose  !  yon, 

ndrieu  ,   Vienne  ,  Toumon  ,  Valence  ,  Viviers  ,  Avignon, 

•os  draps  5  etc.    Kauraire,  Tarascon  ,  Arles,  et  se  jette  dans  la   Méditerranée 

IggijjMrès  un  coursde  200  lieues  ;  il  reçoit,  à  droite,  TAin,  la  Saône 

esfab'ïtî"®*®         ^Mossie  du  Doubs,  l'Ardêche,  le  Gard  prés  Beaucaire;  sur  sa 

ilo vissante  -,  «  g^^^Megauche ,  Plsère,  la  Drôme  et  ta  Dnrance;  bassin  J.u  Rhône. 

ijlacainedra      ^^g^Les  autres  rivières  sont  PEscaut  et  la  Meuse  ,  qui  tombent 

,  ^*bea«ie^^^^^^  ■jj^jjj  jjjgj.^^.  Nord  ;  la  Somme,  l'Orne  et  la  Vire  qui  tombent 

^ns  la  Manche;  la  Vilaine  ,  la  Sévre  Nior  taise,  la  Vendée,  la 

larente,  PAdour,  qui  tombent  dans  PAtlantique.   L^Aude  , 

léraultjla  Thct  et  le  Var  qui  se  jettent  dans  laMéditerrafllIe. 

Les  principaux  canaux  sont  celui  de  Briare  ,  communiquant 

[de  Loing,  la  Seine  et  la  Loire  ;  celui  de  Chàlons-sur-Saône 

pigoin,  où  il  se  joint  à  la  Loire;  celui  de  Dijon ,  entre  la  Saône 

[rYonne;  celui  du  Languedoc,  il  couuncnce  à  Cette  et 


.{reproduit  une  qv 
e  penchant  d^unecj 
Je  de  Palis,  son 
„ti\  jouissait,  Joig'^ 

gUent  vignoble. 


\la  France. 


e  Rolfe  baint-M 
WT«îie-Galande,l 


Marie 


Royal  (A-jS)' 


Communiquer  le  Doubs  avec  le  Rhin  et  U  Saône. 
ks  ports  militaires   sont  Cherbourg  ,  Brest ,  Lorient,  Ro- 
foi'l  et  Toulon  ;  les  principaux  ports  marchands  sont  Dun- 


j/.7fl  FrfliB"fi>  Calais,  Boulogne,  Dieppe,  le  Havre,  Rouen,  Houfleur  ; 
|t  Canaux  aeia  *     j^^^^  Mrlaix,  Nantes,  les  Sables-d'Olonne  ,  La  RocK-lU, 
des  rivières  delà  cî»mo^  Bordeaux,  Bayonue,  Cette,  Marseille,  Aulibes,  Ajaccio, 

ta  source  en  ««"Xr*- 
iljMonieveau,  W«'l 
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ILES  BRITANNIQUES,! 

ou  &OYAUME  d'aNGLETERRE. 

86.  D.  Quelles  sont  les  bornes  du  royaume  d'A 
gle terre  7 

R.  Il  est  borné  à  l'est  par  la  mer  du  Nord,  i 
sud  pur  la  Manche  ^  à  Toucst  et  au  nord  par  l'Ocè 
Atlantique. 

87.  Donnez-nous  quelques  notions  historiques  sur  ces  lies  g 
R.  Ces  lies  forment  aujourd'hui   un  état  qui  compreM 

FAngleterre  proprement  dite  ,  appelée  autrefois  Albion  j  TiP 
«osse,  l'Irlande  et  un  grand   nombre  d^Ues  adjacentes.  Lj 


-cosse, _-  — „ --J -. 

premiers  habitans  connus  de  TAngleterre,  se   nomraaiej 

Bretons  ,  d'où  est  venu  le  nom  d''iles  Britanniques  :  vaincl 

parles  Saxons  et  les  Anglais  ,  ils  passèrent  la  Manqhe  et  s'él 

mirent  dans   une  province  des  Gaules  que  nous  appeler 

Bretagne.  En  changeant  de  maîtres  le  pays  changea  de  noj 

et  prit  celui  d'Angleterre,  ou  terre  des  Anglais,  et  fut  à\\i 

en  sept  royaumes  qu'on  noiuma  Heplarchles.  En  878,  le 

3ute  l'Angleterre  sous  sa  domination  :  ses  si 
»  : l'tA i-„  T^_„^-..     _.,:  -. ci 


V 

■  Ci 


Ite 


Ëgbert  réunit  toute 


domination  n  y   tut  pas  longue  ;  ijruillaume'ie-Lonquer 
due  die  Normandie  ,  les  en  chassa  en  1066.  Depuis  ce  .. 
narque  la  couronne  a  souvent  changé  de  dynastie  }  aujo 
d%ui  elle  est  possédée  par  la  famille  de  Hanovre.  . 

Dans  le  5*  siècle  ,  l'Ecosse  était  habitée  par  les  Pictl 
peuple  vaillant  et  belliqueux  qui  causa  de  grands  ravaj 
dans  le  pays  des  Anglais  j' il  conserva  ses  rois  et  son  indépf 
daiice  jusqu'à  l'infortunée  Maiie-Stuart ,  décapitée  en  il 

£ar  les  ordres  de  l'impérieuse  Elisabeth.  Jacques  VI ,  ûl. 
Urie-Stuart ,  étant  monté  sur  lé  trône  d'Angleterre, 
deux  royaumes  furent  réunis  et  ont  continué  de  Têlre  ju)i| 
nos  jours*  Du  temps  des  Romains ,  l'Ecosse  était  séparé 
rAneleterre  par  une  forte  muraille  et  des  retranchement 
L'Irlande  fut  peu  connue  par  les  Romains ,  ou  ils  la 
gèrent  peu  digne  de  leur  ambition ,  car  ils  ne  se  |iiirtint| 
en  peine  de  l'assujétir  :  cette  lie  eut  ses  rois  partiel 
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usqu'en  1173,  que  Henri  II  roi  d'Angleterre  y  envoyaK^il 
trmée  dans  le  dessein  d'en  faire  la  couqtiête:  mais  le  A,^ 
'ësista  long-temps  et  ne  l'ut  entièrement  soumis  qu'auv 


«iècle,  il  conserva  même  la  forme   de   soii  gouvêrnen 
jnsqti^on  1808  ^  époque  de  son  entière  réunion  à  l'Angleta 
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88.  D.  Quelles  sont  les  îles  qui  composent  cet  état  ? 
R.   lo    L'Angleterre    et   l'Ecosse  j    2°    l'Irlande} 

3°  plusieurs  groupes  d'îles,  dont  les  principaux 
sont  Schetland ,  les  Orcades,  les  Hëhrides,  les  Sor- 
liagues;  4°^^**  î^^s  Anglesey,  Aurigny,  Guernesey, 
Jersey,  etc. 

89.  D.  Gomment  se  divise  ce  royaume? 
R.  L'Angleterre  se  divise  en  Sa  comtés,  l'Ecosse 

en  35 ,  et  l'Irlande  en  32  :  ces  conptés  portent  pres- 
jqiie  tous  le  nom  de  leur  ville  capitale. 
I     90.  D. Quelle  est  l'étendue  des  Iles  Britanniques? 
R.  On  leur  donne  environ  i5,ooo  lieues  carrées. 
9T.  D.  Quelle  est  la  population  de  cet  état? 
R.  On  la  porte  à  23  millions  d'habitans,  dont  eu- 

^^^ i«v*''°'^  ^^^  deux  tiers  sont  protestansj  les  autres  sont 

nies  ^djacenies.  ■  ^^l^^l^   ^^gg    ^^  ^^  Irlande  ils  le  sont  presque  tous, 
erre ,  se   nommaup  ^.     .   '      ,  .  r  ,    ^        ^ 

ritanniques  :  vainc] 
ntlaManphe  etseL 

93.  D.  Quelles  sont  les  productions  de  l'Angle- 
Iterre? 

R.  Quoique  le  terroir  ne  soit  pas  très-fertile  ,  l'ex- 
ellente  culture  qu'il  reçoit  le  fait  beaucoup  pro- 
iiire.  Le  vin  y  manque  absolument,  on  le  rem- 
lace  par  la  biève.  On  y  trouve  des  mines  de 
uivre ,  de  fer,  de  plomb  et  surtout  d'élain  5  son  acier 
st  d'une  qualité  supérieure}  il  y  a  beaucoup  de 
harbon  de  terre  ,  mais  peu  de  bois. 

94.  D.  Quelles  sont  les  principales  villes  d'An- 
leterre? 

R.  Londres,  capitale,  sur  la  Tamise,  avec  un  port 
agnifique  ,  le  plus  fréquenté  qu'il  y  ait  dans  l'uni- 
ers,  à  96  lieues  de  Paris;  i274Ôoohabitans.  Yorck , 
KcosseTtait  sépâréMur  l'Ouse ,  seconde  ville  d'Angleterre  pour  son  éten- 
des reiranchemen5p[Qe  et  sa  magnificence.  Cambridge,  son  université 

st  une  des  plus  célèbres  de  l'Europe.  Cantorbéry  , 
lès-ancienne,  et  autrefois  l'une  des  plus  fameuses 
illes  de  l'Angleterre.  Bristol,  la  plus  riche  et  la  plus 
ommerçante  de  toute  l'Angleterre  après  Londres. 


5  que  nous  ai 
pays  changea 
Anglais,  et  tut  du 

rchies.  En  878,  le j 

domioalipn  j  ses  Jj 
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établir  en  1917.  L' 
llaume-le-Conquerai 

1066.  Depuis  èe 
de  dynastie  \  aujoi 
e  Hanovre, 
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qS.D,  Quelles  sont  les  principales  villes  d'Ecosse? 
R.  Edimbourg,  capitale  sur  le  golfe  de  Forth ,  ce- 
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lèbre  université ,  belle  «glise  gothique ,  82,800  Lab. 
New-Aberdeen  ,  port  sûr  et  commode. 

96.  D.  Quelles  sont  les  prin.  villes  de  l'Irlande? 

R.  Dublin,  capitale,  une  des  plus  importantes 
villes  de  l'empire  Britannique  ,  tant  par  son  étendue 
et  sa  population  que  par  son  commerce  et  son  uni- 
versité 5  263ooo  hab.  Cork,  seconde  ville  d'Irlande, 
très-commerçante  ;  il  y  a  un  consulat  français. 

^■^'J,  D.  Les  possessions  de  l'Angleterre  ne  s'éten- 
dent-elles pas  tiors  des  Iles   Britanniques? 

R.  L'Angleterre  étend  sa  domination  dans  les 
cinq  parties  du  monde  j  elle  possède,  en  Europe,  1 
Hanovre,  faisant  partie  de  la  Confédération  germa  ,„. 
nique  (i65);  la  ville  et  le  fort  de  Gibraltar  en  EsJi'ie 
pagne  (211)  ;  et  l'ile  de  Malte  dans  la  MéditerraneJ  ' 
(259).  Dans  l'Asie  ,  Ceylan  (324)  î  ^slos  l'IndoustanJ  1 
le  Bengale  ,  comprenant  une  population  de  5i  miI'Vp< 
lions  d  habitans  (824),  et  Maiaca  (334)»  Eu  Afriquo,P  ti 
le  cap  de  Bonne -Espérance  (4o3)  ;  le  cap  CorsjP'H 
(4o8)  ;  Port-Natal  (4o2)  5  Bathurst  et  James  dans  \m  u 
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modes  (4^5)  ;  la  Nouvelle-Bretagne  (4^3)  ;  une  pai^ta 
tie  de  la  Guiane  (484)  5  et  la  Terre  des  Etats  (SoSPhé 
Dans  l'Océanie ,  établissemens  dans  la  Nouvelle-HoBor 
lande , dont  le  plus  considérable  estPort-JacksoH,  prVoi 
son  d'état  de  l'Angleterre;  Botany-Bay,  etc.  (522).  p. 


.1 
SUÉDE  5    NORWÉGE  ET  LAPONIE. 

98  D.  Quelles  sont  les  bornes  des  états  de  Suèda 

R.  Ces  états  formentune  presqu'île  bornée àl'E.p 

la  mer  Baltique  et  le  golfe  de  Bothnie,  au  S.  pari 

mer  Baltique  ,  à  l'O.  par  l'Océan  Allantique,  et  au  1 

par  L'Océan  et  la  Laponie  qui  en  dépend  en  partie] 
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gg.  D.  Donnez-nous  quelques  notions  histor.  sur  cet  état? 


de  l'Irlande 
i  importantes 


La  Suède  et  la  Norvège  ,  appelées  la  Scandinavie  parles 
Romains,  étaient  peuplées  par  des  hordes  sauvages  qui,  s^clant 
unies  à  d'autres  nations  voisines ,  se  répandirent  dans  diverses 

,  j  conirëes  de  l'Europe  et  y  causèrent  les  plus  grands  ravages. 

iV  son  étendue  ■  Ces  peuples,  connus  sous  les  noms  de  Goths,  Visigoths,  Os- 

pt  son  uni-  ■  trogoths  ,  Normands,  etc.,  se  rendirent  célèbres  par  leurs  bri- 

^f\     A'T  lande  1  g*°^3gc8  sous  Raoul,  Odoacre  et  Iheodoric,    dont  les  tx- 

llle  Cl  ir»a        •■  ^^i^j^g  ^^^^  consignés  dans  nos  histoires  :  la  France ,  TËspagne 

,  français.  ■  et  rilalie  en  furent  les  principaux  théâtre?. 

rrc  ne   s'éten-l     La  Suède  et  la  Norwége  furent  assujéHes  au   Diincinarck 

7  Itcu  1397,  après  avoir  eu  jusque-là  des  rois  particulicr.s.  En 

^iies.  lesP^^^*   Gustave- Vasa  ,  unique  rejeton  des   anciens  rois   de 

atton    dans        iguède,  parvint    à  remonter  sur  le  trône  de  ses  pères,  et  sa 

en  ViUr^^P®'  ^'^Iposlcrité  a  régné  jusqu'en  1808  ,  que  le  général  français  lier- 

'Wation  germa-lfiadotte  fut  appelé  à  lui  .-uccéder.  Ln  1814,  la  Norwége  avait 

\   .  \tnr  en  "Es-lllé  séparée  du  Da-oeinarck el  réunie  à  la  Suède. 

M  »d'terranéïf  '^^*  ^-  ^^  9^^°*  ^®  composent  les  états  de  Suède? 

m 
tio 


^    \\  doustaul  ^*  ^^®  anciens  royaumes  de  Suède  et  de  Norwége 

^^    A     5i  mil-kp^*^*^^  P*^  '^^  montagnes  Dophrines  ,  et  d'environ 

tion  ne    ^^^  ^^  ■  ^j^^^  ^^  1^  Laponie  habitée  par  des  hommes  d'une 

►4)*  ^^        Corst^^®  extraordinairement  petite. 

I .  le  *^**^P  i^^g  iB  loi  •  D»  Quelle  est  l'étendue  de  ce  royaume? 

et  Janaes        '  W^^  gjjg  gst  d'environ  44  mille  lieues'carrées. 

'élene  \,V^^J  jJioa.D.  Quelle  est  sa  population?' 
*  les  Bem-^'  ^^^®  "®  répond  pas  à  l'étendue  du  territoire, 

T^^^\  '  une  pat*"*  évaluée  qu'à  environ  4  millions  d'habitans , 
i?*'  ts  (So»^^""^®"^  ®"  grande  partie  5  cependant  toutes  les  re- 


des  Etals  C5o8' 


^5        «Ho  TlolBons  V  sont  tolérées. 
>oil-JacKSO»,pw      ?f.,_.,„_«„.  r„^   ' 


'01 
laVj 


(522V  W^'  ^®  gouvernement  représentatif. 


e  du  gouvernement? 


04.  D.  Quelles  sont  les  productions  de  la  Suède? 
l.  Ce  pays  étant  d'une  température  très-froide  , 
errain  y  est  peu  productif.  La  récolte  en  blé  n'esf 
I  suffisante,  et  les  pâturages  y  sont  arides;  l'hiver 
ET  LAPOÎïlE'  liure  près  de  neuf  mois.  Le  sol  recèle  beaucoup  de 

les  de  cuivre  ,  de  fer  de  première  qualité  ,  quel.- 
s-unes  d'or  et  d'argent.  Le  bois  pour  laconstruc- 
des  vaisseaux  fait  le  principal  objet  du  corn- 
ée, et  offre  une  ressource  assurée  pour  le  pays,  à 
se  de  sa  grande  abondance.    L'animal    appela 
ilantique,etau»g  ^^^  très-utile,  surtout  pour  les  Lapons 5  sa 
épend  en  paï^^^ir  et  son  lait  leur  servent  de  nourriture,  et  sa 
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peau  de  fourrure  î  il  loiir  rend  en  outre  les  méraesl 
services  que  le  cheval  parmi  nous. 

1  o5.  1).  Quelles  sont  les  princ.  villes  de  la  Suède  ?j 
B .  Stockholm  ,  cap.  de  la  Suède ,  sur  le  lac  Mélcri 
h  38o  1.  de  Paris ,  port  magnifique  pouvant  contenir! 
jusqu'à  1000  vaisseaux 5  80000  h.  Chnstiania  ,  cap,[ 
de  la  Norwége.  Chr'utiansand ,  év.,  port  Irès-coiui 
mode.  On  ne  trouve  point  de  villes  dans  la  Laponiej 
loO.  D. Quelles  sont  les  îles  dépendant  de  lu  Suède] 
K.  Les  principales  sont  Oland  et  Gothiand  daDf 
la  Baltique,  les  groupes  de  Lofoden  et  de  Tromsof 
le  long  des  côtes  de  Morwcge ,  et  l'île  de  St-Barlliel 
lemi  dans  les  îles  Antilles  en  Amérique  (N^  ^']^)> 


DANEMARCK. 

307.  D.  Quelles  sont  les  bornes  du  Danemarc 

R.  Cet  état,  formant  une  presqu'île  ,  est  bornéj 
l'est  par  la  Baltique ,  au  sud  par  le  Hanovre 
l'ouest  et  au  nord  par  la  mer  du  nord. 

T08.  D.  Donnez-nous  quelques  notions  historiques  sut] 
Dancmarck  ? 

R.  Le  Danemarck ,  d*où  sortirent  les  Teutons  et  les  Cil 
hres  ,  qui  mirent  souvent  en  danger  la  re'publique  roniaii 

J)roduisit  plus  tard  ces  nombreuses  émigrations  qui  ravagèi 
'Angleterre.  Cet  état  compta  des  rois  dès  les  temps  les 
reculés.  Vers  la  Un  du  douzième  siècle ,  les  Danois  s^ci 
rérent  descontrées  méridionales  delà  mer  Baltique,  etcré 
le  royaume  des  Vandales.  LUm prudence  de  Vaidemar  1 
perdre  toutes  ses  possessions  germaniques  ;  mais  Margai 
étant  montée  sur  ie  Irône  en  1387  ,  lui  rendit  tout  son  éclalj 
la  réunion  de  la  IVorwége  et  de  la  Suède  à  la  couronni 
Danemarck,  et  mérita,  par  ses  vertus  et  ses  talens  mililaii 
d^étre  appelée  la  Sémiramis  du  Nord  :  ses  successeurs  c 
de  la  peine  à  se  maintenir  possesseurs  de  ces  vastes  étal 
^   perdirent  bientôt  la  Suède  ;  mais  la  Norwége  resta  fidèle 
qu^en  1814  quVIe  fut  réunie  à  la  Suède. 

loy.  Jj.  Comment  se  divise  le  Danemarck^ 
11.  H  se  divise  en  trois  parties,  piovince  dan 
provinces  allemandes  et  îles.  La  province  dani,-, 
est  le  presqu'île  de  Jutland  ;   les    autres   sodP    ' 
djichè  de  Holstein,  et  ceux  de  Lauenbourg  et 
deubourg,  faisar^t  partie  de  la  confëdération' 
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mauiqiie  (i^^).  Les  principales  îlc.^  danoises  sont: 
Séeland,  Laland  et  Fionic  dans  la  Baltique  ;  Fœroër 
et  l'Islande  dans  l'Atlantique;  cette  dernière  étant 
située  très  au  nord  ,  la  rigueur  du  climat  la  rend 
presque  inhabitable  ,  elle  ne  compte  qu'environ  5p 
mille  habilans ,  sur  une  étendue  de  2G74  lieues 
(arrées.  On  assure  que  le  volcan  du  mont  Hécla  est 
éteint  depuis  quelque  temps. 

110.  1).  Quelle  est  l'étendue   du    Danemarck  ? 
R.  On  lui   donne  7200  lieues  carrées,  en  y  coni- 

)reuant  les  îles. 

1 1 1 .  D.  Quelle  est  la  population  du  Panemarck  ? 
R.  Environ  '6  millions  d'habitans,  preayque  tous 

iithéricns;  cependant  les  catholiques  y  sont  tolérés. 

1 1 2.  D.  Quelle  est  la  forme  du  gouvernement  ? 
R..  C'est  une  monarchie  absolue  et  héréditaire. 

1 13.  D.  Quelles  sont  les  produ.  du  Danemarck? 
R.  Elles  consistent  en  blé,  pois,  pommes  de  terre, 

iii ,  tabac ,  chevaux  très-estimés,  bêtes  à  cornes  d'une 
elle  espèce ,  et  beaucoup  de  bois  de  construction. 

1 1 4»  !)•  Quelles  sont  les  pr.  villes  du  Danemarck  ? 

Copenhague,  cap.,  grande,  belle  et  forte  ville', 
ans  l'ile  Séeland ,  loSooo  habitans  ,  l'un  des  meil- 
urs  ports  de  l'Europe ,  à  3oc)  1.  de  Paris.  Odensee  , 
ans  l'île  de  Eîonie.  I^ibourg,  petite  ville  êpisco- 
ale.  Albovrg,  évêché ,  port  profond  et  sûr. 

ii5.D.  Le  Danemarck  ne  possède-t-il  pas  des 
tats  hors  de  l'Europe? 

R.  Il  possède  encore  en  Asie  ,  sur  la  côte  de  Co- 

mandel,Tranquebar  et  ses  dépendances  (326).  En 
friqne  ,  Christianbourg  (4o8).  Et  dans  les  Antilles, 
t- Thomas,  St-Jean  et  Ste-Croix  (47^)?  g'  plusieurs 
ulres  établissemens  en  Amérique  l^']^)* 

RUSSIE  D'EUROPE. 

T16.  D.  Quelles  sont  les  bornes  de  la  Russie 
'Europe  V 

R.  La  Russie  d'Europe  est  bornée  à  l'E.  par  la  Si- 
lerie,  au  S.  par  la  mer  Caspienne,  la  Circassie,  la  Mcf 
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Noire  et  la  Turquie  d'Europe;  à  l'O.  par  la  Prusse; 
et  la  mer  Baltique ,  et  au  N.  par  l'Océan  glacial  et  U 
Laponio ,  qui  lui  appartient  en  bonne  partie. 

ii<^.  D.  Donnez-nous  quelques  notions  hisloriqucs  sur  In 


R 


ussie 


R  Ce  vaste  rinpiTC  ,  le  plus  étendu  du  monde,  n''a  commenci 
dédire  bien  connu  que  vers  le  milieu  du  dixième  sit\cle  ,  temps 
auquel  le  christianisme  y  pénrira.  Il  eut  peu  dV'clat  jusqu^à 
Pierre-lc-Grand,  qui  régna  de  1681  à  17*25:  ce  prince  civilisa 
ses  peuples,  créa  une  bonne  marine,  établit  la  discipline 
parmi  S(  s  Inupes,  aguerrit  ses  soldats,  et  fît  construire  plu- 
sieur»  {«randcs  villes,  1  ntr^autres  Saint-Pétersbourg,  capitale 
de  rciiipire.  Catherine  II  er\  augmenta  encore  )a  gloire  et  lui 
fit  prendre  un  grand  ascendant  sur  les  états  voisins. 

I  itt.  D.  Comment  su  divise  la  Russie  d'Europe 
B.  En  48  goiivernemens  ou  provinces. 
119.  D.  Quelle  est  l'étendue  de  la  Russie? 
ïl.  En  y  comprenant  la  Pologne,  on  lui  don 
mille  lieues  carrées. 


ne 
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120.  D.  Quelle  est  la  population  de  la  Russie? 
R.  Elle  est  d'environ  56  millions  d'habitans  ;  la 

religion  chrétienne  du  rit  grec  est  la  dominante  ;  il  y 
a  cependant  des  catholiques,  des  juifs  et  même  des 
mahométans  dans  les  pays  enlevés  à  la  Turquie. 

121.  D.  Quel   est   le  gouvernement  de  la  Russie' 
R.  C'est  le  gouvernement  monarchique  absolu: 

le  souverain  prend  le  titre  de  czar. 

1 22.  D.  Quelles  sont  les  productions  de  la  Russie? 
R.  La  partie  méridionale  est  fertile  en  blé,  lin 

chanvre,  tabac,  et  même  en  vin  5  mais  la  partie 
septentrionale  étant  exposée  à  un  froid  très-rigou- 
roux,  est  presque  stérile;  on  n'y  trouve  guère  qm 
des  forêts  et  d'immenses  plaines  de  sable. 

128.  D.  Quelles  sont  les  principales  villes  de  la 
Russie? 

R.  Saint-Pétersbouîig,  capitale  de  l'empire,  \ 
l'embouchure  de  la  Neva,  à  546  lieues  de  Paris 
400000  h.  Moscou,  ancienne  cap.  Archangel,  cap 
du  gouvernement  de  son  nom ,  près  la  Mer-Blanche. 
Abo ,  capit.  de  la  Finlande, près  la  Baltique.  Tornéa 
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cap.  de  la  Bothnie.  Riea,  cap.  de  la  Livonin ,  sur  la 
Diina,  bon  port.  Cajja,  cap.  du  gouvernement  de 
laTauride,  dans  la  Crimée,  presqu'île  de  In  Mer- 
Noire.  Tcherkask  ,  cnp.  du  j^ouvernecRpnl  des  cosa- 
ques du  Don  et  do  la  Mer-Noire.  Terhi,  cap.  de  la 
Circassie,  entre  la  Mer-Caspienne,  la  Mer-Noire  et 
la  mer  d'Azof.  Tf{flis ,  cap.  de  la  Géorgie. 

1 7.f\*  D.  Quelles  sont  les  principales  îles  de  la  Rus* 
sie  d'Europe? 

R.Dans  la  Mer-Glacinlc  ,  Knlgouef,  Vnigatz  et  la 
Nouvelle-Zemble;  dans  la  Baltique,  Aland,  Dago, 
Osel ,  et  un  îirnnd  nombre  d'autres  sur  la  côte  de 
Bothnie  et  de  Finlande. 

125.  l).  Quelles  sont  les  autres  possessions  de  la 
Russie? 

R.  Outre  la  Pologne  (1  p.6)  ,  la  Sibérie  (354)  ^^  ^^"® 

parlic  de  l'Arménie  (^y-j)  ,  elle  pos'-èdc  encore  en 

Amérique  le  Spitzberg  (449)?  l^Amérique  russe  et 

in  *^ùuY«1'.  iJ  si's  dépendances  (45oV  ce  qui  lui  donne  ime  étendue 
1  habitaus  5  lai    ,       X  )r     '',    ,  i  ,    ,.    ,, 

'   ante  •  il  ^1    ^"^''^^'^  ^°  septième  de  la  terre  habitable. 
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POLOGNE. 

1  iG,  D.  Quelles  sont  les  bornes  de  la  Pologne? 

R.La  Pologne  est  bornée  à  l'E.  par  laRussie,  au  S.  ^ 

lar  l'Allemagne,  a  l'O.  par  la  Prusse,  et  au  N.  par 

1  Russie. 

1 17.  D.  Donnez-nous  quelques  notions  historiques  sur  la 
ologne? 

R.  Ce  pays ,  patrie  des  Sarmates  ,  fat  habile  snccessivemenl 

arlesSuèves,  les  Goihs  et  les  Sclavons;  mais  il  fut  peu 

onnu  jusqu'au  sixième  siùcle ,   que  Thisloire  commença  à 

faire  mention  do  ses  souverains.  Ce  royaume  a  e'té  long-ternps 

e  l'empire,  àPectif ,  ce  qui  l'a  rendu  le  ihéâtre  de  plusieurs  guerres  civiles 

..,««  An.  ■Paris.B'''occasionaient  les  changemens  des  souverains  et  qui   ont 

ni 


5ues  de  Paris 


7  /         T)B*''  P**^  ^^  destruction  de  ce  royaume,  et  le  partage  de  son 

cliciJlgeL ,  C^r'lerritoire  entre  les  puissances  voisines.  Ces  de'membremens  eu- 
Mer-Blanche,|ent  lieu  en  in'ji ,  179?  et  1795.  Enfin  au  congrès  de  Vienne, 
ique.  Tornéam  ^^^^  »  '«  Pologne  fut  de  nouveau  érige'e  en  royaume  sou» 

*  ^  domination  russe,  à  Texception  du  duché  de  Posen,  adjugea 
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la  Pru8se,et(IeIaGanicieorieDtaleqiiifutdoanée&rAutricIie. 
£o  1 83o  f  oe  peuple  belliqueux  voulut  s*affranchir  de  la  do- 
minaiion  russe  et  conquérir  sa  liberté  ;  niai;)  écrasé  par  des 
forces  trop  supérieures ,  il  fut  obligé  de  recevoir  de  nouveau 
le  joug  de  ses  ancibns  mattres. 

128.  D.  Qiiollc  est  la  popnlation  de  lu  Pologne? 
R.  Elle  est  d'environ  3  millions  d'habituns,  pres- 
que tous  calholiqucs. 

1  2(j.  D.  Qiiellessont  les  productions  delfiPolojçncif 

R.  Lu  Pologne  produit  ilu  blé  eldu  miel  on  aboii 
banco  ^  on  y  cueille  toutes  sortes  de  fruits  5  Wyi 
cl  exceilens  ndturoges  et  do  grandes  fordts  rcmplicbl 
fie  gibier  î  elle  possède  aussi  des  mines  d'urgent ,  dc| 
ier,  de  cuivre,  de  charbon  ,  de  sel,  etc. 

ï3o.  D.  Quelles  sont  les  principales  villes  de  la 
Pologne? 

R.  Varsovie,  cap. ,  grande  ville  située  dans  iin^ 
plaine,  sur  les  bords  de  la  Vistulo,  à  32o  lieues  de| 
Paris 5  sa  population  est  de  100000  hab.  Sandoniirl 
ville  forte,  au  confluent  de  la  San  et  do  la  VistulcJ 
Lublln,  ville  très-commcrc^anle.  Cracovie,  ville  ce- 
lèbre,  qui  forme  avec  son  territoire  une  petite  ré- 
publique, sous  la  protection  de  la  Russie,  de  la| 
Prusse  et  de  l'Autriche. 
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PRUSSE. 

i3i.  D.  Quelles  sont  les  bornes  de  la  Prusse? 

R.  Elle  est  bornée  à  l'E.  par  la  Pologne  et  la  Rus- 
sie ,  au  S*  par  la  Saxe  et  lu  Bavière  ,  à  l'O.  par  1 
Hanovre  ,  et  au  N.  par  la  mer  Baltique. 

i3a.  D.  Donnez-nous  quelques  notions  historiques  sur 
Prusse? 

R.  Ce  pays  fut  jadis  habité  par  les  Goths  ,  les  ^liens  et  le 
Venédes.  Au  treizième  siècle,  il  était  encore  plongé  dans  lei 
ténèbres  de  Pidoiâtrie,  mais  les  chevaliers  Teuloniques  î] 
étant  rendus  ,  d'après  l'invitation  de  Conrad ,  roi  de  Pologne 
ils  convertirent  une  grande  partie  deshabitans  et  en  formèren 
un  état  que  les  grands-maîtres  de  cet  ordre  gouvernèreri 
jusqu*en  1 44o«  Alors  une  partie ,  appelée  depuis  Prusse-Royale 
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se  souleva  et  se  soumit  il  Cnsiinir ,  rci  de  Pologne;  Tautre 
pallie,  appolde  Prusse- Ducale ,  continua  d'tllre  soumise  à 
l'ordre  l-'utoniquc.  En  1701  clic  fut  nu};innnlt'»j  de  plusieurs 
iirovinces  cl  crigtiu  en  roynuine.  Les  Irailcs  de  iSoG  et  1807 
fui  firent  perdre  honucoiip  de  son  tcrriloirc  ;  moiS  on  iSi^  elle 
reni 


me 
ra 


nlra  en  possession  do  ses  anciennes  provinrc'S ,  cl  en  acquit 
âme  un  grand  nond)rc  d'aulres  qui  lui  ont  fail  prendre  un 
ng  distinguo  parmi  lus  puissancos  do  TEurope» 


\''V'\.  1).  Commotilsc  divise  In  IVnssc? 

W.  En  dix  ^ruiidcs  provinces  qui  se  .subdivisent  t;n 
rL'ji,eiices.  Ces  provinces  sont,  1°  lu  Prusse  orien- 
talej  2°  la  Pru.sse  occidentale  5  '^^  le  grand-duclié  de 
Posen  détache  de  la  Pologne}  4°  '^  Brandebourg; 
5°  la  Poméranie}  6°  la  Silésic;  7"  le  duché  de  Saxe; 
S°laWeslphalio;  (j°  le  pays  de  Clôves;  10°  le  grand- 
duché  du  Bas-Rhin  ,  qtii  s'étend  des  deux  côtés  du 
fleuve  jusqu'à  Coblenlz  et  Trêves,  l^es  sept  der- 
nières provinces  font  partie  de  la  Confédération  ger- 
manique. La  Wcstphalie  ,  le  pays  de  Clèves  cl  le 
Grand -Duché  sont  séparés  de  la  Prusse  par  le 
royaume  de  Bavière  et  par  celui  do  Hanovre. 

134.  D.  Quelle  est  l'étendue  de  la  Prusse  ? 

R.  On  lui  donne  i384o  liciies  carrées. 

i!^5.  D.  Quelle  est  la  population  de  la  Prusse? 

R.  Elle  est  de  12  millions  d'habitans,  dont  un  tiers 
catholiques,  et  les  autres  calvinistes  ou  luthériens. 

i36.  D.  Quel  est  le  gouvernement? 

R.  Il  est  monarchique  absolu. 

i  ^^7.  D.  Quelles  sont  les  productions  de  la  Prusse  7 

R.  Le  climat  étant  froid  et  humide ,  les  productions 
ne  sont  nulle  part  bien  abondantes  ,  excepté  dans  la 
partie  du  sud  ,  où  l'on  trouve  du  blé ,  de  l'orge,  de 
l'avoine,  du  lin,  des  pommes  de  terre;  il  y  a  des 
mines  de  cuivre,  de  fer,  de  plomb,  de  vitriol,  de 
nitre,  d'alun,  d'argent,  de  houille  et  de  sel  gemme; 
le  commerce  est  actif  et  l'industrie  manufacturière 
fort  développée. 

i38.  D.  Quelles  sont  les  princip.  villes  de  la  Prusse? 

Berlin,  capitale,  sur  la  Sprée ,  b,  210  lieues  de 
Paris,  grande  ville,  embellie  par  le  roi  Frédéric, 
104000   habitans.  Dantiick,  une  des  plus  grandes 
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villes  de  l'Europe,  à  rembouclime  do  la  Vistnlc. 
Klle  fut  prise  par  les  Français  en  1807.  Posen,  ville 
grande  et  fortifiée,  cap.  du  duché  dcPosen.  Muns- 
i.r ,  cap. delà  Westphalie.  Cologne,  renommée  par 
l'eau  aromatique  qu'on  y  fabrique.  Ai.v-la-Chapelle, 
grande  et  ancienne  ville,  bâtie  vers  Tau  124  de  l'ère 
chrétienne}  Charlemagne l'avait  choisie  pour  être  le 
siège  de  son  vaste  empire  5  elle  est  fameuse  par  les 
concilesquis'ysontlenus,etlestraités<lc  paix  dciGGH 
et  1748.  Coblentz,  au  confluent  du  Rhin  et  de  la  Mo- 
selle. Trêves,  célèbre  dès  le  temps  des  Romains. 
Thoniy  patrie  de  Copernic.  M  a  gdt  bourg  oh  Othon 
de  Guerick  inventa  la  machine  pneumatique. 

1 39. D.  Quelles  sont  les  principales  îles  de  la  Prusse? 

R.  Ce  sont  RugenetUsedomdans  la  mer  Baltique. 

CONFÉDÉRATION  GERMANIQUE. 

i4o.  D.  Quelles  sont  les  limites  de  la  confédéra- 
tion germanique  ? 

R,  Elle  est  bornée  à  l'E.  par  la  Prusse  et  la 
Pologne ,  au  S.  par  l'Autriche  et  la  Suisse ,  à  l'O.  par 
la  France  et  la  Belgique,  et  au  N.  por  la  mer  du 
Nord,  le  Danemarck  et  Ja  mer  Baltique. 

i4i.  D.  Donnez  «cous  quelques  notions  historiques  sur  la 
Coniétle'ration  germanique  ? 

R.  L'Allemagne,  nommée  autrefois  Guriiinnie,ful  le  berceau 
des  Suèvcs,  desFrancs,  des  Saxons,  des  Lombards,  etc.  Charle- 
magne ,  roi  de  France  ,  ayant  vaincu  les  restes  de  ces  peuples 
et  subjugué  toute  l'Allemagne  ,  fut  couronne  empereur  d'Oc- 
cident à  Rome,  l'an  800.  Apres  sa  mort,  son  vaste  empire 
fut  de'membré  et  partage  eniro  ses  enfans  et  leurs  successeurs, 
suivant  le  système  féodal  qui  existait  alors.  Ces  nouveaux 
souverains  nr  tardèrent  pas  ù  partager  leur  autorité  et  leurs 
états,  non-seulement  avec  leurs  enfans ,  mais  aussi  entre  leurs 
principaux  sujets,  qui  prirent  le  nom  de  grands  vassaux  de 
la  couronne.  Ainsi,  do  môme  q'ic  la  France  eut  ses  rois  de 
Paris ,  d'Orléans  et  de  Soissous,  etc.,  et  ses  duos  de  Norman»- 
die,  de  Bretagne,  etc.,  l'Allemagne  eut,  outre  ses  empereurs, 
des  rois,  des  ducs,  des  archiducs,  de»  princes,  des  élec- 
teurs, etc.,  qui  étaient  souverains,  mais  vassaux  de  l'empire; 
il  y  avait  aussi  des  villes  libres ,  appelées  villes  impériales  , 
et  d'autres  noimnéea  ville»  Anséaiiques  |  qui  étaient  unie» 
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pour  le  commerce  et  se  gouvernaient  par  elles-mêmes ,  sous 
rautorilti  de  Peinpereur  d'Allcma<;ne  :  les  affaires  se  traitaient 
tians  des  assemblées  appelées  diètes.  En  1806 ,  Bonaparte 
voulant  prendre  le  litre  d'empereur  d''()ccident ,  détacha  de 
Tempire  d'Allemagne  tous  les  princes  souverains,  et  en  forma 
une  confédération ,  i\  laquelle  il  donna  le  nom  de  Confédé- 
ration du  Rhin  ,  et  dont  il  se  déclara  protecteur.  L'empereur 
(PAllemagne  prit  celui  dVmpereur  d'Autriche.  Mais  en  181 4 
celle  confederaiion  fut  dissoute  et  le  congrès  de  Vienne  lui 
en  substitua  une  autre  ,  appelé-*  Confédération  germanique  , 
dont  l'empereur  d'Autriche  futdéclaré  le  ch'«f.  Lo  but  de  celle 
conféde'rnlion  est  de  maintenir  la  sûreté  de  l'Allemagne,  tant 
dnnsl'intéricurqu'h  Texlérieur.  et  d'assurer  l'indépendance  des 
états  confédérés.  Les  affaires  se  règlentdans  une  diéle  qui  siège 
à  Francfort ,  sous  la  présidence  de  l'Autriche. 

142.  D.  Quels  sont  les  états  principaux  qui  com- 
posent la  confédération? 

R.  I"  L'empire  d'Autriche  pour  ses  états  d'Alle- 
magnti  ;  ?.°  la  Prusse  pour  le  ^rand-duché  du  Bas- 
Rhin  j  3°  le  Danemarck  pour  le  Holstein  ;  4*^  '«'i 
Hollande  pour  le  grand-duché  de  Luxembourg  5  5" 
l'Angleterre  pour  le  Hanovre;  6°  la  Bavière 5  7°  la 
Saxe  ;  8°  le  Wurtemberg  ;  9°  le  grand-duché  de 
Bade;  10°  le  grand -duché  de  Hesse  ;  iî°  le  grand- 
duché  d'Oldenbourg  ;  1 2.^  les  grands-duchés  de  Mec- 
klembourg-Schwérin  et  Mecklembourg-Strélitz;  iS^ 
le  grand-duché  de  Saxe-Weimar;  14°  les  villes  libres 
de  Lubeck  ,  Francfort ,  Brème  et  Hambourg, 

143.  D.  Quelle  est  l'étendue  des  pays  formant  la 
Confédération  germanique? 

R.  Elle  est  d'environ  34  mille  lieues  carrées. 
i44»  D«  Quelle  est  la  population  de  la  Confédé- 
ration germanique? 
R.  Elle  compte  plus  de  3i  millions  d'habitans. 

145.  D.  Quelle  est  la  religion  professée  dans  ces 
contrées? 

U.  Le  protestantisme  est  la  religion  dominante 
dans  les  contrées  du  Nord,  mais  le  catholicisme  est 
généralement  professé  dans  les  Méridionales, spécia-» 
lement  en  Bavière. 

146.  D.  Quelles  sont  les  productions  des  pays 
composant  la  Confédération  germanique? 
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R.  Le  climat  de  la  partie  nord  est  froid  j  humide 
et  peu  productif  5  le  midi  et  le  centre  sont  fertiles 
en  blé,  vins,  pâturages  ,  etc.;  on  y  voit  d'immenses 
forêts,  la  plus  célèbie  est  la  Forêt-lNoire,  elle  se 
trouve  dans  le  Wurtemberg  et  le  grand-duché  de 
Bade,  Les  montagnes  recèlent  de  bonnes  mines  d'ar- 
gent, de  cuivre,  mais  particulièrement  d'un  fer  ex- 
cellent que  les  habilans  travaillent  avec  beaucoup 
de  perfection;  on  y  trouve  aussi  des  pierres  pré- 
cieuses ,  agates ,    topazes ,  etc. 

AUTRICHE. 

147.  T),  Quelles  sont  les  bornes  de  l'Autriche  ? 

R.  Cet  empire  est  borné  à  l'E.  par  la  Russie  et  la 
Turquie,  au  S.  par  la  Turquie,  la  mer  Adriatique 
et  l'Italie-,  à  l'O.  par  la  Suisse  et  la  Bavière,  et  au 
N.  par  la  Saxe,  la  Prusse  et  la  Pologne. 

i48.  D.  Donnez-nous  quelques  notions  historiques  su: 
rAutriche  proprement  dite? 

R.  L^ Autriche  faisait  partie  de  Pempit  s  d'Allemagne ,  sous 
le  titre  de  duché.  Le  prince  qui  le  pussc-dait  en  1273  ,  étant 
mort  sans  postérité  dans  les  guerres  de  Naples  ,  Rodolphe  de 
Hapsbourg,  qui  venait  d''étre  élu  empereur,  le  donna  à  son 
iils  Albert,  avec  le  titre  d^archiduche';  sa  postérité  a  donné 
16  empereurs  à  l'Allemagne  et  6  rois  à  PËspagne.  Le  plus 
illustre  de  ses  successeurs  est  Charles-Quint ,  qui  fut  élu  em- 
pereur en  i5i9,  et  parvint  à  rendre  la  couronne  impériale 
héréditaire  danssa  famille,  d'élective  qu'elle  était  auparavant. 
Après  un  règne  glorieux  de  37  ans ,  il  renonça  à  tous  ses  états 
en  faveur  de  son  frère  Ferdinand  et  de  son  fils  Philippe,  et 
se  retira  dans  un  monastère  où  il  mourut  deux  ans  après. 
L'empereur  Charles  VI  étant  mon  en  i74*>j  sans  postérité 
masculiue,  rarchiduchesse  Maiic- Thérèse  ,  sa  fille  ainée,  lui 
succéda,  et  François  de  Lorraine,  son  époux,  monta  sur  le 
trône  d'Allemagne.  En  i8i4  cet  empire  fut  augmenté  de  la 
Dalmalie,  de  Tlllyrie  et  du  royaume  Lo m bardo- Vénitien.  Il 
renferme  les  pruvincc:»  nommées  autrefois  Rhétie,  Dacie,  No^ 
rique,  Pannonie  ,  etc. 

KJ-y.  D.  Comment  se  divisent  les  états  qui  com- 
posent l'empire  d'Autriche? 

R.  Ils  se  divisent  en  trois  classes  :  la  première 
comprend  ceux  qui  font  partie  de  la  Confédération 
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ffermaniquej  la  2^  comprend  ceux  quî  n'en  font 
point  partie,  et  la  3«  comprend  le  royaume  Lom- 
bardo- Vénitien  ,  situé  dans  l'Italie  (236). 

i5o.  Quelles  sont  les  provinces  de  l'empire  d'Au- 
triche quifontparlie  de  la  Confédération  germanique? 

R.  Ce  sont  i°  l'Autriche  proprement  dite  5  2°  le 
Tyrol:  3°  la  Styrie;  4°  ^cs  trois  provinces  septen- 
trionales du  royaume  d'Illyrie. 

i5r.  D.  Quelles  sont  les  provinces  qui  ne  font 
[point  partie  de  la  Confédération  germanique? 

R.  Ce  sont  i'  ie  royaume  de  Bohême,  auquel 
[on  joint  la  Moravie  et  la  Silésie  autrichienne  ;  2°  la 
GalUcie  détachée  de  la  Pologne  ;  3°  le  royaume  de 
Hongrie  comprenant  la  Transylvaniej  et  4°  les  qua- 
tre provinces  méridionales  du  royaume  d'Illyrie. 

i52.  D.  Quelle  est  l'étendue  des  états  d'Allemagne 

le  comprend  l'empire  d'Autriche? 

R.  On  leur  donne  environ  3oooo  lieues  carrées. 
\       53.    D.  Quelle  est  la  population  de  l'Autriche  ? 

i<.  Elle  est  de  29  millions  d'habitans,  dont  dix 
jmillions  font  partie  de  la  Confédération  germanique. 

154.  D.  Quelle  est  la  religion  dominante  dans  tout 
'empire  d'Autriche  ? 

R.  C^est  la  religion  catholique,  mais  il  y  a  un 
lassez  grand  nombre  de  protcstans  et  de  Grecs. 

i55.  D.  Quelle  est  la  forme  du  gouvernement? 

R.  C'est  une  monarchie  absolue. 

i56.  D.  Quelles  sont  les  productions  de  l'em  pire 
'Autriche  ? 

R.  C'est  une  des  plus  fertiles  contrées  de  l'Eii- 
Irope  en  grains  et  en  vins  renommés  ,  et  la  plus  abon- 
Idanle  en  mines  Je  toute  espèce,  or,  argent,  cuivre  , 
lier,  plomb.  » 

iSy.  D.  Quelles  sont  les  principales  villes  de  l'Au- 
triche? 

R.  Vienne,  cap.,  arch.,  sur  la  rive  droite  du 

)anube,   à  3oo   lieues  de  Paris  5  l'empereur  y  fait 

sa  résidence  ordinaire;  274000  hab.  C  est  là  que  se 
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tinrent  les  congrès  de  1814  et  i8i5.    Saltzbourg 
sur  ia  Saltz  ,  viQe  remarquable  par  la  naissance  de 
Charleraagnc.  Lintz,  swt  le  Danube. 

1 58.  D.  Quelles  sont  les  principales  villes  du  Tyrol? 
11.  Inspruck,  cap.   sur  l'Inn,  20000  habitans. 

Trente ,  célèbre  par  le  dernier  concile  général  qui 
s'y  tint  de  1645  h  i563. 

159.  D.  Quelles  sont  les  principales  villes  de  la 
Slyrie? 

R.GRATZ,cap  ,  arch.  Judembourg,  son  territoire 
abonde  en  mincsde  terjdeselj  sonacier  est  excellent. 

160.  D.  Quelles  senties  principales  villes  de  l'an- 
cien royaume  de  Bohême? 

R.  Ce  royaume,  qui  est  héréditaire  dans  la  mai- 
son d'Autriche  depuis  1648,  a  pour  cap.  Prague, 
sur  la  Moldaw  ,  où  l'on  voit  une  fameuse  horloge 
dans  le  goût  de  celle  de  Lyon ,  84ooo  habitans. 
Leutmëntz,  jolie  ville,  bien  peuplée,  renommée  pour 
ses  bons  vins.  Brunn,  cap.  de  la  Moravie,  ville 
très-commerçante.  A  lo  lieues  de  Brunn  est  le 
bourg  d' Austerlitz  ,  fameux  par  la  victoire  que 
les  Français  y  remportèrent  le  2  décembre  i8od 
sur  les  empereurs  d'Autriche  et  de  Russie.  Troppau 
cap.  de  la  Silésieautrichienne,  jolie  ville  surl'Oppa. 
Le  verre  de  Bohême  est  très-renommé. 

161.  Quelle  est  la  principale  ville  de  la  Galticic 
orientale  ou  Pologne  autrichienne? 

R.  Lemberg  ou  Léopold,  belle  etgrande  ville;  il  s'y 
tient  pendant  le  carnaval  une  des  plus  belles  foires 
du  monde;  archevêché  latin  et  évêché  arménien. 

162.  D.  Quelles  sont  les  principales  villes  de  1 
Hongrie  ? 

R.  Presbourg,  cap.  sur  le  Danube  ,  36ooo  habi 
lans.  Buda  et  Pesth.  qui  communiquent  par  un  pont 
de  bateaux  sur  le  Danube.  Hermanstadt ,  cap.de 
province  deTransylvanie,  faisant  partie  du  royaume 
de  Hongrie.  Esseck ,  cap.  de  rfîscîavonie. 


naissance  de 


»s   villes  de  la 
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ILi  Hongrie  est  renommée  pour  ses  mines  d'or  , 
Is cuirs  et  son  vin  de  Tokai. 

i6;^»  D.  Comment  se  divise  l'Illyrie? 

R.  Elle  se  divise  en  7  provinces,  dont  les  trois 
Jemières  t'ont  partie  de  la  Confédération  germa- 
Ijiie  1°  la  Carinthie,  2°  la' Carniole,  3°  l'Istrie 
Itrichiennc,  4°  l'Istrie  vénitienne,  5°  la  Croatie 
léridionale,  6°  la  Dalmatie    autrichienne,    7°  la 

Imatie  vénitienne  qui  s'étend  le  long  de  la  mer 

[Iriatiqne  jusqu'à  l'Albanie,  et  contient  une  muUi- 
|(lc  d'il  es, 

i(){.  D.  Quelles  sont  les  prln.  villes  de  î'Illyrie? 
Ir.  Tries  lE  ,  port  de  mer.  Laybach  résidence  d'un 
liivcrneur  et  d'un  évêque.  Fiurne,  port  de  mer. 
(iw,  grande  et  forte  ville  de  laDalmatie.  Capo-d'Is' 
3, dans  une  île  jointe  au  continent  par  un  pont-levis, 
ï^nse^  près  l'Adriatique;  ily  a  un  consulat  français. 
■L'Autriche  possède  encoreïe  royaume  Lombard©- 
lénitien  (286). 


HIPÎOYRE. 

i65.  D.  Quelles  sont  les  bornes  ^u  royaume  de 
novre?  ^ 

R.  Il  est  borné  à  l'est  par  la  Prusse,  au  sud  par 
Saxe,  à  l'ouest  par  les  Pays-Bas  ,  et  en  nord  par 

mer  du  Nord. 

66.  D.  Donnez-nous  quelques  notions  historiques  sur  le 
auine  de  Hanovre? 

l.  Ce  pays  formait  plusieurs  petites  principautés ,  qui  ap- 
lenaient  à  Georges- Louis ,  électeur  de  Brunswick,  lors<x> 
en  168a  ce  prince  fut  appelé  à  succéder  h  la  reine  Anne 
Angleterre.  Il  n>ut  pas  d'autres  souverains  que  ceux  de 
ngleterre,  jusqu^à  la  formation  de  la  Confédération  du 
in;  alors  il  fut  réuni  au  cercle  de  Wcstphalie,  pour  former 
oyaume  de  ce  nom  ,  qui  eut  pour  souverain  Jérôme  Bona- 
te,  et  qui  a  subsisté  jusqu^à  la  paix  de  181 5.  A  cette  épo> 
î,  le  Hanovre  fui  érigé  en  royaume  et  rendu  au  roi  d'An- 
lerre. 

1^)7.  D.  Quelles  sont  les  prin.  villes  du  Hanovre? 
H.  Hanovre,  ville  forle  et  cap.  du  royaume ,  sur 
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la  Leine,  26000  hab.  C'est  la  patrie  du  célèbre  as 
Ironome  Ilerschel  ,  qui  découvrit  la  planète  UraJ 
nus  en  1781.  O^Tia^mcA,  fondée  par  Charlcmagnj 
dans  une  belle  vallée.  Lunébourg ,  grande  et  t'urll 
illc;  ses  principales  richesses  consistent  dans  sj 
Eilines.  Clausthal,  mines  d'ary;ent  et  de  plomb. 
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Jtl.  Jille  est  bornée  à  l't.  par   l'Autriche,  au  !j   Lors  d 

par  le  Tjrol ,  à  l'O.  par  le  Wurtemberg,  et  au  N 

par  la  Saxe. 

169.  D.  Donnez-nous  quelques  notions  historiques  sur 
royaume  de  Bavière? 

R.  Cet  état  composait  l'un  des  onze  élcctorats  d'Allemagne 
son  souverain  portait  le  titre  d'électeur  de  Bavière  ;  ma 
eni8o5,  s'étant  allié  avec  la  France  ,  il  reçut  le  titre  d 
roi  et  un  accroissement  considérable  <ie  territoire.  En  vert 
des  arrangemens  pris  eu  i8i5  par  les  souverains  alliés 
celui  de  Bavière  a  conservé  le  titre  de  roi,  et  une  bonn 
partielles  pays  dont  son  territoire  avait  été  agrandi. 


170.  D.  Quelles  sont  les  princ.  villes  de  Bavièn 
R.  Munich,  grande  et  belle  ville  sur  l'Iscr,  6000 
habîtans,  cap.  du  royaume,  à  2o5  lieues  de  Pa 
ris.  Spire,  sur  le  Rhin,  fameuse  par  les  protestatioi 
qne  les  Lulbériens  firent  à  la  Diète  qui  y  fut  tf-nnee 
1429,  d^où  leur  est  venu  le  nom  de  Protestans.Lni 
daiij  très-forte  ville  sur  le  Rhin;  ses  fortificalioi 
sont  un  des  chefs-d'œuvre  du  célèbre  Vauban,  ing 
îiieur  français.  Passait,  au  confluent  de  l'Iun,  de  11 
et  du  Danube,  qui  le  divisent  en  4  parties.  Au^. 
hoiirg,  fameuse  par  la  confession  de  foi  qu'y  dre 
sèrent  Luther  et  Mélanchton,  et  parla  ligue  qui 
fut  formée  en  1687  f^o^tre  la  France,  par  la  plnpa 
des  puissances  de  l'Europe.  Ratlsbonne ,  grande 
belle  ville.  Nuremberg,  où  Pierre  Hélé  inventa 
montres,  qu'on  appela  pour  cette  raison  (^Eufs 
Nuremberg» 
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SAXE. 

171. D.  Quelles  sont  les  bornes  de  la  Saxe? 
R.  Elle  csl  bornée  au  N.  et  à  l'E.  par  la  Prusse, 
au  S.  par  la  Bohême ,  et  h  l'O.  par  le  grand-duché 
de  Weimar. 
17a.  D.  Donnez-nous  quelques  notions  histor.  siirla  Sorjceî 
R.Âvant  1800,  ce  pays  portait  le  titre  trélectorat;  maisaprès 
la  bataille  de  léna ,  gagnée  par  les  Français  sur  les  Prus- 
,      •  ^  ,    ^  siens  le  14  octobre  1806  ,  il  fut  ërigé  en  royaume  et  agrandi 

Jayicrc.  j,,p  le  grand-duché  de  Posen  et  une  partie  de  la  Gallicie. 

itriche,  au  i)|Lors  de  la  bataille  de  Leipsick,  en  octobre  i8r3,  le  .01  de 
Saxe,  allié  des  Français,  tut  tait  prisonnier»  et  le  congrès  de 
Vienne,  tenu  deux  ans  après,  lui  enleva  une  partie  île  ses 
états,  particulière  ment  ses  nouvelles  possessions,  en  lui 
conservant  cependant  le  titre  de  roi. 
173.   D.  yuell(3s  sont  les  princ.   villes   de  Saxe  7 


)erg, 


et  au  ]N 


iistonques  sur 


ats  d'Allemagne 
e  Bavière  ;  mai 
reçut  le  titre 
rritoire.  En  vert 
tuverains  alliés 
,  et  une  bonn 
té  agrandi. 

les  de  Bavièn 

ur  l'Iser,  6000 

5  lieues  de  Pa 

3S  protestatioi 

i  y  fut  tfnnee 

^rotestans.  L 

es  fortificalioi 

Vauban,  ing 

delTun/der 

parties.  Au§ 

)  foi  qu'y  dre 

■  la  liçue  qii 

,  par  la  plupa 

7i7ie,  grande 

élé  inventa 

aison  (r'Eufs  i 


R.  Dresde,  cap.  du  royaume,  belle  et  célèbre 
ille  sur  les  rives  de  l'Elbe,  à  260 1.  de  Paris,  49000  h. 
Les  Français  y  gagnèrent  une  bataille  en  1810.  Leip- 
sick, ville  riche,  considérable,  an  confluent  de  4  ri- 
vières, les  Français  y  furent  défaits  en  181 3.  Misna, 
ville  riche  et  considérable,  remarquable  par  un  beau 
pont  sur  l'Elbe  et  une  belle  cathédrale.  Fribergi  mi- 
nes d'argent  fort  riches. 


WIIRTËMBERG. 

174*  1^*  Quilles  sont  les  bornes  du  royaume  do 
Wurtemberg?  ' 

R.  Au  N.  et  à  l'E.  la  Bavière,  au  S.  et  ù  l'O. 
1(!  grand-duché  de  Bade. 

17.5.  D.  Donnez  nous  quelques  notions  historiques  sur  le 
royaume  de  Wurtemberg  ? 

R.  Ce  royaume  doit  son  origine  aux  Français  ,  ainsi  que  Ja 
Savicre  et  la  Saxe.  Lorsqu'en  1806  ils  changèrent  la  consti- 
tution de  l'Allemagne,  le  Wurtemberg  formait  un  duché. 
Bonaparte  l'érigea  en  royaume  et  y  ajouta  différens  pays  de 
la  Bavière  et  du  duché  de  Bade,  en  dédommagement  de 
ceux  qu'il  lui  enleva  sur  la  rive  droite  du  Rhin.  Après  la 
bataille  de  Ltipsick,  le  roi  quitta  l'alliance  de  la  France 
pour  se  joindre  aux  souverains  alliés  qui,  lors  du  congrès 
de  Vienne  ,  lui  conservèrent  le  titre  de  roi. 
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ï'jG.  D.  Quelles  sont  les  principales  villes  du 
royaume  de  Wurtemberg  ? 

R.  Stuttgard,  cap.  du  royaume,  ville  belle  «t 
riche ,  à  146  l.  de  Paris  ,  60000  hab.  Elwangen ,  dans 
une  belle  vallée.  Ulin ,  sur  la  rive  gauche  du  Da- 
nube, les  Français  y  firent  prisonnière  une  armée! 
d'Autrichiens  en  i8o5  j  son  église  est  une  des  plus 
belles  de  TAllemagne. 

DUCHÉS 

DE  LA.  CONF'ÉDÉRATION  GERMANIQUE. 

177.  D.  Nommez -nous  les  capitales  et  autres 
villes  principales  des  duchés  qui  font  partie  de  la 
Confédération? 

R.  Carlsruhe,  capi  du  grand-duché  de  Bade, 
Jolie  petite  ville  bâtie  en  1715,  14600  habitans. 
Philipsbourpç,  sur  le  Rhin  ^  jadis  une  des  plus  fortes 
villes  d'Allemagne  ,  mais  dont  les  fortifications 
furent  rasées  en  1800  par  les  Français.  Darmstadt, 
cap.  du  grand-duché  de  Hesse-Darmsladt,  sur  la 
rivière  de  Darm.  Mayence,  sur  là  rive  gauche  du  Rhin, 
cette  ville  est  renommée  pour  ses  excellens  jambons. 
C'est  la  patrie  de  G^uf/cmôe/*^^  qui  invenla  l'imprime- 
rie à  Strasbourg.  Oldenbourg,  cap.  du  grand-duché  de 
ce  nom,  ville  forte,  avec  un  magnifique  château  qui 
lui  sertdeciladelle.5'/fre7t7z;,cap.  du  duché  de  Meck- 
lembourg.  IP  eimar ,  cap.  du  duché  de  Saxe-Wei- 
mar,avec  deiix  magnifiques  châteaux  servant  de  ré- 
cidence  au  princci 

DES  VILLES  LIBRES. 

178.  Di  Quelles  sont  les  villes  libres  qui  font 
partie  de  la  Confédération  ? 

R.  Lubeck,  grande,  belle,  riche  et  célèbre  ville 
avec  un  bon  port,  à  3  lieues  et  demie  de  la  met 
Baltique.  Francfort,  sur  le  Mein  ,  siège  des  diètes  de 
la  Confédération  germanique,  divisée  en  deux  par- 
lies  par  le  Mein.  n renie ,  sur  le  Weser  qui  la  divise 
en  deux  parties ,  ville  très-commercante.  Hambourg ^ 
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aies   villes  Julau  confluent  de  l'Elbe  et  de  l'Alster  ,  grande  ville, 
■  très-commerçanlc  et  la  plus  considérable  des  villes 
,  ville  belle  «tll'bres.  r,<o,ooo  hab. 
Uwangen ,  dans  u'"  

puche  du  Da- 1  HOLLANDE , 

^re  une  armée  I  ^ 

e»  ..««  ^«a  rxl,.    I  OU    PROVINCES -UNIES. 

st  une  des  plus! 

179.  D.  Quelles  sont  les  bornes  de  la  Hollande? 
R.  A  Test  la  Conf'édëration  germanique,  au  sud 
(i  Belgique,  à  Touost  et  au  nord  la  mer  du  Nord. 

180.  D.  Donnez-nous  quelq.  notions  hîst.  sur  la  Hollande? 

R.  La  Hollande  était  habitée  par  des  peuples  vaillans 
nommés  Bataves  ,  que  les  Romains  ne  purent  snb'iuguer. 
Elle  fut  gouvernée  par  ses  princes  particuliers  jusque 
vers  1480  t  qti^elle  passa  à  la  maison  d'Autriche,  par  le 
mariage  de  Marie,  fille  de  Charles-le-Téméraire,  dernier 
iluc  de  Bourgogne  ,  avec  l'empereur  Maximilien,  et  ensuite 
aux  Espagnols  par  Philippe  II  ,  fils  de  Charles-Quint  ;  mais 
en  i579  les  Hollandais  se  révoltèrent  et  formèrent  une  repu» 
blique  dite  des  Provinces-Unies.  Le  nombre  ne  fut  d'a- 
bord que  de  cinq  ;  mais  il  s'en  joignit  bientôt  deux  au- 
tres. Llles  soutinrent  une  guerre  opiniâtre  contre  leurs  an- 
iens  maîtres   jusqu'en    1548 ,   que  leur  indépendance   fut 
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mstadt  sur  laW*^^^"""^  V^^  '^^  puissances  au  traité  de  Westphalie.  La 
1  A  TlVi'  V^l'^^^c  devint  alors  florissante  par  son  commerce  > 
;aucneauJ^nln,■|^Tg||g^(PJ^^Ij^  dans  toutes  les  parties  du  monde  ,  où  elle 
eliens  jambons.lorma  des  établissemcns  considérab.es  et  acquit  de  grandes 
enlal'imprimC'V'^^'^^^^'^iis.  Le  chef  du  gouvernement  portait  le  nom  do 
.rronrl  rliw'Kn  rlflP'^^^^'^der.  Les  Français  prirent  la  Hollande  en  1795,  et 
^rana-uuciiL  ae|],3„g^^g^jg^^j  ^^^^  en  celui  de  Réj)ubliqueBalave.Eni8o7, 

ue  château  quiwiefut  érigée  en  royaume  ,  et  trois  ans  après  réunie  à  la 
uclié  de  Meck-    'rance  ;  mais  en  l8i4»  le  traité  de  Paris  l'érigea  de  nouveau 

n  royaume,  lui  unit  l.i  Belgique  sous  le  nom  de  royaume 
es  Pays-Bas,  et  lui  rendit  la  plus  gr.mde  partie  de  ses  pos- 
essions  lointaines  qui  lui  avaient  été  enlevées  par  l'An- 
[leterre.  En  septembre  i83o  ,  la  Belgique  s'étant  séparée  des 
'rovinces-Unies ,  cellos-ci  prirent  le  nom  de  royaume  de 
^ollande  ,  et  l'autre  celui  de  royaume  de  Belgique. 
i8r.  D,  Ctuurnentse  divise  la  Hollande? 
R.  La  Hollande,  appelée  aussi  Pays-Bas  ,  à  catiKc 
le  la  situation  de  son  sol  au-dessous  du  niveau  de 
a  mer,  est  composée  de  10  provinces,  qui  sont  : 
iélande  .  Brabant  septentrional.  Hollande  méridio- 
lale,  Hollande  septentrionale,  Utrecht,  Gueldre  , 
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182.  D.  Quelle  est  retendue  de  la  Hollande? 

R,  Elle  est  d'environ  2000  lienes  carrées. 

i83«  D.  Quelle  est  la  population  de  la  llollando? 

R.  Elle  ne  s'élève  pas  à  3  millions  d'iiabilans, 
qui  sont  pour  la  plupart  protcstans:  rependant  il 
s'y  trouve  un  assez  grand  nombre  de  catholiques, 

184.  D.  Quelle  est  la  forme  du  gouvernement? 

R.  C'est  une  monarchie  conslitutionnellc. 

i85.  D.  Quelles  sont  les  productions  de  la 
Hollande  ? 

R.  L'excellenti  culture  fait  produire  d'assez 
bonnes  récolles  ù  un  sol  naturellement  ingrat;  l'in- 
dustrie a  transformé  en  bons  pâturages  les  marais 
qui  l'embarrassaient.  La  richesse  du  pays  consisic 
particulièrement  en  tabac  d'une  qualité  supérieure, 
en  beurre  et  fromage  renommés,  en  chunvic,  dont 
on  fabrique  des  toiles  estimées  5  le  grain  y  est  abon- 
dant; on  y  trouve  aussi  de  bonnes  currièresde  houille 
et  des  mines  de  fer. 

186.  D.  Quelles  sont  les  villes  les  plus  remar- 
quables de  ce  royaume  ?. 

R.  Mlddeîbourg,  cap.  de  laZélande,  dans  l'île  de 
Walcheren,  ville  forte  et  très-commerçante,  iGooo 
habitans.  Bois-le-Diic ,  cap.  du  Brahant,  au  con- 
iluent  delà  Dommel  et  de  l'Aa.  La  Haye ,  ville  sans 
murs  ni  portes,  cap.  de  la  Hollande  méridionale, 
résidence  de  la  cour  pendaut  une  partie  de  l'année. 
Rotterdam,  port  sur  la  Meuse,  patrie  à^ Erasme.  Am- 
sterdam, port,  cap.  de  la  Hollande  septentrionale  et 
du  royaume,  l'une  des  villes  les  plus  commerçantes 
de  l'Europe, à  122  l.  de  Paris,  2i'jooo  h.  Utrecht, 
ville  anc.j  grande  et  célèbre.  iVz/uèg-iie^  où  Louis  XIV 
fit  la  paix  avec  les  princip.  puissances  de  l'Europe 
par  le  traité  de  1678.  Leeuwarden,  cap.  de  la  Frise. 
Luxembourg  et  Maestricht,  qui  ont  été  données  à  1; 
Hollande  par  les  derniers  traites  (  N°  'y^)* 

187.  D.  Quelles  sont  les  îles  qui  dépendent  do  li 
Hollande? 

R.  Outre  celles  formées  par  les  diflérens  bras  cli 
l'Escaut,  de  la  Meuse  et  du  Rhin,  on  eu  compte  cii 
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rore  plusieurs  sur  la  côte  nord-ouest  de  la  Hollande , 
dont  les  principales  scml  Texel  et  Srhelling. 

18b).  D.  Quelles  sont  les  possessions  hollandai»es 
hors  de  l'Europe? 

R.  Dans  les  Antilles ,  Saba  ,  St-Eustachc ,  Bonnai- 
re,  Curncao  et  la  partie  méridionale  de  l'île  St-Mar- 
tin  (iyS)  ;  la  Guiane  hollandaise  (4B  j  \  Dans  l'Océa- 
nic,  les  îles  Bencoulen  et  Danca,  la  ville  de  Batavia 
flans  l'île  de  Java,  celle  de  lienjcrmassin  dans  l'île 
de  Bornéo,  celle  de  Macassar  dans  les  Célèbes  ,  et 
enlin  plusieurs  des  îles  Moluques  (5?.o  et  621  ). 


BELGIQUE. 


189.  D.  Quelles  sont  les  bornes  de  la  Belgique? 

R.  La  Belgique  est  bornée  à  l*E.  par  le  grand- 
duché  du  Bao-Rhin;  au  S.  par  la  France^  à  l'Ô.  par 
rOcdan  ;  (;t  fin  N.  par  la  Hollande. 

190.  D.  Donnez -nous  quelques  notions  historiques  sur  la 
Belgique  ? 

R.  Ce  pays  était  habité ,  du  temps  de  César,  par  les  Belges 
qui  lui  ont  donné  ieurnom;  ces  peuples  descendaient  des 
Germains^  et  ils  leur  ressemblaient  par  leur  bravoure.  Lta 
Belgique,  subjuguée  parCharlemagne  et  soumise  à  plusieurs 
vicissitudes,  lut  réunie  à  la  Hollande  pour  tormer  la  répu- 
blique Batave  ;  incorporée  ensuite  à  la  France,  elle  en  fut  dé- 
tachée en  1814  pour  former  la  plus  belle  partie  du  royaume 
des  Pays-Bas.  Mais  en  i83o  ce  peuple  belliqueux  secoua  le 
joug  de  la  Hollande,  et  s'érigea  en  royaume,  du  consente^ 
ment  des  grandes  puissances  de  l'Eurx>pe. 

iqi .  D.  Comment  se  divise  la  belgiqutî  ? 

R.  En  plusieurs  provinces  ou  duchés,  dont  les 
principaux  sont  ceux  de  Luxembourg,  de  Liège  , 
de  Namur,  de  Limbourg  et  duBrabant  méridional. 

192.  D.  Quelle  est  l'étendue  de  la  Belgique  ? 
R.  On  lui  donne  2600  lieues  carrées. 

193.  D.  Quelle  est  sa  population? 

R.  Elle  est  d'environ  3  millions  d'habilans,  pres- 
que tous  catholiques. 

19Î.  D.  Quelle  est  la  forme  du  gouvernement? 
R.  C'est  une  monarchie  constitutionnelle. 


l'  ¥ 


1^2  kBRioé 

njS'  D.  Quelles  sont  le»  productions  delu  Belgique? 

R.  J^e  êpl  produitboaucoup  de  blé,  orge  ,  houblon, 
chanvre,  tubac,  etc.:  ou  y  trouve  fer,  houille. 

it)6.  D.  Quelles  sont  les  villes  les  plus  considû* 
rablcs  du  royaume  de  Belgique? 

R.  Bhunf.lles,  capitule,  grande  et  belle  ville, 
80000  habitans,  il  ^8  lieues  de  Paris.  A  4  l.de^r«.zç/- 
les  se  trouve  Vaterloo  où  Napoléon  l'ut  défuit  en  j  8»  5. 
JJouifain ,  sur  la  Dyle,  célèbre  université,  18000 
hiib.  Nivelle,  jolie  ville.  Mons^  près  de  laquelle  est 
Jenimapes  où  les  Français  remportèrent  une  célèbre 
victoire  en  1792.  Malines ,  archevêché.  Anvers, 
grande  et  belle  ville  porl.  Gand,  ancienne  cap.  de 
la  Flandre,  au  confluent  de  4  rivières  qui  la  coupent 
en  2f)  îles,  patrie  de  Charles-Quinl.  Brufçes ,  belle 
et  grande  ville.  Tournai,  place  forte  sur  l'Escaut, 
évôchë,  superbe  cathédrale.  Ypres,  ville  forte.  Os- 
tende,  très-bon  port.  Namur,  au  confluent  de  la  Sum- 
bro  et  de  lu  Meuse:  le  bour;;  de  Fleuras  a  4  I.  de 
Namur  est  célèbre  par  les  victoires  que  les  Frunçais 
y  ont  remportées.  Litige,  cap.  du  ducbé  de  ce  nom  , 
sur  la  Meuse,  dans  une  vallée  très-;igréuble  et  très- 
fertile.  Maëstrlcht ,  cap.  du  Limbourg,  ville  forte 
et  très-bien  située,  sur  les  bords  de  la  Meuse.  Luxem- 
bourg, cap.  du  duché  de  ce  nom,  une  des  plus  for- 
tes villes  de  l'Europe,  C^"  deux  dernières  villes  ap- 
partiennent ù  la  Hollande  et  font  partie  de  la  con- 
fédération germanique  (142). 
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SUISSE. 

197.  D.  Quelles  sont  les  bornes  de  la  Suisse? 

R.  La  Suisse  est  bornée  à  l'est  et  au  nord  par 

rAllemagnc  ,  à  Touest  par  la  France,  au  sud  par  la 

Savoie  et  l'Italie. 

198  D.  DonnQz>nousquelq.  notions  liist.  sur  la  Suisse.' 
R.  I.a  Suisse  ou Holvétie  était  auirefois  une  province  d'Al- 
ItMnagne.  Les  liabiians,  lassés  de  la  tyrannie  qu'exerçaient 
les  gouverneurs  envoyés  par  Pcmpereur,  se  soulevèrent  en 
x3o7,  ayant  à  leur  tête  le  fameux  Guillaume-Tell,  qui 
tua  le  gouverneur  Grisler,  et  proclami  la  liberté.  Cette 
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1^      .       .—remiérc  démarche  fut  soutenue  d'un  coui-nge  invincible  , 

U  DeigiCiUC?n|iun  dévouement  sans  bornes ,  et  suivie  des  plus   heureux 

,  huubluiijlîuccès  ,  qui  mirent  le  sceau  à  l'indépendance  du  pays.  La 

^Cu"i<^(lération  prit  le  nom  do  République  des  Suisses,  et  ne 

l|ut d'ahord  componée  que  de  trois  cantons;  mais  elle  l'ac* 

Icrul   successivement  de  plusieurs   autres  juscu'au  nombre 

jde  treize  ;  elle  u  subsisto  dans  cet  état  jusqu  en  1798  ,  que 

lift  Français,  y  ayant  pcnéirc,  chanudrent  la  cunstitntioit  do 

lletot,  en  lui  conservant  touioiois  fa  tonne  de  son  couver- 

Igrineiit  sous  le  nom  de  llépublique  helvétique;   elle  acquit 

léiiie  un  ucci'oisseiiient  de   territoire  qui    tonna   six  nou- 

Mux  cantons  ;  enfin  le  rongrès  de  Vimne,  en  181S,  a  rtndu 

luauelle  cslfr''*  république  à  son  indéf^endancr  ,  et  y  a  ujouié  les  tanr 

^       M  <  u.  vus  de  Genève,  du  Valais  et  de  Neuchatel. 
une  coleoti'B  ' 

hé.   y^/tvi"'j,l  li^g.  D.  Quelles  sotit  les  productions  de  la  Suisse? 

Mine  cup.  dci  R.  Ce  pays,  couvert  en  grand?  partie  de  rnon- 

li  la  coupent lagnes  très-élevces,  offre  une  vôg'iation  prodigieuse 

Wuf^es  ,  belle Kii  pied  des  montagnes  et  dans  tes  vallées,  tandis 

Lir  rEscaut,lue  la  plus  complète  stérilité  règne  dans  les  régions 

le  torte.  05-l|evées.  Uue  immense  quantité  de  bétail  lait  lu  ')«us 

ntde  laSani-ftraude  richesse  du  pays.  Le  sommet  des  inou'ii^  lies 

rusk^\'   dcist  couvert  de  neiges  et  de  glaces  qui  ne  fondent 

les  Fiançais Lmais  entièrement,  etdontil  se  détacha  pt}rfois  des 

I  de  ce  noui  ,l[iasses  considérables,  qui  font  un  fracas  et  un  dégât 

able  et  Irès-lorribles,  Le  point   le  plus  élevé  est  le  Grand-St» 

,  ville  ïortQmernard  près  duquel   est  bâti  un  hospice  pour  les 

Lisu.  Lax'tîui-loyageurs.  Du  pied  de  ces  monts  sortent  les  plus 

os  plus  for-lrands  fleuves  de  l'Europe,  le  Rhin,  le  Rhône,  le 

es  villes  ap-tesin,  le  Pô,  l'Iun  et  TAdda^  on  y  trouve  aussi  un 

de  la  con-|rand  nombre  de  lacs. 

200.  D.  Quelle  est  l'étendue  de  la  Suisse  ? 

R.  On  lui  donne  80  lieues  de  long  sur  60  de  large , 

environ  1700  lieues  de  suptîr  ie. 

^  -    g7        1 201.  13.  Quelle  est  la  population  de  la  Suisse? 
j         I  R.  Près  de  deux  millions  d'iiabitans. 

u  sud  par  lai  ^02.  D. Quelle  est  la re'îgion dominante  en  Suisse? 
I  R.  Parmi  les  22  cantons,  il  y  en  a  9 qui  professent 

ur  la  Suisse ?|'^®^'g*°"^^'^o^*4"®»  loquisontpresqu'entièrement 
rovince  d'AU  lotestans,  et  3où  les  deux  religions  sont  professées, 
qu'exerçaient  1 2o3^  D.  Quelles  sont  les  principales  villes  de  lu 

iQulevèrent  en  I .        ,^  ^  i  r 

,me-Tell,   qui  lisse? 
liberté.  CeUe 
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R.  B.ALC)  cap.  du  canton  de  ce  nom ,  sur  le  Rliiii 
l'une  des  plus  considérables  villes  de  la  Suisse, 
123  1.  de  Paris,  i5oooh.,  célèbre  par  Tinventiond 
papier.  Berne,  cap.  du  canton  de  ce  nom,  i4oo 
hab.  C'est  dans  ce  canton  que  l'on  voit  la  chute  d'ea 
appelée  Staubach,  qui  a  plus  de  900  pieds  de  hau 
c'est  la  plus  élevée  de  i Europe,  F ribourf; ,  grun 
commerce  de  fromage  de  Gruyère  :  pairie  de  Ber 
//zo/ci,  cordelier,  dit /e  Moine  noir,  inventeur  de  I 
poudre  à  canon  en  i38o.  Genève ,  sur  le  lac  de  c 
nom,  Tune  des  plus  florissantes  de  l'Europe;  Caivi 
en  avait  fait  le  centre  de  su  nouvelle  religion.  La  rc 
ligion  catholique  y  fut  rétablie  en  vertu  du  concorlpart 
dat  de  1801;  patrie  de  J.-J.  Rousseau.  Lai/^an/iel.'iiir la 
cap.  du  canton  de  Vaud,  une  des  plus  agréables  JValei 
des  mieux  situées  de  la  Suisse  ;  l'église  cathédralil'And 
est  très-belle.  Cofre,  cap.  du  canton  des  GrisoolS  an  1 
Lucerne,  cap.  du  canton  de  ce  nom,  sur  le  passaJdeLé 
de  France  en  Italie  par  le  mont  Sainl-Gothard.  \m  2on 
lac  de  Lucerne  est  un  des  plus  beaux  de  la  Suisse  ~ 
il  a  10  lieues  de  long  sur  4  ^c  largeur,  et  jusqu 
6oopieds  de  profondeur  en  quelques  endroits.  Sio 
cap.  du  Valais.  Zurich,  ville  forte  et  très-comme 
çante;  elle  a  un  jet  d'eau  qui  s'élève  ù  ii5piei 
Moral,  célèbre  par  la  défaite  des  Bourguignons;  iMij  cqi 
Suii>ses  construisirent  deux  pyramides  avec  leuln  pay 
"'""'~'""''  7avag€ 
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2o4'  D.  Quelles  sont  les  bornes  de  l'Espagne?  1     \i 
R.  L'Espagne  est  bornée  à  l'est  et  au  sud  pnrlf^^ 

Méditerranée,  à  l'ouest  par  le  Portugal,  et  au  noB 

par  les  Pyrénées  et  le  golfe  de  Gascogne. 

2o5.    D.   Donnez  nous  quelques   notions  historiques 
l'Espagne  ? 

R.  Cette  grande  presqu'île  ésait  divisée  autrefois  en 
rie  ,  Hespërie  et  Celtibérie  »  d'où  lui  est  venu  le  nom  pIuAines  t 
des  Espagnes»  Elle  tut  habitée  par  les  Celtes  et  les  Ibérie  .,  _ 
avant  de  devenir  la  conquôte  des  Cartbauinois  et  enti  ^ 
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sur  le  K\iînl^e«  Bomains,  qu!  en  furent  cba^si^s  en  ^\5  parlesGoths  et 
la  Suisse)  fluitres  peuples  barbares  venus  du  Nord.  Les  MaureR  d'JIfri. 
♦'  ontion  (il  1"®  **"  Sarrasins,  peuple  mnhométan,  y  pénétrèrent  l'an  7i3, 
invenu  jÊet  la  soumirent  prcsqu'entiémnent  à  leur  tyranniquedomi- 
1100)5  l4^0<anation*,  ils  n'en  furent  eniièremrnt  expuUés  qu'en  1492.  Ce 
a  chute  d'eaiB  fat  vers  ce  temps  que  les  E-îpagnols,  conduits  par  Christophe 

)ieds  de  bau™^''^'^'"^'^®*^®"^''"'^"''^'^"'*®"^"®'®'*'*'"^'' '**'"'•'**  plus  grande 
.,  fl^^l^  P'"^  ricbe  partie  de  ce  nouveau  monde  ci  formèrent  plu- 

.bour^t  SE^^Ijieurs  établisseuiens  dans  l'Ooëanie.  La  maison  (i'Autrichc 
lalrle  de  i)erflposséda TËspagpe depuis  Cbarles-Qnint,  élu  empereur  d'Al- 
iventeiir  de  il  emagne  en  1 5.19,  jusqu'en  i70oqu*elle  passa  à  la  lamiliequl 
ir  le  lac  de  cl  «  possède  aujourd'hui. 

iiirope;  CalviB  206.  D.  Comment  se  divise  l'Fspngtie? 
L;Jiy;ion.  La  rcl  R.  Elle  se  divise  en  i3  provinces,  dont  la  pUi- 
rtu  du  concoripart  ont  le  titrp  de  royaume;  il  y  en  a  quatre 
au.  Lausanmmarla  Méditerranée  :  la  Catalogne  et  les  royaumes  de 
us  agréables (IValence,  de  Mnrcie  et  de  Grenade.  4  sur  l'Océan: 
^lise  caihédralIl'Andalousie,  la  Galice,  les  Asturies  ,  la  Biscaye. 
»n  des  GrisonlSan  milieu  :  l'Aragon  ,  la  TTavane,  et   le  royaume 

sur  le  passajcle  Léon ,  la  Castille-Vieille  et  la  Castille  -Neuve. 
nl-Golhard.  il   207.  D.  Quelle  est  l'étendue  de  l'Espagne? 
IX  de  la  Suissel  R.  L'Espagne  a  environ  20  mille  lieues  carrées, 
geur,  et  iusqul  208.  D.  Quelle  est  la  |)opulation  de  l'Espagne  ? 
endroits,  ^ioil  R.  Elle  est  de  12  millions  d'iiabitans,  professant 

t  très-commelious  la  religion  catholique.  Le  tribu  nid  de  l'Inqui- 
ve  ù   ii5  piedlition  n'y  aurait  pas  été  établi  sans  qu  Iqu'utililé  , 

uru-uignons^lMi,  comme  le  prétendent  ses  partisans,  il  a  exempté 
des   avec  IcuIr  pays  des  troubles  religieux  qui  ont  causé  tant  de 
avages  dans  les  autres  états. 

209.  D.  Qiielle  est  la  forme  di\  gouv.  espagnol? 
R.  C'est  une  monarchie  absolue. 

210.  D.  Quelles  sont  les  productions  de  l'Espagne? 
,     R.  Elle  produit  du  blé ,  du  vin  et  des  fruits  d'unt* 

e  l  Espagne  •  IjceUente  qualité  ,  mais  en  médiocre  quantité, bieu 
jt  au  sud  P^'^llus  par  défaut  de  culture  que  par  la  disposition 
ugal ,  et  au  n«  ^^1  j^^g  ^j^^  ^^  Malaga  et  de  Aérés  sont  connu  > 
^g"*';  lour  leur  excellente  qualité.  Les  orangers,  citron^ 

)ns  historiques  ijgj.,  çj  figuiers  y  sont  presiiu'aussi  communs  qu« 

B  autrefois  en  If  ^  chênes  dans  nos  forêts  Ôlo  y  trouve  aussi  des 

enu  le  nom  plulines  très-abondantes  de  cuivre  )  de  fer  el  de  plomb  ; 

Ues  et  les  Ibériiy  en  a  aussi  d'or  et  d'argeat,  mais  qui  sont  aban^ 
'  aginois  et  ensf  •'  °  ^ 
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données  clepiiis  la  découverte  de  celjtîs  du  Pérou • 
les  nombreux  troupeaux  de  moutons  mérinos  four- 
nissent à  l'Espagne  une  laine  qui  n'a  pas  de  rivale. 

?.ii.  D.  (^^uelles  sont  les  prin.  villes  d'Espagne? 

II.  Dans  la  Caslille-Neuve,  Madrid,  cap.  do  tout  le 
royaume,  à  280  lieues  de  Paris,  200.000  hab.  Tolède, 
sa  cathédrale  est  un  des  plus  beaux  édifices  golhiqiM  s 
de  l'Espagne.  L'Escurlal,  petite  ville  remarquablo 
par  son  palais,  un  des  plus  magnifiques  de  l'Eiirop, 
L'église  sert  de  tombeau  aux  rois  d'Espagne.  Cala- 
^Aflvn,cbef-lieu  de  l'ordre  des  chevaliers  de  ce  nom, 

Dans  la  Vieille-Castille  ,  Burf^os ,  remarquable 
par  ses  beaux  édifices  publics,  surtout  l'église  cn- 
thédrale.  Valladolid,  ville  très-ancienne.  Se'govi\ 
villeancieune  et  très-ccmmerçanle,  surlouteu  draps 
f^ns  et  laines  renommées  appelées  de  son  nom  laines 
de  Ségovie.  Avila,  grande  et  forte  vi  le  sur  l'Adayo. 

Volenre  ,CQ\>*  de  la  province  de  son  norn.  Aliconl  M\\Iq  |\j. 
petite  ville  renommée  par  son  excellent  vin.  laureaii 

Murcie,  cap.  de  la  province  de  ce  nom,  grand  con>l  Dans 
merce  de  soieries.  Cartliag^ène,  poit  sur  la  Méditn  mlletrô 
ranée  ,  nu  des  plus  considérables  de  l'Europe.  locienn 

Grenade ,  où  se  trouv^^nt  les  meilleures  soies  dcl  212. 
l'Europe.  Sa  magnifique  cathédrale  possède  le  tomJ'terran 
beaudeChristophei  olomb.  Mo/o^o, renommée  poiiilR»  Ce 
ses  cxccllens  vins,  très- commerçante  ,  bon  port,    i'tale  cf 

Dans    l'Andalousie,  Séville .   ancienne,    belle  (•'^^''a  c 
riche;  sou  église  métropolitaine  est  la  plus  regulit^*'^^"^ 
rement  bâtie  de  toutes  celUs  d'iîlspagnej  elle  est  roi  *^'^' 
marquable  par  une  tour  de  35o  pieds  d'élévatiorii"'^  ^e 
Cordoue,  ville  ancienne  et  forte  sur  le  Guadalquiviii^';  ^[ 
fameuse  du  temps  des  Maures,  qui  en  avaient  fait  ""Ct""- 
capitale  d'un  royaume.  Cadix,  l'une  des  plus  a 
ciennes  et  des  plus  fameuses  villes  d'Espagne,  avef  °îPr 
iinport  excellent  trts-lréquenté  parles   étranger»®» '/'o. 
Les  Fraudais  la  prirent  en  £823.  Gibraltar,  sur  le  dij 
troitdcce  nom,  appartient  aux  Anglais,  imprenab 
|»ar  sa  situation  et. ses  fortifications. 
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Dans  la  Galice,  Compostelle ,  célèbre  par  le  pèle- 
rinage au  lombeau  de  Saint-Jacques. 
I    Dans  les  A^turies ,  O^'iédo  ,  cap.,  au  confluent  des 
rivières  d*Eva  et  d'Ovn.  Santillane ,  assez  bon  port. 
I    Dans  lu  Biscaye,  BUhao ,  ville  tiès-commerçantc 
en  laine ,  fer,  huile  d'olives,  vin,  etc.,  avec  un  bon 
Iport  le  plus  fréquenté  du  royaume.  Fontarabie ,\i\sLCii 
..-    i  Jlorîe;  c'est  une  des  clefs  de  l'Espagne  du  côté  de  la 

3  l'E^'^^r^  ■France.  P^ittoria,  fondée  par  Samhe  en   mémoire 
rne.  ^<^"^~  ■il'iine  victoire  remportée  sur  les  Maures, 
ie  ce  nom.  ■   Dans  l'Aragon.  Savagnsse, sur  TEbre.  Huisca,  v'ilU 
itnarquable  ■jncienne  dont  le  territoire  produit  d'excellent  vin. 
\'églisc  cr.-l  Dans  la  Navarre  espagnole,  Panipelune ,  capitale, 
ic.  Segovi'  Iville  forte  et  considérable. 

)utendrapil  Dans  le   royaume  de  Léon,  Léon,  ancienne  et 

nom  laiucslgi'ande  ville  fondée  par  les  Rimnins;  les  égliëcs  on 

svK  l'Ada\y,»ontmagnifiqnes5  surtout  la  cathédrale.  Salamanque, 

oi./JiiCflrâi  ilfille  fameuse  par  son  université  et  par  le  combat  de 

vin.  laureaux  qui  a  lieu  pendant  le  mois  de  juin. 

orand  convl  Dans  la  Catalogne,  Barcelone,  cap.,  grande  et  forte 

'  ^J^jjditci  fille  très-commerçante,  100,000  h.  Tarragone ,  ville 

rope.         lacienne  et  forte.  Tortose,  sur  l'Ebre. 

«-.oc  rll  212.  D.  Quelles  sont  les  principales  îles  de  la  Mé- 
trés soies  ci«.           '         •  j  '       j     i.  1    PC             '^ 
'  j    \r.  ♦nni  Jiterranee  qui  dépendent  de  i  Espagne  ? 
isede  le  toni-|  n  r  ,  ,  \P 


plus  Tcgu  it-|^^2^  D.  Quelles  sont  les  possessions  de  TEspagnc 
=  ^^l«/^V;irs  de  l'Europe?  *^  ^   ^ 

,  d  e|év^i;oii|  j^^  ^^^^  possède  en  Afrique  la  ville  de  Ceuta  ,  sur 
■Ouadalqmvif  j^r^^Qjj  ^^  Gibraltar,  et  les  îles  Canaries  et  autres 
avaient  ï^'^'13.  .        .      .. 


les   «^^»"g^!l  Philippine?  (Siq)  et  Tes  Mariannes  (523). 
itar,  sur  le  d'f  rv  j'  ^       a 
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2i4»  15«  Q«ielles  sont  les  bornes  du  Portugal? 

R.  Ce  royaume  est  borné  à  l'est  et  au  nord  par 
ï'Espap;ne,  au  sud  et  à  l'ouest  par  l'Oréan. 

si5.  D.  Donnes-nous  quelques  notions  liistoriq^ue  s  sur  le 
Portugal ,  ancienne  Lusitanie  r 

H.  Cette  portion  de  la  péninsule  fit  partie  intégrante  <ie 
l'Espagne   jusqu'à  la  fin  ilii  ii^  siècle.   Les  anciens  Guthi 
qui  s'étaient  retires  <iiins  les  luonta^nes  tics  Asturies,  sous 
w  conduite  de  leur  roi  Pelage  y  lorsque  les  Maures  ou  Sar. 
msins  d'Atrique  conquirent   presque  toute    l'Espagne,  "Vie 
tardèrent  pas  d'attaquer  leurs  vainqueurs,  et  ne  le  firent 
pas  sans  succès.  A  mesure  qu'ils  poussèrent  leurs  conquêtes, 
ils  formèreot  diliérens  royaumes  ,  des    pays  qu'ils  arru. 
«liaient  à  là  domination  des  Musulmans.   L'un  des  guer- 
Tiers  puissans  qui  coopérèrent  à   l'expulsion   des    Maures 
^«Portugal,  fut  investi  »le  la  SDUveraineré  de  ce  royaume, 
et  sa  postérité  le  gouverna  jusqu'en  1.^78,  que  le  jeune  roll(y|.g 
Sébastien  alla   périr    dans    une    entreprise    téméraire    eiil    •11  ', 
Afrique,  où  lesPortugaisavaitfntdéjà  falldes  découvertes  ira-l  J,"i®  "C 
nenses,  ainsi  qu^aux  loiles.  Henri,  son  grand.oncle  ,  lui  suc-l  Coimbr 
géAa  dans  un  âge  très^avancé,  et  deux  uns  après  sa  mort,  lelbeau  p 
royaume  passi  au  roi  d'Espngne  Philippe  II,  dont  Ics^cscen-I  S 

«(ansl'ont  possédé  jusqu'en  1640.  Alors  les  Portugais  secoué.!'.         . 
renr  le  joug  des  Espagnols  et  élevèrent  sur  le  trône  Jean  IV,i"iistrie 
^■cdeBragancé,  descendant  de  l'un  de  leurs  anciens  rois.LetIdu  Dou 
iprinces  de  la  maison  de  Br^gance  ont  gouverné  ce  loyaunel^/^^     |.^ 

iusqu'a  nos  iours,  au  travers  de  bien  des  révolutions.  I        *  '^ 

.  .  Icommei 

ai 6.  D.  Comment  se  divise  le  Portugal  ?  loran^es 

R.    Il  se  divise  en  6  province»   nommées  :  il    ^^j 
Enlrb-Miniio-e-Douro  ;  2°  Tra-los-Monte&  ;  -flliors  dé 
Beïra  ;  4*>   Estraraadure  portugaise  5  5°  Alentëjol    g^^  ji 
^  le  royaume  des  Algarves.  i,Q  ^g- 

ai 7.  D.  Quelle  est  l'étendue  du  Portugal?  Isieurs 

R..  On  lui  donne  145  lieues  de  long  et  5o  de  largeKéQ^»^ 
ce  qui  f^it  environ  368o  lieues  carrées.  La  populatioformar 
<fst  de  4  raillions  d'iialutuns,  professant  exclusiveftolfe  di 
ment  la  religion  c-itholique.  Le  tribunal  de  l'Inquisliiie  p^^ 
tioii  lise  d'iuie  grande  vigilance,  accompagnée  autr«ère  fi3 
Foi»  diî  beaucoup  de  fermeté,  pour  empécber  l'intrl|32)  J 
llu«tion  des  nouvelles  sectes.  i        ^     1 

ai8.  D.  Quelle  est  la  forme  du  goHvern.  portugali 
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A.  C'est  une  monarchie  absçliie. 

2iq.  D.  Quelles  sont  les  productions  du  Portugal? 

R.  Le  sol  est  très  -fertile  et  d'une  température  douce 
et  salubre,  son  vin  est  excellent;  le  citronnier  el 
l'oranger  y  sont  cultivés  avec  avantage  :  les  oranges 
(le  Portugal  sont  renommées  par  toute  l'Europe;  les 
plants  en  furent  apportés  de  la  Chine  en  i548 ,  et  cet 
arbre  s'y  est  tellement  multiplié  qu'il  forme  à  pré-* 
sent  des  forêts.  On  y  trouve  de  Torîdo  l'argent,  du  fei, 
du  plomb,  cuivre,  ael,  pierreries,  marbres,  chaux 
gypse,  terre  à  porcelaine.  Ce  pays  est  exposé  à  dd 
grands  tremblemens  de  terre. 

220.  D.  Quelles  sont  les  prin.  villes  du  Portugal? 
R.  Lisbonne,  cap.,  excellent  port  de  mer  sur  le 

Tage  qui,  en  cet  endroit,  a  une  lieue  de  large  ;  l'une 

des  plus  belles  et  des  plus  considérables  villes  de 

l'Europe,  à  ^40  lieues  de  Paris,  aSoooo  hah»  Brague , 

illustrée  par  l'épiscopatdedom  Barthélemi-des-Mar- 

U»  jeune  «"oiltyrs,  son  archevêque.  Bragance,  petite  mais  forte 

méraire  ,<^'^i  ville  dont  les  ducs  montèrent  sur  le  trône  en  1640. 

°?^*'\uisuc-l^^^'^^'*^'  ancienne  capitale  du  royaume,  avec  un 

ig^Q*inoTt,  lelbeau  pont  en  pierre  et  une  superbe  caihédrale.  Porto, 

ulesdcscen-|sgconde  ville  du  royaumepar  sa  population,  son  in- 

gai« secou  ■  i^^g^^j^  et  son  commerce,  bon  port  à  l'embouchure 

icn»ro»*«*^J^^"  Tiouro,  Sétuval ,  ville  forte  et  considérable.  Ta- 
éce  ioyaumï|v/m,  port,  l'un  des  meilleurs  du  royaume,  grand 
commerce  de  fruits,  surtout  de  figues,  amandes, 
oranges,  etc.  Evora,  ville  forte  et  très-ancienne. 

221.  D.  Quelles  sont  les  possessions  du  Portugal 
(lentes  5  ^Ihors  de  l'Europe? 
0  Aleptéjol    R.  Il  possède  sur  la  côte  occidentale  des  Indei, 

|en  Asie,  un  territoire  fort  étendu,  ainsi  que  plu- 
ieurs  îles  (  Sa^  ),  En  Afrique,  uiie  partie  de  ïa 
5o  de  largelSénégambie  (  4''4)  5  toute  la  Guinée  méridionale 
a  populalioBormant  plusieurs  royaumes  {  ^\o'6  )\  les  îles  du 
t  exclusivejolfe  de  Guinée  (432)5  le  Mozambique  (89461399)5 
de  l'ioquisïme  partie  du  Zanguebar  (N»  3qi)  ;  les  îles  de  Ma- 
agnée  autfllère  (432)  ;  les  Açores  (432)  ,  "les  îles  du  Cap-Veft 
*cbeT  l'intr||32)3  et  Timor  dans  lesMoluques  (52 1). 
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ITALIE. 

222.  D.  Quelles  sont  les  limites  de  l'Italie? 

Tt  T?  Il  .1  ••!■.  I  !.•.• 
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R.  Elle  est  bornée  à  Test  par  lu  mer  Adriatique, | 
au  sud  et  à  l'ouest  par  la  Méditerranée,  et  au  nord 
par   les   Alpes  qui  la  séparent  de  la  France,  de  la; 
Suisse  et  de  l'Allemagne. 

9a3.  D.  Donnez.nousq.q.  notions  historiques  Sur  l'Iralie? 

K.  L'histoire  de  cette  célèbre  presqu'île  t>e  perd  dans  la 
nuit  des  temps,  on  sait  cependant  qu'elle  porta  d'abord 
!e  nom  de  S.iturnie,  à  cause  liu  séjour  qu'y  fir  Saturne, 
nprés  avoir  été  chassé  de  Ciète  par  son  Dis  Jupiter;  celui 
d'Italie  lui  est  venu  d'italns  ,  l'un  <le  srs  rois.  Komuluset 

«on  irère  Rémus  ,  ayant  fondé  la  ville  de  Rome,  75o  imsH $ 

avant  Jésus-Christ,  la   gouvernèrent   en  qualité  de  roisAgs  cllj 
ainsi  que  leurs  successeurs;   mais  Tarquin-lo-Superbe,  leB.g.^^  > 
septième  d^entre  eux  ,  ayant  indisposé  les  Romains  conlrel,      r    ^ 
lui  ,  fut  chassé  du  iiône  et  Rome  s'érigea  en  républiquctf^"^  te 
Poussés  par  Pesprit  d'ambition  ,  ses  consuls  et  ses  générausifermée 
attaque  rent  successivement  tous  les   petits  souverains  qu"i    ' 
se   partageaient  l'Italie  ,  et  après  les  avoir   dépouillés  d 
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la  lurace  ,  et  jusque  dans  l'Asie  et  rAinque.  La  division  sC" 
tant  mise  ensuite  parmi  les  principaux  chefs,  devenus  tioa 
puissans  pour  demeurer  soumis  à  l'obéissance  ^  l'un  d'entra 
eux,   nommé  Auguste,  entreprit  tic  s'élever  au  premie^ 
rang  et  parvint  à  se  faire  nommer  empereur  >  peu  de  tempj 
avant  la  venue  de  Jésus-Chrisi.  Autant  tes  siècles  prccé[ 
dens  avaient  été  féconds  en  habiles  généraux ,   autant  celu 
cl*Àuguste  le  fut  en  grands  artistes  et  en  hommes  célèbre! 
par  leurs  sciences.  Ce  tut  pendant  ce  siècle  si  éclairé  que  lit  les  îj 
christianisme  prit  naissance  et  s'étendit  dans  tout  l'empira  228 
Vers  le  cinquième  siècle  les  Ostrogoths  et  ensuite  les   Loini 
bards  démembrèrent  l'empire  romain  et  envahirent  ritali»^*'*^"^ 
Charleroagne  Pacquit  à  la  France  forma  les  États  de  1  Églia  R.   Il  1 
et  après  sa  mort  le  reste  fut  partagé  entre  plusieurs  souveraiuwénitien 
Les  Allemands,  les  Espagnols- et  les  Français  ont  souvent  em  Pj.„,-, 
vahi  l'Italie  et  vers  la  Un  du  dix-huitième  siècle ,  ceux-ci  r* 
prirent  posession,  mais,  ils  l'évacuèrent  en  i8i4> 

224.  D.  Comment  se  divise  l'Italie? 

R.  Ce  pays,  un  des  pltis  beaux  du  monde  ,  se  d  ^,,  ^^^ 
vise  en  trois  parties;  celle  du  Nord,  qui  comprei  lins,  tu 
I08  états  du  roi  de  Piémont ,  le  royaume  Lombard  '  Çourgi 
Vénitien  et  les  duchés  de  Parme,  de  Modène,  de  To  'K^/ 1 
cane  et  de  Lacques  5  celle  du  Centre  j  qui  comprei  ançais" 
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les  Etats  de  TE^Iise  ;  et  relie  du  Sud  |  qui  comprend 

Ifi  royaume  des  Deux-Siciles. 
225.  D.  Quelle  est  l'éleudue  des  états  qui  compo- 

senl  ritalie? 
R.LMlalie  a  environ  i5  mille  lieues  de  superficie  : 

on    lui   donne   20   millions  d'habitans,   professant 
ucej  de  '^i  Jpresque  tous  1 1  religion  catholique  ;  les  autres  cultes 

.,-  ..  jBjsont  cepen  lanl  tolères. 
'oerd  ilans  lâ|  ^'^^'  ^^'  Q'^c'^'^'*  «""'t  les  productions  de  l'Italie? 
îuria  d'aboviiB  R»  L'Italie  est  la  contrée  la  plus  fertile  et  la  plu» 
^  fil  Saturne, ■agréable  de  l'Europe  5  elle  produit  en  abondance  du 
upiter;  j^j^^'^'lvin,  de  l'huile,  des  oranges,  des  citrons,  des  gre- 
ome  7S0  îinsBii'i^e'^»  J"  coton  ,  de  la  soie,  des  cannes  à  sucre,  etc. 
ilité  de  rois,BLes  chaleurs  y  seraient  excessives,  si  elles  n'étaient 
r.Superbe,leHig,^p^i^^5gj5  p^c  |j^  chaîne  des  Apennins,  qui  s'étend 
oniains  conlreH,         *       .     '       1  t  i-      j  1 

-    r^iîubliquc»*"^  touto  sa  longueur.   La  partie   du  nord ,  ren- 

t  SCS  uénérau Jferniée  entre  les  Alpes  et  les  Apennins,  est  couverte 
ouverains  q«we  lacs,  et  arrosée  par  beaucoup  de  rivières  :  dans 

«lépouil  es  («jgHg  jjj  milieu  on  trouve  les  marais  Pontins,  qui 
luê'es  dans  le»  .  ,,    ,  '  t 

la  MacédoineJ*  rendent  malsaine,  surtout  durant  1  ete. 
La  division  s'éF 
,  devenus  tiod 

^'"''■""le^ia  SÂRDÂIGNE. 

r  au  premiea 

peu  de  ternpi  ^27,    D.  Quels  sont  les  états  qui  composent  Je 

siècles  prcce«(jy^^jjj^g  jg  gg^j,jjj|^j^p  7 

nîmcs ^célèbre!  ^'  I^^  Savoie,  le  Piémont,  le  duché  de  Gênes, 
éclairé  que lll  les  îles  de  Sardaigne,  de  Capraia,  etc. 
tout  renipirl  228.  ]3.  Quelles  sont  les  bornes  de  cet  état  dans 

.'"•^^  \^VTtri!  i continent? 

lurent  Utalf    tj     ,,.,.,,,     ,  ,  t        u      î 

lats  de  1  Eglis    "■'  H  est  borne  a  1  est  par  le  royaume  Lombardo- 

euvs  souveraiu  "énitien,  au  sud  par  la  Méditerranée,  à  l'ouest  par 

)nt  souvent  et    France,   et  au  nord  par  la  Suisse.  La  Sardaigne 
de .  ceux-ci  «  ,  1  .         a,  t  j  i      iv/r  »  j'i  ' 

jr^  les  autres  îles  sont  dans  la  IVlediterranee. 

^^'  229.  D.  Donnez-nous  quelques  notions  historiq^ues  sur  la 

,  ivoie  et  le  Piémont  ? 
onde  ,  se  Q  r,  (^e  pays,  habité  par  les  AUobroges  du  temps  des  Ro- 
qui  comprei  lins,  tut  coni^uis  par  Auguste;  miis  au  cinquiènie  siècle 
ne  Lombard  ^  Bourguignons  le  sul)ju^uèren(  et  le  j  lignirent  à  leur 
1'  ri  Tn  'P^**^»  ensuite  il  tut  donné  en  souveraineté  ii  des  princes 
dene,  cie  10  j  p^-irént  le  nom  de  comtes  et  de  ducs.  En  ï79'8^f  les 
qui  comprei  ançais  s'en  rendirent  niattrevS  et  en  formèrent  plu<)iéurs 
part.;  mais  letraité  de  18141e rendit  à  ses  anciens  miStres. 
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230.  D.  Quelle  est  Téten.  du  royaume  de  Sardaigoe? 
R.  Ou  donne  io55  lieui  s  carrées  à  la  Savoie  et 

au  Piémont  ;  220  an  duché  de  Qëaes  ,  et  2600  à  la 
Sardaigne  :  on  leur  donne  près  de  7  millions  d'ha- 
bilans,  professant  ton.-t  la  religion  catholique. 

23 1.  Quelle  e*t  la  forme  du  gouvernement? 
R.  C'est  une  monarchie  absolue. 

232.  D. Quelles  sont  les  prin.  villes  du  Pjémonl?! 
R.TuniN,  capitale,  sur  le  Pô,  à  ig6  lieues  de  Pa-j 

ris;  c'est  une  des  plus  belles  et  des  plus  considé-l 
râbles  villes  de  l'Europe;  ses  rues,  tirées  au  cor-| 
deau  ,   sont  larges  et  se  coupent  toutes  à  angles! 
droits,  icoooo  nab.  Alexandrie ,  ville  forte,  sur  Ici 
Tanaro.  Coni ,  sur  la  Stura ,  avec  une  bonne  citadelle^ 
Verceil,  sur  la  Sésia,  ancienne  et  belle  ville.  iKi- 
voli,  au  pied  des  Alpes.  Nice,  ville  forte  et  consi- 
dérable, sur  ta  IVléditerranée,  avec   un  bon  portJ 
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ippeie  le  l'as  ae  duze,  le  seui  par 
1*011  pénétrait  autrefois  dans  l'Italie. 

23o.  D.  Quelles  sont  les  prin.  villes  de  la  Savoiel  trich( 
R.  Chambérv,  archevêché,  à  i38  lieues  dePaJ'^*^' 
ris,  siège  du  sénot;  loooo  habitans.  Annecy ,\ixkF     "^^ 
du  lac  de  ce  nom ,  résidence  de  l'évéque  de  Ge 
nève,  depuis  que  celle  ville  a  embrassé  le  calvi 
nisme.  Evian,  sur  le  lac  de  Genève,  eaux  minéralei 
renommées.  Thonon^  capitale  du  Ghablais. 

234.  D.  Nommez  les  pr.  villes  du  duché  de  Gènes 

R.  Gênes,  capitale,  surnommée  la  Superbe  à  causl^*  "® 

de  la  magnificence  de  ses  édifices  publics,  surtoul'^"^ 

de  ses   églises,  dont  la  plupart  sont  en    marbre! ^°"^S' 

vaste  port  de  mer,  sur  le  golfe  de  son  nom,  80000  halIP^^^f  ' 

Savone,  port  sur  la  Méditerranée.  Onei//e,  jolie  petitlj   *^J^ 

ville  sur  la  mer  Méditerranée.  I  *  ^®P 

255.  D.  Faites-nous  connaître  la  position  de  mr^^^  li 

Sardaigne,  et  ses  villes  principales?  riooo 

R.  Celte  île ,  de  60  lieues  de  long  sur  3o  de  large  "enn< 

est  située  au  sud  de  l'île  de   Corse,  dont  elle  ei 

séparée  par  le  détroit  de  Bonifacio,  de  4  lieues 

demie  de  large  î  on  y  compte  5ooooo  ibabitanst  Si 
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villes  principales  sont  Cagliori,  cap.,  sur  le  golfe  de 
son  nom,  26000  habilans.  Sassari,  très-jolie  ville, 
bâtie  dans  une  plaine  très-fcrlile.  L'île  Capraia,  d'en- 
viron 6  lieues  de  tour,  est  située  près  file  d'Elbe* 
Les  autres  sont  adjacentes  à  la  Sardaigne. 


(royaume) 


LOaiBlRDO-TÉmTIEN. 

236.  D.  Où  est  situé  le  royaume  Lombardo-Yë- 
niticn  ? 

R.  Entre  laSnissc,  le  Tyrol ,  la  mer  Adriatique, 
les  Etats  de  TEj^lise  et  le  Piémont. 

;i38.D.  Donnez-nous  q.q,  not.  hist.  sur  le  roy*  Lom.-Yénit.? 

R.  Ce  pays  tire  son  nom  des  Lombardsy  ainsi  nommés  de  la 
longueur  de  leur  barbe;  ces  peuples  habitaient  la  Scandinavie 
(Suède)  et  furent  appelas  en  Italie,  par  Juslinien,  pour  com- 
battre les  Golha  :les  ayant  défoUs.  ils  sVHablirent  dans  la  iVo- 
rique,  la  Panonie  et  la  Gaule  Sisaipine,  où  Alboin^  leur  chef 
fonda  un  royaume,  dont  Pavie  fut  la  capitale.  Charlemagne 
ayant  défait  Didier  leur  dernier  roi,  s^empara  de  leurs  états 
et  les  réunit  à  sa  couronne.  En  i8o5  les  Français  envahirent 
la  Lombardie  et  en  formèrent  le  royaume  d'Italie  ;  mais  le 
congrès  de  Vienne  tenu  en  i8i5  l'adjugea  à  Pempereur  d'Au- 
de la  Sa voiel  triche  qui  la  gouverne  par  un  yice-roi.  Ce  royaume  comprend 
de  Pal  '^^  Etats  de  Kenise  et  les  duchés  de  Milan  et  de  Mantoue, 

li'S'j.  D.  Quelle  est  son  étendue? 

B.  On  lui  donne  1700  lieues  carrées  ,  et  une  popu- 
lation de  5  millions  d'habitans,  tous  catholiques. 

289.  P.  Qnelles  sont  les  principales  villes  du 
royaume  Lombardo-Vénitien? 

R.  Milan,  cap.,  résidence  du  vice-roi ,  grande 
et  belle  ville  très-ancienne^  i3oooo  habitans.  En 
1262  elle  fut  prise  par  l'empereur  Frédéric  fiarbe- 
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blics,  surtoul*-^'"-  -"-  'V;  fyr;  t'-  '-"T-*-"'  *^-- -"-- 

„  K.Jrousse,  qui  la  détruisit  lusqu  aux  tondemens,  y  ht 
t  eu   marbre!  »  ^  'j  ^    1  rr     •  "^   • 

Q       ^j^ljpasser  lacharrue  et  semer  du  sel. /^enwe,  surnommée 

if?' .  Y    netil  *  Riche ,  grande  et  belle  ville,  ancienne  capitale  de 

[     *'         "     lia  république  de  ce  nom,  fondée  en  421;  elle  est 

.  •       jg  Jdans  la  mer ,  bâtie  sur  pilotis ,  dans  i38  petites  îles. 

1  P°**  Il  loooo  hah. Mantoue,  grande  et  très-forte  ville,  an— 

»    de  largM^^^"*^®  capitale  du  duché  de  ce  nom,  située  dans  une 

Tdont  elle  eI"P®*'^  ^'*^®  formée  par  le  Mineio.  Le  fameux  poète 

de  4  iieues  f 
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Virgile  «st  né  dans  les  environs.  Bergnme,  place  forte, 
bâtie  eu  amphithdâtre  &i\rnnc  coWïne.  Bresse  ou  Bres- 
cia,  dans  une  belle  pluine.Come;  sur  le  lac  de  môme 
nom, dans  une  valide  fertile  et  agréable;  la  cathédrale 
est  tout  en  marbre  blanc.  Créma  vil  le  forte,  sur  le  Sé- 
rio.  Crémone,  forte  et  considérable.  JLo(//;  grande 
et  forte  ville,  sur  i'Adda.  Pacloue,  grande  villej  son 
université  élaitautrofois  célèbre.  Pn  vie,  grande  et  an- 
cienne ville,  autrefois  capitale  tic  la  Lombardie;  Fran- 
çois l^""  y  lut  fait  prisonnier.  Tr^i^/ie,  ancienne, belle 
et  forte  ville;  patrie  de  Totila  ,roidesGoths.  Vérone 
grande  et  belle  ville  sur  l'Adige. 

DUCHÉS 

DE  PARME,  DE  MODÈNE,  DE  TOSCANE| 
,  ^     >:       ETDELUCQUES. 

240.  D.  De  quels  pays  est  composé  le  duché  de 
Parme? 

R.  Il  est  composé  du  duché  de  ce  nom  et  de  ceiixl  <'s  gra 
de  Plaisance  et  de  Guastulla.  Ils  appartiennent  iif 'f*  pa 
S.  M.  Marie-Louise,  archiduchesse  d'Autriche. 

241.  D.  Quelles  sont  leurs  villes  capitales? 
R.Parme, grande  ettrcs-belle  ville,  sur  la  Parma 

dans  une  plaine  fertile;  grand  commerce  de  froma-i 
ges  dits  Parmesans;  Soooo  hab.  Plaisance ,  belle  ftl^'n  de 
ancienne  ville,  sur  la  rive  droite  du  Pô;  patrie  de|"yître 
Grégoire  X  et  du  célèbre  peintre  Raphaël.  Cette  ville!  ^^el -7 
doit  son  nom  à  la  bonté  de  son  climat  et  aux  agré-lctang 
mens  de  sa  situation.  Cyi/fl^^oZ/a,  petite  mais  forte|""e  c 
ville,  au  confluent  du  Crostolo  et  du  Pô.  1 1°  J'il 

242.  D.De  quels  pays  se  compose  le  duché  de  Modènel  fl  aim 
R.  il  est  composé  du  duché  de  ce  nom  et  de  ceuilpitale 
de  Reggio  et  de  la  Mirandole.  Ipoiéon 

240.  D.  Quelles  sont  leurs  villes  capitales?  Ipéche 

îl.  MoDÈNE,  l'une  des  plus  belles  villes  d'Italie  ^^inet 
sur  un  canal  qui  joint  le  Panaro  à  la  Secchia,  25oo(  246. 
liab.  Èeg^io ,  sur  le  Tessone  ,  ancienne  et  belle  ville  R»  I 
patrie  de  l'Arioste ,  auteur  du  poëme  Rolandfurieux  eMa  j  t 
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La  Mirandole  f  ville  forte,  siirla  Bnrana,  patrie  du 
savant  l'ic  de  la  Mirandole. 

244.  D.  Do  (|uols  puys  est  composé  le  grand-du- 
ché dcTosconti,  appelé  autrement  Etrurie? 

Rt  II  est  composé  du  Florentin,  du  Pisan ,  du 
Siennois,dii  Piombino  et  {lesiiesd'l'^lbcet  dcGiglio. 

Il  appartient  à  l'arcliiduc  Ferditiand  d'Autriche. 

2:}5.   D.   Quelles  sont   les  principiles    villes  du 
grand-duch(?  de  Toscane? 

R.  Florence,  capitale  de  toute  la  Toscane,  et 
l'une  des  plus  bel  es  villes  du  monde;  ses  édifices 
publics  sont  de  toute  beutilé.  C'est  la  patrie  d'une 
i'auie  de  savans  et  d'hommes  célèbres  :  le  Dante, 
Améric  Vespuce ,  elc.  Arezzo ,  patrie  de  Mécène, 
l'étrarque  elGuid'Arezzo  ,  inventeur  des  notes  de  la 
musique.  Pistole,  au  pied  de  l'Apennin.  Pise,  capi- 
tale du  Pisan,  grande  et  ancienne  ville  traversée 
par  l'Arno.  On  y  remarque  l'église  cathédrale,  grand 
tàifice  gothique  en  marbre,  orné  de  belles  dorures 
ot  sculptures  ;  la  voûte  est  soutenue  par  74  <;olohnes 
(le  granit,  porph\  rc  et  autres  marbres  précieux.  C'est 
la  patrie  de  l'astronome  Galilée.  Livouriie ,  l'une 
des  plus  florissantes  de  l'Europe,  avec  un  excellent 
port  sur  la  Médite»  ranéc.  Sienne ,  capitale  du  Sien- 
nois,  ancienne  et  très- jolie  ville,  fameuse  université, 
belle  cathédrale  gothique  toute  revêtue  de  marbïe 
on  dedans  et  en  deliors.  Chiuzi,  petite  ville  qui  a  vu 
naître  le  fameux  peintre  Bonarola,  surnommé  Mi- 
chel-Ange. Orbiidlo ,  ville  forte,  au  milieu  d'un 
étang  salé.  Piombino ,  ville  forte,  avec  un  port  et 
une  citadelle.  Le  duc  de  Toscane  possède  encore 
1"  l'île  d'Elbe,  remarquable  par  ies  mines  de  fer, 
d'aimant,  etc.jellea  25à3ol.  de  circonférence  :  ca. 
pitale  PortO'Ferraio ,  13700  h. 5  premier  exil  dé  Na- 
poléon 5  2°  la  petite  île  de  Giglio ,  habitée  par  des 
pécheurs  et  agriculteurs;  elle  produit  beaucoup  de 
vin  et  de  bois;  il  y  a  des  carrières  de  beau  marbre. 

246.  Quelle  est  la  capitale  du  duché  de  Lucques^ 

R.  LxjcQUEs  j  grand©  et  ancienne  ville,  sur  lô  Ser> 
cfeia;  aooooh. 
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247 •  I)*  Do  quels  puys  »)('i>.  composés  Ses  ëtats  de 


l'Eelise? 
Ih 


H.  Ils  sont  composés  des  19  légations  dont  voici 
les  noms,  qui  sont  uiissi  ceux  de  leurs  chefs-lieux: 
Bologne,  Ferrarc,  Ravcnne,  Forli,Urbin,  Âncône, 
Macerata,  Fermo,Comérino,  Ascoli,  Pérouse,Spo- 
letle  ,  Viicrbo,  Civila-Vccchia,  Riéti ,  Rome,  Fro- 
sinone,  Pontc-Corvo  et  RcMiévent  (pnge  iSg). 

a48.  D.  Donnez  nous  quelques  notions  historiques  surlei 
états  de  r^liKe? 

R.  Les  Osttoeotlis  ayant  chnssé  les  Romains  de  la  plupart 
des  places  de  l'Italie,  y  ctaliiirent  le  siège  de  leur  empire; 
mais  environ  deux  cents  ans  aprc^s  ils  en  furent  dépossédés 
par  Astotphp)  roi  des  Lombards,  qui  porta  ses  prétentions 
jusque  sur  Rome.  Le  pap(>  Etii  nne  II ,  ayant  imploré  en 
vain  le  secours  de  Cunsiantin-Copronyme  ,  eut  recours  & 
Pépin  ,  roi  de  France,  et  mit  l'église  romaine  sous  sa  pro- 
tection. Fepin  invita  Astolphe  à  se  désister  de  ses  préten- 
tions 4  mais  n'ayant  pas  été  saiisiait  de  ses  réponses  y  il 
l'attaqua  et  tailla  en  pièces  sa  nombreuse  armée.  Fepin  re- 
gardant les  villes  conquises  comme  un  bien  dont  il  pouvait 
disposer,  et  sur  lequel  Coiironymo  avait  perdu  Sf'S  droits ,  en 
fit  une  donation  solennelle  a  l'église  romaine. Gharlemagne, 
son  fils  et  son  successeur  »  confirma  cette  donation  en  800 ^ 
et  y  ajouta  l'txarcliar  de  R.ivenne,'e9  provinces  de  Venise  et 
d'istrie^avec  les  duchés  deSpoIetteei  de  Bénévent.  Les  Fran 
çais  sVmparèrent  de  ces  contrées  en  1810,  mais  les  événe- 
niensdei8i4  les  remirent  presque  toutes  aupouvoir  du  pape. 
249.  D.  Quelles  sont  les  principales  villes  des  états 
do  l'Eglise? 

KoME^  capitale  des  états  de  TEp.lise,  ainsi  que  de 
r^'Italic  et  de  tout  le  monde  chrétien.  C'est  la  ville  la 
plus  renommée  de  l'univers;  elle  est  sur  les  deux 
rives  du  Tibre  qu'on  passe  sur  4  ponts ,  dont  le  plus 
beau  est  celui  Saint-i^nge.  Grand  nombre  d'édifices 
magnifiques }  surtout  le  palais  du  Vatican,  séjour 
ordinaire  du  papp;  l'église  de  Saint-Pierre,  le  plus 
beat!  temple  qui  existe;  celles  de  Saint-Jean-de- 
Ibatran,  deSainte  Marie-Mu  jcure,  etc.;  le  Panthéon, 
aujourd'hui  Sainte-Marie-de-la-Rotonde;  le  Coly- 
sée;  le  château  St-Ange,  etc.  Les  édifices  publics,  les 
palais  des  particuliers  I  les  places,  etc.,  sont  remplis 
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ics  chefs-d^œuvre  dt!i«  artistes  en  tous  genres.  Bomo 
est  à  327  lieuen  de  Paris,  et  compte  ili-jouo  habit. 
Bologne,  su  mon)  mue  la  Grasse  à  cause  de  la  tcrli- 
litédc  son  sol ,  seconde  ville  de  l'état  ecclésiasticjue, 
licile,  l^randc  et  bien  peuplée;  il  y  a  une  fameuse 
université.  La  ton  Asinelii,  au  milieu  do  la  ville, 
yàj6  pieds  d'élévation  Ftifrare ,  dans  une  plaino 
inarëcagcuse  mais  très-fertile,  sur  le  Pô.  Ravenne , 
ancienne  résidence  des  rois  Visii/olhs,  des  cxarqtics 
et  de  quelques  empereurs  vers  le  déclin  do  l'empire 
romain.  Ancone ,  ville  ancienne  et  forte,  avec  un 
port  sur  la  mer  Adriatique.  Ptfrou.se,  sur  une  haute 
montagne,  ville  biiMi  fortifiée.  P^iterbe ,  au  pied 
'une  haute  montagne,  fondée  sur  la  fin  du  8^  siècle 


ar  Didier,  dernier  roi  des  Lombiirds;  il  Y  a  beau- 

glises  et  autres  édifices  puulics.  Ci- 

i/a-?^ecc/zia,  ville  forte,  port  sur  la  Méditerranée* 


pup  de  belles  églises  v.i  autres  é( 


oretle,  ville  forte,  sur  une  petite  montagne;  il  y  a 
iino  belle  église  dans  laquelle  est  la  petite  maison  do 
{Nazareth,  que  la  tradition  dit  y  avoir  été  transpor- 
lroit8,en  lile  miraculeusement.  Terni ,  patrie  de  Tacite;  à  une 
lemogne,  lieue  de  cette  ville  la  petite  rivière  le  Vélino  fait  trois 
Venise  et  P^^cades  des  plus  belles  de  l'Europe,  l'une  desquel- 
jpsFran  les  a  3oo  pieds  de  haut.  Riniini ,  ville  forte,  sur  la 
is  événe-  Ler  Adriatique  ;  on  y  voit  un  pont  de  marbre  blanc 
du  pape,  lommencé  par  l'empereur  Auguste  et  fini  par  Ti- 
les  états  l^j,g  Elle  possédait  un  très-bon  port,  mais  il  fut 
lomblé  en  1761  par  un  tremblement  de  terre.  Il  s'y 
"nt  un  célèbre  concile  du  temps  des  Ariens.  Faenza , 
ù  la  faïence  a  été  inventée  ;  on  continue  d'y  en  fa- 
riquer  en  grande  quantité.  Bénévent  (page  i59). 

Dans  les  états  de  TEglKse,  et  à  3  lieues  de  Rimini, 

Jst  la  petite  république  de  Saint-Marin  ,  sous  la  pro- 

sejour  IjctiQj^  ju  pape;  elle  est  composée  de  la  ville  de  ce 

le  plus  Igna^  située  sur  une  montagne,  et  de  quelques  vil- 

ean-de-  Ig^^  voisins,  composant  une  population  de  «^ooo  h. 

""5®°°'  le  pouvoir  exécutif  réside  entre  les  mains  d'un  sé- 

^.^°y    lut,  composé  de  20  praticiens,  20  bourgeois  et  20 

lies,  les  Jyjang^  présidés  par  deux  goufaloniers. 
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DEIIX^SICDLES»     (  Royaume  des  ) 

aSo.  D.   De  quels  pays  est  composé  lo  royaume 
des  Deux-Siciles? 

R,  Du  royaume  de  Naples,  de  Tile  de    Sicile, l'eur  pas 
cl  des  îles  de  Lipari. 

a5i.  D.  UoitneZ'nous  quelques  noticns  historiques  sur  le 
royaume  tlos  Deux-Siciles? 

R.  Cet  e'tat  a  éprouvd  de  fréquentes  vicissitudes,  les  Ro- 
mains, les  Grecs,  Is»  Sarruzins,  les  JVonnunds,  ct3.  ,  etc.  , 
tt^en  arrachèrent  successivement  In  posSe!»siun  ,  pur  suile  di> 
guerres  aussi  loncues  que  meurtrières.  Les  empereurs  d\\l- 
lemagne  et  les  rois  d''Ara^on  le  possédèrent  aussi  ;  et  en  »265f 
Charles  d'Anjou,  Irére  de  Saint-Louis^  fui  élu  roi  des  Deux- 
Siciles  f  mais  il  fut  rdduir  an  royaume  de  Naples  par  suite  du 
massacre  des  Français  dans  Tile  de  Sicile  ,  si  connu  sous  le 
nom  de  f^épres  élic/ tiennes:  cet  événement  mémorable  eut 
lieu  au  premier  coup  de  vc[)re3  du  jour  de  Pâques  de  Tan- 
nce  l'iSa.  De  nouvelles  guerres  mirent  encore  ce  royaume 
sous  la  domination  des  rois  d'Aragon  ,  de  France  et  d'Espa- 
gne, qui  l'envahireni  tour  à  tour  ;  mais  en  1736  il  fut  adjugé 
à  VInJ'ant  Cirlos,  fils  de  Philippe  f^,  qui  en  avait  fait  la  con- 
quête ;  ses  descendana  le  gouvernèrent  jusqu'en  i8')5.  A  celle 
époque  Bonapane  s'en  empara  ^  et  fit  couronner  son  frère 
Joseph  roi  de  Naples  ;  Mural,  son  beau-frère  lui  succéda, 
Mais  les  ëvènemens  de  i8i4  rendirent  ce  royaume  à  ses  an- 
ciens maîtres.  Ce  royaume  comprend  la  Terre-dt-Labourr 
VAbruizOt  la  Fouille,  \a  Calabre  et  Vile  de  Sicile»  Mç.  ScvUc 

252.  D.  Quelle  est  l'ctcnd''  e  de  ce  royaume  ?     1  256,  ' 
R.  On  lui  donne  55oo  lieues  camées  et  une  popuJ  j{,  .q  J 

lation  de  7  millions  d'habitans,  tous  catholiques.  ||  nom  dl 

253.  D.  Quelle  est  la  forme  du  gouvernement  n* 
politain  ? 

II.  C'est  une  monarchie  absolue. 

254.  D.  Quelles  sont  les  principales  villes  d 
royaume  de  Naples? 

R.  Napj.es,  capitale  du  royaume,  une  des  plu 
belles  villes  du  monde,  avec  un  très- bon  port,  bâli 
en  amphithéâtre  sur  le  penchant  d'une  motiiagne 
quantité  prodigieuse  de  beaux  édifices,  à  3341.  dePa 
ris;  4^^)^^^  ïî'  ^  3  lieues  de  Naples  est  la  célèbr 
montagne  appeléeVdsuve,  de  3,700  pieds  d'élévatio 
et  8  1.  de  tour,  au  sommet  de  laquelle  est  le  cratè 
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ni  vomit  continuellement  des  flammes,   et  d'où  il 

t'élancede  temps  en  temps  des  torreiis  de  soufre^de 

niiiiëraiîx  et  antres  matières  en  fusion,  qui  lont  la 

erreur  de»   habitans  des   environs,  et  qui  briMent, 

nvagent  ou  engloutissent  tout  ce  qui  se  présente  sur 

enr  passage.  Les  villes  d* H erculanum  ai  de  Pompëia 

iireutenglouties  par  l'éruption  del'an795on  en  trouva 

les   ruines   avec  plusieurs  objets  remarquables  en 

171 1.  Tarente,  sur  le  golfe  du  même  nom,  ancienne 

ft  forte  ville  dans  une  petite  île.  Capoue ,  sur  le  Vol- 

iirno  ,  ville  fortifiée  par  Vauban,  près  les  ruines  de 

ancienne  Capoue ,  dont  les  délices  furent  si  fatales  à 

'armée  d' An nibaLiya/er/if,  au  fond  du  golfe  de  même 

nom.  Benéventf  dans  une  vallée  agréable  et  feitile; 

Cette  ville  appartient  au  pape,  ainsi   que  tout  le 

iicbé  dont  elle  est  la  capitale.  Barl,  sur  la  mer 

^riatique,  très-commerçante.  Otrante ,  ville  an- 

ienne  sur  le  canal  de  son  nom.  Heggio,  ancienne 

ille  sur  le  détroit  de  Messine. 

255.  D.  Ouelle  est  rétendue  de  la  Sicile? 

R.  Celte  île,  la  plus  grande  de  la  Méditerranée, 
75  l.  sur  5o ,  et  près  de  2  millions  d'hab  tansj  elle 
it  séparée  du  continent  parle  phare  ou  détroit  de 
lossine.  C'est  là  où  se  trouvent  d'un  côté  le  rocher 
aScylla  et  de  l'antre  ie  gouffre  de  Carybde, 

256.  D.  Comment  se  divise  la  Sicile? 

R.  On  la  divise  en  7  intendances,  qui  prennent 
!  nom  des  principales  villes. 

257.  IJ.  Quelles  sont  les  prin.  villes  de  la  Sicile? 
R.  Palerme,  port  de  mer  très-commerçant.  Ca- 

itale  de  la  Sicile,  i3o,ooo  hab.  C'est  dans  cette  ville 
ne  commença  le  massacre  des  Vépres-SicUieunes^ 
lessine,  ville  autrefois  très-cmisidérable ,  mais 
lesque  détruite  par  la  peste  de  174»^  ^^  le  trem- 
ement  de  terre  de  1783.  Catane,  au  pi^d  du  mont 
tiiaou  mont  Gibel  (volcan  semblable  au  Vésuve)  j 
ois  fois  renversée  par  les  tremblemens  de  terre^ 
e  a  été  autant  de  fois  reconstruite  avec  une  pl"s 


est  la  célèbr 

Is  d'élévatio  ande  magniîicence  ;  son   territoire  est  extrême- 
est  le  cratèi  eut  fertile.  Syracuse ,  bon  port ,  où  Archimèd» 


l6o  *  ABRKGl^. 

brAlala  flotte  de  Marceliusavec  des  miroirs  ardens 
La  cathédrale  était  autrefois  un  très-beau  templ 
dédié  à  Minerve. 

258.  D.  Quel  est  le  nombre  des  îles  de  Lîpari  ? 
R.  Elles  sont  au  nombre  de  12,  et  sont  situées  dan 

la  mer  de  Toscane  j  au  nord  de  la  Sicile  ;  4  seulemen 
.«x)nl  peuplées  par  environ  20,000  hab.  La  principal 
appelée  Lipari ,  qui  est  aussi  le  nom  de  la  ville,  e 
contient  les  trois  quarts. 

259.  D.  Dites-nous  quelque  chose  de  Malte? 
R.  L'île  de  Malte  n'est  considérable  ni  par  so 

étendue,  n'ayant  qu'environ  25  1.  de  circuît,  i 
par  ses  productions,  puisqu'il  y  a  si  peu  de  lem 
qu'il  faut  en  apporter  de  Sicile  pour  y  faire  de 
lardins.  Charles-Quint  la  céda  en  i53o  aux  cheva 
iers  de  Saint-Jean  de  Jérusalem,  qui  venaien 
d'être  chassés  de  Rhodes  par  les  Turcs;  ils  s'y  éta 
blirent  et  l'ont  conservée  jusqu'en  179B  qu'elle  tu 
prise  par  les  Français,  et  deux  ans  après  parles  An 
j^lais  qui  la  possèdent  encore.  La  principale  vill 
s'appelle  La  P^allette ,  du  nom  du  grand-maître  qu 
la  fit  reconstruire  et  fortifier  en  i5b6.  C'est  une  de 
plus  fortes  places  de  ''^airope. 
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TURQUIE  D'EUROPE. 
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260.  D.  Quelles  sont  les  bornes  de  la  TuiquIlVéniiien 

d'Europe?  lAnelete 

R.  Elle  est  bornée  à  l'est  par  la  Mer-Noire,  au  siif  ag/    d 

par  la  Méditerranée 5  à  l'ouest  par  la  mer  Adriatil  E.  L'^ 

que,  et  au  nord  par  TAutricha.  ("^f!®  '*  ''■ 


261.  D.  Quelles  sont  les  provinces  qui  composeï  mires  àl 
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la  Turquie  d'Europe  ? 

R.  La  Turquie  propre,  lu  Grèce,  les  îles  Ionien 
nés  et  celles  de  l'Archipel,  parmi  lesquelles  on  dii 
tingue  l'île  de  Candie  et  celle  de  Négrepont. 
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n  coton. 
Qer  très- 


_  Dfi   Gf.OCRAPlflE.  l6l 

^irs    r  ençH    ^ga.  f).  Hcnnez- nous  quelques  notions  historiques  sur  la 
eau  templ«Xiirquie cl  Europe? 

H    R.  Ce  pays,  forme  des  anciennes  possessions  romaines 
T  •        •  ;)  ■connues  sous  le»  noms  «le   Mœsie  ,  Dilmafic,  Paimonie, 
B  i^ipari.    ■jiljjrie,  Macédoine,  Achaïe,E|»ire,Thruce,  Grèce,  etc.,  est 
situées  Qan*(élèbre  dans  l'histoire  anciennes.  Les  iameux  FhiHppe  et  son 
4.seulemenBfil8  Alexandre-le-Grand  ,  conquérant  de  l'Asie,  sortirent  de 
a  Drincioal»'^  ^''^®^'^*"®*  '-ycurgne  etSolon,  savant  législateurs;  Dé- 
1        'Il         ïniosihène  et  Piniiare.  sa  vans  orateurs;  Aristide,  surnommé 
la  ville,  ^mie Juste;  Périclès,  Thémistocle,  !Vliltia«le,  Xénophon,  ia- 
meux généraux,  ce  dernier  se  distin^'ua  par  la  retraite  dos 
iix mille;  Socrafe  et  Platon,  illustres  philosophes;  Homère, 
fameux  poète;  Ilippocrate  ,  père  de  la  inëdecine;  Hérodote  , 
historien  distingué,  et  une  infinité  d*autres  grands  génies 
sont  sortis  de  la  Grèce.  Les  autres  provinces  ont  été  égale- 
ment illustrées  par  de  grands  pprsonnagos.  Dans  des  temp» 
plus  récens,   et   même  depuis  l'établissement  tlu  Christia- 
tiisine,  ce  pays  n'a  pas  été  moins  fôcontl  en  grands  hommes, 
aux  cnevalCest  <lans  ces  contrées  que  le  flimbeatr  tirs   sciences  s'est 
ni    venaienl""^^"^^""  P'"'  long  temps,   lorsque   la  barbarie  et  l'igno- 

\        1   11     tw^  détruisirent  l'empire  romain.  L'emplie  de  Turquie  fui- 
B  qu  elle  luifondé  en  i3oo  par  un  prince  turc  nommé  Othoman,  qui  lui 
s  parles  Anl*lonna  son  nom.  Maliou 
icipale   vill   [f  <lej-nier  conpà  l'empi 
,     r  tinople  en  i453.  Depuis 
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fpe(  II,  un  de  ses  successeurs  ;  porta 
(ire  d'Orient  par  la  prise  de  Constan- 
ple  en  i453.  Depuis  ce  temps  ces  pays  sont  devenus  les 
plus  inalheuieux  de  toute  l'Europe,  et  ne  présentent  plus 
(le  leur  antique  splendeur  que  des  amas  de  ruines.  L'empe- 
leur  prend  le  nom  de  sultan,  de  grand-turc  ou  de  grandsei- 
gneur.  Sa  cour  se  nomme  2a  Porte  ;  son  premier  ministre 
prend  le  nom  de  gtaml-visir,  et  les  giands  de  la  cour,  celui 
debacliisou  paihas.  Le  chef  de  la  religion  s'appelle  mufli. 

263.  D.  Ditesnotis  quelque  chose  des  Iles  Ioniennes? 

R.  Ces  îles,  au  nombre  de  7,  sont  :  Coriou  ,  Paxo  ,  Sainte- 
Maure,  Céphalonie,  Zanic  ,  Céngoou  Cythère,  et  Ithaque^ 
ccic'bre  parla  naissance  d'Ulysse.  Après  avoir  appartenu  aux 
Vénitiens,  aux  Turcs,  aux  Français  et  aux  Russes,  elles  ont 
Ini  par  se  constituer  en  république  sous  la  protection  de 
'Angleterre.  On  les  appelle  République  des  Sept  Iles. 

264.  D.  Dites-nous  quelque  chose  des  îles  de  l'Archipel  ? 
R.  L'Archipel  ou  Mer-Kgée,  partie  de  la  Méiiteriranëe 

mtre  la  Turquie  d'Asie  et  1»  Grèce,  renferme  i5o  lies  tant 
)etitcs  que  grandes.  T^rs  unes  appartiennent  à  PAsie  ,  et  les 
posci  lutres  à  TEurope;  ces  dernières  sont  Colouri,  l'gine,IIydria, 
iiphante ,  Milo  .  efc.,qiii  tiépendent  de  la  Gièce  ;  et  Candie, 
'^ëgrepont,  Lemnos,  etc.,  qui  dépendent  de  la  Turquie. 
l'île  de  Cantlie,  autrefois  Crète,  est  la  plus  g>andc  da 
Archipel  ;  on  y  recueille  l'excellent  vin  de  Malvoisie, 
j'îîe  de  Né^repont,  autrefois  Eubée,  est  très-fertile,  surtout 
n  coton.  Llle  n'est  séparée  de  la  Grèce  que  par  un  bras  da 
aer  très-étroit  y  sur  lequel  est  un  pout'levis. 
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266.  D.  Quelles  sont  les  reliij;ions  professées  dans  f      y     ' 

.,  ^  to         r  lonnèrei 

ces  pays  /  ,   , 

D    1         1-  •        1    '±-  1      't  *        r       le  leurs 

K.  La  reiiirion  chrétienne  du  rit  grec  y  est  proies-       ^      ^ 

sée  par  les  deiiv  tiers  dos  liabitans  ;  le  mabométismc    •    ^  / 

.     'j      -11-         j  L   t  •\  '        in'e  des 

y  compîe  à  millions  de  sectateurs;  il  y  a  aussi  un     ^    ^ 

bon  nombre  de  catholiques  et  quelques  juifs.  ,     '      ' 

267.  D.  Quelle  est  la  forme  du  gouvernement?      ^P  .^  ^* 

R.  La  Turquie  exerce  un  dosnotisme   absolu   011  '•^-^h     ' 

1    ,  ^^  .  •     •   .   1  '    1  i  1  I    '       1    irovinceî 

plutôt  une  tyrannie  intolérable  sur  les  contrées  de 

sa  domination. 

2C)8.D.  Quelles  sont  les  prodiu  lions  de  la  Turquie? 

R.  Le  sol  étant  généralement  fertile  produirait  cji 
abondance  les  richessra  des  meilleures  contrées  de 
TEurope,  s'il  était  bien  cultivé,  mais  le  des])otismf 
du  gouvernement  est  un  obstacle  iLisurmontable  mm 
progrès  de  l'agriculture;  d'ailleurs  les  Turcs  soni 
naturellement  paresseux. 

269.  D.  Comment  divise-t-on  la  Turquie  propre 
R.  On  la  divise  en  'j  provinces  ,  qui  sont  :  la  Vala- 

chie  et  la  Moldavie  ou  ancienne  Dacie  ;  la  Servie  e 

la  Bulgarie  ou  ancienneMœsie;  la  Bosnie,  partie  di  _,^ ,_ 

ITHyrie;  la  Romélie,  anciennement  Thrace  et  Ma  ijacentes. 
ccdoine;  l'Albanie  ou  ancienne  Epirc.  '■'■"  h    ^ 

270.  D.  Quelles  sont  les  principales  villes  de  li 
Turquie  d'Europe? 

R.  CoNSTANTiNOPLE ,  bcUîc  par  Cons(anlin-le 
Grand,  sur  le  détroit  qui  unit  la  mer  de  Marmara 
ou  Propontide,  à  la  Mer-Noire  ou  Pont-Euxin;  a 
détroit  s'appelait  autrefois  le  Bosphore  de  Thrace 
La  position  de  (]onslantinople,  entre  l'Europe  0 
l'Asie,  avec  un  port  des  plus  sûrs  et  des  plus  grand 
de  l'Europe,  semble  devoir  en  faire  une  des  prO' 
niières  villes  du  monde;  elle  est  en  effet  l'une  de  .  . 
plus  grandes,  des  plus  peuplées  et  des  plus  com  "  **  *^' 
raerçuntes.  On  lui  donne  900000  habitans  dont  h  F  ""*^  V,' 
moitié  sont  chrétiens.  Andrinople ,  bulio  par  l'cm  ^■^^''^^^1 
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ereiir  Adrien.  Gallipoli,  sur  le  détroit  du  même 
nom,  autrefois  rHelle3ponr.5t7grflc?e,  sur  le  Danube. 
alonique  autrefois  Thessalonique.  Philippi,  où  Oc- 
ave  et  Antoine  défirent  Brutus  ctCassius,  qui  se 
onnèrent  la  mort  pour  ne  pas  tomber  au  pouvoir 
e  leurs  vainqueurs. 

27  î.  D.  Quels  sont  les  autres  pays  formant  Tem- 
ire  des  Turcs  ? 

R.  Outre  la  Turquie  d'Europe  et  ses  dépendances, 
«possède  encoie  la  Turquie  d'Asie  (291)5  l'Arabie 
X^oln 'c,ï99' 5  '*''"'  l'Afrique,  l'Egypte  (872.) ,  et  quelque. 
,  i   .  ,1'ovinces  de  la  Nubie  (877). 


ens  pays 
s,  et  on 

isées  dans 


3st  profes 
ométism 
a  aussi  m 
lits, 
leraent  ? 


,Turqnie|        ,  DE   LA   GRECE. 

oduirailcil  j^^.  D.  Oii  est  située  la  Grèce? 
outrées  (1«  ^^  Cette  république  forme  une  presqu'île  dans  îa 
^^'''P^'^^^'^Jiéditerranée,  au  sud  de  la  Tuiquie  d'Europe? 
nitable  an  J  ^^3  ^  Comment  la  republique  des  Grecs  s'est-elle  établie  ? 
iurcs   Sonl|ji^  L^g  Grecs,  lassés  de  la  tyrannie,  des  vexations  ot  de» 
liantes  de  leurs  barbares  maîtres  ,  ont  fait  les  pliis  généreux 
lie  propre  if 'o'fs  pour  secouer  un  joug  si  insupportable  ;  et,  secondés 
I  •  1     V'  lojf  P'"si6"''s  puissances  de  l'Europe,  ils  sont  parvenus  à  s.e 
' c        •'*    Itiulrû  indépendans.  Cette  république  comprend  1"  la  Grèce 
a  Servie  cifopre  ,  anciennement  Thessalie,    Béotie  et  Altique  j  a"  le 
,  partie  dnéloponèse  ,  axijourd'hui   Morée,  et  un  grand  nombre  d'île» 
•ace  et  Mafiacentes.       _  .        n  ■        1        j     . 

~ \.    u.    haites-noiis  connaître   1  étendue   de  la 

villes  de  \^^''\    ,    .   ,  .,,.,. 

H.    On  lui  donne  une  étendue  de  dooo  lieues  car 

1    les,  et  une  population  de  2  millions  d'babitans  tous 
Marmara 


Euxiu;  d 


iretiens. 


2-^5.   D.  Quelles  eu  sont  les  principales  villes? 

,    n-»->  R«  I^apoUde  Romani e,v'\\\e  forle.  bonne  citadelle, 

de  liiracc  ■      î-   '^  »    a  1  ,     ^^  >  .7         r    .  ,  ,     ,  ,        .       „_, 
,^p  ii'r/a/tî,  eveche.   i  liebes ,  Lvèch^»    Lepantc ,  arcn.. 


; 


I  ilrle  golfe  de  ce  nom.  Athènes,  auiourd  bui  Setme, 

plus  i^ranuf ,       a  1  »       -m  -'in* 

ï     ,^  chevêche,  célèbre  par  son  ancienne  école   Hatras  , 

le  des  pro'        •    «/i      »  1  *       /^    •    .1  »     i»-  .i 

,,       ^  1    ins  la  Moree,  archev.   Connthe ,  près  1  isthme  qui 

lu""com  '"^  *^  ^""^^^  ^  ^^  Morép.  Arfçns ,  où  Pyrrhus  fut  tué 
P      ,         X  X  une  femme.  Sparte  ou  Lacédémone ,  aujourd'hui 

*"^      1,     *  istra,  d'abor J  xoyaume  fondé  et  illustré  par  Lycur- 
c  par  1  cm-         ^  j  t        j        . 


['' 
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'"»* 


^iki 
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giie,  et  ensuite  fière  république  ri vale d'Athènes  et  dsl 
Corinthe.  Olympe,  aujourd'hui  Miraca;  on  y  cëlëbraiJ 
tous  les  quatre  uns  les  jeux  olympiques,  d'où  estveuuf 
le  mot  olympiade,  espace  de  quatre  années. 

îles  de  L'EUROPE. 

276.  D.  Quelles  sont  les  principales  îlesde  l'Europe?] 
R.  Celles  qui  se  trouvent  dans  l'Océan  sont  d'a- 
bord celles  du  Cap-Nord,  au   nord  de  la  Suède: 


gle 
les 

Jersey,  _      _,^ 

les  cote»  de  France,  Croix,  (86°;  Belle-Ile '(88) 
Ile-Dieu  (ii4);  INoirmoutiers  (ii4)j01éron  (47) 
lie  de  Ré  (47).  Dans  la  Méditerranée,  les  îles  Ba 
lé^ires  (211);  Lérins  (112);  H^^ères  (112)}  Corsi 
(5o)5  Elbe  (247);  Sardaigne  (281  et  287);  Lipar 
(255)5  ^a  Sicile  (256)5  Malte  (269).  Dans  l'Archipel 
Négrepont,  Lemnos,  Candie,  Milo  ,  etc.  (264)  5  lei 
lies  Ioniennes,  Corfou,  Paxo,  Ithaque,  Céphalo 
nie,  etc.  (26'^). 


CHAPITRE    IL 


ASIE. 

277.  D.  (Qi^ELLEs  sont  les  bornes  de  l'Asie? 


R.  En  onze  principaux  états, qui  sont  ;  la  Turqu 
d'Asie;  prioc.  villes  Hamas,  Smyrne,  Alep,el  Jéri 
«alem  5  V Arabie  .   principales  villes  la  Mecqiic 
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incipales 
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280.  D, 
R*  Sa  le 
mes,  et 
aai.  D 
R.  Elle 
m  du 
labitan 
autres 
ahomct 

282.  D. 
R»  L'im 
fre  une 
«tes  les 
n-seule 
omme, 
At  et  so 

283.  D. 
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éà\ne',\ti Perse Cki\}. Téhéran;  V Afghan  cap. Caboul; 

Belouchistan  cap.  K6lat  ;  VInihustan,\\\\espruic. 

alcnta  ,  Pondycnéri  ,  Tranquebar  el  Goa  ;  Vlndo- 

hine  villes  princ.  Ummér.ipoura  ,  Barikot ,  Malaca 

Saison  •,  V Kmpire  Chinois,    villes   princ.    Pékin, 

mkin,  et  Canton  dans  la  Chine  ;  la  Tartarie,  cap. 

(oiikara  ;  la  Sibérie  ^  ville  princ.  Tobolskj  et  le  Ja- 

m ,  cap.  Yddo. 

|i;9.  D.  Doanez-notis  quelques  notioni historique  sur  I*Asi«. 
R.  L*Asie  a  été  le   berceau   iln  genre  humain  et   des  trois 
hncipales  religions  qui  se  partaj^Kot  le  monde,  le  christia- 
litne,  le  Judaïsme,  le  Mahomet isme,  C'est  de  TAsic  qiie  sor- 
rent  les  hommes  qui  repc>u|)lèrenl  It  ferre  apr/is  le  déluge  ; 
sr  là  aussi  que  les  sci(mo(>!j  el  les  arts  oni  éié  inventés  et  se 
m  répandus  dans  les  auires   parties  du  globe.  C'est  dans 
sie  que   les  plus   grands   '       es   plus  anciens  empires  dont 
istoire  fasse  meniion  o\         is  naissance  ;  celui  des  Aisy- 
ns  le  plus  ancien   mus  ;   i  elul  drg  Perses  si  fameux  sous 
DIS  ;  celui   des  Mède^   conquis  ainsi  que  le  précédent  par 
xandre.  Les   de'iuemhrHmtms  de  ce  dernier  empire  for- 
leotplusieuis  piiissuniesmonarchioH,  qui  devinrent  laproia 
i  Romains  f  lesquels  firent  drp  uillés  à  leur    totir   par  |«s 
■abes  ou   Sarrazins.   Une  partie  des  hubitans  de  VÀnie  ent 
jourdMiui  courbée  sous  le  joug  du  plu»  dur  despotisme  j  !•« 
1res  vivent  errans  sans  chefs  et  sans  code  de  lois. 

280.  T),  Qneilc  est  retendue  de  l'Asie? 
R.  Sa  longueur  de  l'E.  à  l'O.  est   d'environ  268g 
lies,  et  du  N.  au  S.  de  ic)oo. 

281.  D.  Quelle  est  la  population  de  l'Asie  ? 
R.  Elle  contient  près  de  la  moitié  de  la  popnU- 
n   du  globe,  c'est-à-dire   plus  de   400  millions 

abitans   dont  environ  12     millions  de  Chrétiens. 

autres  professent  le  judaisme,le  boudhisme  et  U 

ahométisme. 

282.  D.  Quelles  sont  les  productions  de  l'Asie  ? 
R.  L'immense  étendue  de  cette  partie  du  monde 
Tre  une  variété  de  climat  qui  la  rend  propre  à 
iites  les  productions  5  on  y  trouve  en  abondance, 
n-seulement  les  choses  nécessaires  à  la  vie  d« 
omme ,  mais  encore  tout  ce  qui  peut  flatter  son 
ût  et  son  odorat,  fruits,  aromates,  etc. 

63.  D.  Quelles  sont  les  presqu'îles  de  l'Asie  7 
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H.  Elle  en  compte,  i°  quatre  grandes,  quî  sontlei 
deux  InJes  ,  séparées  par  le  golfe  du  Bengale  et  pal 
le  Gange;  l'Arabie  près  la  Mer-Ronj»e,  et  l'Anatolij 
entre  la  Méditerranée  et  la  Mer-Noire;  2°  trois  pej 
tites  qui  sout,Malacca,  la  Corée  etleKamtschatka| 

284.  D.  Quels  sont  les  principaux  caps  de  l'Asiel 
R.  Au  nord  le  cap  Sévéro,  à  l'est  le  cap  Lopalkiil 

au   sud  le  cap  Ce  morin  ,   et  le  cap  Rasalgate  danj 
l'Arabie. 

285.  D.  Quelles  sont  les  prin.  montagnes  de  l'Asie] 
R,  Les  monts  Curais  entre  la  Russie  et  la  Sibérie'! 

le»  monts  Himalayes  dans  le  Thibet,  on  y  voit 
pic  le  plus  élevé  du  globe,  il  a  4*333  toises.de  hautl 


fiaient  Sod( 
nées  do  se 
id  après  a 
ler.ade. 


2Ç)i.  D,  Q 
fA^ie? 

R.  Elle  est 
Lrabie,  à  1 
farmara ,  le 
Isrdanelles , 


le  Caucase  près  la  Mer-Noire;  l'Ararat  dans  rArl""^'."^"^»' 
niénie  ,  où  l  Arcbe  s'arrêta  après  le  Déluge;  le  Llbaï'''^ë'®  '  '"  ^ 
et  leTaurusdaus  la  Syrie,  et  les  montagnes -de  Sinff^î*  ^'  ^"" 
«t  d'Horeb,  célèbres  dans  la  Sainte-Ecriture.  p.  Cetie  cllèl 
2^6.  D.  Quels  sont  les  principaux  golfes  de  rAsiclins  Asie>^Jillel 
R.  Au  nord  ,  ceux  de  Kara  et  d'Obi,  à  l'est  celA. Carie,  Pan 
d'Anadir,  et  au  sud  ceux  de  Bengale,  d'Oman,  d'Oi"'^  ^^f,^" 
jDUs  ,  le  golfe  Persique  et  l'Arabique  ou  Mer-Roug^re  *dos*VriE 

287.  U*  Quels  sont  les  archipels  de  l'Asie?         Bxandrc.lc-Gra 
R.  Les  îles  adjacentes  à   l'Asie  foimant  une  cin!''!  <^yn(jutUe  de 

quième  partie  du  globe.on  n'assigne  «jwecinqgronpt'^^^^^  jj'.''*  ""  ^ 
d'îles  à  l'Asie;  ce  sont  les  Laguedives  et  les  Ma  ne  siècle  par  1 
dives  à  l'O.  de  l'Indouftan;  les  Kur'dles  et  celles  (| 
Liéou  près  la  Chine  ,  et  enfui  celles  du  Japon. 

288.  D'Quels  sont  les  principaux  détroits  de  l'Asiu 
R«  Celui  de  Berhing  ,  la  Manche  de  Tartarie, 

détroit  de  la  Pérouse ,  celui  de  Corée,  celui  de  M 
laça,  celui  d'Ormus,  et  celui  de  Bab-el-Mandel. 

289.  D.  Quels  sont  les  prmcipaiix  fleuves  de  l'Asii  ^' Elle  est  d 
R.  Ce  sont  l'Oby  et  le  Lénn  en  Sibérie  ;  le  Segb  ««  populati 

lieu  et  les  fleuves  Jaune  et  Bleu  en  Chine  ;  le  Can  içS.  D.  Que 
boge  1  le  Gange ,  l'Indus  dans  les  Indes  et  le  «Toui  !•  C'est  le  n 
dain  en  Syrie.  habitans  pr 

290.  D.  Quels  sont  les  prir^cipaux  lacs  de  l'Asie  isancc. 

R\  lia  Mer-Caspienne,  la  Mer  d'Aral ,  le  lac  A  96.  T).  Com 
pkaUite  ou  Mer-Morte,  dans  la  Fentapole,  au  lieue  née? 


293.  D.  Coi 
R.  En  huit  ^ 
Syrie,  l*Art 
estine,  Tira 


94.  D.  Que 
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■liaient  Soclonic  et  Gomorrhe  ;  ses  eaux  sont  imprc- 
Oï^^leBnécs  do  sel,  d'alun  et  de  soufre;  le  Jourdain  s'y, 
et  paSeid  après  avoir  traversé  les  lacs  de  Mérou  et  de  Ti« 
natoViMjriade. 
ois  peP 

^batVuJ 
l'Asie 
opalku 
ite  daiil 


TURQUIE  DUSIE 


jVAsic 
Sibérie' 
voit  i 
de  haut] 
in  s  l'Ar! 
le  Libul 
s-deSin 
e. 


291.  D.  Quelles  sont    les   bornes  du  la  Turquie 

i^ie? 

R.  Elle  est  bornée  à  l'E.  par  la  Perse ,  au  S.  par 

Irabie,  à.  l'O.  par   l.'i   Méditerranée,    la  mer   de 

armara  ,  le  détroit  de  Constantinople  et  celui  des 

ardanelles,  autrefois  l'Hcllespont,  au  N.  par  la 

corgie,  la  Russie  et  la  Mer-Noire  ou  Pont-Euxin. 

:9a.   D.   Donnez -nous  quelques  notions  historiques  sur  la 
'-quie  d'Asie? 

i.  Cette  célèbre  contrée  formée  des  pays  appelés  par  les  an- 

e  VAsicBos  Asic-Mineuie,  Syrie,  Cappudoce  ,  Gala  lie,  Phrygie,  Ly< 

Vst  cellft)  ^"''^ '   Pamphilic,  Cilicie,  Troade  ,  Mysic,  Jonie,  Bi- 

i.A^Bnic,  Pauhiagonie,   Pisidic,  L;^caonic,  Phénicie,  Palestine, 

an,  cl  ^■(jrie,  Chai déc,  Pont ,  Arménie,  Msîsopoiamie,  etc.,  a  été  le 

tr-KoUg&ire   dus    principaux  événeiiiens    consignés  dans    la    Bible. 

Q  7  lcxandre.lc*Gran(i,  ayant  soumis  les  Grecs ,  passa  l'Hellespont,  et 

çlJla  conqutite  de  l'Asie- Mineure  en  moins  de  temps  qu'il  n'ett 

■ait  fallu  h  un  autre  pour  la  parcourir.  Les  Romains  s'en  cm- 

gronpS^f^„(  h  leur  tour,  mais  ils  en  furent  dépossédés  dans  U  sep- 

es  xl^f'aie  siècle  par  les  successeurs  de  Mahomet. 

celles 

on« 

der 

rlane 

***  A^\   Iq4.  d.  Ouello  estl'étenduede  la  Turquie  d'Asie' 
annei*  t^Tnn     ^    n       •         />/^      «n     i*  » 

j   i>  A.;*.  Elle  est  d  environ  00  mille  lieues  carrées  et 
delAsif  ,  .._ „  i_ -ii: .i»L»u;*«„„ 


tonne  partie 
ihabitans  professent  le  christianisme  qui  y  a  pris 
l'Asiefsance. 
le  lac  A|96.  D.  Comment  la  Turquie  d'Asie  est-elle  gou- 


R.  Gomme  la  Turquie  d'Eurctpc  ,  avec  un  despolpln^  par 
tisme  absolu  qui ,  décourageant  le  cultivateur  et  \mià  résurn 
commerçant,  rend-  presque  nulle  la  fécondité  dil'i'itus  l'ai 
,tol  et  la  facilité  du  commerce.  ■  pendant  I 

297.  D.  Quelles  sont  les   principales  villes  de  l«^'^'"*rs  rel 
Turquie  d'Asie?  llonttemf 

R.  Dans  TAnatolie,  %yr/ie,  la  plus  consîdérab!|j(^""*^*H< 

des  Echelles  dn  Levant    presque  tous  les  Etals  dl , ,    ^^*^^n 

l'Europe  V  ont  des  comptoirs.  En  Galatie,  Ans:oram  >,  •.     ^°- 

antrelois  Ancvre ;  Baïazet  y  lUt  tait  prisonnier  pal        ,    V... 

jlamerlau    clans    un   combat   ou  il  périt  4^^  '"'"Ifî  A  /      ^ 

hommes,  Isnick  ou  Nicee,  célèbre  par  les  concile!       <  ^n^' 

qui  s'y  sont  tenus.  Dans  le  Font ,  Jrébisonde ;  oui       \^  ^  ^  " 

voitdix  belles  églises  et /V/com^f/ie,  archevêché, pr«'     .^^,  ~f,' 

la  mer  de  Marmara.  Dans  l'Arménre Turque,  ^ûf  "!^[  c  t.  , 

capitale.  Dans  la  Syrie  ,  y4/pp,  grande  ville  où  pfl    , -^  *.  , ,  ' 

•  '    ..     K      Ml  ^  r>b  t  Jpel  qui  dér 

rirent  40  mille  personnes  ,  par  un  tremblement  (■'   «^  ,_  ,i 

terre,  en  iBa^a;  Acre  ou  Ptolémaïie ,  sur  la  mJ^  .  * 

Méditerranée.  Damas,  une  des  plus  anciennes  vi'"        *    ^"^' 


du  monde  ;-<Jni/ot7Kî,  qui  fut  longr temps  la  rivale (11,*       g^'a" 
le  Tigre,  Bagdad,  siw  les  ruines  àeSëleucie  et/irliL'    ^\^'^^ 


Rome.DansleDiarbétirou  Mésopotam 
le  Tigre,  Basçdad,  siiv  les  ruines  deSil 
sora,  près  le  confluent  de  l'Euphrate  et  du  Tigre. 


Nvait  aiitri 


une  des  se 

Cappadoce,  Cciaree.  En  Phrygie, -<4pflrzM<^p,  Laodxm.     .P*^    ®^^ 

*  >ri      L   '  r  •        -tV»    »         r     t     il'r«  horrible 

et  ihimbree.  ou  Cyrus  vainquit  Gresus.  bn  LydiJ.-. 

Sardes  el  Philadelphie,  En  Carie ,  H alycarnasse ,r  ®" ' 

la  reine  Artémise  lit  élever  un  monument  à  Ma 

5ole  son  époux,    d'où  est  venu  le  nom  de  mausol 

à  ces  sortes  de  monumens  funèbres.  En  Troadi 

Troie  y  détruite  par  les  Grecs.  En  Ciiicie,  Tarse , 

trie  de  saint  Paul.  Dans  l'Innie,  Phocée,  dont  ui 

roionie  batil  Marseille., et  Ép/r^^p,  iameiise  par  si 

temple  de  Diane.  Kn  Bylhiuie,  Calcédoine,  o\\ 

tint  le  quatrième  concile  général  et  ik//7ef ,  qui  po|'*^"'^''*^''^anc 

sêde  quatre  poris.  Eu  Lycaonie  ,  Icône ,  aujourd'lf  *1    "®^  '  ^' 

Koiéh,  Ddnn  la  Phéuicie,  Tyr,  qui  fut  unedes  pi*    ,*.  P*  ^^ 

riche?' et  des  plus  commerçantes  villes  du  moodel  ^^  q^^^^    , 

Sidon.  anjouid'hui  Soïde.  Dans  la  Palestine,  Jém  Moabites , 

salnm ,  iiliiistiéc  par  David  etSalomon ,  mais  enc|*"P'<-'s  divers 
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pliiA  par  les  miracles  ,  les  prédications  ,  la  mort  et 
la  résurrection  de  J.-C.  j  cette  ville  fut  détruite  par 
Titus  l'an  70  ,  après  un  siège  des  plus  mémorables, 
pendant  lequel  il  périt  onze  cent  mille  Juifs.  Les  sou- 
venirs religieux  qui  s'y  conservent  y  attirèrent  de 
tout  temps  un  grand  nombre  de  pèlerins.  Les  antres 
principales  villes  de  la  Palestine  étaient  Bethléem, 
Nazareth  ,  Cana ,  Capharaaum ,  etc.  Dans  laChaU 
(léeon  voytjÀiEdesse,  aujourd'hui  Orfa;  Harani,  oh 
était  une  mosquée  en  Thonneur  d'Abraham;  Nislbe 
sur  le  Tigre,  patrie  d'Abraham.  Dans  l'Assyrie, 
Babylone,  fameuse  sous  Nabuchodonosor  et  Sémi- 
ramis  (dans  son  voisinage  fut  élevée  la  tour  de  Babel 
par  les  descendans  de  Noé)  ^  Ninive  qui  fut  aussi 
capitale  d'Assyrie. 

2t)8.  D.  (Quelles  sont  les  principales  îles  de  l'Archi- 
pel qui  dépendent  de  la  Turquie  d'Asie?  ' 

R.  Me'telin,  autrefois  Lesbos^  où  était  Mitylène  ; 
Scio ,  renommée  pour  son  vin  ;  Samos ,  remarquable 
par  sa  grande  fécondité;  Cos,  patrie  d'Hippocrate  et 
d'Apelles;  Pathmos,  où  saint  Jean  écrivit  l'Apoca- 
lypse ;  HhodeSf  où  était  la  statue  colossale  d'Apollon, 
l'une  des  sept  merveilles  du  monde,  c'est  là  aussi  où 

on  prétend  que  Dieudonnc  de  Gozon  tua  un  mons- 
lire  horrible  qui  désolait  1  île  ;  C/ify^ré^,  presqu'en-, 
tièrement  dépeuplée  par  les  Turcs  en  1822  ,  on  y 

oyait  autrefois  Paphos  et  Salamine. 

ARABIE. 

299.  D.  Quelles  sont  les  bornes  de  l'Arabie? 

R.  Ce  vaste  pays  est  borné  à  l'E.  par  le  golfe  Per- 

[icjue  et  le  détroit  d'Ormus,  au  S.  par  le  détroit  de 

îab-el-Mandel ,  à  10.  par  la  M rr- Ronge  et  l'isthme 

h  Suez  ,  et  au  N.  par  la  Palestine  et  la  Syrie. 

I  3oo.  D.  Donnez  -  nous  quclijucs  noiions  historî(^ues  sur 
■Arabie  7 

R.  Celte  péninsule  éiaii  habitée  autrefois  pur  la  Madianitcs, 
^s  Moabites ,  les  Ainak'cilcs ,  les  Aminoniles,  etc  etc.  Ces 
euples  divers  ,  pre^^sés  par  leurs  ennemis,  se  réunircni  udu  de 

niainicuii   dans  i'iadcpeiidaace  ci  prirent  le  nom  d\\rab«8. 


i 


m 


I^O  f  ABRJ^GÉ 

Ils  ctaienl  très-venésduns  les  sciences  et  dans  les  arts,  c^estd^enx 
que  ooQS  vieuncnl  les  chiffres  et  les  premières  uotions  d*al)|;cltre 
ci  d'astronomie.  Le  trop  fameux  Mahomet,  dont  Tambition  fut 
si  funeste  ans  sciences,  h  la  religion  et  h  la  tranquillité  publique, 
naquit  dans  ces  contrées  en  570.  Pouss*  par  le  désir  d'étendre  sa 
secte  et  sa  domination  par  toute  la  terre,  il  porta  par  lui-na^nte 
ou  par  ses  successeurs  le  ftr  et  le  fuu  dans  les  quairc  parties  du 
Monde.  Ces  peuples  féroces,  ayinit  coiiqn's  une  partie  de  l'Afrique 
appelée  depui»  Barbarie,  posèrent  en  Espagne  sous  le  nom  de 
Sarra&ios,  et  tireutplus  d'une  fois  trcmblei  l'Europe  entière. 

3oi.  D.  Quelle  est  l'étendue  de  l'Arabie  ? 

R.  On  lui  donne  i3o  mille  lieues  carrées  et  i\ 
nilUionsd'habitans  professant  presque  tous  le  inaho< 
iiiétisme ,  qui  a  pris  naissance  dans  cette  contrée. 

3o2.  D.  Comment  divise-t-on  l'Arabie? 

R.  En  Déserte,PétréeetHeureuse.  L'Arabie  Heu- 
reuse est  la  province  comprise  entre  la  partie  sud 
de  la  Mer-Rouge  et  le  golfe  Persique;  on  y  trouve 
parfums  ^  myrrhe ,  encens ,  dattes ,  café  ,  perles ,  etc. 
Ses  villes  principales  sont:  Sana ,  Moka  j  Ophir , 
Mascate  sur  le  golfe  d'Oman ,  et  la  Mecque  où  est  le 
tombeau  de  Mahomet.  L'Arabie-Pëtrée ,  couverte 
d'énormes  rochers  et  de  montagnes ,  c'est  la  paitie 
«ituée  vers  Pisthme  de  Suez  et  la  Palestine,  c  est  là 
que  les  Israélites  errèrent  pendant  4o  a"s.  L'Arabie- 
l)éserte  est  située  entre  les  deux  parties  précédentes, 
elle  s'étend  de  l'O.  à  l'E.  depuis  \v.  Mer-Rouge  jus- 
qu'à PEuphrate;  Médine  en  est  la  ville  principale. 
3o3.  D.  Comment  ces  pays  sont-ils  gouvernés? 

R.  Plusieurs  contrées  sont  encore  soumises  à  la 
Turquie,  d'auties  en  ont  secoué  le  joug  et  sont  gou- 
vernées par  un  émir ,  on  y  trouve  aussi  plusieurs 
ponplades  de  BMouins  ou  hordes  errantes. 

Remarques.  Passer  de  l'Arabie  Heureuse  dans  l' Arabie-Dé- 
serte ,  c'est  sortir  des  Champs- F.lyséus  pour  entrer  dans  le  Tar- 
turc  :  celle  contrée  n'offre  que  des  plaines  immenses  d'un  sable 
brillant  qu'on  n«:  peut  traverser  qu'à  Taidede  la  boussole.  On  se 
kcrt  des  chameaux  pour  porter  l'eau  et  les  vivres;  ces  animaux 
pouvant  passer  plusieurs  jours  sans  boire  ni  manger,  sont  d'une 
grande  utilité  ;  les  Arabes  les  appellent  les  vaisseaux  du  désert. 
Lorsque  les  vents  se  déchaînent,  ils  emportent  le  subie  avec  une 
si  grande  impétuosité  quVn  croirait  voir  une  mer  en  furie  :  des 
caravanes cnlières  sont  quelquefois  ensevelies  dauices  touibillum. 
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PERSE. 

3o4»  T)'  Quelles  sont  les  bornes  de  la  Perse? 

R.  Elle  esl  bornée  à  l'E.  par  l'Indoustan,  les  mon- 
]gnes  de  Gichemire  et  du  Thibet ,  au  S.  par  le  golfe 
krskjue  et  le  détroit  d'Ormus ,  à  TO.  par  le  Diarbé- 
lir  et  l'Arménie  ;  et  au  N.  par  la  Tartarie ,  la  Mer- 
Laspienne  et  la  Géorgie. 


3o5.D.  Donnci  no  !S quelques  noiions historiques  sur  la  Perso? 
R  L'origine  de  ce  ro^ranniu  remonte  à  la  plus  liaute  antiquité» 
Lmi  eu  des  princes  parlicntiers  dès  le  temps  d'Abraham;  ce- 
mdant  elle  a  c-té  pendant  quelque  temps  «ouniise  aux  Assyriens; 
ai»  C} rus,  fila  de  Cambise,  roi  de  Perse,  releva  la  gloire  de 
tiiinpirc  et  dicta  des  lois  à  presque  toute  l'Asie.  Dirins,  l'un 
K's  successeurs,  ne  put  se  dclcndre  contre  la  valeur  d'Alexandre, 
li  s'empara  d^t  scséiats;  vinrent  ensuite  les  Partîtes  contre  les- 
:Js  les  Koniains  combattirent  iong*tcmps  et  avec  des  succès  si 
ivers.  Les  ann  lies  de  l'£glise  retentiront  long-iemps  du  nom  de 
^por,  qui ,  pendant  un  règne  de  soixante-dix  ans,  immola  une 
Utitude  de  chrétiens  qui  aimèrent  mieux  mourir  que  d'aban- 
nner  leur  religion  en  adorant  le  soleil.  L'an  600,  les  Arabes 
Sarrasins  firent  la  conquête  de  ce  pays,  mais  lenrs  princes 
ilormis  par  la  mollesse  céilcrent  bieniûi  le  pouvoir  aux  Turcs; 
rabie-  ftufti  lurent  vaincus  par  Gengis-Khan,  et  les  descendans  de  ci> 
enleS)  Inûcr  par  le  farouche  Tamerlan,  dont  les  successeurs  ne  con. 
us-  vèrent  la  Perse  que  soixante  ans.  Une  nouvelle  dynastie  tariare 
Mipplanta  et  fut  supplantée  b  son  tour  par  les  Sophis  dont  le 
uiur  pt'rit  par  ordre  de  l'ingrat  Kouli-Khiu,  qui  lui  devait 
ic  sa  fortune,  t/assassinat  de  celui>ci,  arrivé  en  i^^Tt  replongea 
a)  s  dans  un  déluge  de  maux  dont  il  est  a  pciue  sorti. 

|3o().  D.  Comment  se  divise  la  Perse? 
|R.  Elle  se  divise  en  Perse  occidentale  et  Perso 
entale  ^  cette  dernière  partie  forme  depuis  quel- 
n  temps  le  royaume  du    Belouchistan  au  S»,  et 
ni  de  V Afghanistan  ou  de  Caboul  au  N, 

07.  D.  Quelle  esl  l'étendue  de  la  Perse? 

mimuux  II.  On  lui  donne  62  mille  lieues  ctgrrées,  et  une  po* 

nid'unelajiQn   évaluée  à  près  de  12  millions  d^iabitans, 

1  dfsert.  Ihométanf ,  iuifs  et  quelques  chrétiens, 
lavec  une  I  7  1  t        t 

kric:  dcsftoS.  D.  Quelles  sont  les  productions  de  In  Perse? 
^ibilluni.fc.  Le  climat  de  ce  vaste  pays  est  soumis  à  diverses 
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3r3.  D. 
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températures ,  il  y  n  des  déscrls  arîdcs,  mais  les 
contrées  fertiles  pioduisent  en  abondance  froniciit  ,| 
millet ,  riz,  aliment  le  plus  ordinaire  an  pays  ;  le  vin| 
V  est  commun  et  de  nonne  qualité  :  on  y  tronvi 
encore  manne  ^  sene ,  casse ,  réglisse  ,  gomme ,  rhu 
barbe, tabac,  coton  dont  on  fait  un  grand  commerce.l'a  Perse  ef  i 
809.  D.  Quelles  sont  les  princ.  villes  de  la  Perse?!  314.  D.  D 
R.  Téhéran ,  capitale,  et  Ispahan  ancienne  capi-lBélouchistan 
laie  5  elle  possède  des  places  mugniiiqucs  et  lyal.  ^v, '-■«*  ^e 
mosquées  ;  Efivan  ,  sur  les  bords  d'un  affreux  Prt'cil!':i/""*  ' 

.        ^  •*     I        J       1»  •  1>  LT  J  «11118  86    SOnI 

pice  ,  capitale  de  1  ancienne  rerse  ;  tiomaacn ,  uu-BiurjucI  on  an 
trefois  Kcbatane ,  en  Médlej  Chiras ,  près  rancieni)o|j»4  "uHions 
Persépolis  ;  Shuster  ou  Suzc  près  le  golfe  Persiqiiejf'"®.'".'®''*  *«"' 

•  »  •  I  j  •     J     T»   -  j       i  PI  •       ■mais  I 


ancienne  résidence  des  rois  de  Perse  pendant  l'IuverB^nt  b 
fameuse  dans  l'Histoire-Sainle  par  le  règne  d'^j^ion  doùi 
suf**r,us  et  ô'Esther, 
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DE  L^ÀFGHANISTIN, 

OU  Royaume  du  Caboul. 

3 10.  D.  Quelles  sont  Ips  bornes  de  l'Afghanislaiii 
R.  Il  est  borné  h   l'E.  par  les  monts  Himalavel 
vers  le  Tbibel,  au  S.  par  riudouslan  et  lo  Beloiil 
cbislan  ,  à  TO.  par  la  Purse,  et  an  N.  par  la  T  irlaric 

3ii<  D.  Donn('Z>nou8  quelques   notions  historiques  su 
TAfghanistan  V 

1\.  Les  Afghans  furent  long  temps  en  guerre  avec  la  PeisJ  3i6.  ]),  Q 
dont  ils  envahirent  plusicur8  provinces;  en  1736  Kouli  Kha  n  11  ' /S 
les  asservit,  mais  en  i';47  ils  se  rendirent indépendins  et fo  ,  '  ,  ^. 
mèrent  un  empire  qu'ils  agrandireni  de  plusieurs  provint  ^'^P'ro  Bir 
conquises  «or  la  Perse  et  l'Indoustan.  L  Afyhan  comprci  ar  le  jrolfe  ( 
une  étendue  de  4^  mille  lieues  et  une  population  de  la  millini  [  \q  l'h  ibet 
d'habitans  mahomélans,  juifs  et  chrétiens  j  le  chef 'de  PÉt  3,-  j)  t> 
prend  le  nom  de  CAûi.  oastan? 

iii2.  U.  Quelles  sont  les  principales  vilUs  de  I'AIr.  Les  Maho 

gbanistanV  l^i»gwé  ce  p.i^ 

R.  Caboul,  càpilale,  située  dans  une  plaine  fcrljlfr  .'^'  vaiuqui 

Cachemire f  capitale  d'une  province  de  ce  nom  (1"      ®  "^*^''' 
1»       ^  J  u  .  1  .        l«rse,  porta  un 

l'on  trouve  de  nombreux  troupeaux  de  moutons  Irem  un  excm 

de  rbèvres  cachemires,  dont  la  laine  sert  à  faire lleniôt  sccouère 

schalls  précieux  de  ce  nom  ,  qui  sont  d'un  revef  *^^*^i^i"<»n»i 

immense  pour  ce  pays. 


nr:  cifocnAPiiiÊ. 
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BËLOCCHISTAIV. 

3t3.  D.  Quelles  sont  les  horucs  du  Bélaiichistan? 
R.  A  TE.  l'ituloiislaii ,  au  S.  legolfo  d'Oman ,  ùrO. 
lia  Perse  ef,  an  N.  le  Caboul. 

3i4>  D.  Dnnnez-nou«  quelques  notions  historiques  sur  le 
Bélouchislan? 

K.  Les  Belouchis  ont  cté  lon<;-tenips  sous  la  dominalioii 
jes  Perses ,  des  Indoiis  «t  des  Afghans,  il  y  a  peu  de  temps 
qu'ils  se  sont  rendiis  iudëpond.ins  pour  former  un  r  )yuanie 
^.. ,  ^..  iiufuel  on  attrih'ie '.G  mille  lieues  carrées  et  une  population 
incienno  <'"  4  'nillions  d^habiians,  tant  liéîouches  que  ffrahoaes;  les 
premiers  sont  non-seulrment  alonnés  au  vol  et  au  pilla(^e  } 
nais  ils  s'en  glortireiit  ;  les  seconds,  de  mœurs  tout  opposée», 
jnnt  bons,  justes  tt  hosiitidiers.  Le  raahométisrae  est  la  reli- 
;bn  doiuiniinte  ;  il  y  a  cependant  des  juifs  et  quelques  chré- 
iens . 

3i5.  D.  Quelles  sont  les  principales  villes  du  13é- 
onrhislan  ? 

Kelat,  capitale  5  ville  forte  j  Grandax/a ,  belle  et 
;rande  ville;  Kedj*!,  capitale  delà  province  do  Me- 
iran ,  ville  forte. 
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INDOUSTAN, 

ou  Inde  en  deçà  du  Gange  (  ancien  Mogol  )• 

3i6.  D.  Quelles  sont  les  bornes  de  Tlndoustan? 
I  R.  Il  est  borné  à  -'E.  par  le  golfe  u  ï  Bengale  et 
J'empire  Birman  ,  au  S.  par  la  mer  des  Indes,  à  l'O. 
compreilar  le  ^olfe  d^Oman  ut  l'Indus  ,et  au  N.  par  le  Caboul 
la  millioili  le  Tbibet. 
efderEt|3,^.  j).  Donnez-nous  quelques  notions  historiqnes  sur  Fla- 

lonstan  7 

s  de  l'AIR.  Les  Mahométans  venus  de  la  Perse  et  de  PArabie,  ayant 

Ibjugué  ce   psïys,  le  possédèrent  jusqu'au    fameux   Tamerlan 

iiefcrli'l'*  '*'  vainquit  et^  forma  l'empire  du  Mogol  à  la  fin  du   qna- 

rzième  siècle;  mais  trois  cents  ans  après,  Kouli-Khan  mi  de 

erse,  porta  un  coup  mortels  cet  empire;  ses  conqu(}tes  rapides 

outonsircni  un  exemple  pour  les  princes  tributaires  du  Mof^ol»  qui 

à  faire  ll^ntôt  secouèrent  le  joug.  Les  Européens,  profitant  h^tbilement 

re  vci  ^^  divisions ,  envahirent  peu  k  peu  tout  le  pays,  et  toute  U  va- 


17^  ABBFr.l? 

leur  de  Hayder  et  de  Tipoo  ne  pui  lu  di-fcndre  conlre  leur»  «fforr  J  dives  an 
La  murtdece  dernier  arrivée  en  17(^9,  d'une  bles!>ure  recueil  A'       ' 
dt-feiidant  la  cfipitale  do  My«ore,  •nvitaiit  ce  célèbre  empire  pol  ^■^'■'^ees  e 
ftcdtS  aujourd'hui  en  grande  partie  par  les  Europëent.  1  douze  mi 

3 18.  D.  Faites-nous  conimitrc  rétendue  et  lu  pul  *'a^ncc  d 
Hilation  de  riiidousian  ?  I     82^.  0 

R.  Elles 

mièrea  pc 

gale,àl'er 

chef-lien  ] 

la  Iroisién: 

Coromand 

Delhi  ;  Be, 

Arcate    da 

Ceylan  ;  s 

120  licnes 

million  d*l 

325.  D. 

R.  10  Pc 
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R.  On  lui  donne  160  mille  lieues  carrées  et  ju 
qu'à  i3o  millions  d'habitans,  divisés  eu  plusieur 
classes  ou  castes,  selon  leur  religion  ou  leur  pro 
fession  ;  celle  des  Parias  qui  est  la  dernière  ,  est  tel 
lement  vile  à  leurs  veux,  qu'ils ue  permettent  pas 
ceux  qui  en  sont  d'nabiter  les  villes. 

319.  D.  Quelles  sont  les  religions  professées  dan 
rindoustan  ? 

R.  Le  christianisme  y  fut  prêché  dès  le  tcmji 
des  Apôtres,  ensuite  par  saint  François-Xavier qi 
y  pénétra  en  1542:  mais  la  plupart  des  indigciK 
sont  idolâtres,  on  y  trouve  aussi  des  mahométuns 
des  juifs. 

820.  D.  Quelles  sont  les  productions  de  l'Indoustat 

R.  Les  contrées  arrosées  par  les  débordemenspi 

,  riodiques  de  Vlndus^  du  Gange  et  de  quelques  autr 

rivières  ,  sont  douées  d'une  végétation  prodi&:ieus( 

le  riz  ,  le  sucre  y  les  épices  ,  le  coton  ,  la  soie,  li 

fruits,  etc.,  s'y  trouvent  en  grande  abondance. 

321.  D.  Gomment  se  divise  Tlndoustan? 
R.  Ce  vaste  et  riche  pays  comprend  les  états  ii 

d^pendaus  ;  les  états  tributaires  ou  alliés  des  Anglai 
les  possessions  anglaises ,  françaises  ,  danoises 
portugaises. 

322.  D.  Quels  sont  les  états  indépendans? 
R.  Ce  sont  les  états  du  Sindi  vers  l'embouchn 

de  l'Indus,  capitale  Hayder^Abad;  et  ceux  du  L 
^oré*,  capitale  du  môn«enom,  et  qui  lafutlong-teni 
de  toute  Unde. 

323.  D.  Quels  sont  les  états  tributaires  ou  alli 
des  Anglais  ? 

R.  Ce  sont  ceux  du  Prince;  de  Neypol;  de 
province  de  Cuzitra/e;  de  Visopour;  du  Déca 
iVAgra;  le  royaume  de  Mysare  ;  les  iles  Laqu 
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dives  an  nombre  de  trcnte*dent  ,  et  les  Maldivi^s  , 
divisées  en  dix-sept  groupes,  comprennent  ensemble 
douze  mille  petites  lies,  la  principale  est  Mahé,  ré- 
sidence du  roi.  ' 

32^.  0.  Quelles  sont  les  possessions  anglaises? 
R.  Elles  se  divisent  en  trois  présidences  :  la  pro- 
lusieurl  mièrea  pour  chef-lieu  Ca/cu^^cr,  prèslegoKedu  Bon- 
ur  prolg<ilC)  à  I  embouchure  duGan^e;  la  deuxième  a  pour 
,  est  tell  chef-lieu  Bombay,  dans  une  ilo  vers  la  côte  Malabar; 
iut  pas  lia  troisième  a  pour  chef-lieu  Madras,  sur  la  c6tedc 
ICoromandel.  Les  autres  possessions  an^aises  sont  : 
ées  daj  ^^^hl  ;  Benarès;  Surate;  Masulipatam;  iravancor  et 
Arcate  dans  la  province  de  Carnate  et  Tile  de 
{cu^M^eylon  ;  située  près  le  cap  Comorin ,  cette  île  a 
avierqil'''^  lieues  de  long  et  6o  de  largo; 
ndigcn]"'^^^''^"  d'habitans. 
nétunsl     ^25.  D.  Quelles  sont  les  possessions  françaises? 

1    R.  \^  PondiMry  f  sur  lu  côte  de  Coromandel  h 

tdouslaJi'l^*  de  la  presqu'île  :  cVst  le  plus  bel  établissement 

imenspl^^'  Français  dans  l'Inde;  quoiqu'elle  n'ait  pas  do 

les  autrlpoi't)  sa  rade  est  très-commode,  et  au  moyen  de  bu- 

digleusitcaux  on  aborde  facilement  sous  la  protection  dos 

soie,  llcanons  de  la  fortification  ;  à  quelque  distance  de  la 

mce.     Iville  est  un  coteau  planté  de  palmiers   qui  servent 

7  Ide  guide  aux  navigateurs;  ils   sont  vus  de  B  à  9 

étals  iJlieues.  Cette  colonie  est  très-bien  située  pour  le  com- 

Anglai|i«erce  du  Levant;  son  arrondi:  sèment  se  forme  des 

noises  |<li''^tricts  de  Valanouret  de  Bahour,  dans  le  Carnatr. 

20  Karikal)  sur  la  même  côte  ,  grand  commerce 

ns?      ide  toile. 

Ibouchnl   3°  Chandernagor,  dans  le  Bengale,  à  Tembouchure 

ix  du  Iflii  Gange,  bon  port;  l'air  y  est  pur  et  le  commerce 

ng-teiDPorissant. 

1  40  Mahé ,  sur  la  côte  de  Malabar. 

ou  alli   326. 1).  Quelles  sont  les  possessions  danoises  ? 

R.  Tranquebar,  sur  la  côte  de  Coromandel ,  port 
wl;   de  ;ommerçant|  chef.lieu  des  possessions  danoises. 
11  Décci     32*^.  D.  Quelles  sont  les  possessions  portugaises  ? 
^s  Laq^i    R.  Diu,  dans  une  ile  du  même  nom  ,  sur  la  cçte 
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de  Malt»bar,  et  Goa ,  nu%%i  dans  une  île,  chcf-lieii 
de^  poKSCAsions  portugaise»* 

INDO-CHIIVE, 

ou  Iiide  aii-d«Ià  du  Gange. 

H28.  D.  Qii*appello-t-on  Indo-Chine  ? 

R.  Tous  le»  pays  compris  entre  la  Ciîiino,  le  grand 
Thibct  on  Bontan  ,  et  dans  la  presqu^iie  entre  lui 
golfes  du  Tunkin  et  celui  du  Bengale. 

3ao.  D.  Donnez  nous  qiielifucs  détails  sur  Tlndo  Chine? 

R.  Celle  péninsule  est  divisée  on  cinii  parties:  les  i(jyauinei 
dV /j.vam;  do  Siani  ;   «lo  Malucca  et    les   empires   <le  Hir- 
mnnetd\/nam.  Les  yJsmntais  sont  prescpie  toujours  livrés 
ans  guerres  civiles ipioique  soumis  à  un  ji;ouvcrnonient  8évèi,> 
et  tiespotiqiie.  Les  mines  d'or  et  d'ar(»ent    forment  le   trésor 
royal,  qui  ne  lève  aucun  impôt  sur  les  peuples.  Le  royaumi; 
ilêSiam,  appelé  aust^i  Vudra-pi  (roytume  (l'UomiU'S  libres), 
est  régi  par  des  lois  <(  li  sont  bien  loin  de  répondre  à  ce  titio 
pompeui  !  Le  souverain  s'approprie   lo    tiers  des   liérlluf^Oii, 
exerce  sur  le  commerce   un  monopole   tyranni(|iie,  etc.  Los 
peuples  de  cts  contiées  sont  idolâtres  et  très-cruels.  Les  Ma- 
lais sont  peu  civilisés,  se  font  un  métier  et  un  honneur  de 
la  piraterie  ;  ils  professent  le  miihoraétisme.  La   langue  sia- 
moise est  la  plus  belle  et  la   plus  généralement  employée 
pour  le  commerce  dans  le»  Indes-Orieutales.  L'empire  Jiii^ 
niiin  fut  (onde  par  le  célèbre  Alnmpra^  qui  de  simple  parti- 
entier  et  avec  une  petite  troupe  de  cent  hommes  seulement,  fit 
des  conquêtes  importantes  tt  formai  un    vaste  empire   de^ 
royaumes  de  PegUi   <Xj4.\>a.  et   àî* Aracan.  Depuis  quelque! 
années  les  Anglais  ont  envahi  plusieurs  provinces  de  cet  em- 
pire. Les  indigènes  sont  m.ihométans,  croient  à  la  métempsy- 
cose >  et  rendent  un   culte  divin   à   un   élé|  hnnt  blanc  qu'il< 
conservent  dans  un    palais  magnifiquement  orné.    \2Aiiam 
comprenant  le  Toukin  et  la  Cochinchine,  est  habité  par  dt 
colonies  chinoises  qui  y  ont  apporté  la  religion  de  Confucim 
plusieurs  habiians    "ivent  dans  des  bateaux  sur  des  rivières 
tirant  de  Teau  toute  leur  subsistance.  Ces  pays  comprenncn 
ce  que  les  anciens  appelaient  la  Chersonèse  d'or-^  le  sole!> 
si   fécond  que  plusieurs  contrées  donnent  une  récolte  pa 
saison    les  raines  d*or  |  d'argent  etc.,  très-abondantes. 

33o.  D.  Quelle  est  l'étendue  de  ces  divers  étals? 

R.  On  leur  donne  io5  mille  lieues  carrées,  ha 
bitécs  par  34  millions  d'individus  presque  tous  ido 
luttes  ouxlela  secte  de  Coufuciu?. 
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33 1.  D.  OiH  est  situé  lo  royaume  d^Assam? 

R.  Entre  lo  grand  Thibct  ou  Boutan  et  l'empire 
Birman  ;  c'c^t  nn  pays  fertile,  on  y  fait  le  commorco 
de  la  soiu)  cuton,  musc,  laque  ^  ivoire,  poivre,  elc. 

33-2.  D.  Qu'est-ce  que  l'empire  Birman  ? 

R.  (^'est  un  grand  état  compris  entre  le  golfe  do 
Bongale  ,  le  royaume  de  Siani  et  la  partie  S.-O.  de  la 
Chine. 

Ses  principales  villes  sont  t  U mmtfrapoura ,  capit., 
ville  très-commerçante,  et  Rangoun,\Q  meilleur  port 
de  l'empire  et  le  seul  ouvert  au  commerce  des  Eu» 
ropéens. 

333.  D.  Qu'est-ce  que  le  royaume  de  Siam  ? 

R.  C'est  ini  petit  état  situé  a  l'E.  du  Birman  ;  son 
étendue  forme  une  espèce  de  rectangle  du  nord  au 
sud  ,  arrose  dans  toute  sa  longueur  parle  Ménan  qui 
lo  fertilise  tellement  que  chaque  saison  produit  sou 
fruifcpfirlirulicr;ilyrôgne  unprintempsperpétuel.Les 
principales  villes  sont:  Bankok,  capitale  ,  port  très- 
commerçant  ;  Siam,  bon  port  au  golfe  de  son  nom* 

334.  D.  Oi\  est  située  la  presqu'île  de  Malacu? 
R.  Au  sud  du  royatime  de  Siam,  entre  le  golfe  de 

Siam  et  laquer  des  I  ndes.  La  principale  ville  est  Ma" 
laça  ,  conquise   par  les  Anglais. 

335.  D.  Qu'est-ce  l'empire  d'Anam  ? 

R.  C'est  le  plus  grand  état  de  Tlndo-Ghine  ,  il  est 
situé  entre  la  mer  de  Chine  et  le  royaume  de  Siam; 
il  est  traversé  dans  toute  salongueur  par  la  rivière  de 
Camhoge,  capitale  Saigon.Cet  empirecomprend,  vers 
leN.-E.  1°  le  Tnnkin  habité  par  des  peuples  supersti- 
tieux à  l'excès,  Co/i^ciwj  est  leur  grand  prophète  j 
20  à  l'E.  l.'i  Cochinchine ,  pays  très-fertile  produisant 
trois  récoltes  annuelles  ;  3<»  au  S.  le  Camboge  ,  paj's 
extrêmement  chaud  et  cependant  bien  fertile  parce 
que  les  eaux  de  la  rivière  de  même  nom  ,  divisées 
en  plusieurs  bras,  l'arrosent  au  gré  du  cultivateur; 
4.*^  an  N.-O.  le  Lahos ,  aussi  arrosé  par  le  Cambogc; 
ces  peuples  sont  doux,  robustes,  mais  idolâtres  et 
presqu'iudépendans. 

8. 
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336.  D*   Quelles   sont  les  bornes  de  cet  empire 


R 
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la  mer  des  Indes,  le  Birman  et  l'Indoustan,  à  l'O.  les 
montagnes  du  Thibct, Cachemire  et  la  Tartarle  pro- 
pre ,  et  au  N.  la  Sibére. 

337.  D.  Donn«s-ttous  quelques  notions  historiques  sur  Pcm- 
pire  chinois? 

R.  Ce  vaste  empire  ne  comprenait  autrefois  que  la  Chine 
propre;  mais  dans  le  treizième  biècle ,  une  Colon'e  de  Mongols 
B'>aut  attaqué  les  Chinois  ,  lus  as-crvit  pendant  quelque  temps. 
Obliges  de  sortir  d*un  pays  où  ils  nVlaicni  supportés  qu'h  rc» 
gret ,  les  Mongols  se  retirèrent  vers  Torient  de  la  Tariarie,  et 
prirent  le  nom  de  Mantclionx.  Une  nouvelle  entreprise  sur  la 
Chine  les  en  rendit  tout-k-fuii  maîtres  ^  «t  ils  établirent  le  biégc 
de  leur  empire  à  Pékin  Ycrs  Tan  1645. 

338.  D.  De  quelles  contrées  cet  empire  est-il 
formé? 

R.  De  la  Tartarle  Chinoise  ou  Scythie;  de  la  petite 
Bukarisj  du  Thibet;  du  Boutan;  de  la  Chine }  de  la 
Corée  et  de  plusieurs  îles.  Il  comprend  une  étendue 
de  700  mille  lieues,  et  compte  environ  220  mil- 
lions d^habitans,  presque  tous  idolâtres  ou  de  la 
secte  de  Confucius» 

339.  D.  Qu'est-ce  que  laTartarie  chinoise? 

R*  C*est  un  grand  pays  composé  d\m  plateau  trèî* 
élevé  et  de  ses  revers,  d'oii  découlent  de  tous  côtés 
de  nombreuses  rivières,  dont  les  unes  se  perdent  dans 
les  sables, et  les  autres  se  déchargent  dans  des  mers 
situées  en  des  points  diamétralement  opposés ,  ce 
qui  prouve  l'élévation  du  soL 

340.  D.  Comment  se  divise  la  Tariarie  chinoise  ? 
R.  La  partie  orientale  se  nomme  Mantchourie , 

elle  s'étend  le  long  des  côtes  de  l'Océan,  depuis  la 
Corée  iusqu'à  la  mer  d'Okotsh ,  et  comprend  l'île 
Sa^halien»  La  partie  occidentale  se  nomme  Mon- 
golie,  qWq  comprend  de  vastes  déserts  dont  l'inté- 
rieur est  peu  connu;  les  principaux  sont  ceux  de 
Karas,  de  Cobi  ou  Sjfiamo  ayant  800  lieues  de  long 
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sur  200  de  large;  au  nord  de  la  Mongolie  se  trouve 
le  pajsdes  Calmouks  ou  Eleuths,  qui  comprend  les 
provinces  situées  entre  le  Thibet  et  la  Tarlurio  in- 
dépendante ;  ces  peuples,  quoiqu'idolâtres,  ont  un 
code  de  lois  trôs-oien  conçu. 

34T.  D.  Qu'est-ce  que  la  petite  Bukarîe? 

R.  C'est  une  vaste  province  située  entre  la  Tar- 
tarie  Chinoise,  la  Tartarie  indépendante  et  le  Thibet. 
Ce  pays  serait  riche  si  les  habitans  savaient  profiter 
des  bienfaits  de  la  nature.  Yarcand  en  est  la  capitale. 

342.  D.  Qu'est-ce  que  le  Thibet  ? 

R.  C'est  une  province  considérable  située  à  l'O.  de 
de  la  Tartarie  Chinoise  et  à  l'Ë.  de  la  Cachemire.  Ses 
hautes  montagnes,  presque  toujours  couvertes  de 
neige,  communiquent  un  froid  excessif  aux  contrées 
voisines;  elles  recèlent  une  quantité  de  mines  pré- 
cieuses ,  et  leurs  revers  servent  de  pâturages  à  de 
nombreux  troupeaux  de  moutons  et  de  chèvres  ca'* 
chemires. 

Le  Thibet  se  divise  en  grand  et  en  petit  ;  le  grand 
est  situé  au  nord  vers  la  source  du  Gange  ;  Lassa 
en  est  la  capitale ,  c'est  la  résidence  du  régent  on 
vice-rov  Le  petit  est  plus  au  sud.  Ladak ,  capitale. 

343.  û.  Qu'est-ce  que  le  Boutan  ? 

R.  C'est  une  province  tributaire  de  l'empire  Chir 
nois,  elle  est  située  entre  le  Bengale  et  le  Thibet  ;  le 
sul  possède  des  plaines  très-fertiles  en  grains, 
riz ,  etc.,  etc.  ;  on  y  trouve  aussi  de  la  poudre  d'or 
et  des  diamans.  Tassisudon  en  est  la  capitale. 
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344*  D*  Donnez-nous  quelques  notions  historiques  sur  la 
Chine? 

R.  La  Chine  passe  pour  I«  plus  ancien  empire  du  Monde,  on 
lui  donne  pour  fondateur  Fohi ,  qui  vivait  Tan  du  monde 
19? T.  Tsin-chi,  un  de  ses  successeurs,  voulant  préicrvcr  ses 
riats  de  Tinvasiou  des  Turtares,  fit  bâiir  cette  rameuse  mu- 
raille de  5oo  lieues  de  long  sur  a5  piedii  de  haut  ;  elle  ca  ilanquve, 
de  distance  en  distance  ,  de  bonnes  tours  pour  en  défendre  rap- 
proche. Les  Chinois  soqi  divi;>««  «d  plu-^icars  caste» ,  selon  Icors 
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richesses,  leur  dignitu  et  les  emplois  qu'ils  exercent.  La  plupart 
adorent  une  divinité  quMIs  appulfetit  Fo ,  d'autres  sont  de  la 
secte  de  Confucius,  cependant  on  y  compte  beaucoup  de  chrétiens. 

345.  D.  Quelles  sonc  les  prudiictions  de  iaChiur^^ 
R.  L'agriciillure  y  est  portée  au  plus  haut  point 

de  perf(;ction  ,  aussi  les  récoltes  eu  blé  noirj  riz, 
cannes  à  sucre,  coton,  thé,  etc.,  etc.,  y  sont-elles 
très-abondantes.  Les  montagnes  arlistement  dispo- 
sées en  terrasses  donnent  aussi  de  grands  revenus; 
les  endroits  marécageux  ne  sont  pas  non  plus  saii« 
utilité  ni  agrément  5  le  lit  mémo  des  rivières  n'est  pa  • 
perdu  pour  la  culture,  on  y  voit  un  grand  nombre  (A 
jardins  floltans  sur  des  radeaux  couverts  de  terre  / 
où  sont  cultivés  plusieurs  végétaux  précieux. 

346.  D.Quelles  sont  les  principales  villes  de  la  Chinf- 
R.  Pékin,  capitale  de  la  Chine  et  de  tout  l'erii"  ' 

pire,  on  lui  donne  2  millions  d'habitans.  Cette  ville 
possède  im  bel  observatoire  5  plusieurs  maisons  de 
prêtres  européens;  une  cloche  pesant  12  centsquii.- 
taiix,  qui  sonne  les  heures  de  nuit.  Nankin  ,  capi- 
taie  avant  Pékin  ;  la  nature  et  l'art  se  sont  prêté  un 
mutuel  secours  pour  rendre  ses  environs  riches  et 
agréables.  Canton  ,  seul  port  ouvert  a'ix  Européens  5 
la  quantité  des  marchandises  qui  s'y  trnnsporlent 
esi  immense.  Macao,  dans  jme  petite  île  près  Canton; 
elle  dépend  des  Portugais,  le  vice- roi  de  Goa 
nomme  à  toutes  les  places  de  cette  colonie. 

347»  D.  Qu'est-ce  que  la  Corée? 

R.  C'est  une  grande  presqu'île  située  entre  la 
Manlchourie  et  le  Japon  ;  elle  forme  un  royaume 
tributoire  de  la  Chine,  5'ior  en  est  la  capitale. Ce  pays 
est  très-froid  et  peu  fertile  surtout  vers  le  nord. 

348.  D.  Quelles  sont  les  principales  îles  '^'dpen- 
danles  du  territoire  chinois? 

R.  Outre  celle  de  Saghalien  ,  au  N.  du  Japon  ,  il 
y  a  Forniose  à  l'E.,  une  des  plus  belles  et  des  plus 
fertiles  du  monde  ;  Haynan  au  S.,  aussi  Irès-fer- 
lile:  l'archipel  des  îles  Liéou-Kiéou  ,  dans  la  Mer- 
Bleue,  au  nombre  de  36)  elles  obéissent  à  un  prince 
tributaire  de  la  Chine. 
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1.  A.ll.l[  A.Ii.1I1é  indëpenaante. 

349.  D.  Qn'appelle-t-on  Tartarie  indépendante? 

R.  Un  vaste  pays  borne  à  TE.  parles  moiùs  Béinr, 
lan  S.  par  le  Caboul  et  lu  Perse,  à  l'O.  par  la  Mcr- 
Caspienne  ,  et  an  N.  par  la  Russie  et  la  Sibérie. 

35o.  D.  Donnez-nous  quelques  notions  historiques  sur  la 
|Tariai'ie  inddpendanie  ? 

R.  Cette  vaste  contrée,  nommée  autrefois  Scvthie,  en  de^à 
\deriiiiaus,  fut  le  berceau  des  Huns^  des  Scyihas,  des  Turcs 
|(t  autres  peuples  barbares  qui,  se  répandantdansles  différen- 
Itcs  parlif's  do  l'univers,  y  causèrent  des  désastres  dont  This- 
Itoire  nous  a  conservé  de  tristes  souvenirs.  Aujourd'hui  elle 
Icomprend  deux  principaux  états,  la  grande  Bukarie  au  S.-E. 
lit  le  Turquesian  ou  Turcomanie  au  N.  et  à  l'O. ,  gouvernes 
jpar  des  chefs  nommés  Kanis  et  différentes  tribus  indépen- 


•11     glantcs  dont  les  principales  sont  les  Ushecks  vers  le  sud,  et 
.    Iles  Kirghuis  vers  le  nord  ,  sous  la  protection  de  la  Russie. 
niR   de  I    ;}5,^  ^3^  QueWe  est  Telendue  de  la  Tarlarie  indé- 

»H"*'r  Ipetidante? 
,  capi-  ""^  -     -     • 

riUé  un 
;hes  et 
péens  5 

orient 

anton, 
Coa 


R.  On  lui  donne  86  mille  lieues  carrées  et  8  mil- 
ions  d'habilans  presque  tousmahométans  ou  juifs. 

302.  D.  Quelles  sont  les  productions  de  la  Tar- 
ai ie  indépendante  ? 

B.  De  vastes  plaines  de  >ablc,  âer^  lacs  salés,  des 
montagnes  arides  couvrent  une  partie  de  la  Tarla- 
rie )  la  Bnkarie  est  fertile  ainsi  cjiie  le  pied  de  qucl- 
|(|n(3S  montagnes  j  on  y  trouve  aussi  des  mines  d'or, 
hirgent,  etc. 
litre  lai  353,1).  Quelles  sont  les  principales  villes  de  la 
yaume   ['j^rtarie  ? 

epays      £^^  Boukara ,  capitale  de  la  grande  Bnkarie;  Sa^ 
narcand y  ancienne  capitale  de  l'empire  de  Tamer- 

n.  Batk,  on  croit  que  c'est  l'ancienne  Bactra  oii 
^yrus  faisait  sa  résidence. 


lai 


lord, 
cpen- 
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SIBERIE. 

354.  D.  Qu'est-ce  que  la  Sibérie  ? 
R.  C'est  un  vaste  pays  au  nord  de  l'empire  chi- 
iois,  on  lui  donne  près  de  700  mille  lieues  carrées  . 


'H 


18?.  ÀB.tCÈ  .         ,      . 

_    _  , ,  I    «  1         Bpersc'cution  la 

355.  D.  Donnez-nous  quelques  not.  histor.  sur  1.1  Sibérie  iflrant  trente  an: 

K*  La  Sibérie  tire  son  nom  de  la  ville  de  Sibir^  U^'ha-ljourd'liui  le  b 

bitaicut  les  souverains  de  ces  vastes  contre'es,  lursqu^en  i577l(]c  l'état   se  n 

les  Busses  s'en  emparèrent  sous  le  <  zar  Ivan;  son  &ucces-l Japon  produil 

seur  y  envoya  des   troupes,  et  le  pays  fut  ré^i   comme  leInaLscil  y  crc 

re  te  de  Tempire   La  partie  méridionale  est  fertile  en  grains!     ..S 

le'gumes  ,  etc.  On  y  trouve  aussi  des  mines  d'argent,  de  cui<l     '^^9*  ^*  ^ 

vre  et  de  fer;   mais  le  nord  est  sléri'e  à  cause  du  froid  ex-l     R.  D'un  g 

cessif  qui  y  règne  presque  continuellement.    Les  fourrureJsoiit  :  Niphc 

sont  la  principale  richesse  du  pays.  Les  habitans  sont  pouilj.   m*      1  ■ 

la  plupart  chrétiens,  mais  la  population  nVst  pas  considéra-1     ,  .  j.        P^ 

ble.  C'est  en    Sibérie  que  le  gouvernemeut  russe  exile  le$li*t^ridionale 

criminels  d'état.  jsonl  :  J^rfo, 

356*  D.  Quelles  sont  les  principales  villes  de  «pire;   on  lui 

Sibérie?  Idans  la  méir 

R.  Tobolsk,  archevêché,  divisée  en  deux;  la  bassJDaïri ,  c'est 

est  sujette    aux  inondations,  la  haute  possède  dXet  du  comm 

beaux   édifices ,    une  citadelle,  de  belles  églisesu/uj/a^  ville 

Omsk,  école  militaire.  Irk-Outsk ,  archevêché;  0 

y  voit  33  églises. 

357.  D.  Quelles  sont  les  autres  possessions  russeï  ^^o*  D.  Qii 
en  Asie?  t^-    1°  Cel 

R.  1°  La  Géorgie,  province  située  entre  W  Mer  l'fsbos.  Scie 
Noire  et  les  monts  Caucase  ,  Té.flis  en  est  la  ca  l^liodes,  Pap 
pitale  ;  2°  la  Circassie ,  séparée  de  la  Géorgie  par  le  "^®*  (  ^^3  ) 
monts  Caucase,  Teiki  surîeCalïa  en  est  la  capitale  rouvent  les  JS 
3°  une  partie  de  l'Arménie,  Van,  capitale.  La  plu  *  pl"s  gran( 
grande  partie  de  ce»  trois  pays  formait  la  Colchid  ont  chasseur 
et  Vlbérle  des  anciens.  ;esî5oCeylan 

■  rrhiperdu  g 

w  A  -»..r^-mr  aiiied'tlesas 

JAPON.  hiàlWat 

eiise,  jjol   fc 
358.  D.  Où  est  situé  le  Japon?  ^  voire,  éléph 

JR.  Ce  vaste  empire,  qui  comprend  une  étendu|  ont  un  com 


eni  nescenure   u  une  cuiouic   y-w  .  lU    " 
noise,  mais  ils  sont  mieux  civilisés  et  plus  expérimentés  dai  Jaineureux  ; 
les  arU.   Ces  peuples  ont  presque  toujours  joui  d'une  pro  nivrés  et  de 
fonde  pnix;  ils  n'admettent  jamais  d'étrangers  dans  leur  pay  lalsaÎD  ,  min< 
les  Hollandais  seuls  sont  reçus  à  Nangataki  nnt  fois  par  ai  ,çjg     t-     , 
En  1618  on  y  omptait  plus  de  400  mille  chrétiens i  m9M\       ' 


DE   C^.OGRAPniF. 


l83 


>erie 


Accès 
une  i 
;rains 
le  oui 
id  ex 
irrurf 
t  pou 
iidéia 


persccution  la  plus  •  troce  les  immola  presque  tous,  et  du- 
rant trente  ans  on  employa  contre  eux  le  Ter  et  le  feu.  Au- 
lu*ha->ljourdMiui  le  boudhisme  y  est  la  religion  dominante  Le  chef 
'  i^77|()c  Te'lat  se  nomme  Cuôo  tt  celui  delà  religion  Dàiri.  Le 
Japon  produit  de  lor  et  le  f^lus  beau  cuivre  que  Ton  con- 
nauscil  y  croît  une  grande  variété  de  fleurs  et  de  fruits. 

iiSg.  1).  De  quoi  se  forme  l'empire  du  Japon  ? 
R.  D'un  grand  nombre  d'ilcs  dont  les  principales 
sont:  Niphon  ,  Kiusiu ,  Sikokf,'  Jesso ,  une  partie 
de  l'archipel  des  îles  Kutilles  (  3()o)  ,  et  la  partie 
^'jl^  fçjmcridionale  de  l'île  Saghalien.  Les  villes  principales 
|sont  :  Jédo ,  dans  l'île  de  Niphon ,  cap.  de  tout  l'em- 
i  de  iJpire;  on  lui  donne  un  million  d'habitans  ;  Méaco  , 
■dans  la  mdmeile,  ancienne  capitale  et  résidence  du 
i  bassjDaïri ,  c^est  le  centre  de  la  religion,  des  sciences 
ède  dlet  du  commerce  du  Japon;  Nangazaki ,  dansTile 
îglisesIlTm^/M^  ville  considérable. 

"  5  "I  ILES  DE  L'ASIE. 

i  russcl   ^^^*  ^*  Quelles  sont  les  prmcipales  îles  de  l'Asie? 

1   R.    1°  Celles   de   l'Archipel ,    Mételin   autrefois 

a  Mcr-f'^^^®^»  ^*^*°  »  Samos  ,  Cos  ,   Palhmos  ,  Chypre  ) 

la  caffho^cs,  Paphos,  etc.  etc.  (298);  a®  les  Laque- 

pj^f  lejives  (323);  3°  vers  le  sud  du  cap  Comorin  se 

pilalelrouvenl  les  Maldives  (323)  5  4**  'es  îles  Andamans; 

La  plul^  P'^^^  grande  a  4^  Tieues  de  long  ,  les  habitans 

o/c/ifdf^"'  chasseurs  et  pécheurs,  on  les  croît  anthropopha- 

|es;5°Ceylan  vers  le  cap  Comorin  (324;5C**Nicobar, 

rthipefau  golfe  du  Bengale  contenant  une  ving- 

îiiie  d'îles  assez  fertiles,  mais  malsaines  ;  y^Mer- 

,hi  à  l'ouest  de  l'empire  Birman,   position  heu- 

eiise ,  dol   fertile,   on  y  trouve  pierreries,  étuin , 

ivoire,  éléphans ,  bois  de  charpente  :  les   Français 

tendui  ont  un  comptoir  ;  8°  Pulo-Pinang  ,  au  détroit  de 

)lus  olialaca,  les  missionnaires  français  y  ont  un  collège 

artarii|)inois;9"Pulo-Condor,prcsluCochmchine,8olmon- 

?^P°"|ieux  et  peu  fertile  ,  habitans  indolens  ,  pauvres  et 

tés  dat  lalheiireux  ;  10°  Hainan  près  le  Tonkin  ,  habitans 

ne  pro  nivrës  et  de  petite  taille  ,  mais  belliqueux  ;  climat 

urpay  lalsaîn  ,  mines  d'or,  azur  ,   pèche  de  perles,  riz, 

parai  icre  ,  bois  de  teinture;  li»  Macao,  dans  la  baie 
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de  Canton  (346);  12°  Formose  (348);  13°  Sagh 
lien  (34o)  ;  i4°  I^H'ou,  archipel  do  36  îles  dépe 
dantes  de  la  Chine,  produisent  riz,  fruits,  légumes 
on  y  trouve  chevaux,  betcs  à  cornes,  porcs,  \o 
lailles^  i5°  le  Japon  et  ses  dépendances  (358)^  iG"  K  u 
Tilles,chuîiiede  petites  lies, la  plupait  volciniques  c 
inhabitées;  on  y  trouve  ours,  loups,  renards  blancs 
noirs  et  rouges  ;  babitans  de  petite  taille  ,  chrétien 
et  idolâtres,  vivant  de  pèche  et  de  chasse  ;  i";**  lo 
Aléutiennes,  entre  l'Asie  et  l'Amériqne. 


CHAPITRE  III. 


AFRIQUE 


36i.  D.  Qu^i'L^s  sont  les  bornes  de  l'Afrique? 

R.  L'Afrique  est  bornée  à  l'E.  par  l'isthme  d 
Suez  ,  la  Mer-Rouge  et  la  mer  des  Indes  ,  au  S.  pa 
rOcéao  glacial  antarctique,  à  TO.  par  l'Océan  Atlan 
tique,  et  au  N.  par  la  Méditerranée. 

362.  D.  Donnez-nous  quelques  notions  historiques  sur  TA 
frique  ? 

R.  Cette  partie  du  monde  a  été'  très-peu  connue  des  an 
ciensj  la  chaleur  excessive  de  son  climat,  situé  en  très-grani 
partie  sous  la  zone  tonide  ,  et  les  déserts  immenses  qui  « 
occupent  le  centre,  ne  leur  ont  pa^  permis  de  pénétrer da 
rintérieur  ;  ils  n*ont  connu  que  les  seules  côtes  de  la  Mei 
Ruuge  et  la  Méditerranée. 

Lors  de  la  dispersion  dec  hommes,  apr^s  la  confusion  d 
langues,  les  dcscendans  de  Cham  allèrent  en  Egypte  et 
répandirent  de  là  dans  toutes  les  parties  septentrionales 
rÀfrique  ,  où  ils  formèrent  divers  états,  dont  l'histoire 
dit  presque  rien*  jusqu^au  temps  où  ils  commençùreit à e 
citer  la  jalousie  dis  Romains.  Ce  fut  vers  Tan  i5oavaDt  J.- 
que  les  légions  romaines  pénétrèrent  dans  l'Afrique  et  s' 
emparèrent,  \es  Vandales  vinrent  ensuite,  puis  \tsSarrai 
qui  y  dominent  encore. 

La  partie  méridionale  depuis  le  Cap-Blanc  à  Touest  et 
détroit  de  Bab-el-Mindeb  à  Test,  jusqu'au  cap  de  loni 
Espérance  au  miii,  a  été  totalement  inconnue  jusqu*à  l'arri 
des  Européens  en  ces  pays^  dans  les  i4"'^  ^t  i5"^  siècles. 
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i*y  0*^1  trouve  aucun  monument  historique  propre  k  faire 
onnaitre  l'origine  des  nations  qui  habitent resconirëes)  le 
coipii  auquel  elles  y  ont  pénétré  et  les  évéoemens  de  leur 
isioire. 

3()3.  D.  Quelle  est  l'ëtcnilno  do  rAfriqiic  ? 
R.    On  lui   donne    1800  licncs  du   nord   an  sud 
t  1700  do  IVst  à  l'ouest,  dans  sa  plus  grande  éten- 
due. Les  httbitans  dos  pays  conquis  pur  les   euro' 
)^ens  sont  chrétiens  ,  le  mahomètisme  domine  vers 
e  nord,  et  le  centre  est  habité  par  dos  nègre»»  ido- 
âtres  et  presque  sauvages.  On  évalue  la  populatiou 
MIS  millions  d'hubitans. 
5G}.D. Quelles  sont  les  productions  de  TA^rique? 
R.   Los  grandes   chaleurs  qui  y  régnent  seraient 
in  obstacle  à  la  végélatiou  si  des  pluies  abondantes 
et  le  débordement  de  plusieurs  Heuves,  ne  poitaient 
a  fécondité  dans  plusieurs  contrées,  qui  par-là  de- 
âcnnent  très-fertiles  j  mais  le  quart  de  ce  vaste  pays 
n'est  qu'undésert  de  sable  qui  se  refuse  à  la  culture, 
'i  l'exception  de  quelques  cantons  nommés   Oasis. 
'Afrique  est  riche  en  mines  précieuses;  on  y  trouve 
liiissi  beaucoup  d'animaux  sauvages,  le  lion,  le  ti- 
re ,  le  léopard,  Péléphaat,  laGiralVoi  etc.  ;  d'éuor- 
tnes  crocodiles  vivent  dans  ses  fleuves  et  de  mous- 
riicux  serpent  habitent  ses  forêts. 
365.  D  Gomment  se  divise  l'Afrique? 
R.  En  seize  contrées  principales  :  VEgypte^  cap. 
c  Caire  5  la  Nubie  cap.  Dongola  et  Sennaar  5  IM^y^- 
dni*i  cap,  Gondar;l*^/a/icap.  Zoyia  j  \cZanfçuebar 
:ap.  Magadoxo  j  le  Mozambique  cap.  îMozambique  ; 
e  Monomotapa  cap.  Zimbaoé  ;  la  Cafrerie  cap.  Li- 
akou;  le  Cap  cap.  le  Gap  ;  le  Hottentot  habitations 
hiimpôlres;  les  deux    Guinées  v.  p.   Renin,  Chris- 
iansbourg,  San-Salvador  et  Benguélajla  SMegani- 
ne  V.  p.  St. «Louis,  James  et  Daihurst  5  la  Barbarie 
.  p.  Maroc  ,  Alger  , Tunis  et  Tripoli  ;  le  Sah'ira  v. 
).  Hoden  ;  et  le  Soudan  v.  p.  Tombouclou  et  Ségo. 
3G().  D.  Quels  sont  les  principaux  caps  de  l'Afrique? 
R.  Le  cap  de  Bonne  Espérance,  le  Gap- Vert  ,  lo 
jap-Blanc  ,  le  Gap-Bon  et  celui  des  Aiguilles. 
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367.  D*  Quolles  sont   les  principales  monlagucl 
derAfriquc?  ] 

R.  Le  Pic  do  Téiidridc  dans  l'île  de  son  nom,  le 
monts  de  la  Lune  nn  S.-O.  de  l'Abyssinie ,  el  TAtla 
au  sud  de  la  Barbarie. 

368.  D.  Quels  sont  les  principanft  lacs? 

R.  Le  lac    Dibbie  traversé  put*  IclNiger,  le  la4 
Dembéa  traver.ië  par  le  Nil^  et  îe  lac  Tchad. 

369.  D.  Quels   sont  les  principaux  golfes  do  l'At 
friquc  ? 

A.  Celui  d'Aden,  celui  de  Suez,  celui  de  Bénin. 
et  celui  de  Sofula. 

3^0.  D.  Quels  sont  les  principaux  détroits? 

R.  Celui  de  Gibraltar,  do  Bab-el-Mandeb,  et! 
canal  de  Mozambique. 

3^1.  D.  Quels  sont  les  princip.  fleuves  d'Afrique, 

R.  Le  Nil  qui  arrose  l'Egypte ,  le  Sénégal  et  li 
Gambie  ,  le  Zuïre  et  le  Niger. 


EGYPTE. 

3-^2.  D.  Quelles  sont  les  bornes  de  l'Egypte  ? 

R.  L'Egypte  est  bnmde  à  l'E.  par  l'isthme  de  Suc 
el  la  Mer- Rouge,  au  S.  par  la  Nubie,  à  l'O.  par  le 
déserts  de  la  Lybie ,  et  au  N.  par  la  Méditerranée. 

373.  D.  Doanez-nous  quelques  notions  hisloriques  sur  l'E   '^^P^tes   ou 
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375.  D.Q 
R.  Elle  a 

large  :   on    i 


gypte? 

R.  On  attribue  la  fondation  de  cette  fameuse  monarchie 
Menés  ou  Mezriiïm  ,  Hls  de  Cham  et  petit-fils  de  Noé;  se 
enfans  s^établirent  dans  les  différentes  contrées  de  TEgynte 
«t  formèrent  ainsi  Tun  des  plus  anciens  états  qui  aient  exisié 
Du  temps  d^Àbrakam,  et  pendant  les  4^0  ans  que  le  peupi 
de  Dieu  y  fut  captif,  TEgypte  était  un  royaume  florissant 
mais  ensuite  il  devint  tour  à  tour  la  proie  des  Assyriens,  de 
Perses  et  des  Grecs  sous  Alexandre.  Les  Romains  Venlevèren 
à  Cléopâtre  et  en  fiient  une  province  de  leur  empire,  qu'il 
appelèrent  grenier  df.  Rome*  Le  farouche  Omar,  successeu 
de  Mahomet,  s'en  empara  Tan  640.  Saladin  vint  ensuite  e 
institua  le  corps  militaire  des  Maraeloucks ,  qui  par  suite  s 
rendirent  maîtres  du  gouvernement  et  Vexercèrent  tyranni 
quement.  Selim  I",  empereur  des  Turcs  ,  les  vainquit  e  Vanes  d  Egy 
s'empara  de  VEgypte,  qui  depuis  resta  soumise  à  l'empire  ot 


Arabes  sont 

376.  D.  Q 

gypte? 

R.  Le  Ca 
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_  tofuan.  Lci  Françtii  y  «ntiJ>rent  en  17981  norèt  avoir  taillé 
tflgUcf  «n  pièces  la  pliii  grande  pai  tto  dca  MamelourlLs  ;  les  aiilret  10 
réfi'gièrentuan*  la  Nubie  et  y  formèrent  un  étatindépi>ndant. 
n  .  Ici  Remarques'  11  pleut  ti  •  s  rarement  en  Egypte  ;  mais  le  Nil 
'Atlaè  Kippl^^  *  ^^  défaut  par  Hf>«  débordcnienii  annuel»  et  périoili- 
quei.  Les  graniles  plui*>i  de  rklthiopio,  où  les  difl'érenlcs  ri- 
vières qui  forment  ce  flcu\#  ont  leur  .ource,  produisent  uno 
crue  abondante  qui  co"^uirncH  avec  Tété  et  finit  au  milieu  de 
Tautnmne;  les  eaux  sert]>«indtnt  daiii  1<  scampiignesety  por- 
tent  la  fécondité  et  rnbon<lance.  Aussitôt  qu^olles  sont  retirées 
on  ensemence, et  la  nioiiisonst'  ('ait  au  mois  de  mars. Durant  Ti- 
nondation  ,  PKgypte  parait  comme  une  belle  mer  an  milieu  de 
laciuellcs^élèvent  des  villuS)  des  villages  et  de  belles  cliaussérs 
qui  conduisent  d\in  lieu  &  un  autre.  On  y  «oit  aussi  des  bos- 
quets, des  arbres  fruitiers  t  etc.,  dont  les  têtes  seules  sortent 
hors  do  Peau  et  produisent  un  effet  admirable.  Durant  la  vé- 

Sétation  la  campagne  ressemble  à  une  vaste  prairie  éniaillée 
e  fleurs;  Vair  y  est  embaumé  par  Podeur  des  citronniers, 
ries  orangers  et  autres  arbres  précieux.  Les  montagnes  qui 
bordent  la  Mer-Rouge  recèlent  du  marbre}  du  jaspe,  du 
granit,  du  porphyre,  etc. 

374.  D.  llurnment  se  divise  l'Egypte  ? 

R.  Ëii  trois  parties  :  la  Basse,  aeptiis  ia  Méditer- 
ranée jusqu'au  Caire,  on  la  nomme  aussi  Delta;  la 
Moyenne  ,  depuis  le  Caire  jusqu'à  Bénésoucf  ;  et  lu 
Haute,  appelée  aussi  Thébaïde,  comprend  le  reste 
du  royaume  jusqu'à  la  Nubie* 

S-jS.  D.  Quelle  est  l'étendue  de  l'Egypte  ? 

R.  Elle  a  environ  200  lieues  de  long  sur  100  de 

large  :   on    lui    donne    5    millions    d'hahitans  ;  les 

|,£lCophtes  ou   anciens   habitans  sont  chrétiens  ;  les 

I Arabes  sont  mahométans. 

archie  I     3n6.  D.  Quelles  sont  les  principales  villes  de  l'E- 

itexisiél     î^*  I^e  Caiee,  capitale,  près  le  Nil  et  l'isthme  de 
e  peuplISuez  :  Alexandrie,  bâtie  par  Alexandre-le-  Grand ,  le 
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'^"^Icalife  Omar  fit  brûler  la  bibliothèque  composée  de 
h  en  7^*^  «pille  volumes;  Damiette,  prise  par  Samt- Louis 


en  1 249  ;  Rosette,  une  des  plus  jolies  villes  d*Egyple  ; 
Suez,  près  l'isthme  de  ce  nom  ;  Girg'^,  capitale  de  la 
Thébaïde,  province  célèbre  parla  vie  d'un  grand 
nombre  de  solitaires  ;  Siout,  rendez-vous  des  cara- 
vanes d'Egypte  pour  les  royaumes  voisins. 


» 


i88 


ABROGÉ 


INUBIE. 


57-;.  D.  Qu*appelIe-t-on  Nnbie? 
R.  Une  vasle  conlrée  de  l'Afrique,  bornée  à  l'E. 
par  la  Mer-Ronge,  nu  S.  par  l'Abyssiiiie,  à  l'O.  pur 
la  Nig;rilie,  et  an  N.  par  lEgyplc. 

378.  D.  Donofz-nous  quelques    notions  historiques    sir  h 
Mulie? 

R.  Cette  contrée  fait  partie  de  l'ancienne   Ethiopie  oui 
Saoa,  Thistoivs  accorde  à  ses  habitans  la  réputation  d'hom-i 
mes  sages  et  verlueux  ;  ils   furent  souvent  en  guerre  avec  les 
Égyptiens  qui  ne  purent  jamais  les  assujéiir  :  anjounlMitii  elle 
forme  plusieurs  tribus  indépendantes  ,   dont  les  principales 
sont  les  royaumes  de  *  ennaar  ou  Fundji  et  celui  de  Dongola, 
ce  dernier  a  été  formé  par  les  Mamelouks  chs^ssésde  TËgypie. 
H-jg.  D.  Quelle  est  l'élendue  de  la  Nubie  ? 
R.  On  lui   donne  60  mille   lieues  rarrées,  et  Jine 
population  de  piès  de  3   inillions  dMiubitans  niaho- 
métans ,  idolâtres,  et  quelques  chrétiens. 

38o.  D.  Quelles  sont  les  productions  de  la  Nubie? 
R.  La  Nubie,  fertilii.ée  parle  débordement  de  plu- 
sieurs lleuves,  produit  riz,  froment ,  orge ,  cannes 
à  sucre,   tabac  ,  etc.;  on  y  trouve  beaucoup  d'ani- 
maux domestiques  et  sauvages. 

38i.  D.  Quelles  sont  les  princ.  villes  du  Dongola 
R.  Dongola   ou  Maraîw,  sur  le  Nil  ,  capitale,  et 
Jkloscho,  aussi  sur  le  Nil.  Ce  pays  est  très-fertile. 

38o.  I).  Quelle  est  la  capitale  du  royaume  de 
Seniiaar ou  Fundji? 

K»Ce&i  Seiinaor,  située  dans  des  plaines  fertiles 
arrosées  par  le  Nil  et  ses  aflluens  ;  on  y  trouve  de 
Por  très-fin,  etc. 


^«s  Ir  des  ^ 

rallas .  et  ai 

388.  D.  Don 


^D  \  S^l9li^lll<  ^  ancienne  Ethiopie  ou  Saba 

383.  D.  Quelles  sont  les  bornes  de  l'Abyssinie  ? 

R.  L'Abyssinie  est  bornée  à  TE.  par  la  Mer-Rong(  ^^^^  d'Ajân? 
et  le  détroit  de  Bab-el-Mandeb,au  S.  par  les  haute:     R.  Ces  coni 
montagnes  delà  Lune  qui  la  séparent  des  pays  de  h  "^ie,  sont  hab 

dolâlrcs,  form 
litaiis.  Ces  pei 


Myrrhe,  dd 
grilie  ,  et  ni 
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385.  D.  Q 

R.  On  lui 

population  d 

e  christianif 

386.D.QU 
R.  Ce  pays 
sont  si  unis  ( 
habitans  se 
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387.  D.  Qi 
^ôte  d'Ajan 
R.  Tous  c( 
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Myrrhe,  de  Gingiro    et  d'Alaba,  à  1*0.  par  lu  Ni- 
giilie  ,  ot  nii  N.  par  la  Niihie. 

384*  D.  Donnez-nous  quelques  notions  historiques  sur 
il'Abyssinie  ? 
«'f  %    ^'  ^*  vasie  pays,  formant  une  bonne  partie  de  l'ancienne 

•  ^  ^' IlElhiopie,  fut  le  berceau  de  la  civilisation  africaine.  Le  chris- 

•  pur  jjtianisme  y  pénétra  dos  les  premiers  siècles  de  l'église,  l^s 

iJAhyssiiiS  eurent  leur  temps  de  ^!oire  et  de  prospérité,  firent 
SI  r  ht  P  guerre  avec  avantage ,  et  dominèrent  la  Syrie  et  autres 
llcontrées  septentrionales  Sésostris,  roi  d'tgypte,  les  assu- 
t7ie  oiiÉjctit  ;  mais  bientôt  après  ils  secouîrent  le  joug  et  se  rendi- 
i'hom-nrent  indépendans.  L*Abys&inie  furme  aujour«.riiui  plusieurs 
vec  lesÉÉtats  dont  les  principaux  sont  Goitdai'i  le  Tigré  ,  et  la  peu- 
[iii  ellelpli^de  des  Galtas,  gens  presque  sauvages, 
cipalesj    385.  D.  Quelle  est  i'êteudue  uc  l'Abyssiiiie? 

R.  On  lui  donne  46  mille  lieues  c  irrée.»  et  une 
population  de  4  millions  d'habitans  qui  professent 
'c  christianisme  mêlé  de  judaïsme. 

386.D.  Quelles  sont  les  productions  dcl*Abys8inie? 

R.  Ce  pays  est  hérissé  de  montagnes  dont  les  côtés 

^^^|jjç]|5ont  si  unis  qu'on  les  croirait  artislemeiil  taillés  ,  les 

[le  nJu-F^^*^^'^'^  ^®  servent  d'échelles  pour  y  monter,  et  de 

^^^jjyglcordages  pour  y  transporter  les  bestiaux;  il  est  ce- 

^j>m^  Jpendanl  d'une  si  grande   ierlililé  qu'on   y  fait  plu- 

Isicurs  récolles  par  an.  On  en  tire  aussi  de  la  poudre 

neola?r'^**>  des  plumes  d'autruches  ,    de  l'ivoire,  du  sel 

aie    etfc^'^*^^®*  ^^*  animaux  y  sont  d'une  grosseur  extraor- 

ile.     Pinaire,  on  y  voit  des  moutons  dont  la  queue  pèse 

j.li"sci"*à  40  livres, 
me  (loi    T       ^ 


ngola, 

et  une 
niaho- 


Ifcrtilcsl 
iive  ciel 
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COTED'AJAN. 

387.  D.  Quels  pays  comprend-on  sous  le  nom  de 
^ôte  d'Ajan  ? 

R.  Tous  ceux  qui  ont  pour  bornes  à  l'E.  la  mer 
dos  Irdes  ,  au  S.  le  Zanguebar  ,  à  PO.    lo  pays  des 

^^_îi__     ç^  ^^^  -^^  l'Abyssin ie. 


rail  a? 


sur  la 


r.     *  1  388.  D.  Donnez-nous  quelques  notions  historiques 

-RougAôie  d'Ajan? 

haulel    R.  Ces  contrées  maritimes  ,  de  3o  mille  lieues  de  super" 

â  de  laï"'!^»  ^^^^  habitées  por  d  s  Ai*(dieâ  muhométans  et  d'  s  nègres 

Idolâtres,  formant  une  population  d'etiviron  un  million  d'ha- 

iiitaiis.  Ces  peuples  font  le  commerce  avec  la  H^ute  Afrique 


JÛO 


ABR^.Cé 


et  d.ins  le  golfe  Arabique,  où  ils  portent  de  l*or,  de  Tambre, 
de  l'ivoire,  de  la  myrrhe,  et  rapportent  des  armes,  ustensiles, 
souliers,  etc.  Les  principales  divisions  du  territoire  sonf.  les 
royaumes  de  Gingiro  ^  de  Machïdas  et  d'Adel  ,  dont  la  ca- 
))itale  est  Zaïla. 

389.  D.  Quelle  est  l'étendue  de  ce  pays  ? 
R.  Il  a  environ  26  mille  lieues  de  superficie  ,  et 
comprend  près  d'un  million  d'habitans. 


ZANGLEBAR. 
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390.  D.  Quelles  sont  les  limites  de  celle  ciUe  ? 
R    Elle  s'ëtend  le  long  de  la  mer  des  Indefi  depuis 

la  Côte  d'Ajan  jusqu'au  pa^s  de  Mozaml)ique  ou  ■"'***"de  de  m 
Monomotapa.  l'm^,elc.  Lei 

391.  Donnez  -  nousquelques  notions  historiques  sur  le 
Zanguebar? 

K.  Ces  pays,  peu  connus  des  Européens  avant  le  i5*  siècle, 
furent  le  théâtre  de  plusieurs  combats  sanglans  entre  les  in- 
digènes et  tes  Portugais,  qui  cependant  f.nirent  par  s*en  rendre 
maîtres,  et  y  formèrent  un  grand  nombre  d'établissemens. 

^aujourd'hui  lise  divise  en  plusieurs  contrées, 
dont  les  principales  villes  sont  Magadoxo^  capitale 
du  royaume  de  ce  nom  5  Brava  capitale  d'une  ré- 
publique ;  Mélinde ,  capitale  d'un  royaume  de  ce 
nom  dans  des  plaines  fertiles ,  sous  la  domination 
portugaise^  Monboza^  capitale  d'un  royaume  tribu- 
taire des  Portugais;  QuiloUy  aussi  capitale  d'un 
royaume  tributaire  des  Portugais  5  il  s'y  fait  un 
grand  commerce  d'or  avec  Sqfala,  A  l'ouest  des 
royaumes  dépendans  de  la  côte  de  Zanguebar,  se 
trouvent  de  vastes  pays  peu  connus  des  Européens; 
et  à  l'est  un  grand  nombre  dîles,  parmi  lesquel- 
les on  dislingue  Pemba  ,  Pata  et  Zanzibar)  cette 
dernière  a  le  titre  de  royaume,  sous  la  domination 
portugaise. 


ces  contrées, 

%4-  Quelle 
R*  Ou  Jui  c 

superficie  ( 
rabes .  Négr 
h^'  D.  Que 
^'  Ce  pays , 
it  en  mines 

de  vastes  i 
sangliers. 


96.  D.  Que 

i.AI'E.le 

afrerie ,  au 

>7«  D-  Donnez 
La  plupart  d( 
es  par  des  ch( 
îui  sont  presï 
laerce. 

On  lui  do 


DE   CEOCRAPÎIIE. 


»9» 


les 
ica- 


MOZAMBIQUE. 
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3g2*D*  Quelles  sont  les  bornes  de  la  Gùte  de  Mo- 
mbique? 

R.  A  TE*  le  canal  de  Mozambique  qui  sépare  Ma- 
lagascar  de  l'Arrique,  au  S.  le  Monomot^pa,  à  TO. 
lac  Maraviet  la  Cafrerie,  cl  au  N.  le  Z^ngnebar. 
373.  D.  Donnez-nons  quelq.  not.  hist.  sur  le  Mozambique  ? 
R.  Dans  le  i5^  siècle  les  Portugais  firent  de  grandes  con- 
îtes  sur  les  côtes  d^Afrique ,  celles  du  Mozambique  pri- 
ât le  nom  de  Capitainerie  générale^  elle  comprend,  outre 
royaume  de  Botonga  un  grand  nombre  d^établissemens 
rtugais  dont  la  ville  de  Mozambique  ^  située  dans  une  île 
{»cente,est  le  chef-lieu  ;  elle  est  aussi  le  rcndez-\oiis  d^une 
lultitudc  de  marchands  qui  vont  à  Sofula  y  aux  Indes  ,  en 
ypte,e{c.  Les  Portugais  dominent  généralement  dans  tour 
Ues  contrées. 

3i)4'  Quelle  est  l'étendue  du  IVlozaiiibique  ? 
R.  On  lui  donne  environ  20  mille  lieues  carrées 
superficie  et  2  millions  d'habitans  Européens  , 
rendre  liabes ,  Nègres;  ces  derniers  sont  idolâtres, 
ns.        1395.  D.  Quelles  sont  tes  productions  du  pays  ? 
Irées,  |R.  Ce  pays,  Irès-ferlile  surtout  en  riz,  est  abou- 
pilale  Int  eu  mines  d'or,  d'argent  et  d'autres  métaux  5  il 
ne  vé-  la  de  vastes  ioréts  remplies  d'éléphans ,  de  cerfs  et 
de  ce  Isangliers. 
i  ait  on 
tribu- 
d'un 
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MONOMOTAPA. 

I96.  D.  Quelles  sont  les  bornes  du  Monomotapa? 

1.  A  l'E.  le  canal  de  Mozambique  ,  au  S.  et  à  VO. 

fafrerie  ,  au  N .  le  Mozambique. 

)7.  D.  Donnez- nous  quelq.  not.  hist.  sur  le  Monomotapa  ? 

,  La  plupart  des  indigènes  de  ces  vastes  contrées  sont  gou- 

p  par  des  chefs  particuliers,  mais  tributAires  des  Portu- 

qui  sont  presque  les   seuls  Européens  admis  à  y  faire  le 

jtûerce. 

[98.  T).  Quelle  est  l'étendue  du  Monomotapa? 
On  lui  donne  environ  3o  mille  lieues  carrées, 


••iK 


rgî 


ADr.ÉGÉ 
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et  3  millions  d'habltans  qui  sont  presque  tous  nègres 

Le  Monomotapa  propie  se  divise  en  4  royaumes B    CAP  ] 

capitale  Zimbaoé ,  près  du  fleuve  Zamheze;  Sub'w 

capitale  Menbona  ,  commerce  de  poudre  d'or  et  d 

dents  d'éldphans  j  Inhctmbans  capitale  Tonge,  suri 

rivière  de  ce  nom  j  et  le  royaume  de  Sojala ,  capital 

de  même  nom  :  ville  cxtiêmement  commerçante,  c 


d'où  les  Portugais  tirent  un  grand  revenu, ainsi  qii 

imes  ci-dessus. 


des  autres  royaui 

H99.  D.  Quelle!»  sont  les  productions  du  pays? 

R.  De  nombreuses  rivières  arrosent  le  pays  elj 
rendent  fertile  en  fruits,  millet, riz,  cannes ù sucre 
les  forêts  sent  remplies  d  e'iépliaiis  ,  de  gibier  cl  d 
bêles  féroces  :  il  y  a  aussi  des  mines  d'oc  et  d'aigeiii 


GAFRERIE. 
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R.  Le  Ci\] 
n.mtdos  In(l( 
n'osèrent  le  « 
de  Gaina,  Ei 
peu  ils  se  ren 
après  avoir  ] 
Anglais  s'en 
pays,  arrosé  | 
fréquentes  pi 
Son  vin  de  C 
violens  et  cle 

405.  D.  (^ 
R.  On  lui 
et  une  popu 
Européens 
bilans  Hot 
anglais  trav 


HO 


400.  D.  Quelles  sont  les  bornes  du  la  Cafrcrie? 
R.  A  l'E.  le  Monomotapa  ,  le  Mozambique  rt 

Zangnebar,au  S.  le  puys  des  Hottentots  et  la  me 
des  Indes,  à  l'O.  la  haute  et  basse  Guinée  et  l'A 
lanliqiie,  et  au  N.  la  Nigritie. 

401.  D.  Donnez-nous  quelques  notions  historiques  sur 
Catrerie'* 

B.  Ce  pays  immense,  comprenant  une  étendue  du  35o  mil 
lieues  carrées  et  une  population  de  près  de  3o  millions  d1i 
bilans,  est  peu  connu  des  Européens.  Des  voyageurs  ont  ( 
à  se  louer  de  rhospitalité  des  Cafres  et  Itur  ont  reconi 
une  industrie  susceptible  de  développement.  Ces  peuples  0 
quelques  idées  de  Dieu  et  de  réternilé,  mais  ils  n'ont 
prêtres  ni  culte. 

402.  D.  Quels  sont  les  districts  et  les  villes  les  pi 
connus  de  la  Cafrerie? 

R.  Au  S.-O.  on  trouve  la  côte  stérile  et  déser 
appelée  Cimbëbasle  ;  au  S.-E.  sont  les  BHjouana 
donl  Lt  capilalc  s'appelle  Litakou;  au  S.-E.  de  ceux- 
le  long  de  la  mer,  on  trouve  la  terre  de  JSotal ,  li 
bitée  par  des  noirs  hospitaliers  et  laborieux,  l 
Anglais  ont  un  établissement  à  Port-^atal,  qui 
la  principale  ville  du  pays,  sur  une  rivière  de  niêii  île  misérabl 
nom. 
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CAP  DE  BOME-ESPERIPÎGE. 

4o3.  D.  Où  est  situé  le  cap  de  Bonne-Espérance? 

R.  Ce  Cap ,  ainsi  nonnmé  à  cause  de  la  facilité 
que  sa  découverte  donna  pour  le  passage  aux  Indes, 
est  situé  à  la  pointe  la  plus  méridionale  de  l'Afrique. 

4o8.  D.  Donnez-nous  quelques  notions  histor.  sur  le  Cap  ? 

R.  Le  Cap  fut  aperçu  vers  l'an  i/jac  par  les  Portugais  Te- 
nant des  Indes  ;  ils  le  nomèrent  Cap  des  Tourmentes  ;  mais  ils 
n'osèrent  le  doubler  qu'en  i4y8,  sous  la  conduite  ùc  fiasco 
de  Ganta.  En  iGdo  les  Hollandais  y  bâtirent  un  fort,  et  peu  à 
peu  ils  se  rendirent  maîtres  d'une  vaste  contrée  dans  ces  pays, 
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violens  et  de  fréquentes  maladies  épidémiques. 

4o5.  D.  Quelle  est  l'étendue  de  ce  gouvernement? 

R.  On  lui  donne  environ  140  lieues  du  sud  au  nord, 

jet  une  population  de 80  mille  habitans,  dont  3o  mille 

Européens  ,  les  autres  sont  esclaves  ou  ancien»  ha- 

bitans   Hottentots;   des    missionnaires    français   et 

anglais  travaillent  à  leur  civilisation. 


HOTTErVTOTS.(p.,.  d« 

406.  D.  Qu'est-ce  que  le  pays  des  Hottenlots  ? 

R.  C'est  une  vaste  contrée  bornée  à  TE.  par  la 
s  lesplilmer  des  Indes,  au  S.  parle  cap  de  Bonne-Espérance, 
làrO.  par  l'Océan  Atlantique,  et  au  N.par  la  Cafreric. 
t  déserlEn  y  joignant  le  territoire  du  Cap  ^  elle  forme  une 
louanajétendue  d'environ  40  mille  lieues  carrées.  La  nation 
c  ceux-lentière  n'est  composée  que  d'environ  400  mille  in- 
lotal ,  bliividus  de  couleur  brune  tirant  sur  le  rouge.  Ils 
icux.  Llsont  divisés  en  peuplades,  ayant  chacune  son  chef  ^ 
/;  qui  Ict  habitent  des  villages  nommés  Kraals  ,  composés 
de  mêifle  misérables  huttes  de  branches  d'arbres,  où  règne 
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une  malpropreté  révoltante.  Leur  occupation  est  la 
chasse  ou  la  garde  des  troupeaux  qui  font  leur 
principale  richesse.il  paraît  que  les  Hottentots  n'ont 
aucune  connaissance  des  arts  ,  et  qu'ils  ne  donnent 
presque  d'autre  signe  do  religion  que  d'invoquer  la 
lune  lorsqu'elle  est  nouvelle. 


GUINEE. 

407.  D.  Quelles  sont  les  bornes  de  la  Guinée? 

R.  ATE.  les  immenses  déserts  de  la  Gafrerie,  au  S. 
la  Gafrerie  et  le  goli'e  de  Guinée,  à  TO.  l'Atlanti- 
que, et  au  N.  les  monts  deKong  qui  la  séparent  du 
Soudan  ;  ce  pays  est  trôs  chaud  et  ma.lsain ,  cepen- 
dant i£    est  fertile  en  riz  ,  millet,  etc. 

408.  D.  Donnez-nous  quelques  notions  historiques  sur  la 
Guinée  i 

W.  Depuis  la  découverte  des  côtes  occidentales  de  l'Afri- 
que ,  les  Européens  y  ont  formé  un  grand  nombre  d'établissc- 
nuuis  ,  spécialement  les  Portugais  qui  dominent  dans  presque 
loutc  la  partie  méridionale.  Les  indigènes  sont  nègres  et  pres- 
(|ue  tous  idolâtres  ;  les  efforts  que  les  missionnaires  Fran- 
çais, Portugais  et  Anglais  ont  fait  pour  les  amener  au  ohris- 
tianisine  et  ù  la  civilisation  ont  été  presqu'inutiles  jusqu'à 
présent. 

408.  D.  Gomment  se  divise  la  Guinée  ? 

R.  Eu  haute  et  basse  5  la  haute  comprend,  1°  la 

("Me-âCOr  jfiéX^  de  Malaguette  ow  du  Poivre ,  ccll 

des    Graines,   des    Dents,    des  Esclaves;    2°   le 

royaumes  de  Dahomey,  de  Bénin,  de  Jiida  ,  à^Ar- 

draet  (V As hanti ,  on  y  voit  aussi  Axim  et  Saint- 

Georsçes'Delamina  ,   aux  Hollandais  ;  Christians- 

hourg,  aux  Danois;  le  CapCorse  ,  aux  Anglais.  La 

basse  Guinée  comprend  les   royaumes  de  Congo 

capitale  San-Salvador,  évêché  ;  A^ Angola ,  capitale 

Laondo,  évêché  ;  de  Bengue'la ,  capitale  de  même 

nom,  évêclié  ,  tous  trois  sous  la  domination  portii 

gaise^  il  y  a  encore  le  royaume  ae  Laongo  ,  les  pro 

vinces  d'^;i2ico  et  de  Cinibebas ,  gouvernés  par  de 

princes  indépendans. 
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SErVEGAIHBlE. 

4 10.  D.  Quelles  sont  les  limites  de  la  Sénégambic? 
R.  A  !'£•  le  Soudan,  au  S.  la  haute  6iiinëe,àr0. 
l'Océan  ,  et  au  N.  le  désert  de  Sahara. 

4ii>D.  Bonncz-nous  quelques  notions  historiques  sur  la 
S<mégambic  ? 

R.  L'intérieur  delà  Sonégainbie était  presqu'inconnu  avant 
la  fin  du  18®  siècle  ,  les  Européens  avaient  seulement  formé 
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désirer.  On  donne  à  cette  contrée  5o  mille  lieues  de  superficie 
et  12  millions  d'habitans,  ceux  du  nord  sont  des  Maures  maho- 
métans  originaires  des  côtes  de  la  Méditerranée;  ceux  du  sud 
sont  des  Nègres  presque  tous  idolâtres. 

412.  D.  Quelles  sont  les  productions  de  la  Séné- 
gambic? 

R.  Le  Sénégal  et  la  Gambie  ,  deux  fleuves  qui 
donnent  le  nom  à  ce  pays,  produiscMit,  par  un  débor- 
dement périodique,  le  même  effet  que  le  Nil  en 
Egypte  5  tous  les  pays  environnans  offrent  Taspcct 
d'une  végétation  prodigieuse.  On  n'y  reconnaît  que 
deux  saisons ,  la  pluvieuse  de  juillet  à  octobre,  et 
la  sèche  pendant  le  reste  de  l'année 5  les  chaleurs  y 
sont  excessives.  L'arbre  appelé  Baobab  y  parvient 
à  une  grosseur  énorme  ,  jusque-là  qu'on  en  voit  de 
100  pieds  de  circonférence.  On  y  trouve  les  lions  de 
l'Atlas  ,  des  dromadaires  ,  etc.  etc.  5  ce  pays  fournit 
au  commerce,  de  l'oi  ,  de  la  cire ,  des  cuirs ,  de  ia 
gomme  ,  du  poivre,  des  plumes  d'autruches,  etc. 

4i3i  D.  Gomment  se  divise  la  Sénégambie  ? 

H.  Elle  se  divise  en  uu  grand  nombre  de  petits 
états  habités  par  desMaures  et  des  Nègres,  îionimés 
Foulahs  ,  Jaloffes ,  Mandingues  ,  FeLoupes ,  etc., 
dont  plusieurs  vivent  errans   sans  demeures  fiscs. 

414.  D.  Quels  sont  les  principaux  établissemens 
des  Européens  dans  U  Sénégambie? 


\\\ 
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K.  Les  Français  possèdent  St-Louis  dans  une  île  à 
Vemboiichure  du  Sénégal ,  Podor  à  65  lieues  on 
remontant  le  fleuve,  et  le  Fort-Charles  sur  le  môme 
fleuve  ;  ainsi  ils  sont  maîtres  de  son  cours.  Ils  possè- 
dent encore  l'île  de  Corée  près  le  Cap- Vert;  son  sol 
n'est  pas  très-fertile,  mais  le  port  est  pour  la  France 
d'une  grande  importance,  sa  rade  est  excellente.  La 
ville  de  Gorëe  est  l'entrepôt  de  tout  le  commerce  de 
la  France  avec  PAfrique  ;  elle  est  défendue  par  deux 
forts,  et  compte  5ooo  h.  Les. Anglais  possèdent  sur 
la  Gambie  le  fort  James,  Bathurst,  et  plusieurs  au- 
tres comptoirs.  Les  Portugais  possèdent  plusieurs 
îles  du  Cap-Vert  dont  les  principales  sont  San-Iogo, 
St'Thomas  et  St-Matthieu  ;  les  Danois  ont  aussi  des 
comptoirs  dans  ce  pays.  Entre  la  Sénégambie  et  la 
Guinée,  se  troujre  un  pays  assez  considérable  ap- 
pelé Serra-Leone  que  les  Anglais  ont  entrepris  de 
civiliser,  ils  y  possèdent  une  vingtaine  de  villes  ou 
"villages  peuplés  d'environ  i3ooo  n.  Les  Américains 
y  faisuieul  autrefois  le  commerce  des  Nègres. 


BARBARIE. 

4i5.  D.  Quelles  sont  les  bornes  delà  Barbarie  ? 
R.  A  TÊ.  l'Egypte,  au  S.  le  Sahara  ,  à  l'O.  l'O- 
céan Atlantique  ,  au  N.  la  Méditerranée. 

416.  D.  Donnez-nons  qaclqnes  uoûods  historiques  sur  les 
côtes  de  Barbarie  7 

B.  Ce  pays  renferme  la  plus  grande  partie  de  ce  que  les  an- 
ciens connaissaient  de  l'Afi  iquc  ,  c'est-à-dire  presque  toutes  les 
câtes  de  la  Méditerranée  dans  la  longueur  de  plus  de  800  Jienes; 
il  comprend  ce  que  les  Romains  appelaient  Mauritanie,  Numi- 
dic,  Afrique  propre  et  Lybie.  Carthagc  dans  l'Afrique  propre 
balança  plus  d'une  fois  la  fortune  de  Rome  ,  et  lui  disputa  long- 
temps Tcmpire  du  monde;  mais  vaincue  par  iîicipion  l'Africain, 
dans  les  guerres  puniques,  elle 'fut  détruite  environ  i46  ans 
avant  Jésus-Christ,  et  l'Afrique  fut  divisée  en  provinces  romaines. 
Lors  de  la  décadence  de  Pempire  ,  les  Vandales,  sortis  de  la 
Germanie  ,  traversèrent  (es  Gaules  et  l'Espagne ,  et  s'établirent 
—   Ar..:»»«  T  „.,«  ..^,,0.1».»  r.-,»  /i.:,..,,;»  «•>..  Bélisaire,  général  de 
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nos  jours.  Cependant  les  soaverains  qai  gouvernent  les  diffûrens 
étals  de  la  Barbarie,  se  sont  rendus  à  peu  près  iudépondans  de 
Temperenr  de  Constantinople. 

417.  D.  Quelle  est  l'étendue  do  la  Barbarie? 

R.  On  lui  donne  i3o  mille  lieues  carrées  ,  et  une 
population  de  24  millions  d'hahitans  ,  mahomélans, 
Juifs  et  chrétiens. 

418.  D.Quellessont  les  productions  de  la  Barbarie? 
R.  Les  contrées  situées  entre  la  Méditerranée  et 

l'Atlas  abondent  cnblé  ,  lin,  lé«;umes,  fruits  ,  vins. 
Les  chevaux  de  Barbarie  sont  estimés  ainsi  que  ses 
dromadaires  ,  on  prétend  que  quelques-uns  de  ces 
animaux  font  jusqu'à  yô  lieues  par  jour;  les  lions  de 
l'Atlas  sont  les  plus  beauv  do  l'Afrique  ;  on  y  trouve 
aussi  beaucoup  d'autruches,  de  chameaux,  etc. 

419.  [).  Quels  états  comprend  la  Barbarie  ? 

R.  Elle  comprend  l'empire  de  Maroc  ,  les  états 
d'Alger,  de  Tunis  et  de  Tripoli,  et  le  Bilédulgérid 
ou  pays  des  Dattes  ,  au-delà  de  l'Atlas. 

4ao.  D.  Donnez-nous  quelques  instractions  sur  l'empire  de 
Maroc  7 

R.C^eslIeplas  puissant  et  le  plus  étendu  des  états  Bai baresques; 
le  souverain  est  absolu  et  les  habitans,  descendant  pour  la  plupart 
des  Maures  chassés  d*£spagnc»  haïssent  les  Chrétiens  et  les  trai- 
tent plus  mal  qne  des  animaux.  Les  Bérébères  ou  Berbères  «qui 
habitent  les  montagnes,  sont  considérés  comme  les  anciens  habi- 
tans  du  pays,  qui  a  pris  d'eux  le  nom  de  Barbarie  ;  ils  ne  vivent 
guère  que  de  leurs  troupeaux  de  chèvres,  et  de  pillage. 

421.  D.  Comment  se  divise  l'empire  de  Maroc? 

R.  L'empire  de  Maroc  se  divise  en  plusieurs  étals 
dont  les  principales  villes  sont  il/aroc,  capitale  de 
tout  l'empire  et  résidence  du  souverain  ,  à  8  lieues 
de  l'Atlas.  Fez ,  capitale  du  royaume  de  ce  nom  , 
près  le  détroit  de  Gibraltar  ;  les  Espagnols  possèdent 
la  ville  de  Ceuta  ,  sur  le  détroit  de  Gibraltar  et  vis- 
à-vis  le  fort  de  ce  nom;  elle  est  très-fortifiée  et  pos- 
sède un  excellent  port. 

422. D.  Donnez-nous  quelques  instructions  sur  les  états  d'Âlgeif 

R.  Cet  état,  devenu  pour  nous  d'un  intérêt  majeur  depuis 

ue  la  France  en  a  fait  la  conquête  ,  a  une  étendue  de  160  lieac» 

e  long  sur  60  de  large.  C'est  la  Mumidie  et  la  Mauritanie-Cé- 

tarienne  des  anciens.  L*état  d'Alger  était  uoe  sorte  de  république 
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MUS  la  protection  dn  graad-seignoar  ;  le  seutenin  t'talt  «Hu  par 
l«s  «nidatc,  et  prenait  lo  nom  de  dey. 

423.  J).  Qiiollessoiit  les  principales  villes  do  Tétat 
d'Alger? 

R.  Lus  principales  villes  sont  Alger  y  ville  trôs- 
l'orto  sur  la  Méditerranée,  avec  un  bon  port  ;  elle  a 
été  assiégée  trois  fuis  par  les  Espagnols  et  bombardée 

f plusieurs  fois  parles  Anglais, et  toujours  sans  sucrôs; 
es  Français  la  bombardèrent  en  1688  ;  mais  enfin  , 
lassés  des  pirateries  de  ce  peuple  de  corsaires ,  les 
Français  assiégèrent /^/pfer  en  i83oets'cn  rendirent 
maîtres.  Oron,  ville  forte,  bon  port.  Bugia ,  aussi 
ville  forte,  baie  commode.  Constantine,sur  l'empln- 
reracnt  de  l'ancienne  Cirta.  Bonne ,  à  une  lieue  des 
ruines  de  l'ancienne  Hippone»  Tojelt,  autrefois  Ta- 
gaste,  patrie  de  Saint-Augustin,  et  d'Alipe  sou  ami. 

424.  D.  Comment  les  états  de  Tunis  et  de  Tri- 
poli sont-ils  gouvernés? 

R.  Les  états  de  Tunis  ot  de  Tripoli  sontgouvernés 
despotiquement  par  des  princes  qui  portent  le  nom 
do  beys  et  sont  tributaires  du  grand-seigneur.  Les 
principales  villes  de  ces  états  sont  :  Tunis ,  capi- 
tale de  l'état  de  rc  nom  ,  ancienne  Bizacène;  on  y 
compte  325  mosquées  ev  8  synagogues.  Saint  Louis 
mourutauprès  de  cette  ville  dont  il  faisait  le  siège  en 
1 270.  La  fameuse  Caithage  était  à  3  lieues  de  Tunis. 
Tripoli ,  autrefois  ^a,  capitale  de  l'état  de  son  nom, 
bâtie  sur  un  promontoire  peu  élevé,  bon  port,  grand 
commerce. 

426.D.  Dites-nous  quelque  chose  du  Bilédulgérid? 
R.  Le  Bilédulgérid  est  entre  le  Sahara  et  la  grande 
chaîne  des  monts  Atlas  qui  s'étendent  de  l'Ë.  à  l'O., 
depuis  la  Lybie  jusqu'à  l'Atlantique,  et  dont  le  som- 
met est  toujours  couvert  de  neige.  Il  compose  les 
royaumes  ù.qSus ,  Tajilet,  Fezan  et  2ap ,  dépendans 
de  Maroc;  ces  derniers  sont  très- peu  connus. 
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42'^.  D.  Qu'est-ce  que  le  Sahara  ? 

R.  G^est  un  pays  immense  ,  le  plus  gran 
du  globe  ;  il  s^étend  depuis  TOcéan  Atlanti 
cju*à  la  Lybie,  frontière  de  TEgypte  :  il^  a  près  de 
400  lieues  de  large  du  N.  au  S. 

4'i7.  D.  Donnez-nous  quelques  détails  sur  le  Sahara? 

R.  Cet  immense  dé'scrt  est  couvert  d'un  sable  très-(in  que  le 
vent  emporte  avec  fureur,  et  qui  engloutit  souvent  des  carava- 
nes qui  le  traversent  pour  aller  commercer  dans  la  Nii^ritie.  On 
ne  voit  de  végétaux  que  dans  quelques  Oasis  habités  par  des 
Maures  et  des  Bérébères ,  peuples  d'un  caractère  sauvage  et 
féroce  ;  ceux  qui  habitent  la  côte  de  l'ouest  font  souffrir  d'hor- 
ribles tortures  aux  naufragé»  qui  se  trouvent  trop  faibles  pour 
leur  résister.  Les  Français  ont  un  établissement  à  la  baie  de 
Portendicky  située  sur  la  côte  de  l'ouest,  à  80  lieues  du  Séné- 
gal ;  et  les  Hollandais  en  ont  un  dans  l'île  iVArgiihiy  située 
près  le  Cap-Blaac.  On  ne  connaît  aucune  rivière  dans  le  Sa- 
hara, mais  seulement  quelques  petits  courans  qui  sont  bientôt 
absorbés  par  les  sables  brùlans  ;  les  habitans  y  vont  abreuver 
leurs  troupeaux  de  chameaux,  de  chèvres,  de  moutons,  etc.  ; 
mais  ils  sont  souvent  obligés  de  disputer  aux  lions,  aux  pan- 
thères, aux  énormes  serpens,  aux  autruches,  etc.,  les  faibles 
sources  qui  s'y  trouvent  ;  les  principiiles  villes  sont  Hoden  et 
Tycht. 
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R.  Il  est  borné  à  l'Ë.  par  la  Nubie,  au  S.  par  la 
Cafrerie  et  la  haute  Guinée ,  à  l'O.  par  la  Séné- 
gambie,  et  au  N.  par  le  Sahara. 

429.  Donnez-nous  quelques  détails  sur  le  Soudan? 

R.  Les  relations  de  plusieurs  voyageurs  nous  apprennent 
que  les  habitans  de  ces  vastes  contrées  sont  plus  civilisés  qu'on 
ne  l'avait  cru  ;  leur  gouvernement  est  assez  régulier,  et  leur 
commerce  assez  actif  ;  il  se  fait  avec  l'Egypte  par  caravanes  de 
mille  hommes  et  plus  ^  conduisant  chacun  plusieurschameaux 


%■ 


v; 


i 


1 


a  00 


ABRI-Cé 


ils  portent  ivoirA ,  p<?nuX)  pornim*,  etc.)  et  rapportent  armes, 
souliers,  etc.. 

La  population  est  porti'c  à  i6  millions  (IMiabitnns ,  presque 
tous  nègres  et  idolillres^  cependant  il  y  a  quelques  chrétiens. 

430.  P.  Gomment  ao  divise  lo  Soiidun  ? 

R.  En  plusieurs  royaumes  dunt  les  plus  connus 
sont,  celui  de  Bamhara,  capitale  iS'e'^o;  de  Houssa, 
capitale  Kana;  de  Mclli  ou  Lamlem,  capitale  Ma^ 
let;  de  Bournou,  capitale  Angnda  ;  d'Arfour,  capi- 
tale Cohbe;  et  Tombouctou ,  capitale  d'un  royaume 
de  mémo  nom  ;  elle  est  lo  centre  du  commerce  dans 
ces  contrées. 

ILES  D'AFRIQUE. 

43 1.  D.  Quelles  sont  les  principales  iles  de  l'A- 
frique? 

R.  Dans  la  mer  des  Indes  on  trouve  Madafçnscar, 
les  îles  Comorres,  Seychelles,  Vile  Bourbon  ,  Vile  de 
France ,  l'île  do  i'oco^om,  près  le  golfe  de  Bab-el-Man- 
deb^ctc.  Dans  l'Océan  Atlantique  on  remarque  5'am^»- 
Hélenc ,  les  Açores ,  Madère ,  Corée ,  les  Canaries ,  les 
îles  du  Cap-Vert,  celles  du  golfe  de  Guinée  ,  etc. 

432.  D.  Dites-nous  quelque  chose  sur  ces  princi- 
pales îles  ? 

R.  Madagascar,  l'une  des  plus  grandes  îles  du  mon- 
de,forme  up  empire  divisé  en  i4provinces,dont  cha- 
cune porte  le  titre  de  royaume  ;  elle  fut  découverte  en 
i5o()  par  Laurent  Almeyda,  Portugais;  elle  est  située 
à  l'est  de  la  côte  de  Mozambique  ;  on  lui  donne  4^0 
lieues  du  nord  au  sud  et  120  lieues  de  l'est  à  l'ouest  ; 
sa  population  est  évaluée  à  4  rnilHons  d'habitans, 
mahométans,  juifs,  idolâtres  ,  etc.  ;  ils  sont  de  dif- 
férentes couleurs  ,  noirs,  olivâtres,  cuivrés.  Le  sol 
est  généralement  fertile  ;  on  y  trouve  sucre  ,  fruits  , 
gomme  élastique,  indigo,  lin,  tabac,  poivre^chanvre 
d'une  qualité  supérieure.  Les  Français  y  ont  établi 
les  premiers  la  vente  des  esclaves  j  ils  y  possèdent 
l'île  Sainte-Marie  où  ils  ont  un  commandant  chargé 
de  la  réception  des  vaisseaux  qui  y  relâchent^  et  des 
autres  ailaires  du  commerce. 
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Les  Slcs  Comorres  sont  situées  dans  lo  canal  do 
Mozambique  à  i*oucst  do  Madagascar  ;  lo  sol  y  est 
terlilo  en  grains  )  fruits  ,  etc. 

Los  Ues  Seychelles ,  en  grand  nombre  mais  peu 
étendues,  sont  situées  an  nord  de  Madagascar  celles 
«pparticnnent  aux  Anglais. 

Ulte  Bourbon,  siluéo  à  l'est  do  Madagascar ,  fut 
découN  rte  en  1645  par  un  Portugais  ;  les  Français 
s'y  établirent  en  i()49,  et  la  possèdent  encore  aujour- 
d'hui j  le  sol,  quoique  généralement  montueux,  pos- 
sède des  plaines  fertiles  5  on  y  récolte  froment,  lé- 
gumes ,  café,  tabac,  citrons,  oranges,  tamarin, 
poivre  ,  coton  ,  bananes  5  on  y  trouve  aussi  du  co- 
rail ,  de  l'ambre  gris  5  on  y  élève  la  plupart  des  ani- 
maux domestiques.  Cette  colonie  est  divisée  en 
4  quartiers  :  Saint-Denis  ,  chef-lieu  5  Saint-Paul , 
Sainte-Marie  et  Sainte-Suzanne;  on  évalue  sa  super- 
ficie à  2 13  lieues  et  sa  population  à  80  mille  habitans. 

Ile  f/eFrrt/ice;  à  40  lieue«  nord-est  de  l'Ile  Bour- 
bon, possédée  autrefois  par  les  Français,  et  aujour- 
d'hui par  les  Anglais  ,  compte  l5o  lieues  de  super- 
ficie et  40  mille  habitans  ;  le  sol  produit  cannes  à 
sucre ,  coton ,  indigo  ,  etc. 

Socotora,  formant  un  état  particulier  ,  à  l'entrée 
du  détroit  de  Bab-el-Maudcb  5  elle  a  27  lieues  de 
long  et  7  de  large  5  produit  fruits,  pâturages  ,  etc. 
Tamariaa  en  est  la  capitale. 

Saintes-Hélène,  à  l'ouest  du  Congo  ;  cette  île  a 
4  lieues  de  long  sur  3  do  large  5  produit  fruits,  lé- 
gumes, etc.  ;  relâche  et  rafraîchissement  des  vais- 
seaux. Les  Portugais  et  ensuite  les  Hollandais  l'ayant, 
abandonnée,  les  Anglais  s'en  emparèrent  et  la  forti- 
fièrent. Bonaparte  y  mourut  le  5  ma4  1821. 

Les  Açores ,  groupe  de  neuf  îles  situées  vers  l'O. 
du  détroit  de  Gibraltar  ;  elles  appartiennent  aux 
Portugais,  on  y  compte  3oo  mille'habitans. 

Maaère ,  à  l'ouest  de  Gibraltar,  a  22  lieues  de  long 
sur  8 de  large;  elle  forme  deux  capitaineries  portu- 
gaises; soi  excellent,  produit  cannes  ù  sucre,  blé  , 
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olives,  patates,  surtout  du  vin  en  abondance  et  ex> 
Irémement  recherché  5  on  y  compte  loo  mille  ha- 
bilans. 

Les  Canaries,  connues  par  les  anciens  sous  le  nom 
ailles  Fortunées  ;  les  Espagnols  s'en  emparèrent  en 
1 497  et  les  possèdent  encore  aujourd'hui.  Le  sol  est 
i'orljlo,  il  produit  toutes  sortes  de  grains,  vins  ex- 
cellcus ,  cannes  à  sucre  ,  etc.  On  y  trouve  beaucoup 
de  serins  on  canaris.  Ce  groupe  comprend  sept  îles 
principales,  parmi  leriquelles  on  distingue  l  île  de 
Te'nt/riffe  oh  se  trouve  une  montagne  appelée  le  Pic 
de  TénériHe,  de  i35o  toises  de  hauteur;  l'Ile-de~ 
Fer  dont  le  méridien,  éloigné  de  20  degrés  de  celui 
de  l'Observatoire  de  Paris  ,  a  été  pris  pendant  long- 
temps par  les  Français  pour  i"  méridien  ,  et  l'île 
Palma,  riche  en  vins  exquis,  miel, sucre  ,  soie,  etc. 

>   Vile  de  Gorée  ,  près  le  Gap- Vert  (4i4)* 

Iles  du  Cap'Vert  ou  Bassagos,  au  nombre  de 
vingt,  elles  comprennent  une  population  de 46  mille 
habitans  ;  elles  appartiennent  aux  Portugais. 

lies  du  golfe  de  Guinée  ^e\\Q%  sont  très-fertiles 
quoique  situées  sous  l'équateur.  Les  principales  sont  : 
Saint-Thomas  et  Sainte-Marie  ^  aux  Portugais  5 
VHp.  du  Prince  et  Annabon  ,  aux  Espagnols  ;  Fer^ 
nando'Pop  aux  Anglais. 
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433,  D.  (Quelles  sont  les  bornes  de  rAmérique  ? 
R.  Elle  est  bornée  à  TE.  par  TAtlantique,  au  S. 
par  le  détroit  de  Magellan ,  à  l'O.  par  le  grand  Océan 
ou  mer  Pacifique  ,  et  au  N.  par  l'Océan  Glacial. 

434*  D.    Donnez  -  nous  quelques  notions  historiques   sar 
r  Amérique  ? 

R.  Cette  partie  de  notre  globe ,  appelée  Nouveau-Monde 
ou  Indes  occidentales  ,  fut  découverte  par  Christr  phe  Co- 
lomb, Génois.  Cet  habile  navigateur,  persuadé  qu^en  faisant 
voile  vers  Touest,  il  découvrirait  de  nouvelles  terres  ,  de  • 
manda  quelques  secours  à  ses  concitoyens,  ensuite  à  PAngle- 
teire  ,  et  enfin  au  Portugal;  mais  n'ayant  rien  pu  obtenir,  il 
s'adressa  à  PËspagne  )  et,  après  trois  ans  de  sollicitations  ,  il 
obtint  de  Ferdinand  ,  trois  petits  vaisseaux  pour  celte  cxpé> 
dition.  Colomb  éprouva  des  contradictions  bien  capables  de 
déconcerter  ses  projets;  mais  son  courage  héroïque  triompha 
des  tempêtes  et  des  calmes;  cependant  ses  gens,  perdant 
tout  espoir,  voulurent  le  massacrer.  Il  demanda  trois  jours, 
et  dans  cet  intervalle  un  matelcl:,  monté  sur  le  grand  mât, 
s^écria:  Je  vois  du  feu!  L^équipage  aborda,  le  16  octobre  1492, 
dans  une  des  îles  Lucayes  qu'il  nomma  Saint-Sauveur,  parc^ 
qu'elle  lui  avait  sauvé  la  vie.  Les  découvertes  importante» 
qu'Améric  Yespuce  y  fît  quelques  années  après  ,  au  nom  do 
l'Espagne ,  lui  méritèrent  Thonneur  de  donner  son  nom  à  cè 
vaste  continent.  La  plupart  des  cours  de  ^Europe  cherchèrent 
aussi  à  y  former  des  établissemens  pour  profiter  des  immenscn, 
richesses  que  le  sol  contenait.  Les  naturels  du  pays  eurent 
beaucoup  à  souffrir  de  la  conduite  de  ces  nouveaux  hôtes,  qui, 
ne  se  contentant  pas  d'envahir  leurs  biens  ,  les  chassaient  de 
leurs  habitations  ou  les  rendaient  esclaves.  Cependant ,  pin  - 
sieurs  peupladesdes  côtes  se  soumettant  au  joug  de  l'Ëvangili*, 
contractèrent  peu  à  peu  Thabitude  du  travail  et  de  la  civili- 
satioa,  s'accoutumèrent  avec  les  étrangers,  adoptèrent  leiiis 
mœurs  et  leurs  usages,  et  devinrent  avec  eux   un  peuple 
d'amis  et  d'alliés  ;  mais  les  habitans  de  l'intérieur  se  sont 
constamment  refusés  au  commerce  des  Européens  ,  qui  n'ont 
pas  encore  pu  les  adoucir  ni  les  vaincre  entièreDiont» 
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435.  D.  Quelle  est  rétendue  de  l'Amérique? 
R.  Elle  a  près  de  trois  mille  lieues  de  long  ;  mais 

sa  largeur  varie  beaucoup,  n'ayant  dans  son  mi- 
lieu qu'environ  17  lieues  :  c'est  ce  qu'on  appelle 
isthme  de  Punamu;  il  divise  l'Amérique  en  deux 
parties,  l'une  septentrionale  et  l'autre  méridionale. 
L'étendue  de  l'Amérique  est  de  deux  millions  deux 
cent  mille  lieues  carrées. 

436.  D.  Quelle  est  la  population  de  ce  vaste 
continent? 

R.  On  l'évalue  à  43  millions  d'habitans,  presque 
tous  catholiques. 

437.  D.  Quelles  sont  les  productions  de  l'Amé- 
rique? 

R.  Le  sol  est  susceptible  de  produire  tous  les 
végélaiix  de  l'Europe;  il  recèle  en  outre  de  riches 
mines  d'or,  d'urgent,  etc.  On  y  trouve  un  grand 
nombre  d'animaux  sauvages,  d'oiseaux  et  d'in- 
sectes qui  lui  sont  particuliers. 

438.  D.  Quelles  sont  les  principales  presqu'îles 
de  l'Amérique? 

R.  La  vieille  Californie,  l'Yucatan,  la  Floride, 
la  Nouvelle-Ecosse,  le  Labrador  et  le  Groenland. 

439.  D.  Quejs  sont  les  principaux  caps  de  l'Amé- 
rique? 

R.  Celui  de  Farewell,  le  Cap-Breton,  le  cap  des 
Vierges  et  le  Cap-Blanc. 

44o«  D-  Quelles  sont  les  principales  montagnes 
de  rÀmérique  ? 

'  R.  Ce  sont  les  monts  Apalaches  et  les  Cordilières 
ou  Andes,  qui  forment  une  chaîne  de  i4oo  lieues 
de  long.  Le  point  appelé  Chimboraço  a  335^  toises 
de  haut ,  c'est  le  plus  élevé  du  globe.  Le  sommet  de 
ces  montagnes  est  toujours  couvert  de  neige  ,  tan- 
dis que  leurs  reveris  et  les  plaines  voisines  donnent 
d'abondantes  récoltes. 

44^' ^'  Qutils  sont  les  principaux  volcans  de 
l'Amérique? 

R.  Les  Andes  en  renferment  26  en  activité, 
parmi  lesquels  on  distingue  celui  du  jnont  Saint- 
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Elie  dak  8  l'Amérique  Russe,  TAntisana  dans  ie 
Pérou,  et  le  Popacatepec  dans  le  Mexique. 

44^.  D.  Quels  sont  les  principaux  golfes  de  TA- 
mérique? 

R.  Les  principaux  sont  la  baie  de  Baflin,  celle 
d'Hudson,  le  golfe  Saiut-Laurcnt,  celui  du  Mexi- 
que et  celui  de  Panama. 

443.  D.  Quels  sont  les  principaux  archipels  de 

1»A         '    •  O  *  i 

1  Amérique  / 

R.  Ceux  des  Bcrmudes,  des  Antilles,  des  Lucayes, 
et  celui  de  Sandwich. 

444*  I^*  Nommez  les  principaux  détroits  de 
l'Amérique? 

R.  Ceux  de  Berhing,  de  Davis,  d'Hudson,  de  la  Flo- 
rideprès  les  îles  Lucayes,  de  le  Maire,  et  de  Magellan. 

445.  D.  Quels  sont  les  principaux  lleuves? 

R.  Le  fleuve  Saint-Laurent,  de  3o  lieues  de  large, 

la  son  embouchure  dans  la  Mer-Glaciale,  le  Mis- 

sissipi ,  l'Orénoqiie  ,  l'Amazone  le  plus  grand  de 

ll'univers ,  la  Plata  de  60  lieues  de  large  à  son  em- 

Ibouchure. 

44^-  D.  Quels  sont  les  principaux  lacs  de  l'Amé- 
|nque? 

Il,  Ce  sont  les  lacs  Supérieur,  Michigan ,  Huron  , 
irié  et  Ontario,  d'où  sort  le  fleuve  Saint-Laurent , 
;t  le  lac  Nicaragua  dans  le  Guatimala. 


AHÉRIQUE  SEPTENTRIONALE. 

447*  D»  Quelles  sont  les  bornes  de  l'Amérique 

leptentrionale? 
R.  A  l'E.  l'Atlantique,  au  S.  la  mer  des  Antilles 

It  l'isthme  de. Panama,  àl'O.  le  grand  Océan,  et  au 

f .  l'Océan  glacial  arctique. 

1  443*  D*  Comment  se  divise  l'Amérique  septen* 

lionale  ? 

IR.  Les  Terres  Arctiques  ,  comprenant  le  Groën- 
bd,  le  Spitzberg  et  la  Terre  de  Baflin  5  VAméri* 
\e  russe  près  la  merde  Berhing 5  la  NouveHe^Bre- 
^ne  y  villes  principales  Québec  et  Mont-Réal  ;  let 
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Etats-Unis^  villes  principales  Washington  et  la 
Nouvelle -Orléans  ;  le  Mexique^  ville  principale 
Mexico  ;1  e  Guatimala,  ville  principale  San-Iago; 
les  Antilles  comprenant  un  grand  nombre  d'iles. 


TERB£$  ARCTIQUES. 
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453.  I 


4Î9.  T).  Qu'appclle-t-on  Terres  Arctiques  ?  j"^'."  ^es 

'     R.  1°  Le  Groenland  ;  on  lui  donne  so  mille  habi-  |<^"'pel  d 
tans  presque  tous  chrétiens  ;  les  naturels  se  nomment 
Esquimaux  et  ressemblent  beaucoup  aux  Lapons  de 
TEuropc  :  les  Anglais  et  les  Danois  y  ont  plusieurs 
établisserrans.  2°  Le  Spitiberg ,  qui  est  peu  habité; 
les  Ru<«ses  y  ont  quelques  établlssemcns  pour  la  pè- 
che. 3°  Les  Terres  de  Baffln^  près  le  golle  du  mêmelT}  "^f"^*   *■ 
nom  et  la  baie  d  Hudson.  Une  nuit  de  quatre  moisi     «    *\  \ 
produit  un  froid   excessif  dans   ces   pays,   cepen-liiQ  \ 
dant  le  soleil  échauffe  suffisamment   la  terre  pen-        *    ^  ^^ 
dant  les  quatre  mois  d'un  jour   continuel  pour  lui.       ^ 
faire  produire  une  superbe  végétation.  On  y  fait  "nlNouvêlI-ln 
grand  commerce  de  fourrures  d'animaux  domesti-l   R.   Q^xd 
ques  et  sauvages.  I^i  Nouvelle 

Ipris  possess 

(alors,  lesAr 

îiiginenté  ce 

^Je  par  la  c( 

45o.  D.  Quelles  sont  les  t)ùrnes  de  l'Amériquwwow  et  au 

Russe?  I^«uvelle-Br 

R.  A  TE.  la  Nouvelle-Bretagne,   au   S.  et  à  ^WEllVimZ^ 

TAtlantique,  et  au  N.  POcéan  Glacial.  Jchasse.  Les  J 

45ï.  D.  Donnez-nous  quelques  détails  sur  l'Amérique  Russelc*'*  pays. 

R.  Cette  colonie  appartient  à  une  compagnie  de  raarchaiidl   ^55.  D. 

Russes   qui  l'a   obtenue  de  l'empereur;  elle  comprend  vM   R.  E||o  ^ 

étendue  de  70  raille  lieues  carrées  et  une  population  de  Go  "iJm,,  -Kt  1 

habitans,   outre  les  peuplades  errantes  <|ui  vivent  de  chas*    ^O'^Vel 

et  de  pêche  ;  les  habitans  civilisés  sont  chrétiens.  Le  cXmm^Ue-'Ecos 

de  ces  contrées  est  froid  et  peu  productif  ;  mais  les  anima#ince  form 

àfoui^rures  précieuses  y  sont  rés-cominuns  et  procurent  i«q  ^j^  large 

groDcl  revenu.  ïr.o„Aj     ° 

p.     ry  ^       j*   •      11»      '  •         -D         0        possède  en 

452.  Comment  se  divise  1  Amérique  Russe  /        Eanc  de      \ 

R.  Elle  se  divise  on  continent  et  en  îles.  Le  cont^J^j  Cno-^h 


IMÉRIQIJB  RUSSE. 
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lient  forme  la  partie  nord-ouest  de  l'Amérique  sep- 
tentrionale Les  îles  consistent  en  trois  archipels  5 
1°  celui  des  îles  Ale'outiennes  ou  Iles-aux-Reiiards , 
qui  s^étendent  des  côtes  de  l'Asie  à  celles  do  l*Amé- 
rique,  et  semblent  lier  ces  deux  continens.  2°  L'ar- 
chipel du  Roi  Georges  ;  dans  l'île  principale  ,  nom- 
mée iSûAa,  est  le  fort  de  la'  Nouvelle-Arcliangcl,  chef- 
lieu  des  possessions  Russes  dans  ce  pays.  W  L'ar- 
chipel du  Prince  de  Galles,  au  sud  du  précédent. 


NOVTELLE-BRETÂGNE  9 

ou  Amérique  anglaise. 

453.  D.  Quelles  sont  les  bornes  de  la  Nouvelle- 
Bretagne? 

R.  A  l'E.  TAtlantiquo,  au  S.  les  Etals-Unis,  à, 
rO.  le  grand  Océan  et  l'Amérique  Russe  ,  au  N.  le 
détroit  et  la  baie  d'Hudson  ,  et  l'Océan  Glacial. 

454.  D.  Donnez-nous  quelques  notions  historiques  sur  la 
Nouvellc-Crctàgnc  ? 

R.    Quelques -unes  des  contrées  qui  forment  aujourd'hui 
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ugmenté  considérablement  leurs  possessions  dans  cette  colon- 
lie  par  la  conquête  du  pays  des  Hurons ,  des  Illinois  ,  des  IrO" 
uois  et  autres.  Qn  donne  460  mille  lieues  de  superficie  à  la 
wuvelle-Bretagne  et  une  population  de  2  millions  d'habitans 
•o«que  tous  chrétiens,  outre  un  grand  nombre  de  peuplade» 
'Esquimaux  et  d^yllgonquins  errans,  vivant  de  pèche  et  de 
liasse.  Les  Anglais  tirent  une  grande  quantité  de  fourrures  de 
es  pays. 

455.  D.  Gomment  se  divise  la  Nouvelle-Bretagne? 

R.  Elle  comprend  leLaôrflff]?or  auN.-E.  \  le  Canada 
u  Nouvelle-Jt'rance  au  S,  ;  le  Brunswick  et  la  Nou- 
ella^Ecosse  ou  Acadie  à  TE.  ;  cette  dernière  pro- 
ince  forme  une  presqu'île  de  120  lieues  de  long  sur 
0  de  large.  Outre  la  partie  du  continent,  l'Angleterre 
ossède  encore  l'île  de  Terre-Neuve,  près  le  fameux 
anc  de  sable  où  se  fait  la  pèche  de  la  morue  ;  celle 
u  Cap' Breton,  celles  de  Saint- Jean  et  de  VAssomp^ 


h<i 
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tion  on  Anticostie ,  et  l'archipel  des  Bermiides , 
compose  de  4oo  petites  îles  ;  et  dans  le  grand  Océan , 
les  îles  de  la  Reine  Charlotte,  ccWeôe  Nootha,  et  au- 
tres dans  Parchipcl  de  Voncouvi-i\  La  France  pos- 
•sède  les  îles  de  Saint-Pierre  et  Miquelon  dans  le 
golte  Saint-Laurent,  peuplées  chacune  d'uu  millier 
d'habitans. 

.   456»  L).  Quelles  sont  les  production    de  la  Nou- 
velle-Bretagne? 

K.  Ces  contrées  ,  spécialement  le  Canada  ,  sont 
fertiles  en  grains  ,  fruits  ,  légumes,  etc.  On  y  trouvo 
beaucoup  d'animaux  sauvages. 

457.  D.  Quelles  sont  les  principales  villes  de  lu 
Nouvelle-Bretagne  ? 

R.  QuSec  et  Yorck  dans  le  Canada,  près  le  fleuve 
Saint-Laurent;  Mont- Real  dans  une  île  de  même 
nom,  etc. 


ETATS-UmS. 

45B.  D.  Quelles  sont  les  bornes  des  Etats-Unis? 

R.  Cet  immense  pays  est  borné  îi  l'E.  par  rOcéan 

Atlantique,  au  S.  par  le  goKc   du   Mexique,  à  TO. 

par  le  Mexique  et  le  grand  Océan,  et  au  N.  par  la 

Kouvelle-Betagne. 

,  4^9.  D.  Donnez-nous  quelques  notions  historiques  sur  le; 
Etats-Unis  ? 

R.  Plusieurs  contr/;es  orientales  des  États-Unis  appartc- 
U^entà  l'Angleterre  ;  mais  en  i-j-jS  les  colons  se  révoltèrent, 
et  aidés  par  la  France  et  l'Espagne,  ils  secouèrent  le  ioug  et 
formèrent  une  république  qui  s'accrut  de  la  Floride  enlevée,! 
l'Espagne ,  de  la  Louisiane  prise  à  la  France,  et  d'un  grand 
nombre  d'autres  cantons ,  en  sorte  que  le  gouvernement  se 
compose  de  24  provinces. 

Cette  république  se  gouverne  par  un  congrès  composé  île 
48  députés  qui  nomment  un  président  pour  4  ans. 

H6o,  D.  Quels  sont  les  principaux  états  qui  coni 
posent  cette  confédération  ? 

R.  L'Alabama,  Colombie,  Floride,  Caroline 
Géorgie  ,  Illinois ,  Indiana ,  Kentucl<y  ,  Louisiane 
Mississipi,  Missouri ,  New  -Yorck  ^  Pensylvanie. 
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Vermont,  Virginie  et  une  partie  du  pays  des  Troquois. 
Vers  l'ouest  se  trouvent  les  pays  d'S  Sioiix,  des  Ar- 
kansas,  la  Nouvcile-Alljion  ,  la  terre  d'Oregon,  etc. 

/[Gï,  D.  Quelle  est  l'étendue  des  Etals-Unis  ? 

B.  On  leur  donne  environ  280  mille  lieues  carrées 
renfermant  une  population  qui  va  toujours  en  aug- 
mentant, etqui  est  composée  actuellement  de  plus  de 
12  millions  d*habitans  dont  plusieurs  sontprotestan9, 
et  les  autres  catholiques. 

/{ih.,  P.   Quelles  sont  leurs  productions? 

R.  Le  sol  est  géncralemcnt  fertile  en  céréales  de 
toute  espôcc,  en  colon  ,  tabac,  lin,  chanvre,  in- 
digo, sucre  ,  vin  ,  houblon  ;  on  y  voit  des  arbres  de 
plus  de  4o  pieds  de  circonférence  sur  200  de  hauteur. 
Il  y  a  des  mines  d'argent,  de  cuivre,  de  fer,  de 
ploru!)  et  de  houille. 

401^.  D.  Quelles  sont  les  principales  villes  des 
Etais-Unis? 

R.  Washington,  siège  du  congrès  ou  sénat; 
Baltimore,  bon  ^oxi'^  Boston j^oiX'^  Nouvelle-Orléans, 
duns  la  Louisiane,  sur  le  fleuve  du  Mississipi. 
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464.  D.  Quelles  sont  les  bornes  du  Mexique? 
R.  A  l'E.  et  au  nord  les  Etats-Unis,  auS.  leGua- 
timala ,  àl'O. l'Océan. 

4(>5.  D.  Donnez-nous  quelques  notions  historiques  sur  le 
Mexique  ? 

R.En  iSai  Fcrnand  Corlèsy  coinmandint  seulement  quel- 
ques centaines  de  soldats,  s'empara  de  TWea/co,  et  conquit  à 
l'Espagne  vm  empire  vaste  et  florissant.  Des  pyramides  d'un 
travail  prodigieux ,  et  d'autres  monumens  remarquables ,  attes- 
taient que  déjà  les  Mexicains  cultivaient  les  arts  elles  sciences  ; 
mais  leur  religion  était  cruelle  ;  car  ils  immolaient  des  victimes 
humaines  à  leurs  idoles.  Les  Mexicains  se  séparèrent  de  l'Es- 
pagne en  1820,  et  formèrent  une  république  composée  de  10 
millions  d'habitans,  tous  catholiques ,  jouissant  d'un  territoire 
de  195,000  lieues  carrées. 

466.  D.  Quelles  sont  les  productions  du  Mexique  ? 

K.  Il  produit  eu  abondance  tous  les  grains  et  iea 
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fruits  de  la  zono  (ompérëc;  ses  minos  (Vor  et  d'ar* 
gent  sont  iiif^puisables. 

/{G,'j  D.  Comment  so  divise  le  Mexique  ? 

R.  En  nouveau  cl  ancien^  le  nouveau,  à  TE.  des 
Andes,  est  Tort  peuple;  Tancien  comprend  lu  (îuli- 
fornie  ,  une  partie  de  l'Yucatun  ,  et  les  îles  Revilla. 

4^)8.  D.  Quelles  sont  les  principales  villes  du 
Mexique? 

R.  Mexico  ,  capitale  ,  très-peuplée  et  bien  Mtic  , 
archcvôclié  ;  Acapulco  ,  bon  port  ;  V era  -  Crux  , 
sur  1r  golfe  du  Mexique  ;  Santa- Ftf,  Merida  et  Cam- 
péche,  dans  la  presqu'île  d'Yucutan  ,  où  'on  trouve 
beaucoup  de  bois  de  Canipiîche. 


GUATIMALA. 

469.  D.  Quelles  sont  les  bornes  du  Guatiuiala? 
R.  Ce  pays  est  compris  entre  la  mer  des  Antilles, 

l'isllime  de  Panama  ,  l'Océan  et  le  Mexique. 

470.  D.  Donnez-nous  quelques  notions  historiques  sur  le 
Guatiinala? 

R.  Le Guatimala  faisait  partie  de  la  vice-royauté  du  Mexi- 
que ;  les  habitans  profitant  de  la  révolte  des  Mexicains  contre 
l'Espagne,  s'érigèrent  en  république  indépendante  en  i8ai,  et 
s'y  sont  maintenus  jusqu'à  présent.  Ce  pays,  situé  dans  la  partie 
la  plus  étroite  de  l'Amérique,  comprend  une  étendue  de  3o,ooo 


lens  tremblemens  de  terre. 

471.  D.  Quelles  sont  les  productions  du  Gua- 
timala? 

R.  On  y  trouve  blé,  maïs,  cochenille,  sucre, 
indigo,  cacao,  coton  ,  baume  exquis,  etc. 

472.  D.  Quelles  sont  les  principales  villes  du 
Guatimala  ? 

R.  San-Iaoo  ou  Guatimala,  capitale,  fort  com- 
merçante, archevêché.  Carthage,  capitale  des  Mos* 
quitos*  Léon ,  sur  un  lac  de  son  nom  ,  près  la  m  ci 
des  Antilles  ;  c'est  la  capitale  de  la  province  de 
Nicaragua. 
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ANTILLES. 

47^.   n.  Qu*appelIc-t-oii  Antilles  ? 

H.  Un  grand  arcliipol  situé  dans  la  rner  qni  est 
litre  l'Amérique  méridionale  ei  la  septentrionale, 
L't  que  l'un  appelle  de  son  nom  mer  des  Antilles. 

471.  T).  Donnez-nous  quelques  notions  historiques  sur  les 
inlilles? 

R.  La  ({^'couverte  (les  Antilles  fut  le  premier  fruit  du  yoya 
le  Chrislovhe  Coiomh  en  Auu'îrique;  ce  ctjrbre  navigate 
ibortla  à  l'ilcSaint-Sauvi'ur  le  luoctobn'  i/|yj  ;  quelques  jou.. 
iprrs  il  découvrit  Ciiùu  ot  Iluïti.  Les  liabitans  îles  îles  septen- 
trionales rtaient  d'un  caractère  doux  et  timide,  les  autres 
l'faieut  robustes  et  l)elli(|ueux  ;  ceux-ci  résistèrent  lon}^-temps 
iiix  Espa<>nols  ,  qui  ce|)endaiit  !t'S  réduisirent  et  s'emparèrent 
lie  leurs  pos8>seions.  Les  Français,  les  Anglais  et  les  Hollandais 
r  formèrent  bientôt  plusieurs  établissement.  Le  i  îles  tles  An- 
tilles comprennent  ensemble  une  étendue  de  if>,ooo  lieues  ,  et* 
une  population  du  3  millions  d*hubitans ,  presque  tous  catho- 
liques. 

475.  D.  Quels  sont  les  principaux  groupes  qui 
forment  cet  archipel? 

R.  Les  grandes  et  les  petites  Antilles,  les  îles 
Lucayes  et  les  îles  Vierges.  Les  grandes  Antilles 
comprennent  1°  l'île  de  Cuba  ,  de  3oo  lieues  sur  55  ; 
c'est  aujourd'hui  la  plus  importante  possession  do 
l'Espagne  en  Amérique.  2"  La  Jamaïque ,  on  en  ex- 
ploite annuellen^enl  plus  de  no  mille  tonneaux  de 
sucre  :  cette  île  appartient  à  1  Angleterre.  3°  Saint" 
Domingue  ou  Haïti,  république  nègre,  dont  l'in- 
dépendance a  été  reconnue  en  1 825  par  la  France, 
[[ui  posséda  la  meilleure  partie  de  cette  île  jus- 
(ju'en  1793,  époque  de  l'insurrection  des  Nègres. 
4°  Porto-Rico ,  aux  Espagnols  ;  ses  monts  sont  cou- 
verts de  bois  précieux  et  ses  vallées  sont  d'une  î'er- 
lilité  prodigieuse.  5°  Les  îles  Lucayes,  au  nombre 
du  5oo,  appartiennent  aux  Anglais;  elles  sont  peu 
considérables  :  celle  nommée  daint-Sauveur  fut  le 
premier  fruit  des  recherches  de  Christophe-Colomb. 
Les  petites  Antilles  comprennent  1°  les  Iles-du- 
Vent  qui  sont  :  la  Barbade,  la  Grenade,  la  Trinité, 


2l2 


ABREGE 


Saint-Christophe ,  Saint-Vincent,  Mont-Serrat,  la 
Dominique  et  Tobago ,  où  fut  découvert  le  tabac 
en  i56o  ,  toutes  ces  îles  appartiennent  à  l'Angle- 
terre ;  la  Martinique,  capitale  Fo?t-Royal;  la  Dé- 
sirade  la  Guadeloupe,  Marie-Galande ,  aux  Fran- 
çaîs.  Saint -JBarthedemi  ,  aux  Suédois;  Saba  et  Saint- 
JEustache  ,  aux  Hollandais^  qui  ont  aussi  un  établis- 
sement à  •y^f/if-Affirr^m,  ainsi  que  les  Français.  5'fli/iie 
Croix  ,  aux  Danois.  2°  Les  Iles-sou s-le- Vent,  qui 
sont  :  Sainte-Marguerite,  aux  Espagnols;  Bonnaire  et 
Curaçao  ,  aux  Hollandais.  Les  lies  Vierges  appar 
tiennent  aux  Anglais,  aux  Espagnols  et  aux  Danois. 
4;^^.  D.  Quelles  sont  les  productions  des  Antilles^ 
R.  Le  sol  en  est  excellent  5  on  y  trouve  en  abon. 
dance  les  plus  riches  productions  de  toutes  les  par 
ties  du  globe,  surtout  le  sucre,  le  café,  l'indigo  ,  le 
coton ,  le  tabac. 

AMÉRIQUE  MÉRIDIONALE. 

4^7.  D.  Quelles  sont  les  bornes  de  rAmérique 
méridionale  7 

R. Elle  est  bornée  àl'E.par  l'Océan  Atlantique,  aiiLi„es*très" 
S.  par  le  détroit  de  Magellan,  qui  la  sépare  de  laTerrelg  cuivre 
de  Feu,  à  l'O.  par  le  Grand-Océan,  ei  au  N.  parla  nier|  ^g2^   |^)' 
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des  Antilles  ou  des  Caraïbes  ,et  l'istbme  de  Panama. 
'    478.  D.  Comment  se  divise-t-elle  ? 

R.  En  8  parties  principales,  la  Colombie  ou  Terre 
Ferme,  capitale  Santa-Fé  ;  la   Guiane  ,  villes  prin 


somption  ;  la  Plata,  capita  eBuénos-Ayres  5  la  Pa 
tagonie  et  la  Terre  de  Feu  habitations  champêtres. 
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COLOMBIE. 


digo ,  Ici 


rat,  îa\ 
î  tabac! 
A-Dgle-I 

la  Dé'M  479'  D.  Quelles  sont  les  bornes  de  la  Colombie  ? 
tFran-i  R.  A  TE.,  la  Gniane  et  rOcéan  Atlantique,  à 
t  .Samt-ll'O.  le  Grand  Océan  et  le  Giialimala,  au  N.  la  mer 
élablis-ldes  Antilles,  et  au  S.  le  Pérou  et  le  Brésil. 
,S(ïinte-M  4^0.  D.  Donnez-nous  quelques  notions  historiques  sur  lu 
nt,  nui|Colo»nbie? 

nnire  etl  '-'^'  ^^^î®  contrée  ne  fut  conquise  par  les  Espagnols  (ju'en 
'"'*  ■'557,  après  de  vigoureuses  résistances  de  la  part  des  indigènes  ; 
'  ûPP*^'^"lelIe  fut  nommée  Terre-Ferme,  nouveau  royaume  de  Grenade 
Danois.|ft  capitainerie  de  Caracas.  Vers  i8n  les  hubituns  commencè- 

cnt  totale- 
son  terri- 

âge  par  triiorriDies  tremoiemens  de  terre , 

les  par-|j  cause  des  nombreux  volcans  qui  s'y  trouvent. 

482.  D.  Quelle  est  l'étendue  de  la  Colombie? 
R.  On  lui  donne  140,000  lieues  carrées ,  et  près 
Ide  3  millions  d'habitans  professant  tous  la  religion 
atholique. 
481.  D.  Quelles  sont  les  productions  de  la  Cor 
mêrique|onibie  ? 

R.  Les  mêmes  que  dans  les  Antilles.  Il  y  a  des 
tique, aii|jjines  très- abondantes  d'or,  d'argent,  de  platine, 
laTerreig  cuivre,  de  plomb,  et  de  très-belles  émeraudes. 
rlametl  ^32.   L).  Quel'es  sont  les  principales  villes  de  la 
anama.|o|o^bie? 

R.  SANTA-FÉ-DE-BoGOT^,  capitale,  archevêché  , 
u  Terre-liiiç  jjjgj,  ]:âtic.  Quito  ,  sur  le  penchant  de  la  raon- 
jles  pruiLgj^g  dePichincha,  haute  de  14,862  pieds;  c'est 
c  tÉ'roUtlj^^g  jj(jn  territoire  que  se  trouve  le  vrai  quinquina. 
e  ^T^^^^^^wTarlhagène ,  bâtie  sur  une  presqu'île  de  sable  5  son 
[alel  As-|qpj  gj^f  un  des  meilleurs  que  Ion  connaisse.  Pa- 
5  '^'^^'■nfma,  commerce  de  perles  dans  les  4^  îles  du  golfe 
npetrcs.|g  son  nom.  Caracas ,  riche  et  bien  située,  le  meil- 
iif  cacao  croît  dans  ses  environs  ;  outre  cette 
mande  qui  produit  le  chocolat,  on  y  trouve  encore 
bac,  vanille,  mines  d'argent.  Cumana ,  les  val- 
■es  de  son  territoire  sont  sans  cesse  inondées  par 
s  rivières  qui  sortent  des  montagnes  qui  les  eu- 
ironnent. 


il 
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GUIANE. 

483.  D.  Qu'est-ce  que  la  Giiiane  ? 
R.  C'est  un  vaste  pays  dont  on  ne  connaît  guèrl 

il  située  vers  le  N.-E.  de  TAma 


que  de  Bk 
dont  l'écti 
pulation  ( 
Les  peupi 

R.  Li 

magnifiq 
ment  dis 
seau  à  cj 
y  faisant 


que  les  eûtes;  elle  est 
rique   méridionale. 

484>  D.  Donnez-nous  quelques  détails  sur  la  Gniane? 

R.  La  France  ,  rAnglcloiTe ,  l'Espagne,  le  Portugal  et 
Hollande  se  partagent  son  territoire.  La  Guiane  française  co 
prend  plus  de  l'io  lieues  tic  côtes  et  Go  de  profondeur;  onidevait  p£i 
compte  70  mille  habitans,  presque  tous  catholiques.  d'-y^^^MaQwk    r  , 
en  est  la  capitale  ;  elle  est  située  dans  une  île  de  ce  nom  pièsB  "      •  *   i 
côte  orientale  ;  l'air  y  est  malsain  ,  excepté  dans  la  partie  scl  *^pP'taIe 
tentrionale  ;  on  y  trouve  sucre,  café,  cannelle,  girofle,  poivri  Ville  célè 
roucou,  etc.  Le  manioc  y  est  d'une  grande  ressource  ;  sa  raciifldes   rc/ste 
forme  une  farine  dont  on  fait  du  pain  ;  l'igname  y  remplace  il  Wavy\   p  ' 
pommes  de  terre,  mais  la  racine  en  est  beaucoup  plus  grossi  ~Aei 

Il  y  a  des  oiseaux  d'un  plumage  magnifique ,  beaucoup  de  rc 
tiles ,  des  animaux  sauvages.  Le  canton  de  Sinnamari  est  d 
venu  célèbre  par  le  grand  nombre  de  prêtres  exilés  qui  y  péri 
rent  en  1797.  La  Guiane  anglaise,  près  l'Océan  atlart-^-c 
Stahrok  pour  capitale.  La  Gi^iane  hollandaise  au  miliou; 
taie  Paramaribo. 


Pér 
vêchë,in 


PEROU. 

485f  D.  Qu'est-ce  que  le  Pérou  ? 

R.  C'est  un  riche  pays  borné  à  i'E.  par  le  Brésil 
au  S.  par  les  Provinces-Unies  de  la  Plata,  à  ]'( 
par  le  Grand-Océan  5  et  au  N.  par  la  Colombie. 

486.  Donnez-nous  quelques  détails  sur  le  Pérou? 

R.  Le  Pérou  formait  un  empire  puissant  avant  la  découvcri 
de  l'Amérique,  les  souverains  se  nommaient  Incas,  et  étaiej 
regardés  comme  fils  du  Soleil.  Les  uindes  ou  Cordillères  divise] 
le  Pérou  dans  toute  sa  longueur  ;  ces  montagnes  toujo'urs  ci 
vertes  de  neige,  recèlent  une  si  grande  quantité  d'or  et  d'argi 
que  ces  précieux  métaux  étaient  employés  aux  plus  vils  usad 
lorsque  Bizarre,  à  la  tète  de  quelques  aventuriers  espagnol 
fit  la  conquête  de  ce  pays  en  i524.  Les  Péruviens  se  révolté  _ 

rent  contre  l'Espagne  en  i8'2i,  et  formèrent  deuxrépubliqutl(]j^g       /" 
Le  Pérou  se  divise  en  Haut  et  en  Bas;  le  Bas  comprend  lapa  1        ,    trao 
tie  la  plus  au  nord, ayant  une  é^nduede  80,000  lieues  cariéti  **'**  deux  c 
et  où  se  trouvent  des  dé.-^erts  de  3o  à  40  lieues  :  le  revers  orûl cocotiers , 
tal  des  Audes  est  fertilisé  par  «ne  multitude  de  rivières  f("'i(l'abondant 
tlU-igcat  ver*  l'Amazone.  Le  Haut-Pérou,  nommé  aussi  reyitm      /  ^^ 

■     ny»«   -U« 
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pulution  civilisée  cstilc  3  millions  d'haDitans,tous  catholiqi 
Les  peui)hule9  nomades  sont  encore  idolâtres  et  sauvages. 
487.  D.  Quelles  sont  le»  principales  villes  du  Pérou? 
R.  liiuA,  capitale,  archsvêchéî    ville    grande, 
magnifique  et  célèbre  :  l'eau  de  lu  Rimac  y  est  telle- 
ment distribuée  ,  qu'elle  peut  fournir  un  petit  ruis- 
seau à  chaque  famille.  En   1682  ,  le  duc  de  la  Plata 
|y  faisant  sou  entrée,  trouva  les  deux  rues  par  où  il 
devait  passer,  pavées  avec  des  lingots  d'or  et  d'ar- 
gent. Lima  commerce  avec  toute  l'Europe.  Cusco , 
capitale  de  l'ancien  empire  des  Incas  ,  archevêché  , 
ville  célèbre  ;  on  y    voit  de   magnifiques  églises,  et 

1;  sa^raciildes  re»stes  précieux  d'anciens  monumens.  Dans  le 

cmplace 11  Haut-Pérou  se  trouve  Chuquizaca,  capitale,  arche- 

plus  gvoss|  ^,g^j^^    mines  abondantes  d\rcent. 
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CHILI. 

488.  D.  Quelles  sont  les  bornes  du  Chili? 

R.  Al'E.  les  Cordilières,  qui  le  séparent  des  Pro- 
vinces-Unies et  de  la  Patagonie,  au  S.etàl'O.  l'O- 
céan, et  au  N.  le  Pérou. 

489  D.  Donnez-nous  quelques  not.  historiques  sui^jBPChili ? 
R.  En  i54o  Pierre  Valdiv>ia  prit  possession  de  CT^pays^lu 
nom  de  l'Espagne  qui  le  posséda  jusqu'en  1818  ;  à  cette  épo- 
que les  habitans  s'en  séparèrent  pour  s'ériger  en  république 
et  depuis  ils  ont  vigoureusement  soutenu  leur  indépendance. 
La  superficie  du  Chili  o^t  portée  ù  2a  mille  lieues  carrées  et 
sa  population  à  près  de  3  millions  d'habitans  tous  catholiques; 
ie  pays  est  fort  riche  ,  les  chaleurs  y  son  modérées  par  les  An- 
des qui  le  séparent  de  la  Plata  et  de  la  Patagonie  ;  de  nom- 
breuses rivières  arrosent  son  terroir  et  le  rendent  un  des  plus 
fertiles  de  l'univers. 

490.  D.  (^>uelles  sont  les  productions  du  Chili 
R.  Le  climat  étant  doux,  le  sol  est  d'une  fécon- 
dité extraordinaire;  il  donne  toutes  les  productions 
des  deux  continens,  vignes,  oliviers,  citronniers, 
cocotiers,  sucre,  café,  blé,  etc.  etc.  On  y  trouve 
(l'abondantes  mincsd'or, d'argent, d'én]«iaudes,.eU, 
49T.  D.  Conament  se  divise  le  Chili"? 


i 
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,  R.  Cette  république  est  divisée  en  5  provinces, 
qui  sont  l^  San-Iago,  au  centre  5  2°  la  Conception  , 
évéché,  capitale  de  la  province  de  son  nom.  3°  Val- 
dlvia,  capitale  de  la  province  de  son  nom  4°  Arau-^ 
cas,  cette  ville  donne  son  nom  à  une  province  la- 
bitée  par  des  peuples  guerriers  que  les  Es|>agnols 
n'ont  jamais  pu  subjuguer.  5°  L'archipel  de  Chi- 
loé ,  composé  de  47  îl^s.  Lorsque  60  Espagnols  s'eu 
rendirent  maîtres,  on  y  comptait '^o  raille  hommes. 


BRESIL. 

492»  D«  Quelles  sont  les  bornes  du  Brésil? 

R.  Il  est  borné  à  l'E.  par  l'Atlantique,  au  S.  pai 
la  Bande  Orientale  et  le  Paraguay,  à  I  O.  par  le  Pé- 
rou ,  et  au  N.  par  la  Colombie  et  la  Guiane. 

493.  D.  Donnez-nous  quelques  notions  snr  le  Brésil? 

K.  Cet  immense  pays,  d^environ  386,ooo  lieues  de  snperfîcic, 
fui  découvert  en  l5oo  par  le  portugais  Cabrai,  qui  lui  donna  le 
nom  de  6ainte-Croix;  on  lui  a  ensuite  donné  ccini  de  Brésil ,  à 
cause  de  la  grande  quantité  de  bois  de  ce  nom  qu'il  produit, 
Les  Naturels ,  divisés  en  plusieurs  nations,  vivent  de  p('cbe,  de 
chasse  et  de  fruits.  La  population  s'y. est  considérablement  aug- 
mentée depuis  que  les  l-'orlugais  y  ont  établi  le  siège  du  gou- 
vernement qui  est  devenu  un  brillant  empire  monarchique  cons- 
titutionnel, dont  leshabitans  sont  presque  tous  catholiques.  Le 
Bréfil  comprend  le  pays  des  Amazones  ^  ainsi  nommé  à  cause 
que  les  femines  seules  portaient  les  armes  pour  défendre  la 
patrie  ;  on  a  donné  ce  nom  au  grand  fleuve  qui  arrose  ce  pays. 
Le  Brésil  n^a  pas  d^biver  étant  sous  la  zone-torride  ,  mais  il 
est  sujet  aux  pluies  périodiques  et  aux  débordemens  de  plu- 
•ieurs  fleuves. 

494»  ^*  <^uelles  sont  les  productions  du  Brésil  ? 

R.  La  grande  quantité  de  sucre  que  fournit  ce 
pays  en  est  la  principale  richesse,  avec  les  produc- 
tions minérales  en  or,  argent,  diamans  ,  topazes, 
cuivre,  fer,  étain ,  etc.  On  y  trouve  aussi  des  forêts 
immenses  do  palétuviers,  de  nombreuses  espèces  de 
palmiers, tabac,  indigo,  sucre,  ipécacuanha;  le  fro- 
ment, le  maïs  ,  le  riz  y  sont  avantageusement  cul- 
tivés; il  y  a  des  autruches,  serpens  à  sonnettes,  lel 
jaguar,  des  ^>r;rToquets,  beaucoup  de  crocodiles ,  etc. 

495.  D.   <^uelltiç  sont  les  princ.  villes  du  Brésil? 
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R.  Saikt-Subastien  OU  Kio-JiiNEXRO)  Capitale, 
archevêché  ,  résidence  de  l'eippereur  j  100,000  hab. 
Para  ou  Belem ,  sucre ,  vanille ,  coton ,  cacao ,  café  ) 
girofle.  Olinde ,  dans  une  riche  province.  San-Sal- 
vador  ou  Bahia ,  construction  de  vaisseaux  avec  un 
bois  presqu'incorruptible. 

496.  D.  Quelles  sont  les  iies  dépjcndantes  du  Brésil  ? 

R.  Les  plus  considérables  sont  Maragnon ,  à  l'em- 
bouchure de  l'Amazone  ,  elle  est  très-marécaseuse. 
L'île  Sainte-Catherine ,  au  sud ,  est  très-fertile. 


PARAGUAY. 

497.  D.  Quelles  sont  les  bornes  du  Paraguay? 
R.  11  est  borné  au  N.  et  à  l'Ë.  par  le  Brésil;  au  S. 

et  à  rO.  par  la  Plata. 

498.  D.  Donnez-nous  quelques  notions  historiques  sur  le 
Paraguay  ? 

R.  Des  missionnaires  ayant  pénétré  dans  ces  contrées^  après 
leur  découverte ,  civilisèrent  une  partie  des  Indiens  qu'ils  pu- 
rent rencontrer  y  et  leur  apprirent  à  vivre  du  travail  de  leurs 
mains;  ils  les  gouvernèrent  long-temps  et  y  formèrent  des  peu- 
plades florissantes  ;  mais  les  Espagnols  les  ayant  chassés,  s'em- 
parèrent du  pays  et  en  firent  une  des  provinces  de  la  vice- 
royauté  de  la  Plata,  comprenant  un  riche  territoire  de  xi  mille 
lieues  carrées  et  une  population  de  plus  de  3  millions  d'habi- 
tans  tous  catholiques.  Les  déserts  sont  encore  habités  par  des 
sauvages  qui  dévastent  souvent  les  propriétés  des  blancs. 

499.  t). Quelles  senties  productions  du  Paraguay? 

R.  Ce  pays  produit  toute  espèce  de  grains,  légu- 
mes ,  fruits ,  cannes  à  sucre,  coton ,  gomme,  résine, 
tabac,  cannelle,  herbe  du  Paraguay,  espèce  de 
thé;  on  y  trouve  beaucoup  d'animaux  sauvages. 

500.  D*  Quelles  sont  les  principales  villes  du  Pa- 
raguay. 

R.  L'Assomption  ,  capitale,  évôché,  Vllla-Rica, 
ainsi  nommée  à  cause  de  la  richesse  de  ses  habitaos. 
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'     PLATA, 

^  ou  provinces  unies  du  Buénos-Ayres, 

V     5oi.  D.  Quelles  sont  les  bornes  de  la  Plata? 

R.  Cette  contrée  est  bornée  à  TE.  par  l'Atlanliquo , 
au  S.  par  la  Patagonie,  à  l'O.  par  le  Chili ,  et  au  N. 
par  !e  Pérou,  le  Paraguay  et  le  Brésil. 

5oa.  D.  Donnez-nous auc'iqucs  notions  hist.  sur  la  Plata? 

R.  Le  Buénos-JlYres  lut  nommé  Plata  par  Cabota,  cause  dt 
orneniens  d'or  et  d'argent  dont  les  Indiens  étaient  ornés  lors 
ou'iUfurent massacrés  par  son  équipage.  Ces  provinces  furent 
découvertes  par  Diaz-de-Solis  ,les  Espagnols  les  érigèrent  en 
royauté;  mais  en  1810  les  habitans  se  révoltèrent  et  formèrent 
wnc  république  ayant  un  territoire  de  160,000  1.  d'étendue  ei 
une  population  de  près  de  3  millions  d'habit.  On  y  trouve  aussi 
d*  s  peuplades  nomades  et  presque  sauvages.  La  religion  catho 
\\([\\c  y  est  la  dominante,  mais  tous  les  cultes  y  sont  tolérés. 
.     5o3.  D.  Quelles  senties  productions  delà  Piata  ? 

11.  Les  bords   du   fleuve  qui. donne  son  nom  an 


payj 


sont  fort  marécajveux 


mais  les  environs  der. 


(iordilières  sontd'uno  fécondité  étonnante,  produi- 
sant tout  ce  qui  est  nécessaire  à  la  vie,  de  bons 
pâturages  oCi  sont  élevés  de  nombreux  troupeaux 
de  bêtes  à  cornes. 

•     504.  D.  Quelles  sont  les  principales  provinces  qui 
forment  la  république  de  la  Plata? 

R^  La  Bande  Orientale  ,  sol  stérile,  mais  bons 
pâturages.  Le  Tz/cwma«,  province  riche  et  fertile. 
Le  Chaco  au  nord,  sol  îeilWe.  ^^e  Buefnos-Ayres,  ca- 
pitale de  même  nom;  cette  province  doit  son  non^ 
à  la   salubrité  de  son  climat. 


PATAGONIE. 

5o5.  D.  Qu*est-ce  que  la  Palagonie? 

R.  La  Fatogonie  ou  Terre  -  Magellaniquc,  est 
une  vaste  contrée  occupant  toute  la  pointe  méiidi*.- 
nalè  de  l'Amérique;  sa  superficie  est  d'environ  ^o 
mille  lieue*  carrées.    ,^,- 
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R.  Le  sol  est  peu  fertile,  sujet  à  de  fréquena  changcmeiis 
lie  température  et  à  de  violens  coups  de  vent.  Les  Patagong 
n'ont  pas  de  demeure  fixé,  iFs'fortt  des  tentes  ou  cabanes  en 
peaux  qu'ils  transportent  dans  les  pays  où  ils  vont  chasser;  ils 
vivent  de  chair  presque  crue  et  d'une  racine  qu'ils  nomment 
Copos  ,  s'enivrent  d'une  boisson  qu'ils  font  avec  un  fruit  qui 
croît  sur  des  espèces  de  ronces  y  et  qu'ils  font  fermenter  dan» 
<les  creux  revêtus  de  peaux  de  cheval.  Les  Européens  ne  trou- 
vant rien  de  bien  attrayiuit  dans  ces  contrées  ,  ne  se  sont  pas 
mis  en  peine  d'en  prendre  des  connaissances  bien  détaillées. 


TERRE-DE-FEU. 

507.  D.  Qu'appelle-t-on  Terre-de-Feu? 

R.  On  a  donné  ce  nom  aux  îles  situées  an  S.  de 
l'Amérique ,  dont  elles  ne  sont  séparées  que  par  le 
détroit  de  Magellan  5  elles  sont  habitées  par  des  na- 
tions sauvages  et  errantes.  Le  pays  est  montucux: 
il  y  a  cependant  des  vallées  et  de  belles  prairies  ; 
les  montagnes  sont  cci. vertes  de  petits  arbres  cour«^ 
bés  de  l'ouest  à  l'est,  à  cause  des  vents  violens  qui  y 
régnent  presque  sans  cesse  5  non  loin  de  R  se  trouvent 
la  Terre  des  Etats  ^  aux  Anglais  5  les  Malouines  et 
autres  îles  peu  habitées.  ».  .  .    w 

ILES  D'AMÉRIQUE. 

508.  D.  Quelles  sont  les  principales  îles  de  l'A- 
mérique? 

R.  Les  Aléontiennes  ouIles-aux-Renards  ,  vers  la 
pointe  d'Alaska  ;  Tarchipel  du  Roi  Georges ,  celui  du 
Prince  de  Galles  (45.1)5  les  îles  de  la  Reine  Charlotte, 
de  Quadra  et  de  Vancouver  (455)5  Cerros  (45o)  5  les 
îles  Cubo  et  du  Roi  près  l'isthme  de  Panama  (4^7); 
les  îles  Revillii  près  le  Mexique  (49^)5  l'archipel  de 
Chiloé  et  deLos  Chonos  près  le  Chili  (49^)5  laTerre- 
de-Fcu  ,  les  îles  Malouines,  abandonnées  à  cause  de 
leur  stérilité,  la  Nouvelle-Géorgie,  laTerre->de-Sànd* 
wich  et  celle  des  Etats  ,  l'Ascension,  Saint -Martia 
(5^o)  les  îU's  des  Antille*,  les  Lucayes  (475)  5  \^.% 
tJermudes  (455).  ;    , 
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CHAPITRE  V. 


OCÉAMË. 


509.  D.  OuELLEs  sont  les  bornes  do   TC 
R.  L'Ocëanie  est  bornée  à  l'E.  par  TOcéj 


'Océanio? 

par  l'Ucéan  Paci- 
fique ou  Mer  du  Sud,  au  S.  par  le  grand  Océan 
austral ,  à  l'O.  par  la  mer  des  Indes ,  et  au  N.  par  la 
mer  de  la  Chine  et  le  détroit  de  Malaco. 

5io.  Donnez- nou9  quelques  notions  particulières  sur  cette 
cinquième  partie  du  monde? 

R.  Les  terres  et  les  lies  qui  composent  TOcëanie  n*ont  com- 


reux  ;  mais  après  la  découverte  de  cet  utile  instrument ,  les  na- 
vigateurs entreprirent  de  doubler  la  pointe  sud  de  PAfrique 
pour  se  rendre  aux  Indes.  Ferdinand  Magellan  ,  célèbre  navi- 

§aleur  portugais,  est  le  premier  qui  ait  abordé  aux  lies 
u  grand  archipel  Indien.  Il  découvrit  les  Moluques  et  les 
.Philippines  en  iSao.  Les  lies  de  la  Sonde  furent  découvertes 
l'année  suivante  par  Georges  Menesez ,  de  la  même  nation.  La 
Mouvelle-Guinée,  peu  éloignée  des  Moluqnes,  fut  découverte 
en  1 537  par  Alvar  de  Saavedra  ;  la  Nouvelle-Hollande  ne  le 
fut  qu^un  siècle  après.  Les  lies  innombrables  qui  composent  la 
Polynésie  Tont  été  à  différentes  époques  par  les  célèbres  navi- 
gateurs Cooki  Anson,  BougainviiJe ,  Biron  ,  Garteret ,  la 
rérouse,  Vancouver,  etc. 

Remarque.  Un  grand  nombre  des  lies  qui  composent  TOcéa' 
nie  sontremplies  de  volcans,  et  leurs  éruptions  sont  parfois  hor^ 
ribles  \  de  nouvelles  lies  sortent  toui-à-coup  du  fond  des  eanx, 
tandis  que  d^autres  disparaissent  pour  toujours.  Dans  celles 
où  il  n*y  a  point  actuellement  de  volcans,  on  aperçoi  t  des  traces 
qui  indiquent  ou  quUI  y  en  a  eu  autrefois  ,  ou  que  leur  exis- 
tence elle-même  est  due  à  Taction  d^un  vqlcan  voisin. 

5i  I.  D. Quelles  sont  les  productions  de  FOcéanie? 

B.  Elles  sont  très-variées  et  très-abondantes  dans 
les  archipels  qui  avoisincnt  l'Asie;  on  y  trouve  toutes 
les  richesses  de  la  Chine  et  des  Indes  :  aromates , 
sucre,  café,  riz,  soie,  coton,  indigo,  oranges,  blé> 
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légumes,  fer,  mines  d'or  et  d'argent.  La  Nouvelle— 
Hollande  et  les  iles  du  S.-E.  sont  moins  favorisées, 
mais  elles  ofiPrent  des  singularités  remarquables  dans 
les  oiseaux,  les  quadrupèdes  et  les  proauctions  ex* 
traordinaires  qu'on  y  trouve,  et  qui  leur  sont  parti- 
culiersé  C'est  la  patrie  des  charmans  oiseaux  de 
Paradis  ;  du  kanguroo,  quadrupède  qui  a  à  peu  près 
la  grosseur  et  la  forme  de  la  chèvre,  mais  dont  les 
jambes  de  devant  sont  tellement  courtes,  qu'il  sem- 
ble être  à  genoux  lorsqu'il  broute  l'herbej  à  la  moin- 
dre alerte  il  se  redresse  sur  les  pâtes  de  derrière  et 
s'enfuit  en  sautant.  .  ^ 

5 12.  J).  Gomment  divise-t-on  l'Océanie  ? 

R.  Elle  ae  divise  en  trois  parties,  savoir:  i°  le 
grand  archipel  Indien  au  S.  de  la  mer  de  la  Chine  ; 
20  l'Australie  au  S.  du  grand  Archipel;  3°  la  Poly- 
nésie à  l'E.  des  deux  précédentes.  Ces  trois  parties 
comprennent  une  multitude  innombrable  d'îles. 

5 1*3.  D.  Quelle  est  l'étendue  de  l'Océanie? 

R.  On  lui  donne  environ  53o  mille  lieues  carrées? 

5i4.  D.  Quelle  est  la  population  de  l'Océanie? 

R.  Elle  est  d'environ  3ô  millions  d'habitans ,  pres« 
que  tous  compris  dans  le  grand  archipel  Indien  ;  car 
on  ne  donne  pas  plus  d'un  million  et  demi  à  chacune 
des  deux  autres  parties  de  l'Océanie  ;  mais  ces  nom- 
bres ne  peuvent  être  qu'approximatifs,  puisque  l'in- 
térieur de  ces  pays  est  presque  totalement  inconnuj 

5i5.  D.  Quelle  est  la  religion  des  habitans  de 
cette  partie  du  monde? 

R.  Le  grand  archipel  Indien  renferme  beaucoup 
de  mahométans;  les  Européens,  en  grand  nombre, 
sont  chrétiens,  et  les  anciens  habitans  sont  païens 
ou  idolâtres. 

5i6.  D.  Que  comprend  le  grand  archipel  Indien  ou 
première  partie  de  l'Océanie  ? 

R.  Il  comprend  trois  fameux  archipels  :  celui  des 
Philippines,  celui  de  la  Sonde  et  celui  des  Moluques. 

5i 
partie 


[7.  D.  Que  comprend  l'Australie  ou  deuxième 
ie  de  l'Océanie? 


2;î2 
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B.  Elle  comprend  sept  archipels,  trois  îles  et  Iroi» 
grandes  terres  qui  ne  portent  pas  Je  nom  d'Iles,  à 
cause  de  leur  étendue.  Les  sept  archipels  sont  :  la 
Nouvelle-Brctugne^lcsilesde  l'Amirauté  et  celles  de 
Salomon,  la  Louisiade,  les  îles  Saintc*Croix,  les 
Nouvelles-Hébrides  et  la  Nouvelle-Calédonie  ;  les 
trois  iles  sont  celles  de  Diémen  ,  celle  de  Mclville  et 
celle  de  Norfolk  ;  enfin  les  trois  grandes  terres  sont 
la  Nouvelle- Hollande,  la  Nouvelle-Guinée  et  la 
Nouvelle-  Zélande. 

5i8.  D.  Que  comprend  la  Polynésie  ou  troisième 
I  partie  de  l'Océauie? 

R.  Elle  comprend  treize  archipels  :  ce  sont  ceux 
de  Magellan,  des  Mariannes  ou  des  Larrons,  de 
Palaos,  des  Nouvelles-«Philippines  ou  des  Caroline», 
d'Anson,  des  Mulgraves,  de  Sandwich,  des  Amis, 
de  Fidji,  des  Navigateurs,  de  la  Société,  dès  Iles 
Basses  et  des  Marquises. 

519.  D.  Quels  sont  les  détroits  les  plus  copnus  de 
l'Océanie  ? 

R.  Le  détroit  de  la  Sonde  entre  Sumatra  jet  Java  , 
celui  de  lyiacassar  entre  les  Célèbes  et  l'île  de  Bornéo  5 
celui  de  Torrès  entre  la  Nouvelle-Hollande  et  la 
J^puveUe-Guiqéej  celui  de  Bass  entre  la  Nouvelle- 
Hollande  et  la, terre  de  Diémen  j  eniin  celiii  de  Cook, 
dans  la  J]^quy elle-^élande . 


AEGHIPEL  INDIEN 
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PHILIPPINES. 


'    520.  D.  Quelles  sont  les  principales  îles  qui  compo- 
sent l'archipel  dçs  Philippines? 

R.  La  plus  grande  est  Manille  pu  Luçon;  elle  a 
166  lieues  de  longueur  sur  une  largenr  de  ^o  à 
5o  lieues.  Son  sol  est  très-fertile;  elle  est  sous  la  do- 
mination des  Espagnols,  dont  le  vice-roi  réside  dans 
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lu  ville  àe  n\êmc  nom.  M indanao,  grande  île  de  forino 
triangulaire  j  d'environ  3ii()  lieues  de  circuit;  elle  est 
divisée  en  trois  parties,  dont  une  seulement  appar- 
tient aux  PiSpagnols,  les  deux  autres  sont  gouvernées 
par  des  princes  ou  r-ajahs  indj'îpendans.  La  soie  e*t 
tellement  abondante  dans  les  Philippines)  qu'on  en  , 
fait  jusqu'à  dix  récoltes  par  an. 

MOLUQUES. 

Sai.  D.  Nommez  les  principales  îles  de  l'archipel 
dos  Moluque»-? 

R.  Célèbes  ou  Macassar,  de  i5o  à  i8o  lieues  de 
longueur,  sur  80  à  100  de  largeur,  divisée  en  deux 
royaumes,  dont  l'un  porte  le  nom  de  Cdlèbes ,  et 
l'autre  celui  de  Macassar,  soumis  aux  H  dlandais. 
Les  habitans  sont  nfiahométans.  Les  rivières  charrient 
de  l'or.  Le  climat  est  excessivement  chaud,  et  le  sol 
si  fertile  en  épiceries ,  que  les  îles  des  Moluques  sont 
appelées  lies  aux  Epiées,  y^m^ome,  petite  îleaux  Hol- 
landais, fertile  en  clous  de  girolle  jBarjrfa,  extrême- 
ment fertile  en  noix  muscade.  Tinior^  aux  Portugais. 

ILES  DE  LA  SONDE. 

622,  D.  Quelles  sont  les  principales  îles  qui  com- 
posent l'archipel  de  la  Sonde? 

R.  Bornéo,  l'une  des  plus  grandes  îles  du  monde, 
ayant  plus  de  26000  lieues  carrées  de  surface  ;  ello  est 
située  sous  l'équaleur.  Les  pluies  y  durent  cinq  mois 
consécutifs ,  ce  qui  rend  le  pays  marécageux  et  mal- 
sain pour  les  étrangers.  Plusieurs  souverains  se  par- 
tagent la  domination  de  cette  île,  dans  laquelle  les 
Anglais  ont  aussi  des  établissemens  conquis  sur  les 
Hollandais.  C'est  dans  cette  île  qtie  se  trouve  l'ou- 
rang-outang,  singe  dont  la  figure  approche  le  plus  de 
la  figure  humaine. 

Sumatra ,  grande  île  qui  n'est  séparée  du  continent 
que  par  le  détroit  de  Malaca,  qui  a  peu  de  largeur. 
Il  y  a  beaucoup  de  volcans ,  mais  qui  ne  font  pas  de 
ifuvages.  Il  y  a  des  mines  d'or  et  d'autres  métaux 
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précieux;  on  y  trouve  une  grande  quantité  de  tigres 
qui  y  font  beaucoup  de  mal.  Le  camphre  de  Suma- 
tra est  le  plusestirne  de  toute  l'Asie.  Cotte  île  est  sou- 
mise à  plusieurs  souverains.  Les  Anglais  et  les  Hol- 
landais y  ont  aussi  dus  établisscmens. 

Java,  d'environ  25o  lieuus  de  longueur  sur  5o  de 
largeur,  séparée  de  Sumatra  parle  détroit  de  la  Sorido. 
Cette  ile ,  ainsi  que  les  précédentes ,  produit  beau- 
coup d'épiceries.  Les  mines  d'or,  d'argent,  do  dia- 
inans,de  rubis, d'émcraudcs, etc.,  y  abondent.  Les 
cannes  à  sucre  y  parviennent  jusqu'à  dix  pieds  de 
hauteur.  Cette  ile  forme  deux  royaumes,  celui  de 
Beutam  et  celui  de  Mataram ,  soumis  l'un  et  l'autre 
aux  Hollandais,  qui  occupent  la  fameuse  ville  de 
Batavia,  capitale  de  cette  ilc  et  de  tous  les  établisse- 
mens  de  Hollande  dans  les  Indes.  Cette  ville  comptait 
autrefois  plus  de  i5oooo  habitans. 

Les  îles  du  grand  archipel  Indien  sont  générale- 
ment marécageuses  et  malsaines  pour  les  étrangers; 
les  maisons  sont  construites  sur  des  colonnes  oii  pieux 
de  12  à  i5  pieds  de  hauteur. 


AUSTRALIE, 

ou  lies  de  rOcéan  austral. 

523.  D.  Dites  quelques  mots  sur  les  trois  grandes 
terres  et  les  archipels  de  l'Australie? 

R.  La  Nouvelle^Hollande ,  ainsi  appelée  parce 
qu'elle  a  été  découverte  par  les  Hollandais  en  i6l6,  for- 
me le  troisième  continent  de  notre  globe  ;  elle  a  été 
visitée  depuis  par  les  plus  célèbres  navigateurs,  qui 
ont  donné  leurs  noms  aux  diflérens  endroits  où  ils  ont 
abordé;  mais  aucun  n'a  pénétré  dans  les  terres.  Les 
habitans  sont  féroces  et  sauvages,  et  extrêmement 
laids  ;  ils  mènent  une  vie  misérable ,  sans  lois  ni 
gouvernement,  ne  vivant  que  de  chasse  et  de  pèche, 
et  négligeant  presque  entièrement  l'agriculture  ;  ils 
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n'ont  pour  habitations  qno  de  misérables  cabanos 
d^ccorce.  Les  Anglais  ont  formé  plusieurs  établisse- 
mens  sur  la  côte  orientale  de  la  Nouvelle-Hollande, 
spécialement  à  TiotanV'Bay  et  K  Port-Jackson, 

La  Nouvelle-GuinA ,  ou  Terre  des  Papous,  a  été 
ainsi  nommée  à  cause  do  la  ressemblance  que  ses 
habitanf  ont  avec  les  nègres  de  la  Guinée  d'Afrique. 
Elle  paraît  avoir  environ  5oo  lieues  de  longueur  sur 
25o  de  largeur.  Son  sol  est  très-fertilo  en  fruits  ex- 
cellons et  en  épiceries,  comme  dans  lesilesdu  grnnd 
archipel  Indien.  On  y  trouve  surtout  beaucoup  do 
palmiers,  cocotiers,  muscadiers* 

La  Nouvelle-^ friande  ,  appelé  auparavant  Terre 
des  Etats  ,  fut  découverte  en  i64?  j  elle  forme  deux 
îles  séparées  par  le  détroit  de  Coo!  ,  de  cinq  lieues  de 
largeur.  La  plus  méridion^^leest  rride,  '.-noniaeuse  et 
couverte  de  forêts  ;  l'autre  est  très-i  rtile  et  bien 
peuplée;  mais  on  accuse  ses  habitan.  r^^'étre  anthro- 
pophages et  toujours  en  gucr<i  les  unsco^iire  les 
autres.  Ils  estiment  tellement  \c  1.  r,  qu'ils  donnent 
tout  ce  qu'ils  ont,  et  jusqu'à  leurs  enfans,  pour  û'J 
acquérir.  On  y  trouve  des  pins  appelés  spruce,  dont 
on  fait  une  excellente  bière,  et  l'herbe  appelée  phor- 
mium,  espèce  de  lin  plus  fortquo  îc  chanvred'Europe. 
Cette  île  est  presque  située  aux  À.ntinodes  de  Paris. 
L'ile  Chatam ,  à  l'E.  de  la  Nouvelle-Zélande  ,  se 
trouve  aux  Antipodes  do  Lyon» 

L'Me  de  Diémen  est  au  S.  de  la  Nouvelle-Hollande , 
dont  elle  est  séparée  ^  or  le  détroit  de  Bass.  Le  sol  est 
fertile  et  le  climat  tempéré.  Les  Anglais  y  ont  formé 
deux  ëtablissemens,  l'un  à  Hobart-Town,  et  l'autre 
au  fort  Dalrvmplj.. 

L'ile  de  met' aie  est  au  N.  et  près  de  la  cote  de  la 
Nouvelle-Hollande,  et  celle  de  Norfolk  est  plus  de 
4oo  lieues  à  l'E.  Les  Anglais  avaient  choisi  cette  der- 
nière pour  la  demeure  de  leurs  criminels,  avant  de 
les  transporter  à  Botany-Bay  ;  ils  y  ont  conservé  un 
établissement  important. 

C'est  près  de  Vanicolo  .  une  des  îles  Sainte-Cro'x , 
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qu'a  péri  \a  Pérouse ,  envoyé  par  Louis  XVI  à  la  de- 
couverte  des  lies  de  l'Océanip.  Il  parait  que  sçs  vais- 
seaux se  sont  brisés  contre  les  dangereux  récifs  qui 
entourent  ces  lies. 


POLYjNFSIE, 


524*  ^'  Donnez-nous  quelques  détails  sur  les  prin- 
cipaux archipels  qui  composent  la  Polynésie? 

R.  Les  lies  Mariannes  furent  ainsi  nommées  en 
l'houneur  de  la  reine  d'Espagne,  Marie-Anne  d'Au- 
triche, épouse  de  Philippe  IV.  Magellan^qui  les  dé- 
couvrit en  iSai,  les  avait  appelées  lies  des  Larrons, 
parce  que  les  habitans  lui  dérobèrent  quelques  ins- 
trumens  en  fer. 

Dans  l'archipel  de  la  Société ,  on  trouve  l'île 
Otaïli  ouTaïti,  dont  les  habitans  sont  hospitaliers  et 
pleins  de  douceur;  ils  ont  embrassé  la  religion  chré- 
tienne. L'aspect  de  l'île  est  très-agréable ,  et  le  terroir 
fertile  en  ignames^  fruits  à  J^ain,  cocos,  bananes,  pa- 
tates^ etc.     -'  '  .        •      . 

Les  hajsitans  des  îles  Sandwich  resseqciblent  beau- 
coup à  ceux  de  Taïti  y  aussi  bien  que  le  terroir  et  les 
proauctions.  Ces  ile^  sont  célèbres  par  la  mort  du  capi- 
taine Gook  en  1779-  Un  roi,  nommé  Tanuaahnïaah  , 
les  gouvernait  au  commencement  de  ce  siècle;  il 
ii'es,t  efforcé  de  policer  sps  états  et  d'y  introduire  |es 
artS)  l'agriculture  et  la  discipline  militaire.  Il  n)ou- 
rut  en  l8â4  c^n  Angleterre ,  où  il  était  venu  étu» 
dier  les  sciences  et  les  lois  de  l'Europe.  Ces  peuples 
ont  renoncé  à  l'idoUtir|e  et  aux  sacrifices  humains. 

Les  Nouvelles-Hébrides  sont  au  nombre  de  vingt 
et  une.  Les  figuiers,  orangers,  muspadiers,  cocotiers, 
baifacïiers,  arbres  à  puiu  et. cannes  à  sucre, y  abon- 
dent, lies  habitans  9.opt  industrieux ,  hp^pjt^liers  et 
agriculteurs. 
'  Les  îles  des  Amis,  au  nombre  de  cent  cinquante,. 
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ne  sont)  pour  la  plupart ,  que  des  rochers  inaborda- 
bles; les  autres  sont  fertiles,  et  habitées  par  un  peuple 
actif  et  belliqueux,  qui  a  soumis  celui  des  îles  Fidji 
à  sa  domination.  Ces  dernières  sont  remplies  de 
cocotiers. 

Les  îles  des  Navigateurs  ont  été  ainsi  nommées 
par  Bougainville ,  à  cause  de  l'adresse  des  habitans 
à  construire  et  à  diriger  leurs  pirogues.  Ces  iles  sont 
très-fertiles  et  d'un  aspect  enchanteur.  Les  nom- 
breuses habitations  qui  bordent  les  côtes  sont  en- 
tourées de  cocotiers  ,  bananier]^,  amandiers  ,  goya- 
viers ,  orangers  et  palmiers.  Les  habitans  sont  d'une 
taille  colossale,  et  les  plus  beaux  hommesdu  monde. 


CARACTERE,  IICHEIIJRS, 

Usages  et  Coutumes  des  différens  Peuples  » 

Les  Français  sont  spirituels,  actifs,  vaillaas, 
gais,  hospitaliers,  ont  l'imagination  ardente,  crrl** 
tivent  avec  succès  les  arts  et  les  sciences  ;  mais  ils 
sont  légers  et  aiment  les  nouveautés  et  les  modes. 


étrangers  ;  la  haute  classe  est  honnête  et  généreuse, 
la  basse  est  grossière. 

Les  Suédois  sont  polis ,  généreux,  laborieux,  ca*? 
pables  des  plus  grandes  fatigues ,  jaloux  de  l'hon-r 
neur,  amateurs  des  sciences  et  des  voyages. 

Les  Danois  sont  affables ,  laborieux,  durs  à  la  fa- 
tigue ,  bons  soldats ,  cultivent  avec  avantage  les 
sciences  et  les  arts. 

Les  Musses  sont  forts ,  robustes ,  amis  de  leur 
pays ,  fort  attachés  à  leur  souverain  ,  font  des  pro- 
grès dans  la  civilisation  et  dans  la  culture  des^ 
sciences  et  des  arts.  J  '      *       , 
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Les  Polonûis  sont  belliqueux,  courageux,  hon- 
nêtes, hospitaliers, robustes  ,  capables  de  supporter 
les  plus  grandes  privations. 

Les  Lapons  sont  très^petits ,  laids ,  difformes , 
paresseux,  igiiorans, presque  sauvages, habitent  dans 
des  cabanes. 

Les  Prussiens  sont  forts,  courageux,  bons  sol- 
dats ,  conslans  dans  leurs  entreprises,  amateurs  des 
sciences  et  des  arts. 

Les  Allemands  sont  grands,  robustes  ,  sincères , 
Taillans,  laborieux,  mais  peu  sobres;  les  grands  sont 
jaloux  de  leur  prëémineuce. 

Les  Hollandais  sont  sérieux ,  économes ,  fort  ha- 
biles dans  la  navigation  et  le  commerce  ;  la  propreté 
est  portée  au  plus  haut  point  parmi  eux. 

Les  Belges  sont  belliqueux,  braves,  probes  dans 
le  commerce,  courageux  dans  les  entreprises ,  et 
d'une  propreté  recherchée. 

.  Les  Suisses  sont  robustes ,  fidèles  à  leurs  pro- 
messes, droits  ,  naïfs  ,  de  mœurs  simples  ,  fort  at- 
tachés k  leur  patrie. 

Les  Espagnols  sont  sobres  ,  patiens ,  bons  navi* 
gateurs ,  spirituels  ,  mais  fiers  ,  vindicatifs  et  fort 
paresseux. 

Les  Portugais  sont  généreux,  civils,  braves,  bons 
marins  ,  mais  dissimulés  et  vindicatifs. 

Les  Italiens  sont  civils  ,  hospitaliers,  spirituels, 
aptes  aux  arts  et  aux  sciences,  de  mœurs  douces  , 
mais  dissimulés  et  vindicatifs. 

Les  Turcs  sont  sobres,  polis  entre  eux ,  mais  fien 
envers  les  étrangers  ;  ils  sont  indolens  ,  paresseux  , 
négligens  dans  le  commerce  et  la  culture  des  scien- 
ces et  des  arts  ;  leurs  mœurs  sont  fort  corrompues. 

Les  Grecs ,  autrefois  si  célèbres ,  sont  aujourd'hui 
peu  instruits,  mais  très-aptes  aux  sciences;  ils  sont 
actifs ,  bmves ,  enjoués ,  hospitaliers ,  jaloux  de  leur 
liberté. 
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Les  Arabes  sont  d'une  haute  stature ,  ont  le  teint 
hasané,  sont  forts  ci  capables  des  plus  giaudes  fati- 
gues ,  quoiqu'exercés  à  la  frugalité.  Les  habitans 
d(^3  v'.lles  entendent  le  commerce,  s'appliquent  aux 
sciences ,  spécialement  à  l'astronomie  ,  aux  mathé- 
matiques et  à  la  médecine.  Les  Bédouins ,  ou  habi- 
tans des  déserts,  sont  presque  sauvages  ;  dans  leurs 
habitations,  ils  sont  bons  et  hospitaliers,  mais  ils 
sont  terribles  et  féroces  dans  leurs  excursions. 

Les  Perses  sont  spirituels  ,  aptes  aux  sciences  , 
robustes,  de  haute  taille ,  bons  soldats  ;  ils  aiment 
le  faste ,  le  luxe,  s'adonnent  an  vin  et  à  la  volupté  ; 
ils  sont  fiers ,  fourbes ,  vindicatifs ,  menteurs  ;  ils 
exercent  la  justice  avec  une  espèce  de  férocité. 
.  Les  Indous  ont  le  teint  basané  ;  ils  sont  spirituels , 
ingénieux,  doux,  civils,  hospitaliers ,  sobres;  mais 

f paresseux ,  edéminés.  Leur  principale  fête  est  en 
'honneur  du  Gange,  ils  s'imaginent  que  ses  eaux 
ont  la  vertu  de  purifier  la  conscience.  Les  chefs  de 
leur  religion  superstitieuse  se  nomment  Brames, 

Les  Birmans  sont  adroits,  civils,  généreux,  d'hu- 
meur égale,  bons  politiques,  fortconstans  dans  leurs 
anciens  usages  ;  ils  aiment  les  arts  ,  mais  ils  man- 
quent de  goût  et  d'élégance*  La  mendicité  est  in- 
connue parmi  eux.  \        -, 

"Les  Siamois  sont  petits,  fort  malpropres ,  mais 
sobres  et  adroits  ;  la  basse  classe  est  sujette  au  vol 
et  au  mensonge ,  et  la  haute  à  la  jalousie  et  à  la 
vengeance. 

Les  Chinois  ont  le  visage  large,  de  grandes  oreilles, 
les  yeux  petits  ,  le  nez  court ,  le  teint  olivâtre  ;  ils 
sont  sobres ,  industrieux  ,  excellens  cultivateurs  , 
bons  politiques  ;  ils  ont  une  grande  vénération  pour 
leurs  ancêtres,  et  les  enfans  un  profond  respect  pour 
leurs  parens  ;  ils  sont  très-superstitieux  ,  croient  à 
la  métempsycose.  Les  magistrats  prennent  le  nom  de 
mandarins,  et  les  chefs  de  la  religion  celui  de  bonzes. 
Les  Tartares  sont  très-adonnés  au  brigandage  et 
au  vol,  ils  habitent  sous  des  tentes  ou  dans  dei 
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chariots,  sont  friands  de  la  chair  de* cheval  et  des 
liqueurs  fortes  5  ils  sont  forts  et  robustes  ,  mais  peu 
policés ,  et  n'ont  presqu'aucuoe  idée  de  Dieu. 

Les  Japonais  sont  grends  ,  mal  faits,  ont  le  teint 
olivâtre ,  les  yeux  petits  ;  ils  sont  adroits ,  spirituels , 
propres  aux  sciences,  bons  cultivateurs. 

Les  Egyptiens  sont  fourbes,  indolens,  voleurs  ;  les 
Cophtes,  quoique  chrétiens,  sont  aussi  fort  sujets  à 
ces  vices  5  mais  ils  sont  plus  spirituels  et  plus  sus- 
ceptibles d'une  entière  civilisation  ;  le  patriarche  du 
Caire  a  juridiction  sur  eux. 

Les  Nubiens  sont  forts  et  robustes;  mais  h^s  excès 
auxquels  ils  se  livrent,  dès  leur  bas  âge,  causent  à 
la  plupart  une  mort  prématurée.  La  guerre,  le  vol  et 
la  trahison  semblent  être  l'objet  spécial  de  leur  édu- 
cation. ' 

Les  Abyssiniens  ont  le  teint  olivâtre  ,  sont  grands, 
robustes,  habitent  des  huttes  ou  des  tentes,  man- 
gent la  chair  crue  des  animaux  et  boivent  leur  sang  j 
ils  ont  un  grand  mépris  pour  les  étrangers ,  et  croi- 
raient se  souiller  de  manger  avec  eux. 

Les  habitans  des  Côtes  Orientales  de  l'Afrique  ont 
pris  des  mœurs  plus  réglées  par  leurs  rapports  avec 
les  Européens;  ils  sont  môme  hospitaliers  et  s'exer- 
cent à  l'agriculture  et  aux  arts. 

Les  Cafres  sont  des  sauvages  noirs,  grossiers, 
malpropres;  ils  s'exercent  à  la  lutte  et  à  la  danse,  s'oc- 
cupent de  la  chasse  et  de  la  garde  de  quelques  trou- 
peaux de  bœufs  et  de  moutons. 

Les  habitans  indépendans  de  la  Basse-Guinée 
sont  presque  sauvages,  se  nourrissent  de  chair  crue, 
méprisent  l'agriculture;  ils  croient  à  l'immortalité  de 
l'âme;  mais  ils  n'ont  de  Dieu  qu'une  idée  très- 
imparfaite,  et  l'honneur  qu'ils  lui  rendent  est  mêlé 
de  cérémonies  superstitieuses.  Les  Européens  ont 
adouci  l^s  mœurs  de  ceux  qu'ils  ont  subjugués,  et  le 
christianisme  les  a  en  partie  corrigés  de  l'inclination 
qu'ils  avaient  au  vol  et  au  brigandage.   . 
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Les  habitans  des  Cotes  de  la  Haute-Guinée  sont, 
pour  la  plupart,  voleurs,  superstitieux,  ivrognes  , 
dérègles j  on  leur  reconnaît  de  l'aptitude  pour  les 
arts ,  mais  ils  sont  très-paresseux.  C'est  dan^  ces 
contrées  que  se  perpétue  le  commerce  inhumain  des 
nègres  pri^  par  les  étrangers  ou  achetés  à  vil  prix. 

Les  Sénégambiens  sont  nègres  et  presque  sauva- 
ges  ^  ils  sont  gais,  spirituels  et  capables  d'acquérir  des 
connaissances,  s'ils  étaient  moins  paresseux;  ils  ne 
font  aucunes  provisions  ,  se  contentant  de  vivre 
au  jour  le  jour.  Ceux  de  l'intérieur  sont  les  plus  hi- 
deux des  nègres ,  et  passent  pour  anthropophages. 

Les  Morocîens  se  divisent  en  Maures  et  en  Béré- 
bcres  ;  les  Maures  sont  grands,  maigres,  rusés, 
voleurs,  mais  fort  simples  dans  leurs  meubles  et 
leurs  habits.  Le"s  Bt ré!  ères  ont  un  caractère  férope, 
sont  d'une  force  extraordinaire,  et  cruels  ennemis  de* 
chrétiens. 

Les  Algériens  sont  bien  fuits,  robustes,  fiers ^ 
avares,  pirates;  leurs  mœurs  sont  dépravées.  Jls 
n'ont  d'autre  industrie  que  la  fabrication  de  quelques 
tapis  et  de  quelques  étoffes. 

Les  Tunisiens  sont  plus  civiU  et  ont  moinç  de 
fierté  et  d'insolence  que  les  autres  barbaresques', 
mais  ils  sont  très-ignor^ns  sur  les  sciences  elles  ajrts. 

Les  Tripolitains  ont  les  mêmes  caractères  que  les 
Algériens,  sont  robustes  quoique  petits  ;  on  voit  peu 
d'hommes  contrefaits  parmi  eux.  '  --'T 

Les  habitans  du  Soudan  sont  de  haute  stature, 
très>noirs,  n'ont  aucune  civilisation,  sont  très-su- 
perstitieux. Le  vol  d'un  oiseau  ,  la  rencontre  d'uit 
animal,  décident  souvent  des  plus  grandes  entre- 
prises ;  les  pères  et  mères  vendent  leurs  enfans  pour 
des  bagatelles.  ,  , 

Les  indigènes  des  contrées  septentrionales  de 
l'Amérique  ont  conservé  presque  tous  les  usage& 
qu'ils  avaient  avant  l'invasion  des  Européens  f  les 
îroquois,  les  Hurons,  les  Illinois,  les  Canadiens ^  etc., 
sont  intrépides ,  agiles,  grands  chasseurs  f  ils  ad&-> 
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Tent  Dieu  sous  le  nom  de  Grand-Esprit.  Les  lEsqui" 
maux  ont  le  visage  plat ,  le  nez  écrasé,  les  lèvres 
épaisses  ;  leur  obstination  à  fuir  les  étrangers  em- 
pêche les  progrès  de  la  civilisation. 

Les  Mexicains  sont  basanés ,  adroits  ,  laborieux  , 
douX)  aiment  les  sciences  et  surtout  les  arts. 

JiQS  OrMoques ,  on  habitans  de  la  Goiombic  qui 
n'ont  pu  être  civilisés,  vivent  en  peuplades  ;  ils  sont 
cruels  et  féroces.  Il  en  est  de  même  des  Chilisiens , 
qui  habitent  les  Gordilières. 

Les  Brésiliens  qui  n'ont  pu  être  amenés  à  la  civi- 
lisation ,  sont  très- cruels  ;  ils  dévorent  avec  une 
brutale  férocité  les  étrangers  qu'ils  peuvent  rencon- 
trer. La  nation  des  Tapayas  est  la  plus  redoutable 
de  toutes. 

Les  Indiens  retirés  dans  Piutérieur  de  la  Guiane 
vivent  de  chasse  \  ils  sont  sauvages  ,  vindicatifs. 

Les  Péruviens  sont  bien  faits  et  robustes. 

Les  Patagons  sont  très-grands,  vivent  de  pêche  et 
de  chasse  ;  ils  ont  le  teint  bronzé,  ils  adorent  les  as- 
tres. Les  habitans  de  la  Terre  de  Feu  sont  petits  , 
stupides ,  laids  et  fort  ignorans. 

ÔciANiE.  Le  grand  archipel  Indien  est  habile  eu 
partie  par  des  Malais;  ils  sont  courageux,  mais 
cruels  ;  ont  le  teint  olivâtre  ,  et  sont  mahométans. 

Les  Javanais  sont  de  taille  moyenne,  ont  le  teint 
brun ,  sont  paresseux  et  vains ,  mais  très-timides. 
Plusieurs  indigènes  de  la  Nouvelle-Hollande  sont 
noirs  ,  les  autres  sont  cuivrés,  extrêmement  laids  , 
ont  la  vue  très-perçante,  vivent  de  pêche  et  de 
chasse  ,  sont  très-cruels  envers  les  étrangers. 

La  plupart  des  îles  de  la  Polynésie  sont  habitées 
par  des  noirs  d'un  naturel  doux  et  humain  ;  les  uns 
sont  idolâtres,  les  autres  adorent  un  Etre  suprême. 
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Port-Louis. 

Porto. 

Polynésie. 

Presùourg. 

Prii'as. 
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\o^Péronne. 
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I  (>8  '  Philippines  'ivx 

\mPhilipsbourg        i38 
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Québec, 
Quentin  (St.-), 
Quiberon, 
Quimper, 
Quimperlé. 
n 
Rambouillet, 
H  ave  unes. 
Redon. 
Reims. 
Rcmiremont. 


\Cio\Rennes. 
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Noirmoutiers, 

Ncntron. 

Nom\  -  Orléans,  aog 

No/on.  90 

o 

Oldenbourg.  i38 
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Olympe.  164 

f^OT^/-  (<$"/.-).  ga 
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Orcades(Jles).  121 

Orléans.  75 
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Pantoise.  107 
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Réole  (La). 

Rhé  (ilede), 

Réthel. 

Rhodes. 

Riberac. 

Riez . 

Riga. 

Ri  mi  ni.  iS? 

Riom-  o2 

Rive  -de-  Gier.  -jt  ■% 

Rivoli.  ij»<) 

Roanne,  7^ 

Rochcchouari.  i»6 

Rochcfort.  4~ 

Rocliille  (La)*  4^ 

Rocroi.  3^ 

Rodez.  4^ 

Romans,  5(i 

Rome.  1 5G 
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f\Sirasbaurg.         mutreM 
\Sumatra»  ^  -  y       ^    ,c 


Sortène» 

Sapeme. 
Savonne' 
'$çhélesia4^' 
Sceaux,     'i" 
Çtédan» 

t&égopie, 

Segré. 

Sent. 

JSemur. 

^enlis. 

Sens.    ^  .  .K 
Sever  {Saint-) 

Séfille. 

Siam. 

Sicile. 

Sienne* 

^'on. 

Sis  ter  on. 

Smyrne. 


]rAToiède. 
cÀTonge. 
{%'ATonnerre' 
^YToriose* 

^oy(roul. 
2tf\Toulon. 
qATottiouse. 
MTourcoing. 
'L\Tottr-du'Pin. 

^n\Tournay. 
*  miYTournon. 
»  ciATouts. 
^ATrébisonde' 
rjoVTréguier, 
xmT rente. 
^rjATrèçes. 
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i^^\Trieste. 

h\Troie. 
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"^A  Verdun. 
x^-AVérone. 
\\&[Vemeuil. 
\&i\Vernon. 
MVersaiites. 

il^AVerfins. 

841  Vesoul 
wAvichy. 

^A  Vienne.         "V.^ 

^ÀVillefranc.  l\'^-^\n; 

^Avilleneave.    IT^V, 

MVire.  J- 

zAviterbe.  ^"g 

5al  Viviers.  j^ 
xZlAVouziers. 

xioWashington.  ^09 

lAjVeissemitourg.  y. 

"ràvorek.    ^    ^^^-^ 


Soissons.  .  ^^xVfunis. 

SondeiArchip.Y'^^^àX,^ 

Soreie.  •aiU'/'"- 

Sorlinguesi^les)'^^^  J  „ 

S'ochholm.  ^\  ^^^ 


i^f^rpres. 
Lo\yssengeaux. 

f^i^Vrieix. 
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